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La victoire

fti prince Sihanouk
-1“* "est en vainqueur que le prince

, ^'moiik a regagné, mardi 9 sep-

-L^ 'jhre, sa capitale. Mais le pres-

- r.5:enx chef de 'l'exécutif khmer
• •.'£ sera sans doute plus, à rave-

", qu'un exécutant : le coup

/ vtat d’extrême droite de mars
la guerre américaine, la

yvtoîre sans compromis 'des
olutionnalres, ont modifié de

r -L: f4l en comble la situation dans
‘•.^'.royaDmae. .

victoire de Norodom Siha-
;~.ik est d’abord une victoire sur
-même. H aurait pu, voilà cinq

> devenir l'nn de Ces potentats

vivant sur la Côte cTAinr.
/'"•» choisi no austère exil pékf-

!. 7's, entrecoupé de sévères
ances nord-coréennes. Son

. xiotigme g»mi faille, sa volonté
' icaroer la nation des b&tis-

- rs d’Angkor. Font conduit à
_ ndre la tête d’un combat au

Pflvor J “s duquel, il le Bavait et l’a

dînent dit. il perdrait ses

:iens pouvoirs. Le prince sort

~'\ndi de l’épreuve. 13 n’a pas
. tiqué sons les coupa de boutoir

ne agression étrangère;. 11 a
• son prestige an service de ces

tmers ronges dont Q avait

, (vent, avant 1979. dénoncé
téologie et l’action. 11 avait

jqnenunent demandé à ses

.(patriotes de - « ne pas se

indre la visage-», de «rester

imers ». Khmer. son pays l’est

anenré, an prix d’immenses

crifices-

Il a dû beaucoup en coûter à
t>rodom Sihanouk de . s’effacer,

fait sinon en (huit, an profit

imwiM qui projetaient -depuis

gtemps de bouleverser la
- - .-. .été cvnbodriame, -

• *& que
ervention. (uaérl«4»4:t #
tribué. sans le vouloir,à porter

, •
,

.pouvoir. Mais les . révolution

-

-•es ont été habiles : en
.... mandant an prince de devenir

chef. Os ont pu affirmer que
légitimité se - trouvait dans

. camp, que les pntchiates

,ent de vulgaires usurpateurs.

: chef de l’Etat n’est cepen-
'

t pins le maître du royaume,
révolutionnaires ont d’afflenrs

soin d’assurer leur contrôle

1e pays avant de le laisser

îrer •— pour bien peu de
ps — dans sa capitale. Mai»,

buts Idéaux ne sont pas ceux

prince. leur stratégie Inter-

tonale est-elle ponr hri dé-

re ? Ne sont-Us pas siha-

fcistea en un sens, lomqu^ls
. ndent avec acharnement l

rm-
mdance nationale, lorsque, en

t des proclamations ffknitü,

. trament Mon soin de ne pas

jqtflqAr entraîner sur l’orbite

grand Vietnam voisin ?

leng Saury, vice-premier mi-
re khmer. déclarait, dans son

ouïs dn 6 septembre, à
rU, que Phnom-Penh était

à recevoir une aide de

vys amis ». Saigon et Hanoi
distinguent pas entre pays

iteurs. à condition que ras-

soit inconditionnelle. Las

aéra, pointilleux & l’extrême,

.. andent pour leur paît aux
' iys «mh » eux-mêmes de se

--”trer désintéressés-
'

i Cambodge demeurera non
:Jiê : Q n’y a pas là non plus

^ure avec l’ancienne ligne

. . . nonkistc. Certes. Phnom-
\ V v ‘

r\.u fait désormais partie du
-

1
“

;
r-.pe des pays révolutionnaires,

la prudence est de noise :

-t L'i-vnce Tuss a donné plus de
' k laïcité qne les Cambodgiens

récente rencontre, à Hanoi
e le prince Sihanouk et la

galion soviétique venue as-

r aux fêtes nord-vietna-

înes, et, hindi, le chef de
. .t a égratigné les Soviétiques.

est donc un prince plus na-

aliste qne jamais qui regagne
Md-Pub. Maïs est-ce le

yanme du Cambodge » qu’il

rave ? La « République »

6 trop discréditée par le ma-
al Lon Nul ponr être à bon-
proclamée dans un proche

ïr. Norodom Slhanonk, en
.donnant volontairement sa

noue en 1955, se contentant

Hre de chef de l’Etat, avait,

m sens, préparé le change-
: de régime. Nul ne remon-

sans doute plus sur le trône,

fils do prince seront des él-

is comme les autres. Stha-

anra été le dernier des

dora à régner ; 3 a sa dore
panache et courage Fbis-

de sa lignée. • •
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Le Conseil de la révolution veut restaurer

la discipline dans l’armée portugaise

La censure est rétablie sur les informations militaires

• Le Conseü-da lct révolution, réuni le lundi S septembre, à Lisbonne,
a décidé de rétablir la censure de presse pour les informations de
caractère müitatre. Préoccupé pailla montée de la contestation chez
les soldats et les sous-officiers et la formation, rfu» « mouvement
&opposition » clandestin dans les casernes du Nord, le Conseil veut
manifestement restaurer la discipline dans les forces armées et stopper
la menace de décomposition. Des mesures énergiques seront prises
contre les réfractaires au départ en Angola.

D'autre part, le Conseü a réintégré le major Melo Antunes et
le commandant Vttor Alpes, deux officiers « modérés ». La balance
semble de nouveau pencher en faveur de ces derniers tandis que
Cambial Pinheiro de Azeeedo a annoncé la formation d’un gouver-
nement de large coalition dont la. composition serait connue jeudi.
Toutes les tendances du MJJL. y compris celle qui est favorable au
général Vasco Gonçalves, seraient représentées ainsi que les partis
de Vancienne coalition gouvernementale.

De nos envoyés -spéciaux

Lisbonne. — De l’ordre dar»> les
rangs, la discipline avant tout.
A peine « restructuré ». le Conseil
de la révolution affirme bruyam-
ment son autorité et tient à. rap-
peler qu'apiès deux mois de crises,
d’affrontements et de contesta-
tions, la hiérarchie existe encore;
En apparence, la presse seule est
visée : elle droit perdre la mau-
vaise habitude d’opposer les mili-
taires entre eux. Mais, de fait, en
Interdisant toute divulgation
d’événements survenus dans les
unités, toute prise de position
individuelle ou collective de mili-
taires. c’est un coup d’arrêt à la

décomposition de t’armée que les
chefs historiques du RFA veu-
lent Imposer.

La reprise en main est loin

d’être gagnée, mais, risque d’être
brutale. La détermination du
Conseil résonne en tout cas comme
un «-point d'orgue o» a. -la crise
et traduit la nouvelle prédomi-
nance des « modérés. » qui appa-
raissent désormais comme les

vainqueurs de la « bataille de
Tancos ».

Ils ont Jugé préférable de ne

pas s’opposer de front aux « déci-
sions » de 1

' « assemblée-crou-
pion », réunie vendredi dernier,
et dont iis pouvaient, plus que
jamais, contester la- • légitimité »
et même le sérieux. Oubliant pour
un temps le respect des grands
principes, les « neuf » ont adopté
une tactique habile.
De leur côté, les membres du

nouveau Conseil ont étudié le cas
des majors Melo Antunes et Vitor
Ajvès, qui attendaient few l’anti-
chambre et qui ont été prestement
invités à participer aux' débats.
Avec eux, revenait aussi Je

major Costa Martins, un c gon-
çalvi&te ». Peu importe, tout
peut encore être amenda Une
commission.- présidée par le capi-
taine Vasco Lourenço — L’un des
neuf signataires du document An-
tunes — devra présenter lors d'une
prochaine réunion un projet de
restructuration déJ-foltfve du
Conseil 'ec ^ée rassemblée duMfA

DOMINIQUE POUCHIN
et JOSÉ REBELO.

(Lire la siale page 2.)

A L'ASSEMBLEE NATIONALE

• Ai. Chirac présente le pian
de soutien de l'économie

• l'opposition /ifgre inutile
une motion de censure

La première séance de la session extraordinaire du Parlement,
convoquée pour examiner la loi de finances rectificative rendu*
nécessaire par le plan gouvernemental de soutien de l'économie,
devait être consacrée, mardi après-midi 9 septembre, aux inter-
ventions de KM. Chirac, premier ministre, Papou. rapporteur général
du budget, et Fourcade, ministre de l'économie et des finances.

Le débat, télévisé en direct sur TF 1, devait ensuite être renvoyé
A la séance de mercredi à 9 b. 30. en présence de M. Fourcade. « dis-
pensé d'assister au conseil des ministres, et se poursuivre l'après-midi
avec, notamment, les interventions de MM- Marchais tP.C.). Mitter-
rand IP.S.). Fabre (rad. de gauche), Debré et Chalandon (OJDJL)
et Chinaud (rép. ïndj ; la sèanee sera également télévisée.

Communistes et socialistes n'avaient pas l'intention, sauf événe-
ment Bouveau, de déposer de motion de censure, la discussion dn
projet de loi devant de toute manière donner lieu A un vote dont
M. Mitterrand a souligné lundi soir qu'il aurait de toute évidence
un caractère « éminemment politique ». L'apposition se proposait
en revanche d’exprimer son mécontentement à l’égard du - contenu -

de la session extraordinaire, qui aurait dû. selon elle, comporter un
débat sur les récents évènements de Corse, et son désir de voir i"«=-

crile- à Tordre du jour, dès Te début de la session d’automne. -une
discussion, suivie d’un vote, sur la régâonalisatûm.

Quant à ÎTLD-R. le jugement favorable qu'elle porte sur le plan
de soutien de l'économie apparaît dans l’interview ci-dessous, que
nous a accordée M. André Bord, secrétaire général de la formation
gaulliste depuis le 29 juin 1975.

La participation demeure

l'objectif essentiel de l'U. D. R.

nous déclare M. André Bord

« Dans quels domaines
WJ3Ji compte-t-elle prendre
des mttsatxves pour préciser sa
personnalité ?

— Le grand public pourra
prendre connaissance. A travers
uzr* petit livre que -nous allons
publier sous lé titre l'Enfeu, de
l’affirmation particulière de la
personnalité de lU-D-R. et de
ses objectifs. Le groupe parle-
mentaire aura l’occasion, prochai-
nement de préciser quelles initia-

tives 11 devra prendre. Le bureau
exécutif du mouvement quant k
lui. a retenu certaines priorités:
l'emploi, la situation économique,
l'entreprise dans le pays, la poli-
tique des coûts et des revenus, et
la recherche d'on nouveau, modèle
de croissance. *03113 des délais
raisonnables, nous ferons des pro-
positions concrètes.

,

Propos recueillis

par ANDRÉ PASSERON.
(Lire la mte page 4J

AUJOUR LE JOUR

UN FIN LIMIER
Cest sans doute après une

longue et sérieuse enquête que

M- Poniatowski a pu. tel le

commissaire Bourrai, être

frappé du - fameux . « Bon
sang— mais c'est, bien sùr »

de l’illumination et déclarer

que « le parti communiste
français défend la crtmmalité

comme ü défend, déjà le dé-
sordre. Vagitation et la délin-

quance K
Ainsi, M. Marchais est un

blouson noir et nous ne le

savions pas Tout sera désor-

mais plus clair.- si Ton veut

mettre fin aux hold-up avec

prise d’otages, ü suffira de
boucler les complices des

gangsters, c’est-à-dire M. Mar-
chais et tous les communistes.

St, pour plus de sûreté, ü
faudra, botider aussi les com-
plices de ces compUces ;

M. Mitterrand et les treize

millions de délinquants qui

ont voté sur son nom.

Une fois tout ce monde sous

les verrous, M. Giscard d‘Bs-

tatng se féru certainement un
plaisir d’aOer porter des oran-

ges à la gauche.

BERNARD CHAPUIS.

la guerre: civile: en aNjgqla

UNE SEMAINE AVEC LES COMBATTANTS DU F.N.L.A
Alors qne les troupes du Front «flouai de

libération de l’Angola (FJLLA.) continuent
d’exercer une forte pression sur Luanda, tenue
par la formation nationaliste rivale la MJL.A.
(Mouvement populaire pour la libération de l'An-

gola). un porte-parole de l’armée portugaise a
assuré, le lundi 8 septembre, qoe las forces de
Lisbonne « n’intorvîeridraient. an cas d’assaut qne
pour protéger les Européens en essayant de ne
pas se mêler aux, affrontements ». L'officier por-
tugais a toutefois estimé que «la FJ? T. A. n'est

pas de taille à menacer la capitale >. L'évacuation
per on pont aérien des réfugiés portugais d’An-
gola sa poursuit à on rythme soutenu.

Le ministre sud-africain . de la défense a pour
sa part affirmé, lundi, à Jghamiesboprg. que son
pays avait envoyé des troupes dans le sud de
l'Angola «i seule fin d'assurer la protection des
travailleurs, conformément aux accords conclus
naguère entre Pretoria et Lisbonne, et de pro-
tégez use station de pompage vitale pour l'éle-

vage de l’Ovamboland ».

/. - Le front de Caxito

Porto - Quipiri. — Le petit

blindé, arrivé à toute allure, s’ar-

rête brutalement devant M.. Eol-
den Robetto. président du Front
national de libération de l’Angola.

Accrochés par grappes à la tou-

relle. les soldats, déjà ivres, bran-
dissent des bouteilles de bière et

de vin. hurlent leur joie et font
crépiter leurs fusils: « FJWAA.
oyé ! » « Ils sont fou» », murmure
la président, ravi. Ces soldats

viennent d’entrer en vainqueurs
ttem Porto-QulplrL petite bour-
gade de cases en terre battue

groupées autour de l’église et de
quelques bâtiments administra-
tifs: Ils n’ont guère rencontré de
résistance : les FAPLA (les mlli-

LARTEGUY
l'adieu
àSaigon
Interditpar Thieu, expulsé du
Sud-Vietnam Bn mai 1975, Jean
Lartéguy racontelatin desesamours
avec une ville quia cessé de
s’appeler Saigon»

PRESSESDELA CITE

De notre envoyé spécial

OLIVIER POSTEL-V INAY
talres du Mouvement populaire de
libération de M. Agostinho Netoj,
échaudés par une journée de tirs

d’artillerie, avalent évacué les

lieux. Les hommes se livrent au
pillage, font sauter les serrures

des coffres-forts. Un civil est
abattu sur place pour s’être

écrié : .
« Camarades / » .

Tard dans la nuit, les cases
continuent à flamber. Le lende-
main. les soldats manifesteront
leur joie en mettant le feu à celles

qui restent, ainsi qu’aux hameaux
des alentours. Seule l'église, déva-
lisée par le mp l_a_ et transfor-

mée en dortoir, est miraculeuse-
ment épargnée. * Il faut s’assu-
rer que personne ne se cache
encore dans ces maisons, explique
le président du FJfJLA. Et puis.

elles contiennent encore des mu-
nitions: écoutez. » En fait, on
entend surtout le bruit des bam-
bous qui explosent sous l'effet de
la chaleur. La tradition guerrière

est avivée Ici par les rivalités

tribales : Porto-Quipiri est en
pays ktmbondu, la région qui en-
toure Luanda et dont M. Agos-
tinho Neto est originaire.

Depuis le début du mois
d’août, ce front — le plus Im-
portant, car U menace directe-

ment la capitale — est resté blo-

qué. te A„ en se retirant

de la petite ville de Caxito le

23 juillet, avait fait sauter le pont
qui aurait permis aux forces du
FUAA. de progresser sur la

route de rwanda Les c nordistes >

avaient dû faire un large détour
par le bord de mer et Barra-do-

Dande. où ils avalent été repous-
sés à trois reprises. Ils avalent
réussi une première fols à
rejoindre la route de Luanda, à
Sasso-Lemba, le 17 août, mais en
avalent été chassés le lendemain.

(Lire la suite page 3
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MAINTIEN DE L'ORDRE

ET PRISES D'OTAGES

Les policiers

manifesteront
le 18 septembre

pour l'amélioration

de leurs conditions de travail

A deux reprises en moins d’une
semaine, devant des publics de
policiers. M. Michel Poniatowski,

ministre de l’intérieur, a retrouvé

les accents de son prédécesseur

pour dêfxmr sa philosophie de
l’ordre. Le S septembre, à Nice
— au moment où, à Paris, deux
gangsters prenaient sept per-

sonnes en otage dans une banque
de l’avenue de Breteuû. — le

ministre annonçait un renforce-

ment de la lutte contre la

a moyenne criminalité».

Quelques jours plus tôt, à
Samte-Foy-lis-Lyon. ü stigmati-

sait les fauteurs de troubles»,

envers lesquels ü s’engageait à
agir avec fermeté. Pressentant,

après la tension de l’été, une
rentrée sociale difficile, la Fédé-
ration autonome des syndicats de
police organise, le 1S septembre,
une journée nationale d’action,

qui reflétera non seulement les

préoccupations matérielles des

policiers, mais en même temps
les inquiétudes nées de leurs

conditions d’emploi.

La journée d’action du 18 sep-
tembre se traduira notamment à
Paris par l’organisation d’une
manifestation au ministère des
finances. En province et dans les

CJELS, divers mouvements sont
prévus dans les grandes villes et
une consigne de « grève du zèle »

est lancée à tous les services. La
FASP va d’autre part proposer
ay Syndicat autonome des poli-
ciers en civil et à celui des com-
missaires de s’associer au mouve-
ment. Si l’an excepte la « journée
d’explication » des policiers pari-
siens avec la population, le

4 mars 197L et la participation
régulière des syndicats C.G.T. et
CXFJXT. de la police aux mani-
festations organisées par leurs
confédérations, c’est la première
fois depuis le 13 mare 1958 qu’un
mouvement d’ampleur nationale
va conduire les policiers dans la
rue.

Un crédit vile usé

Dans les rangs, où. de mois en
mois, le « ras-le-bol » succédait
insensiblement à la morosité,
l'affaire corse a été le détonateur
de la colère, tandis que la pers-
pective d'un hiver difficile sur le

plan social inquiète ceux qui ont
pour mission de rétablir l’ordre.

Accueilli avec un préjugé favo-
rable par des hommes qu’avaient
excédés l’obsession du maintien
de l’ordre de M- Raymond Mar-
cellin. le nouveau ministre de
l’intérieur a vu son crédit s’user
assez vite, avant que les opéra-
tions d’Aléria et de Bastia achè-
vent de convaincre ses troupes
que rien n’a fondamentalement
changé depuis son arrivée.

JAMES SARAZ1N.

(Lire la sutte page 9./

DÉCOUYERIE D’UN ROMANCIER TUNISIEN

£a %ag&

et ta complainte
c La Rage aux fripes », déjà,

nous rend les couleurs de l'hiver.

C'est un paysage d'âme, cruel et

désolé,’ qu’on nous fait visiter : le

lecteur accomplit un voyage au
long cours dons les plis et replis

d'une conscience.

L'auteur — Mustapha Tlili, un
Tunisien vivant à New-York, — a
trouvé sa voix dès son premier
roman : .

voix très prenante, qui

marie les tonalités les plus diverses,

féroce et navrée, ironique et pathé-

tique, tourmentée et sarcastique.

Trop de romans contemporains se

réduisent à des maniérismes : excès

de pauvreté. Ici, on .verra l'excès

inverse : l'affluence des souvenirs

et des sentiments. Le héros, Jalal

Ben Chérif, un journaliste algérien,

qui fut un chef de guerre du F.L.N.,

nous livre les secrets de son moi,

mais H s'adresse d'abord à lui-

même : il se tutoie, s'interpelle,

s'interroge. Il se met à nu, et s'ac-

cuse. Confession dangereuse : la

mise à nu va devenir une mise à
mort. La littérature de l'aveu se

rapproche, comme le dît Michel
Leiris, de l'exercice tauromachique.
Le taureau, c'est soi-même.

Jalal Ben Chérif se promène une
nuit dans Manhattan : littérature

déambulatoire et citadine. Celle-ci
n'a cessé de fleurir, souvent noire,

depuis Joyce et le développement
des villes. Les personnages du
roman moderne vont, sur les ave-
nues, à lo recherche de leurs vi-

sages perdus dans les miroirs du
Capital. Ici, Jalal déambule, en
même temps, dans le labyrinthe de
sa mémoire et de ses fantaanes, et

dans les rues de New-York City,

qu'il appelle c Babyione » ou
« Disostâr City », < capitale du
désastre ».

FRANÇOIS B0TT.

(Lire la sutte page 13
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EUROPE
La crise irlandaise

La coalition unioniste rejette tout partage

du pouvoir avec la minorité catholique

De notre correspondant

Dublin. — La décision prise lundi 8 septembre à Belfast par la

coalition loyaliste — la Conseil unioniste uni d*Ulster (U.U.U.C.) —
de rejeter l'idée du partage du pouvoir au niveau ministériel avec le

parti représentant la minorité catholique de la province, le SJJX.Pi

(travailliste social-démocrate), a provoqué surprise et déception

Dublin et Hutw les milieux catholiques d'Irlande du Nord.

Le leader du S_DJLJ\, M. Fitt,

a déclaré qu’il était « très inquiet »

après cette décision. On admet,
dans la République, que ie petit

espoir qui avait subsisté jusqu'à
présent d’éviter l’escalade de la
violence dans le Nord, par la sta-
bilisation de la vie. politique, s'est

amenuisé.

Lors des séances de la convention
élue au moü de mal pour prépa-
rer un nouveau projet de Consti-
tution provinciale, les partis
loyalistes, à la surprise générale,
s'étalent montrés bienveillants à
l'égard de leurs collègues catho-
liques. Au cours de reté, des réu-
nions Informelles avaient eu lieu
auxquelles avaient participé les
leaders des trois partis loyalistes,
MM. Craig, du parti unioniste
Vanguard (V.UJ.J. West, du parti
unioniste officiel, et le pasteur
Palsley. du parti unioniste démo-
cratique (D.UP.). ainsi que le
leader du SJ>JXP„ M. Fitt avec
plusieurs de ses collègues. Des
rumeurs avaient couru selon les-
quelles ü y avait eu, & plusieurs
reprises. Impasse, les loyalistes
offrant aux catholiques la direc-
tion de commissions, alors que
ceux-ci exigeaient des porte-
feuilles ministériels comme cela
avait été le cas dans l'exécutif
mis sur pied l’an dernier, et
tombé six mois après à la suite
de la grève générale protestante.
Mais on avait annoncé, ces jours
derniers que certains hommes
politiques envisageaient la créa-
tion d’un gouvernement de saint
national de durée Illimitée dans

lequel des représentants de la
population catholique auraient
leur place (le Monde daté 7-8 sep-
tembre). Un certain optimisme
régnait au nord comme au sud de
lTle.

Lundi, cependant. 1a seule voix
en faveur d'un compromis a été
celle do leader du Parti unioniste
Vanguard, M. William Craig, de-
puis des années considéré par la
population catholique comme l'un
des leaders les plus extrémistes
Mais cela ne peut Taire contre-
poids à l'attitude Intransigeante
des coreligionnaires de M. Craig.
Leur c non » au partage du pou-
voir révèle l’abîme de méfiance
qui sépare toujours les deux com-
munautés en ülster. Les protes-
tants considèrent la population
catholique, en général, comme
« républicaine ». et dbnc Inapte
à participer à l'administration de
la province. C'est le mythe qui a
déjà mené aux troubles actuels

Le rejet par les loyalistes du
partage du pouvoir est une vic-
toire pour les extrémistes LIRA
a dénoncé toutes les tentatives de
former un gouvernement provin-
cial sous la tutelle de Londres et
a déclare qu 'aussi longtemps que
les Britanniques seront présents
en Irlande du Nord les loyalistes
n'abandonneront pas leur position
de suprématie (la population
comprend deux tiers de protes-
tants ou loyalistes et un tiers de
catholiques, dont la majorité
aspire à une réunification de
111e).

JOE MULHOLLAND.

Espagne

Le général Franco présidera à Madrid

le conseil des ministres du 12 septembre
Madrid (A-FJ?., Reuxer, AF.J.— Le général Franco est rentré

lundi 8 septembre & Madrid, après
des vacances de plus d*un mois à
La Corogne, dans sa propriété de
Pazo-de-Melras. n a été accueilli
à l'aérodrome par M. Carlos Arias
Navarro, président du gouverne-
ment, entouré des ministres et des
personnalités les plus importantes
du régime et des forces années
Le retour du chef de L’Etat

marque la reprise .de l’activité

politique avec, vendredi. Le. pre-
mier conseil des ministres depuis
la fin des vacances. La situation
économique, la mise en place des
« associations politiques » avant
le renouvellement des Cortès, la
lutte contre le terrorisme après le
décret-lot du 27 août dernier,
devraient être les premières tâches
du gouvernement sur le plan Inté-
rieur.

En politique étrangère, le pro-
blème du Sahara occidental, en
attendant les décisions de l'ONU
et de la Cour internationale. le

renouvellement des accords
avec les Etats-Unis venant à
expiration le 26 septembre et les
protestations dans Je monde à la
suite de la condamnation à mort
des Basques José Antonio G&r-
xnendla et Angel Otaegul de-

Union soviétique

L'affaire Spassky

PARIS DÉMENT

AVOIR DÉNONCÉ LE CONTRAT

DE Mile CHTCHERBATCHEFF
Le porte-parole du ministère

des affaires étrangères a démenti
que ,e contrat de Mlle Chtcher-
batcheff. secrétaire de la mission
commerciale de France à Moscou,
et fiancée du joueur d'échecs
'Spassky, ait été dénoncé (te Monde
du 9 septembre). B a été précisé
à Mlle Chtcherbatcheff, dont le
contrat avec le ministère de l’éco-
nomie et des finances expire en
1977, que si elle ne pouvait plus
exercer ses fonctions en U.RJSjS.
un autre poste lui serait proposé
en France ou à l'étranger.
Le gouvernement soviétique a

demandé au gouvernement fran-
çais de conseiller & Mlle Chtcher-
batcheff de quitter IU-RJ5.S.
« dans son propre intérêt ». Ce
que semble avoir fait l’ambassade
de France. Alors qu’elle doit
épouser à Moscou, le 11 novembre,
le champion d’échecs soviétique
Boris Spassky,’ elle a été avisée
qu'elle est Sous le coup de pour-
suites, un Soviétique ayant eu un
accident au volant de sa voiture,

portant lwimn»Hi»nl»tU«r> du corps
diplomatique.
On fait d’autre part remarquer

dans les milieux français que
Mlle Chtcherbatcheff pourra dif-

ficilement garder son emploi au
service commercial de l’ambassade
quand elle aura épousé M. Spas-
sky. Pour des raisons de sécurité,

indique-t-on, l'usage dans certains
pays du moins, est de ne pas
confier de mission aux épouses de
ressortissants étrangers du pays
de leur résidence;

valent retenir en premier lieu
l'attention des dirigeants espa-
gnols.
Les premières semaines de sep-

tembre seront aussi marquées
par la réunion de la commis-
sion permanente de l’épiscopat
espagnol, qui devrait prendre
position sur les récentes mesures
antiterroristes et certaines initia-
tives de la police à l'égard du
clergé, en violation des clauses du
concordat. Celui-d arrive aussi
dans la phase finale de négocia-
tions. L'attitude de l'épiscopat et
d'une partie du clergé ne devrait
pas. dans la période actuelle,
fadllter ces négociations.

D'autre part les mouvements
de protestation contre la condam-
nation i mort' de José Antonio
Garmendla et de Angel Otaegul se
poursuivent au Pays basque, et
ont entraîné des arrestations au
sein du clergé et du .milieu ou-
vrier. A BasaurL l'abbé Alfonso
Carlos Beraza a été arrêté diman-
che pour avoir demandé la grâce
des deux condamnés dans un ser-
mon. et deux délégués syndicaux
de l'usine Babcock and Wllcox ont
été arrêtés Doqr avoir fait circuler
une pétition en faveur d'une
mesure de clémence, qui avait été
signée par une trentaine de per-
sonnes et envoyée aux ministres
de la Justice, de l'armée et des
relations syndicales. Une déléguée
syndicale de la société Firestoru* a
également été écrouée & la suite
des arrêts de travail qui ont suivi
la publication des sentences de
,Burgo&
Selon des tracts distribués par

les organisations basques, un nou-
vel ordre de grève serait lancé
pour les 11 et 12 septembre pro-
chains. coïncidant avec la tenue
du premier conseil des ministres.

À Paris

DEUX MANIFESTANTS

ANTI-FRANQUISTES

SONT CONDAMNÉS

A DES PEINES DE PRISON

Arrêtés lors de la manifesta-
tion organisée samedi 6 sep-
tembre & Paris en faveur des deux
Basques condamnés à mort en
Espagne, deux manifestants ont
été jugés ep flagrant délit lundi
8 septembre par le tribunal cor-
rectionnel sous la prévention de
port d’arme prohibée.
Trouvé en possession d'une ma-

traque en fer vers 16 heures, alors
qu'il sortait de la station de métro
Saint-Lazare. M. Miguel Puerto las-

Mur. vingt-trois ans. de natio-
nalité espagnole, travaillant à
Paris comme homme de ménage
— après avoir obtenu son di-

Î

ilflme de professeur de sciences &
université de Sarsgoæe — a été
condamné à quatre mois d'em-
prisonnement. dont deux avec
«aiwriq

De son côté. M- Jacques Clé-
ment, quarante ans. sans emploi
fixe, qui était porteur d'un en-
gin incendiaire au cours de la
manifestation, a été condamné à
huit mois d'emprisonnement.

LA SITUATION AU PORTUGAL

Vers une restauration de la discipline dans l'arme
(Suite de la jarevUère page.)

On ne volt pas comment, après
cette mise au point, les
c modérés, a n'auraient pas gain
de cause. Ils pourraient, par
exemple, être tentés de réduire la

représentation des partisans du
général Vasco Gonçalves — encore
au nombre de sept dans Le nou-
veau Conseil — et d'en profiter
pour réintégrer l’un des leurs. le

commandant Vttor Crespo, et épu-
ré » par ses adversaires de la
marine.

Soucieux de- rétablir au plus
vite un climat de confiance et de
sérénité, pressés aussi de rendre
au MJj’JL une image de marque
qui s’est passablement détériorée,
les responsables militaires ont
donc tancé un sévère avertisse-
ment à tous ceux qui, dans les
casernes, se disent résolus à cons-
truire une opposition « afin de
prévenir des actions qui visent à
atteindre la cohésion, la disci-
pline et la dignité des forces
ornées ». Le Conseil de la révo-
lution interdit aux Journalistes
l'accès des cantonnements. En un
mot : s'il y a contestation, cela
concerne seulement la hiérarchie
qui Interdit également la divul-
gation des communiqués, motions
ou documents provenant des
unités, et autorise seulement la
publication de ceux qui émanent
dn président de la République,
des chefs d’états-majors et du
commandant du Copcon.

Il ne s'agit pas, affirme le
communiqué du Conseil, d'attenter
en quoi que ce soit eau légitime
pluralisme des opinions ». mais
simplement « la crise a révélé que
les organes d’information
n'avaient pas toujours su remplir
leur rôle de manière claire et
responsable ».

- Les Journaux, U est vrai, avalent
fait état ces dernières semaines
d'une véritable bataille de motions
et de textes contradictoires signés
de militaires de tous grades. On a
pu voir ainsi un capitaine, porte-
parole de rassemblée du M_FA,
répliquer a une mise au point de

LE SÉJOUR i PARIS

DE L'EX-GÉNÉRAI SPINOLA

PRÉOCCUPE LES DIRIGEANTS

DE USBONNE

. . La présence à Paris de l’ex-

général Splnola Inquiète tes

dirigeants de Lisbonne. qui mi-
ment que l’ancien président pro-
fite de ce second séjour en
Europe depufit' son départ en
exil su Brésil pour organiser
rériensèment son mouvement de
libération. Aucune déclaration
orridelle n'a été faite i Lis-
bonne, mal» le général Cosu
Gornes, cber de l'Etat, a exprime
Inl-méme sa préoccupation et

son étonnement que les autori-
tés françaises aient autorisé l'ex-

général & se livrer en France, et
.

sons la protection des services

de contre-espionnage, A des
h activités subversives n. Des
représentations discrètes mais
rennes auraient été faites en
vain auprès do gouvernement
français,

On croit savoir dans les mi-
lieux portugais informés qne
Pex-tSnéral a reço à Parts de
nombreuses personnalités liées

à la droite et A l'ancien régime
saJ curiste. Il aurait soigneuse-
ment préparé son sëjunr pari-
sien, et ses conseillers portugais
et brésiliens l'auraient convaincu
qoe son retour i Lisbonne était
possible. L’évfctiorf du général
Vasco Gonçalves, la perte d'In-
nnence du parti -onunnniate, I»
retour au premier plan des offi-
ciera dn U. F. A. favorables an
socialisme « à la portugaise u,

auraient pris l’ex-général Spl-
nola i contre-pied. U aurait
cependant encore l'Intention de
e rendre en Espagne, où les

groupes liés k rarmec de libé-

ration sont très actifs, particu-
lièrement en Galice. Les an to-
rt tés espagnoles seraient hostiles
à ce voyage. — M N

LA POSITION

DU PARTI SOCIALISTE

Le parti socialiste s’est étonné
lundi 8 septembre s de la sollici-
tude avec laquelle le gouverne-
ment français accueille le général
Spinola à Farts ». « Les services
officiels, constate le PB., assurent
sa « protection », le temps d’an-
tenne à la radio et à la télévision
ne lut est pas compté. ' la droite ‘

française et son gouvernement
retrouvent amsi un allié auquel ils

j

ont fait une large publicité pour
dénigrer les acquis de la révolu-

tion portugaise et accréditer la,
thèse du recours face à la gauche i

portugaise. Le parti socialiste
estime quels gouvernement fran-
çais aurait viüisé avec plus de

\

discernement le droit d’asile en '

accordant celui-ci eux militants
basques capturés par les franquis-
tes au pont de Bihobie. De plus,

le parti socialiste considéré que
l'accueil réservi au général Spi-
nola est an acte d'ingérence inad-
missible dans les affaires inté-

rieures du Portugal, dont le peuple,

s'est' exprimé en toute liberté et

massivement le 25 avril 1875 con-
tre le conservatisme et la réac-
tion.»

son chef d'état-major des sol-
dats d'Angola contester une délé-
gation venue de Luanda pour par-
ticiper à rassemblée de l’armée
de terre : des unités de l’aviation
protester contre les positions de
leur supérieur hiérarchique, qui
n 'avait d'ailleurs lui-même pas
hésité à utiliser la presse -poux
faire connaître son hostilité au
général Vasco Gonçalves.

Pour la hiérarchie, cette a valse »

doit cesser: endbre Incapable de
tarir le torrent à sa source — les

casernes — elle entend l’arrêter
un peu plus loin, lorsque son
cours devient trop dangereux et
déborde dans les pages des jour-
naux.

Fini le dM documents
que les « neuf » inaugurèrent
si bien. C'est le retour de la
c grande muette ». La loi est
entrée en vigueur à 21 h. 15
lundi Est-ce une coïncidence ?

On annonçait pour ce mardi
9 septembre un « texte de réfé-
rence » des officiers du Copcon
sur les raisons de leur opposi-
tion au « retour en arrière de
la révolution ». L'annonce d'une
manifestation . de soldats, mer-
credi. à Porto, a aussi Inquiété
les chefs du MJA : les res-
ponsables de cette Initiative
n’ont-ils pas affirmé, au cours
d'une conférence de presse, où Us

,

parurent masqués, que leur or-
ganisation SUV (soldats unis
vaincront) avait déjà des ra-
mifications clandestines dans
plusieurs casernes du nord du
pays ? Ils souhaiteraient Ren-
forcer un mouvement de contes-
tation de la base en liant des
revendications catégorielles (aug-
mentation de la solde, transports
gratuits), à d'autres, nettement
politiques (épuration des offi-
ciers « réactionnaires »).

Le Conseil de la révolution ne
veut pas que les « bidasses » s’em-
parent du terrain et .profitent de
la confusion créée par les affron-
tements entre officiers de ten-
dances opposées. Il a ainsi caté-
goriquement condamné comme

« contre-révolutionnaires et gra-
vement attentatoires à la disci-

pline de la révolution » les refila

de certaines unités de la police

militaire d'embarquer pour l'An-

gola. Des sanctions sont déjà
annoncées contre les Insoumis
dont l'action semble coordonnée
par les maoïstes du Mouvement -

pour ln reconstruction du part]

du prolétariat 1MÜP.P.).
lie Conseil a-t-il senti' que ces

mesures draconiennes risquaient
d’être Jugées e unilatérales » ? D
a habilement accompagné son
coup de semonce à gauche d’une
claire menace à droite Cible
choisie, le Parti populaire démo-
cratique, dont certains dirigeants,
peut-être trop pressés, n’ont pas
su mesurer leurs paroles. On ne
réclame pas Impunément —
comme l'a fait M. Graça e Moura
à Porto — « la dissolution du
MFA. et la fin du Conseü de
la révolution t sans S'attirer des
foudres Déterminé à restaurer
l’unité T3u mouvement, le Conseil
a réagi et nommé une commis-
sion d’enquête.
Au PPJD. on est un peu gêné

par ce «faux pas» et Ion tente
de minimiser sa portée. « C’est
une tempête dans un verre d’eau »,

affirme M Rul Manchet*, l'un
des dirigeants du parti, M. Graça
e Moura a parlé à titre stricte-

ment personnel Notre position

officielle ne prévoit pas la disso-
lution immédiate dn M.F.A. Le
marnent n’est pas encore venu de
demander aux militaires de ren-
trer dans leurs casernes car les

conditions ne sont pas encore
réunies pour imposer un véritable
pouvoir civü. » Embarrassés. les

responsables du P.P.D. craignent
que V* enquête» ordonnée par le

le Conseil de la révolution vise

surtout à faire pression sur eux.
avant la formation du nouveau
gouvernement
L'amiral Plnhelro de Azevedo

devrait en effet annoncer la

composition du sixième gouver-
nement provisoire jeudi. En
attendant. -l'équipe dirigée par le

général Vasco Conçoive
accepté, à la demande du p
dent de la République, d'expi

les affaires courantes. Aprt
remise en ordre du Conseil c

révolution, les derniers obst

à la constitution d'un gouve
ment de coalition devraient
aisément levés. L'amiral Pin
de Azevedo a annoncé hier

les différentes tendances
ta1res y seraient représentée
serait une concession des s

listes qui. Jusqu'à oes des
jours, refusaient que les « go
vlstes » soient, présents as
nouveau cabinet

DOMINIQUE POUCH
et JOSt RtBELO.

LE GÉNÉRAL

VASCO GONÇALVES

SE MET A LA DISPOSITI

DE L'ÉTAT-MAJOR

DE L’ARMÉE

Lisbonne (AFF.). —
général Vasco Gonça
devait se mettre, mardi 9 :

tembre, à la disposition
Cétat-major de L’armée
terre, dont ü dépend en :

.

qu'ingénieur dr génie.
membres militaires du cab
du général doivent égaler/

se présenter à leurs it

majors respectifs.

L’ancien premier min:
portugais, qui a été éc
du Conseü de la révolu
et a renoncé à être
d’état-major général des
ces années, s’est rendu 1:

au palais de Sao-Bento.
était sa résidence en font
chef du gouvernement,
de régler ses dernières afft

et de signer les den r

documents. „

LA SOCIÉTÉ I.T.T.

CESSE TOUT SOUTIEN

A SES NOMBREUSES FILIALES

Lisbonne (AJ\P.). —
' Sept milia

traninrara pourraient être ’ menue feu

<t« chantage pas la décision d"I.T.T.
(International Téléphoné and Télé-
graphe de cesser tout rantlép finan-
cier à ses filiales an Portugal.
Oan» une lettre en date du 21 août

adressée ai» ministre» Ide là plani-
fication et de ia coordination éco-
nomique, des finances, de l’Industrie

et du ' commercé' extérieur. LT.T. a
annoncé. arec un regret extrême »,

son Intention de
i
ne pins procéder

à de nouvelles « avances de fonda »

destinées k satisfaire le paiement
des salaire» et d’antres dépenses
d’opérations courantes ».

Les biens de la société américaine
sont estimés A IM millions de dol-
lars.

LE CONSEIL DE IA RÉVOLUTION

RÉTABLIT LA CENSURE

POUR LES INFORMATIONS

MILITAIRES

« L'HUMANITÉ » : une ingé-

rence brutale des dirigeants

socialistes.

Berge Leyrac revient, dans CHu-
manité du à septembre; sur la
réunion à Londres du Comité
d’amitié et de solidarité avec la
démocratie et le socialisme au
Portugal, qui rassemble MM Ha-
ro’ ’ Wilson, premier ministre bri-
tannique : Olor Palme et Joop
Den Uyl, chefs des gouvernements
suédois et néerlandais ; François
Mitterrand et WUI> Brandt, chefs
des partis socialistes fiançais et
ouest - allemand {le Monde daté
7-8 septembre). Le quotidien com-
muniste estime ,ue ceti* réunion
constitue une * Ingérance bru-
tale a dans les . affaires du Por-
tugal Il s'étonne que.M. Brandt
soit président du comité, alors que
dans son pays le parti social-
démocrate «-applique des lois dis-
criminatoires contre les démo-
crates ».

• Junte régionale de gouver-
nement aux Açores. — Le gou-
vernement a mis en place une
junte 'régionale de gouvernement
aux Açores; qui remplacera les
deux gouverneurs civils démis-
sionnaires. — (Reuter

J

Lisbonne (AFFJ.— Le Conseil
de la révolution a promulgué une
loi constitutionnelle restreignant
la liberté d'information en ce qui
concerne le domaine militaire.
Le Conseil « interdit aux

organes de communication sociale
la divulgation de comptes rendus
ou de nouvelles sur tout événe-
ment survenu dans des unités ou
des établissements militaires ou
qui se rapportent à des prises de
position mdtutdueUes ou collec-
tives de militaires ».

H Interdit également c la dif-
fusion de tout communiqué, mo-
tion. ou document de même
nature relatifs à des événements
ou prises de position militaires,
sauf s’ils émanent du président
de la République, du Conseü de la
révolution, du chef d'état-major
général des forces armées, des
chefs d'état - major des trois
armes, ou du commandant du
Copcon ».

La loi, qui entre Immédiate-
ment en vigueur, prévoit une sus-
pension d’un à dix jours pour
un quotidien eh Infraction et une
suspension d’un à quarante Jours
pour une publication autre que
quotidienne. •

L’application de ces sanctions'
n’empeche pas la recherche de
la responsabilité civile et crimi-
nelle aux termes de la législation
en vigueur, ajoute le communiqué.

Celui-ci précise que ces mesures
ont été prises pour « prévenir des
actions qui visent à porter
atteinte d la cohésion, à la duci-
pline et à la dignité des forces
armées. Car de telles attitudes,
outre qu’elles provoquent Za
confusion et ralarme dans l’opi-
nion publique et portent attetnte
au moral et à la confiance de la
population, créent dam les rangs
mêmes des forces armées des
stt va tions hautement préju-
diciables. creusant des lassés là oü
aL Ü'^r

i?
tent pa3‘ exploitant

artificiellement tes divergences
légitimes d'opinion. De telles atti-
tudes. ajoute le communiqué, ser-
vent d'instruments à ceux qui
tentent de miner l’unité des
forces armées ».

• M. Eric Hlntermann,.
membre du comité directe
parti socialiste, secrétaire s
de la Fédération des soct

réformistes, note que « le *
constant apporté par le .

communiste français aux et
nistes portugais, dans leur t.
d'instaurer à Lisbonne un
müftatte gin ne tienne *

compte de la volonté va.
exprimée par les élection
un désaccord fondamental
rimûm de la gauche. » IL a'

« Les socialistes passes h
partt socialiste en raison c

opposition à l'alliance a-.

P.CF. voient leur analyse s
firmer : l'union de la i

conduit à une impasse- L
sociale-dèmocrate. elle, mi
gauche au pouvoir, comm
exemple en Suède, en Aller:

en Belgique, en Italie, en
che. ou en Grande-Bretag

A Timor

DJAKARTA

VEUT ÊTRE ASSOCIÉ;

AUX DISCUSSIONS .

SUR L'AVENIR DE L'It

M. Kosnnuttaiaja, ministre
nésîen des affaires étrangères .

Intérim », s’est élevé lundi (i
tembre, ag coure d’ane coup
de presse, contre l'éventualité
prise de pouvoir par le FRI1

'

(Front
.
lévoln tions aire pour I

'

pendante de Timor); Le mlnli'
précisé qne des contacts an -

Ueu entre le Portogai et le FBX*
par l'intermédiaire dn chargé
faire» portugais à JOJakarta, ai

’

négocier l'avenir de lHe, le gt
Dement Indonésien propose
conférence k quatre réunisse.'
Portugal, l’A astral le. la MaloU
l’Indonésie. M. Joss Ramas f

-

secrétaire dn FKKTfLXN, a, di -

côté, rappelé qne son monve'
'désirait le maintien tempo rail

la présence portugaise dans l’EU
' '

perte-parole du gouvernera en\
Lisbonne a déclaré mardi qne
négociations pourraient bientôt
vrir k Macao. — (A. p, U. P. I-

J
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ANGOLA : une semaine avec les combattants du F.N.LA.
vite de la première pagej

Jette Tais. Os -talent bien déd-
'-ri & réussir. L’offensive avait
oxnencé vers 9 heures du ma-
— la nuit, les aimes se taJ-

‘ snt, — & partir «Tune fazenda
. . à une quinzaine de kilo-

r.- très de Sassa-Lemba, dont le

i-.'«priétaire, comme la plupart
. Blancs de la région, avait foi

votais longtemps. Un plateau
• . ’.'Vj-alé, dépourvu- d’arbres, où
-

,. *'-ssent des chevaux sans mal-
La veille, les FAFLA avalait

1

ri
1
*té un raid, et s’étalent fait

>,‘ssacrer. Leurs corps & demi
cinés gisaient i. proximité du

C-Ov.in,. ervolr d’eau à sec, autour
• 168 soldats — des Jeunes

rçrues, pour la plupart —
ienfc passé la nuit, se nourris-

;• >t de bananes bouillies et de

r

L- btlÇjjjnioc.

r.'iwl* commandant Tonte. diplômé
l’académie militaire de Tunis,
petit homme A barbiche que

-i dans le vêtement ne distin-

cte ses hommes, dirige les

tiens. En vrai stratège de
guerre de positions. A laquelle
l’est pourtant pas habitué. Il

"
; disposer les quelques mor-
-s, canons et blindés qui vont

* iuyer l’action de ses oent dn-
- inte hommes.

'„fanœuvrée par des Zaïrois,

: r^tillerie est d'une précision
- te relative. -vrais impres-

•’ me l’adversaire. De deml-
1

ire en demi-heure, les pièces

’t changées de place, pour évi-

qu'on ne les repère. Le com-
'

- ndant Tonta, qui ne dispose
ore que de deux talkies-walkies
d'autres vont lui être fournis,

.
'ait la navette entre les diffé-

fces positions, monte sur la crête

u* voir où tombent les obus,
curage les hommes,- tente de

remédier A la désorganisation
évidente : un camion -.de muni-
tions emprunte une route .'minée,

les
.

blindes font ' soudain demi-
tour sans qu’on leur en ait donné
l’ordre, la moindre explosion d*un
Obus de mortier ennemi crée un
début de pâniqûe.-

Des chasseurs portugais se
livrent, au-dessus du théâtre des
opérations, A d'étranges manœu-
vres.. Qs passent et repassent en
rase-mottes au-dessus des posi-
tions du ' P. St. 1m. A-, pois piquent
droit vers celles tenues par le

M. P. L. A. « Ils nous indiquent où.

nous devons tirer», explique un
.

commandant. Quelques instants
plus tard, les batteries du PULA
déclenchent un feu nourri et l'ad-
versaire décroche.

Le président Holden Robert», en
battle-dress, armé d'un Kalach-
nikov pris à l'ennemi, vient de
rejoindre le front Manifestement
ce n’est pas un spécialiste de la

guérilla, n . loue au général en
chef, donne des ordres qui— heu-
reusement — ne sont pas toujours
suivis. Mais sa présence, son
entrain, galvanisent les hommes;
tes retiennent en tout cas de se

débander â la moindre occasion.
Lul-méme met la main à la pâte,
pousse un camion ensablé, s’ex-
pose au danger. Par coquetterie,
ii ne se bouche pas les oreilles
quand un obus est tlné_
D’après les témoignages des

rares/ prisonniers Laissés en vie.

l'adversaire n'a pas le moral. De
toute 'évidence, il ne dispose pas,
pour l'instant du moins, de
moyens comparables. Ses mortiers
sont d*un calibre plus petit et II

ne possédait pas. récemment
encore, de blindés «j. H envole
de temps â autre un petit missile
de 122 mm., dé fabrication sovié-
tique. qui fait {Mua de bruit mais
moins de mal que les mortiers de
120 mm- utilisés par le FJV-L-A.
Les .soldats du MPLA. sont sou-
vent des adolescents, presque des
enfants, qui n'ont eu que quelques
Jours d'instruction. Peu â peu. les

FAFLA se retirent, sans s’expo-
ser au combat rapproché. La Jonc-
tion avec la route de Luanda est

faite. A l’abri de trois baobabs,
l'état-major déride de poursuivre,
sans attendre, l'offensive vers le

nord. En deux heures. Porto-Qui-
ptrl est pris et le pont de Caxlto
rejoint. Sa réparation n'est qu’une
question de jours.

A 10 kilomètres â l’est se trou-"
valt une Importante base d'en-
traînement des FAFLA. installée

dans un ancien camp de l'armée
portugaise. Hoji-Ya-Henda. Elle

est Investie le lendemain — le

26 août — par un petit groupe
de fantassins soutenus par les

bttndès. Le feu est mis aux bâti-

ments, les bureaux sont pillés. Les
officiers du FJJ.LA lisent avec
intérêt, sans Ironie, les manuels

(1) Cependant, aelon certaines in-
formatlona. n?-ït.S.S. aurait récem-
ment livré une vingtaine de blindée
au UfJJ.

Du côté du M.P.L.Â. aux avant-postes de Luanda
Nous publions ci -dessous

un reportas* de notre envoyé
spécial Philippe Posa à proxi-
mité du -front.» tenu par le

MPJJL face aux forces du
FJUJL Cette visite» datant
da 5 septembre, est posté-

rieure de huit jours. * celle,

tons lecamp opposé»d'Olivier
. . »osi«l-Vmay. H apparaît

pi’entre - temps le « front »

..l'est déplacé d'une disaine de
rilomàtres

.
.en.

.
direction du

lord.

Qulfangondo. — Coiffé d'un

srge chapeau de paille, bardé
le cartouchières, le aotdat du
4J*.LA„ avec ses bracelets de
vivre et son amulette au cùu.

i dea allures -de Poncho Villa.

Iprôs avoir baissé son tusB à
<r rapide AK-47, U ouvre le

terrage, une simple chaîne au

tllleu de la route, et nous fart

Igno de passer. Un kilométra

lus loin, après avoir longé une
1 ''irge conduite d’eau, nous orri-

ons à Quitangondo, petit village

— 25 kilomètres au nord de
Honda sur la rtvtére Bongo.

. ni' 'est té que se trouve rusine
traitement des -vau* qui ail-

• 'ente la capital*. Le •> bataille

•
''

*ea réservoirs d’eau » de Luanda

1
" ârè marquée par de durs com-

. sis le samedi 30 août et le fen-

v"*<em*/n. Lb F-NJ-A. tenta, en

fer, de prendre le contrôle de
zone pour priver d’eau la

ipltale Au nord de ruslne, qui

:t protégée per des canons
tns recul, dea traces d’obus

i mortier attestent de le vio-

nca des affrontements- Le ven-
.

vdl 5 septembre, le seul bruh

ircepdùte'éfaft celui dea béton-

ères et dea marteaùx dea
arriéra travaillant k regrandle-

ment des cuves d'épuration.

A rentrée dea bâtiments

odernes de ruslne, une qoe-

ntalno de soldats portugais,

•rbus. chevelus et quelque peu

De notre envoyé spécial

dépenaillée, passent leur temps
couchés par terre ê Ure des
Illustrés, lia- expliquent qu'lia

sont li pour défendre les réser-

voirs, mais ajoutent qu’en ces
(Tottensivm du. PJU-A^ Ils

* n’fntavl&ndrom pas L'air

résigné et las. Ils ne semblent
pas même révoltés lorsqu’ils

racontent comment l'un des
leurs a été tué et son corps
lacéré i la baîonnetts par des
soldats du FII.LA., samedi
30 août. Il faisait parti d'un
groupe de sept hommes qui
tentaient de parlementer avec
les attaquants. Séton rofficier

portugais qui commande lé

groupe, le - front - s’est éta-

blit,si i une dizaine de kilo-

mètres au nord de 'Oultandongo.

Vu du cbti M.PjLA.» le

« front » e$t une notion des
plue ambiguës. On en parle
constamment à Luanda, mais on
né sait lamals exactement où //

se trouve Les combats de com-
muniqués ne sont pds les moins
violants. A entendre Radio-
Kinshasa et i lire dans la

presse Internationale certains

commentaires venus de r - autre

.
côté », on e l'Impression qu’on
se bat dans Iss faubourgs de le

ville, Le M.P.L-A^ en revanche,

ne perle
.
que de victoires sur les

« Impérialistes cannibales ».

Un prisonnier zaïrois

» Il vous est toujours Impossi-

ble de vous rendre sur le Iront »,

noua dit te chai d’un poste du
M-P.LA Cependant, après ravoir

pris è bord de la voiture avec un
« pionnier », jeune recrue de
dix-neuf ans * Pair abattu et au
regard triste, nous continuons

vers real en direction du O.G.

des forces du Nord. A une dizaine

de kilomètres de Quitangondo.

Tchad

Le serf de Mme Claustre

nous nous arrêtons dans un pre-

mier campement . un- terme mo-
dèle d’élevage de poulets admi-

nistrée, par • commission locale

dea combattants pour la produc-
tion ». Quelques femmes, fs

corps perdu dans des treillis et

surtout -Identifiables » leurs bou-

cles d’oreilles attendent on ne sait

quor; tandis qu’ci grand métis

promène en IbIshb un cochon de
lait.- Plus loin, dans un bâtiment

en » dur », dea soldats s'enairam
autour d'un blessé A ’ tare,

qu’on ne nous laisse pas Interro-

ger sûr pis. . 0 s'agit d'un Zaï-

rois tell prisonnier avec rangin
blindé qu’il pilotait, au début de
la semaine damïère

Nous le retrouvons, dans
raprès-midi, A Luanda, où le

M.P.LA. le prèsa/m. à le presse-

N s’exprime -en français -Il a
rair penaud d'un élève pris en
faute. II explique qu'il est capo-

ral de rarmée zaïroise et est

arrivé la 15 août i Ambriz, port

situé i 200 kilomètres au nord de
Luanda, « non pour me battra

mais pour donner des cours ».

Nous avons vu sur place l’engin

blindé de reconnaissance
Penherd qu’il pilotait, tt avait -été

littéralement culbuté pat un
- char lourd - du UJPJ-A. De
quel type ? « Sacre! militaire ».

nous répom. le commandant
Julu, .porto-pamle du FJtJ-A.
Pot" ailleurs, *- prisonnier nie

que des mercenaires français

combattent dars les rangs du
F.N.LA., bien que plusieurs sol-

dats nous assurent en avoir

- tué un » récemment

Ayant bloqué roffensive sur les

réservoirs 'd’eau de Luanda, le

UJ*.UA semble ne pas vouloir,

ou n» pas pouvoir, pousser son
avantage U a du moins réussi é
ajourner i nouveau la grande
offensive sur la cap/fs/e

PHILIPPE PONS.

d'instruction politique abandonnés
par leurs adversaires, et qui ne
laissent aucun -doute sur leurs
convictions.

Les armes prises â l’ennemi sont
triomphalement déposées aux
pieds du président : fusils de
toute sorte, mitrailleuses légères,

lance-roquettes — que le chef
du FJ5LLA. ne distingue pas tou-
jours— On peut aussi se deman-
der s’il fait la différence entre
l’alphabet cyrillique et les Idéo-
grammes chinois : comme on 'ul

présentait une sacoche de roquet-
tes soviétiques flambant neuves,
il déclara d*tm ton sans réplique
qu’il s’agissait de roquettes ch]
noises venues de Tanzanie—
Le 28 août. le FNJLA. est soit

demant Installé sur les collines
qui dominent Qulfangondo, loca-
lité située à 25 kilomètres de
Luanda, et d’importance straté
giqne vitale, car c'est là que se
trouve ruslne de traitement des
eaux qui alimente la capitale. ZI

ne semble pas que le F.N.L.A.
ait. pour .l’Instant, les moyens de
progresser beaucoup plus au sud
et de sortir victorieux d’une con
frontatlon avec ' les miniers de
civils de Luanda, armés par le
MJPJjJl Les FAPLA peuvent sans
doute faire sauter le pont qui
permet de franchir la rivière
Bengo. au nord de Qulfangando,
ce qui obligerait leurs adversaires
à envisager un débarquement par
la mer. En outre, l'armée portu-
gaise. qui a évacué les zones te-

nues par le FJJJLA. mais pas
celles que contrôle le MPLA,
est. aux yeux du F.N.LA.
«. prête à intervenir ». assertion
que 'les Portugais devaient dé-
mentir par la suite. La pos-
sibilité qu'a le F. N. L. A. de
bombarder l’usine de traite-

ment des eaux de Luanda est
un moyen, de pression considé-
rable. que ce mouvement entend
conserver.

Depuis cette positionne FJSLLA.
tentera de progresser' vers l’est

1 pour établir la Jonction entre le

afront de Caxlto s et le « front
de Malan.it ». Les unités de celul-
cL commandées de Carmona, la
principale ville du nord, par
M. Daniel Chipenda. secrétaire
général du F.N.LA.. contrôlent
depuis le 26 août la petite ville de
Lucala, à l'est de Saiazar. et cou-
pent ainsi le grand axe routier
Luanda-Malanje, à 250 kilomètres
à l’est de la capitale. Un objectif

à plus long terme est de faire se
rejoindre 1e front Caxtto-Malanje
et la zone contrôlée au sud par
les forces mixtes UNlTA-FJfJLA.
La route Luanda-Nova-Lisboa est
coupée au nord de QufbaJa. â
300 kilomètres au sud-est de la
capitale. Le point de. jonction des
fronts nord et sud devrait se faire,

si les espoirs de l’état-major du
FJLLJL. se réalisent, à hauteur
de Donde. à 200 kilomètres de
Luanda, où se

.
trouve le grand

barrage de Cambambe, qui ali-

mente la capitale en électricité.

Une bataille qui promet d'être
rude.

OLIVIER POSTEL-VINAY.

Prochain article :

AUX AVANT-POSTES

DE L’ANTICOMMUNISME

,'HEF SPIRITUEL DES TOUBOUS A RENCONTRÉ M. HISSENE HABRE
négociation du gouverne-
français avec les autorités
ennes au sujet de la Ubê-
de Mme Françoise Cialis-

tage des rebelles toubous
. -'testt depuis le 21 avril 1974.

y poursuivre. C’est ce qu’a
. i lundi 8 septembre le

«rôle de l'Elysée. M. Xavier
j-Beauchamps. « 72 parait
table, a - 1 - U cependant
de ne pas rendre publi-

s modalités du déroulement
e négociation. * M. Gouyou-
îsxops n’a pas précisé si

poursuivrait sous l’égide de
té Joumlac. conseiller tech-

i la présidence de la ELépu-

centxé dimanche de la

e tchadienne. NDJamena,
rolr été reçu par le chef de
le général Félix Malloum.

Tchad même, le derdei
Kichldemi, chef spirituel

ubous, a rencontré diman-

che M. Hlssene Hahre. chef des
rebelles qui détiennent Mme
Claustre et son époux. Rien n’a
filtré des conversations entra les

deux hommes, mais on sait que
les autorités tchadiennes comp-
tent sur an ralliement des re-

belles pour faciliter les négocia-
tions en vue de la libération des
otages.
A Paris, le professeur Georges

VedeL doyen honoraire de la fa-

culté de droit et de sciences éco-
nomiques. a tancé, au cours «Tune
émission de R.T.L, on appel

à M. Hlssene Hahre. qu’il eut
mrrtmp élève D y a une dizaine

d'armées. « La seule voie digne de
lui. a-t-il notamment déclare, est

cote de la générosité et de la

pitié. »

M. Jean-Marie Le Pen. rési-
dent du Front ™p.ftlnrm.l t a. mndain-

né, au cours d'une conférence de
presse, l'attitude du goutfer-'

nement et du président dé la
République dans a r affaire
Claustre »: « En acceptant de
négocier au plus tuait niveau avec
les rébeües toubous, CEtat fran-
çais s’engage dans jtus cote
périlleuse. S’il n'en avait tenu
çu’à moi. faurais dit au Chef des
rebelles toubous : . si vous ne
relâchez pas Mme Claustre, ie

vous envoie dnq régiments de
parachutistes, qui vous encercle-
ront et vous extermineront jus-
qu'au dernier. »

• Le général Eyadana, prési-

dent de la République du Togo,
accompagné de plusieurs de ses
ministres, est attendu mercredi
10 septembre a Parÿ pour une
visite privée d’une dizaine de
jours, n sera reçu jeudi à déjeu-
ner par le président Giscard

]g.'_

LE MARECHAL IDI AMIN DADA

SE RENDRA A LONDRES
(De notre correspondunZJ

RomcL ' — Le maréchal idl Amin
Dada, président de la République
ougandaise, est arrivé ê Rome lundi
B septembre, en compagnie de aon
épous~. pou; . une visite privée de
trois Jours. Il a été accueilli é l'aéro-

port de Clampino par M Giulio

Andreottl. ministre Italien du bud-
get et par Mgr Giovanni BenelII.

spbsrttul dL Te secrétai refis d'Etat
di

.
Vatican. Le président en exer-

cice de ]'O.UA devait être reçu,

meril après-midi, par M. Giovanni

Leone, président de le République,
et sam. doute mercredi par le papa
Il doit se rendre Jeudi à Londres.

La p.ésence de quatre ministres
aine côtés du maréchal ldi Amin
(samé. tourisme, travail et Indus-
triel laissé é penser que le chef de
l'Etal ougandais n’est pas venu à
Rome pour tair* seulement du tou-

risme. il a d’ailleurs manifesté le

désir de rencontrer des industriels

Italiens, ei c'est la raison pour

laquelle un- bref voyage a élé orga-

nisé, b son intention, à Milan (et

peut-être: à Turin) dans la frumèe
• mardi Le gouvernement de Kam-
pala souhaiterait développer ses

relations économiques avec l'Italie et

s’intéresserait notamment aux héli-

coptères fabriqués dans le pays
Mais la partie le plus attendue de

cette visite est l’entretien que le

maréchal ldi Amin devrait norma-

lement avoir avec Paul VI

L’Ouganda qui a désigné, au
début de cette année le première

femme ambassadrice auprès du
Saint-Siège — compte une impor-

tante communauté catholique dont

l’avenir préoccupe naturellement les

responsable» de » Eglise -BS

DIPLOMATIE

L’ASSEMBLÉE DE L’ONU SUR LE DÉVELOPPEMENT

Les pays communistes sont intéressés

par la garantie ri*accès anx matières premières

Les travaux de l’Asunblé» générale des Nattons unies soi le

développement sont . dans l'Impasse, ma** les Etats-Unis ont déposé,
lundi soir 8 septembre, an nouveau document de douze mille mots.
Ce texte, qui n'ajoute rien de substantiel aux propositions améri-
caines initiales, a été accueilli diversement, les uns ÿ voyant un
«Soit pour aboutir, les autres un* manoeuvre pour enliser la dis-

cussion. Trois éventualités se présentent maintenant: on l'Assemblée
se séparera à la date prévue (12 septembre) sur un échec, ou elle

se prolongera jusqu'à l'ouverture de l'Assemblée ordinaire (18 sep-

tembre), ou elle s'ajournera en fixant une date de. reprise en janvier.

De notre correspondant

Vienne. — Les pays d'Europe
de l’Est suivent avec des senti-
ments divers les débats de l’As-
semblée extraordinaire des Na-
tions unies sur le développement.
Comme l’ont montré les inter-
ventions de leurs représentants.
Us sont loin d’épouser sans
réserve toutes les thèses des pays
du tiers-monde.
En particulier, la distinction

principale entre pays riches et

pays pauvres leur parait contes-
table. fout eux. du moins pour
la plupart d'entre eux. U s’agit-

Ul d’une thèse d'inspiration chi-
noise et donc tout aussi condam-
nable que la théorie des deux
super-puissances. C’est notam-
ment la thèse que M. Malte
avait exposée, au nom de
ITJJLSjS, devant rAssemblée gé-
nérale ile Monde du s septem-
bre).

Or, les discussions menées ces
dernières années, notamment au
sein de l’UNCTAD (Conseil des
Nattons unies pour le commerce
et le développement) et de
l’ONUDI (Office des Nations
unies pour le développement in-
dustriel) ont permis de consta-
ter que les pays communistes
faisaient de plus en plus volontiers
cause commune avec les Etats
développés, sans trop ae soucier
apparemment du régime capita-
liste de ces derniers. Pour avoir
osé coopérer avec II groupe des
c 77 a. la Roumanie s’est atti-

ré. surtout au début, un certain
nombre d’ennuis de la part de
ses «mis Moins libre de ses
mouvements. La Bulgarie n'a pas
persévéré très longtemps, à la

différence de sa voisine, dans son
Intention de se faire reconnaître
comme

.

pays en vole de déve-
loppement.
Aspirant A la société de consom-

mation. beaucoup plus ouverts
que par le passe au commerce

DÉCÈS DE M. PIERRE CHAUBARD

MINISTRE DE MONACO

EN FRANCE

M. Pierre Cbaobard, ministre
de Monaco en France, est décédé
dans la ntdt du lundi 8 au mardi
9 septembre. A Parts, apprend-on
à la représentation monégasque.
|Né en ISM * Bordeaux. M. Plorrt

Chaubsrd avait d’abord été cher da
cabinet dea préfet* de Maine-et-
Loire et de Charente en 1943 et 1943.
Après avoir occupé plusieurs postes
de roua-prêfet et au ministère de
l'Intérieur, il est nommé en MU
conseiller technique, puis chargé de
mission en 1SS3 au cabinet de
M. Roger Frey, ministre de 1Inté-
rieur. H en ensuite directeur du
cabinet du préfet de la Seine.
De J 963 t 1967. Aé. Cbaubard est

chargé de mission auprès de u. Ro-
ger Fmy. toujours ministre de l'Inté-
rieur. dont U devient directeur du
cabinet en avril 1967. U occupe
ensuite le poste de directeur de
cabinet de M. Albin Cbaiandon.
ministre de l'Industrie, en Juin et
Juillet 1968. paie A nouveau de
M. Roger Frey, ministre d'Etat
chargé des relations avec le Parle-
ment (Juillet 1968 - décembre 19691.

De 1970 é 2974. il est nommé
préfet des Yveline» puis préfet boni
cadre. C’est eo avril 1975

.

que
M. Cbaubard est mis à la disposi-
tion du ministre des affaires étran-
gères pour exercer les fonctions de
ministre de Monaco * Paris, succé-
dant à Pierre-Louis Falaise, décédé
en août 1974.]

international, les pays commu-
nistes se sentent menacés dans
leur croissance, au même titre

que les Occidentaux, par les

mouvements Incontrôlés des prix
des matières premières. Us re-
cormaisserït. certes, aux Etats
producteurs le droit de disposer
Librement de leurs richesses na-
turelles, mais ils réclament la ga-
rantie pour tous de l’accès aux
matières-premières et aux sources
d'énergie. Les accords commer-
ciaux internationaux, écrivait
cette semaine te magazine éco-
nomique hongrois VUaggazdasag,
doivent être * avantageux de
façon égale pour les producteurs
et pour les consommateurs ».

Un pays cependant occupe une
place à part : la Roumanie.
Saisissant l'occasion de la ses-
sion extraordinaire de l’Assemblée
générale des Nations unies. Buca-
rest a rappelé ses vues sur ce que
devrait être selon elle le nouvel
ordre économique international.
Pour les ürigeants roumains, la
division du monde en Etats
riches et pauvres n'est pas un
faux problème. Sans employer
obligatoirement ces termes. Us
notent que «Ze décalage qui s’est

accentué entre les pays dévelop-
pés et les pays en vole de déve-
loppement constitue l’un des pro-
blèmes de grande actualité de la
vie internationale ».

Selon la Roumanie une e confé-
rence générale» devrait se réunir
sous l’égide de l’ONU en vue
d’examiner la question des ma-
tières premières. Le GATT devrait
être réformé afin que les échanges
commerciaux Internationaux
soient libéralisés et que tout le

mécanisme international soit éta-
bli « sur une base véritablement
équitable et démocratique ». Les
pays avancés devraient accorder
aux Etats en voie de développe-
ment des crédits non rembour-
sables ou & taux d'intérêt faible
ou nuL •

Mais les Roumains toutefois,
malgré leurs bonnes dispositions
envers le tiers -monde; laissent
percer quelque inquiétude lors-
qu’ils disent qu'a Ü faut agir m
vue d'obtenir une plus grande sta-
bilité des prix, en renonçant à la
pratique de leur modification
injustifiée». Pour aider & y par-
venir la Roumanie propose l’adop-
tion a <fvn système ou mécanisme
international, ouvert à la partici-
pation de tous les Etats, qui
assure la stabilité des prix pour
une période de plusieurs années,
les modifications de ces prix
devant avoir Heu seulement avec
l’accord des pays intéressés a

M. L.

• La quatrième session des en-
tretiens vntervommvnmitairea sur
Chypre, qui devait commencer
lundi après-midi 8 septembre A
New-York sous l'égide du secré-
taire général de l'ONTJ. a été
remise pour permettre la pour-
suite de consultations prélimi-
naires.
Ce contretemps serait dû à
l'Incertitude de la position chy-
priote turque. M. Rauf Denktash
n'aurait pas apporté à New-York
les propositions concrètes atten-
dues de lui sur les questions es-
sentielles ayant trait à la future
répartition des deux secteurs de
nie et au retour des cent quatre-
vingt mille réfugiés chypriotes
grecs dans leurs foyers du Nord.

Une interview sans concession
sur la société socialiste hongroise

J. DE BONIS

EN DIRECTAVEC
UN DIRIGEANT HONGROIS :

Gyôrgy ACZEL

Gyôrgy ACZEL signera son livre

à (a Fête da l’Humanité
les 13 et 14 Septembre à La Courneuve

ÉDITIONS SOCIALES - TOUTES LIBRAIRIES
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PROCHE-ORIENT
Liban

Les combats continuent de faire rage à Tripoli

La riHiwOww damcurait grave ce xnaxdi matin

S septembre à Tripoli (au nord du LQwnJ. où des

affrontements apposent depuis trois jours musul-

mans et chrétiens. Les premiers auraient constitué

sous l'impulsion de divers mouvements d'extrême

gauche une véritable force armée qui a"est donné

le nom d* « autorité militaire unifiée ». Le nombre
des victimes se situerait' entre cinquante et cent
personnes, et les dég&ts matériels sont très impor-
tants, Le gouvernement lîh»-n*ï«- gui avait défi,

siégé lundi en session extraordinaire, devait se
réunir & nouveau ce mardi pour décidfer de l'in-

tervention éventuelle de l'armée.

Beyrouth. — Alors que les af-
frontements du week-end
s'étalent déjà soldés par plusieurs
dizaines de tués, quarantaine
d’appartements incendiés, et plus
de cent cinquante établissements
commerciaux et échoppes plasti-
qués et pillés, les combats ont
continué de faire rage & Tripoli
lundi 8 septembre. Des éléments
de gauche, en majorité musul-
mans, ont occupé des secteurs
contrôlés par leurs adversaires,
notamment le quartier Ebbé, sur
les hauteurs de Tripoli, d'où .une
partie des habitants chrétiens
aurait été chassée.

D’autres -groupes d’extrême
gauche s'apprêteraient à se lan-
cer à l'assaut du village chrétien
de Zghorta, proche de Tripoli, où
se serait réfugié l’assassin des
^wiw» BuanlmaaB de I*au£ocar
Intercepté dans la soirée de di-
manche à l'entrée sud de la ca-
pitale du Liban nord (le Mande
du 9 septembre).

L’accès de Tripoli demeure très
dangereux. Quelques journalistes
ont essayé de s'y rendre lundi.
Es se sont vu conseiller de re-
brousser chemin quand Us se sont
présentés devant le barrage des
forces de sécurité intérieure
établi à vingt kilomètres au sud
de la ville. Tard dans la nuit de
lundi à mardi la radio de Bey-
routh a annoncé que les routes
du Nord n'étaient pas sûres, les

antagonistes continuant à « s’ex-
pliquer » à coup de canon, de
mortier et de roquettes.

Des incidents Isolés sont, d'an-
tre part, signalés dans d’autres
régions « chaudes » du pays et
notamment à Aley, important
centre de villégiature à l’est de
Beyrouth, dont la population est
en majorité druse. Des 0émeute
armés, pour la plupart des mili-
ciens Eataüb (phalangistes) et

De notre correspondant

des fedayln palestiniens, ont
même fait leur réapparition à
Beyrouth, pour la première fols
depuis les combats de Juin. Tou-
tefois. à l’initiative du ministre de
l’intérieur. M. Camille Chamoun,

de nombreuses démarches sont
entreprises pour «ürrwr les esprits,
circonscrire les foyers d'agitation
et empêcher que le pays tout
entier ne s’embrase.
Le Chef du pïnwrwpmwit

M. Ractaid Karamé, a laissé en-
tendre lundi soir ri«m« une allo-
cution radio-télévisée que le
conseil de cabinet qui s'étalt tenu
dans la matinée avait pris une
série de mesures destinées à
ramener l'ordre à Tripoli, main il

n'a pas précisé s’il sera fait
appel & l'armée.
De source proche du ministère

de l'intérieur, on croit savoir que

des k changements spectoadai
res » pourraient Intervenir dans
les prochains Jours, peut-être
l'Issue du nouveau conseil des
ministres, qui se réunit ce mardi
en fin d’après-midi Pour c dé
confessionnabser » l’armée, un
nouveau commandement serait
en vote de formation, les postes
de responsabilité devant être par-
tagés à égalité entre chrétiens et
musulmans. C'est à la majorité
des voix que tes déftirinwt seraient

S
rises. et tes ordres communiqués
la troupe pour qu’elle inter-

vienne « au mieux et au moment
opportun ». Les groupuscules
gauchistes de Tripoli ne semblent
pas favorables A de telles mesu
res, dont Os risquent de faire les
frais.

Parmi les nombreuses victimes
des violences au Liban figurent
trois jeunes sportifs dont la mort
a profondément ému l’opinion
publique à Beyrouth. Jean Twatm,
directeur de l’assoélation sportive
de l’automobile au Liban, et deux
de ses collaborateurs, Oie Saadé,
fils du directeur technique des
journaux Al tfahar et lOrient-le
Jour, et Paul Nasslf, fils de l’am-
bassadeur du Liban à Berne,
avalent quitté Beyrouth 1e samedi
30 août pour se rendre dans le

désert de Syrie, où Us devaient
établir l’itinéraire d'un prochain
rallye automobile. Alors qulls se
dirigeaient vers le poste frontalier
Ubano-syrten de Maanaa, ils ont
été pris en otages au vllli

musulman de Sau-Wayel, ap
avoir présenté leur carte d’iden-
tité, qui mentionnait leur religion.
Puis ils furent emmenés rfa™ tm
bosquet pour être abattus à bout
partant d'une balle dans la nuque.
Leurs corps ont été retrouvés sept
jours plus tard dans une fosse
commune & côté de onze autres
cadavres.

’

ÉDOUARD SAAB.

Les négociations sur la livraison d'armements

ultra-modernes à Israël ont repris à Washington
Six Jours après avoir signé le

nouvel accord intérimaire sur le
Binai, Israéliens et Egyptiens
se . sont retrouvés Ce mardi
9 septembre, & Genève, pour en
examiner les modalités d’appli-
cation- L’ordre du Jour de ces
négociations, qui devraient, en
principe, durer de deux à trois
semaines, est particulièrement
chargé. H comprend notamment
la désignation des commissions
mixtes israélo-égyptiennes, le

programme d’évacuation des puits
de pétrole d’Abou-Rodelss, la

fixation du calendrier du repli
israélien et les dispositions à
prendre pour le déplacement des
spécialistes américains des pos-
tes d’observation électroniques

• A WASHINGTON, alors que
M. Kissinger poursuit sa cam-
pagne d’explications pour convain-
cre le Congrès d’approuver avant
la fin de ce mois renvoi de ces
techniciens américains dans le

flipâ*
.

les Etats-Unis et Israël

d’armements américains ultra-
modernes.
Ces négociations avaient été

suspendues en mars dernier par
les Etats - Unis

. & la suite de
l’échec de la 9* mission de
M. Kissinger au Proche-Orient.
Leur reprise -est la conséquence
directe de l’accord de dégagement
conclu la semaine dernière entre
Le Caire et Jérusalem.
Les Etats-.Unls auraient promis

à Israël pour l’année A venir une
aide militaire de l’ordre de L5
milliard A 3 milliards . de dollars.
Les armements demandés par les
Israéliens comportent des avions

quelle ce dernier menace de se
tourner vers l’Union soviétique
pour se procurer des missiles
antiaériens si le Congrès améri-
cain tfoppose A la vente des qua-
torze missiles Hawks que la Jor-
danie demande aux Etats-Unis.

• AUX NATIONS UNIES, le

représentant d’Israël, M. HflJm
Herzog; a annoncé lundi que son
gouvernement était prêt, indé-
pendamment de toute considé-
ration politique, à permettre te
libre passage dans les porta israé-
liens de. marchandises à destina-
tion des voisins d'Israël. M. Her-

économiquc spéciale de
l’Assemblée générale, a annoncé

ont repris leurs négociations en' ont rendu publique, lundi , une
vue de la fourniture & Jérusalem lettre du roi Hussein dans

.

la-

7-15 capables de rivaliser avec les rog. qui parlait au cours de la
Mlg-23 dont sont dotées lès-avia-
tions égyptienne et syrienne ; des
blindés destinés à assurer la
défense du Binai A l’est des cols
stratégiques abandonnés ' par
Israël ; des missiles sol-aol ; enfin
un équipement électronique so-
phistiqué.
D’Autre part, une vingtaine de

membres du Congrès américain

A TRAVERS LE MONDE
Colombie

• L’ASSASSINAT, lundi 8 sep-
tembre A Bogota, du géné-
ral Ramon Arturo- Qolnones.
inspecteur général des forces
années, a été revendiqué par
l’Armée de libération natio-
nale (B.L.N.). Plusieurs milliers

de soldats et de policiers ont
été mobilisés pour retrouver les

auteurs de l'attentat Le gé-
néra! Quinanes avait com-
mandé en 1973 une brigade
de lutte anti-guérilla dans le

département de Santander. —
MJTJ*, Reuterj

Italie
Q LE MAIRE DE NAPLES &

démissionné, lundi 8 septembre,
après avoir échoué dans sa
tentative d’associer la plupart

des groupes politiques au gou-
vernement de la vUe Membre
du parti républicain, M. Giu-
seppe Galasso avait été dési-

gné, au début du mois d’août,

malgré les réticences des dé-
mocrates-chrétiens et des so-
ôaux-démocxatâs. H pourrait
fifre remplacé par un commu-
niste qui dirigerait. la munici-
palité avec l'appui des socia-

listes. mai* ce ne serait qu’une
solution provisoire car les deux

partis de gauche ne comptent
que trente-deux conseillers sur
quatre-vingts. — fCorrespJ

affaires étrangères a ordonné
à son ambassade A Moscou de
demander des éclaircissements
à ce sujet au gouvernement'
soviétique. — ("AJ*

J

Mozambique
LE PRESIDENT NYER&RE,
qui vient de faire une visite de
rfnq JOUZS SU ’M'naBUW'Mqii n

, a
signé le 7 septembre à Lon-
renço-Maxques avec le prési-
dent Saxnora Machel deux
accords qui marquent le début
tfone cooDér&üoa ëoanazxxloiic
et diplomatique étroite. —
(Reuter.) *

Ouganda

Japon
• DES PATROUILLEURS
SOVIETIQUES ont mitraillé

et arraisonné, le lundi 8 sep-
tembre un petit chalutier

' japon*!» ayant neuf Iwnmws
d’équipage, au large de la

pointe mAr!rf!r*na.te de rïle de
Safehalfne.

Le ministère japonais des

• LES FORGES OUGANDAISES
ont été placées en état d’alerte
le long de la frontière tsnza-

- nienne. Cette mesuré fait suite
à un communiqué de Kam-
pala annonçant que des «soi-
dots tanzaniens en civil »
avalent enlevé trois Ougan-
dais fimift ùn bar de la vxlle-
frontière de Mutukula. —
(AJ>J

Philippines

• LA COMMUNAUTE ECONO-
MIQUE EUROPEENNE
(C-E.E.) s’apprête a accorder
un prêt de 500 millions de dol-
lars aux pays membres de
l'Association des nations d’Asie

du Sud-Est (ASEAN), a indi-

qué le lundi 8 septembre à
Manille M. François - Xavier
Ortoli, président de la
Commission des Communautés
européennes. L’Indonésie, la

Malaisie; la Thaïlande, les
philippines et Singapour
sont membres de i'ASEAN/

• — (AJFJPJ

d’antre part que bot gouverne-
ment était disposé A mettre A la
disposition de ses voisins
résultats' des recherches Israé-
liennes dans 1e rinmaina de l'uti-
lisation de l’énergie solaire et de
l’utilisation des ^ressources
hydrauliques, pour fertiliser tes
diserts. Israël, a dit M. Herzog;
serait prêt A faire du Centre
national de recherche^ sur les
zones arides dans le désert du
Néguev un centre régional ouvert
A tous les pays du Proche-Orient
désireux d’y participer et d’y
coopérer.

• A DAMAS, le président
Assad a déclaré lundi soir —
avant son départ pour Prague, où
il est arrivé ce mardi matin en
visite officielle — que l’accord
égypto-israéllen est un «

. acte
partiel et séparé, en contradiction
avec les intérêts primordiaux du
page et ne servant pas la cause
d'une paix juste ».

• AU CAIRE, l’ensemble de la
presse reproduit ce mardi une
interview de M. Sadate A la revue
koweïtienne Al Siassa, dans la-
quelle le président égyptien cri-
tique ouvertement La position
syrienne A l’égard de l’accord
israélo-égyptien. Evoquant d'an-
tre part les relations entre le
Caire et Moscou, M. Sadate A
déclaré : « Aucun être humain
qui a un peu de dignité ne"pour-
rait être satisfait de la façon dont
nous avons été traités par VUnion
soviétique. »• B a cependant dé-
menti les rumeurs -selon les-
quelles l’Egypte se préparerait
A abroger le traite d’amitié
avec TUJL&Sl — (AJPJPJ

La visite

.du vice-président irakien

M. HUSSEIN ESTIME

ÛU'UN ACCORD NEGLIGEANT

LES PALESTINIENS

NE «MERITE PAS»

APPROBATION <

Le vice-président Irakien.M Saddam Hussein, a eu, ce
mardi 9 septembre, un entretien
en tête A tête avec le président
Giscard d’Estalng qui l’a reçu
ensuite A déjeuner. L'entretien
plus spécialement porté sur le

Proche-Orient.

« trous comprenons, a dit
M. Hussein aux journalistes, les

particularités de la position fran-
çaise et nous comprenons aussi— ce oui est très important Que
la France n’a pas de parti pris
hostile à notre égard. Nos rela-
tions économiques vont donc con-
tinuer à s'améliorer dans tous les

domaines, bien que la position de
la France au sujet du Proche-
Orient ne sotl pas conforme à la
nôtre. »

Recevant lundi A M. Sa-
dam TTmaapin g, Versailles. M. Jac-
ques Chirac a notammen
déclaré : « L’instauration d’un
nouvel ordre économique mondial
suppose un système .monétaire
plus stable et mieux adapté aux
réalités du commerce et des
échanges de. notre temps. Il est
datr que les mécanismes permis-
sifs que nous connaissons actueCe-
ment en matière de parité des
changes ne peuvent, en créant
une tentation permanente de
facilité et tm dtmat d'incertitude,

que fausser le fonctionnement de
l’économie et décourager les

hommes. »

Faisant allusion aux s efforts

déployés par VIrak » pour Instau-
rer une ««me de paix et de sta-

bilité » dans 1e golfe Arabo-
Fersique. M. Chirac a ajouté
c De même, ü nous panât néces
saire dfaboutir à un règlement
global, juste et durable du conflit
qui menace la paix (an Proche-
Orient). Ce règlement, assorti de
garanties internationales, ne sau-
rait. à notre sens, être envisagé
sans la prise en considération du
droit des Palestiniens à disposer
truste patrie.»

Dans sa râpasse; M_ Hnsseln a
fait lmpHritmianfr alhitrinn au ré-
cent accord israélo-égyptien. «Les
solutions actuellement proposées,
a—fc—U dit. 'et qui ne traitent pas
le fond du problème — à savoir
le retour du peuple palestinien
& la terre dont ü a été chassé. —
ne méritent ' pas d’être approu-
vées. Nous estimons que de taies
solutions ne doivent pas conduire
les pays épris de paix — V com-
pris la France — à commettre
une erreur dévaluation dont les
dangereuses conséquences seront
lourdes pour l'humanité et la
paix.»

M. Hussein a d’autre part
déclaré que son pays appréciait
te rôle Joué par La France dans
le dialogue euro-arabe et pour
lancer une conférence sur l’éner-
gie et les matières premières.

La coopération nodéaire

Tamd) M. HI13OT1T1 avait
assisté, A Istres, à des démonstra-
tions {Tarions, t s’est notamment
Informé des délais de livraison du
Mirage F1-M 63, an^^Ti candidat
au « marché du siècle » (qui ne
sera pas livrable avant 1980), et
s’est intéressé A l’Alpha- Jet
franco-allemand.
Dans l’après-midi, MM. Chirac

et Hussein ont eu un entretien,
consacré aux relations bilaterales
dans tous les domaines, y compris
en matière de coopération nu-
cléaire. a. ce sujet, le premier
ministre a déclare i

« Conformément aux procédures
communautaires, nous devons
transmettre nos projets à la Com-
munauté européenne, ce qui sera
fait immédiatement. Ce n'est
qu'après avoir -reçu les observa-
tions éventuelles de la Commu-
nauté que Vaccord sera signé. Ce
qui pourrait se faire dans un
mois. »

L'informatique. La pétrochimie,
l'agriculture, dnmalrw» où d’im-
portants contrats sont envisagés,
ont été évoquées. Des négociations
portent également sur un ensem-
ble de - projeta Industriels, no-'
tamment des usines de montage
de camions et d’automobiles et
le projet de métro de Bagdad:
M. Chirac a précisé que les pro-
blèmes militaires n’avaient pas
été abordés. Cependant, M. Hus-
sein passera la matinée de mer-
credi «iw établissements TUom-
son-CBLF. de Bagneux. où est

hrlqué notamment du matériel
’ détection.

(Publions)
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ASIE
Vietnam du Sud

FORTE D'UN MILLION DE MEMBRES

la comnrananfé chinoise est inviter

à aider à la consolidation du régime
Cette homogénéité a sta

aux efforts d'assimilation
régime Diem. La commm
chinoise exerce un contrôle
tant sur des secteurs Impôt
de l'économie. Alors que, ,

1963. le régime de Diem avt
principe interdit aux a
n'ayant pas la nationalité
vietnamienne 1e droit d’œ
un métier dans les branches
tivité économique et comme
qui sont tracUtionnellemer
Leurs, la communauté chinai
guère éprouvé de dlfficu
conserver un râle prépanc
dann les circuits économlqi
notamment dans les secteur
on cherchait A l'écarter plu
ticullfirement. comme celui
distribution du riz.

Le gouvernement a adop’
politique de la main tende
Chinois, comme tendent
prouver de nombreuses Int

tiens A ce propos lors du c
du Front national de libéral

Saigon, il y a quelques sen
et la présence d’un homme d
res chinois. M Thang Mlnl
le comité du F-N.L. de la

(AJFJPJ. — Un effort

d’assimilation de - la communauté
chinoise du Vietnam du Sud est

amorcée A Saigon, depuis
l'annonce faite par le pré-
sident du « comité de liaison et

d'information des Chinois de
Saigon s ' d’une prochaine cam-
pagne visant A répandre la lan-
gue vietnamienne parmi ses
frères de race.
Le président, M. San Vang, a.

selon le quotidien salgonnais Tin
Sang, déclaré que tes Chinois du
Vietnam du Sud sont « plus fa-
vorisés s que les autres commu-
nautés vivant A l’étranger. H les

exhorte A participer activement A
Ceffort de consolidation du ré-
gime révolutionnaire.
La communauté chinoise du

Vietnam du Sud est estimée A
environ un million de personnes
(soit 6 % de la population) dont
la moitié vivent à Cholon, la ville

chinoise de Saigon. Elle forme
un ensemble relativement homo-
gène. essentiellement originaire
de Chine du Sud. La langue la
plus communément parlée est le

AMERIQUES
États-Unis

LES DIFFICULTÉS DE L’INTÉGRATION SCOLA

Une centaine de manifestan
sont arrêtés à Boston

Boston (ASJ3^ Reuterj — Les
élèves de Boston ont pris, lundi
8 septembre, le nhemin de l'écote,

escortés par plusieurs centaines
de gardes nationaux. Un peu
avant l’ouverture des classes, la
police a procédé A une centaine
d'arrestations lors d’une manifes-
tation organisée par une associa-
tion en faveur de l’intégration
scolaire. Plusieurs cgntniTwis de
manifestants, hostiles quant A
eux A 1intégration raciale dans
les écoles par le « buslng » (trans-
port d'enfants noire dans les
écoles fréquentées par des Sèves
blancs et rédptoqviernent) , sa sont
rassemblés devant une école de la
ville, contre laquelle. Ils ont jeté
des pierres. Les forcés de l’ordre.

équipées pour la lutte anti-i
ont violemment réprimé
manifestation.
Les établissements où 1-

sures de déségrégation d
entrer en vigueur étalent A
vides lundi, la majorité des i

blancs ayant préféré garde
enfants chez eux. Plus di

cinq- cents policiers et sb
gardes nationaux appelés
rescousse patrouillait da
rues de Boston, tandis qu
te quartier sud de la ville

population est en majorité
gine Irlandaise et où l’opj
au « buslng » est la plus v
tireurs placés sur les toi
veillent l’arrivée et le dép
autocars amenant les enfa

Chili

SELON UNE COMMISSION D'ENQUÊTE SUH><

Huit , mille personnes sont encore déten

dans des camps de concentration
Stockholm (AJPI’.). — Les

noms de quarante et un tortion-
naires fhiiien^. dont celui du gfi-
néral Auguste Pinochet, ont ôte
publiés lundi 8 septembre a
Stockholm par la Commission' sur
tes crimes de la junte militaire
au Chili dans un document trans-
mis aux Nations unies Ce doen-
ment donne également une liste
détaillée des tortures auxquelles
ont été soumis des détenus. *

Lacommisslan, en présence de
trois anciens ministres du prési-
dent Allende. a affirmé lundi au
cours d’une conférence de presse,
qn’environ huit mille personnes,
parmi lesquelles des femmes et
des enfants, sont incarcérées Hanp

différents camps de corn,
tîon, dont la plus cignobf t

«lui de Tres-Alamos. Klle
.

dsé d’autre part qu’un te
cent mille personnes es
prêtées et emprisonnées
le coup d’Etat de la Juntt
Caire.
Des témoignages sur les

tiens de détention dans tes
ont été présentés par M. 1

Lawnex. architecte employ
te. président Allende et VL-
doro Morales, anefen préstd
la Centrale syndicale chV
D’autre part, des mambi

la commission se sont entn
avec M. Olof Palme en vue
boycottage international du :

par les Nations

Cuba

Les délégués de soixante-dix-neuf pay
décident de soutenir le mouvement
pour l’indépendance de Porto -Rico

La Havane (A-FR.J. — La
conférence internationale da soli-
darité pour l’Indépendance de
Jronio-Rico. réunie à Cuba, a dé-
ridé d’agir pour » augmenter
i appui mondial au mouvement
pour l’indépendance de Porto-
Btooet au peuple portoricain ».
Solxante-dix-neuf paya ont été

représentés A cette conférence
par deux cent quatre-vingt-onze
délégués et trente-quatre obser-
vateurs, sous le patronage du
Conseil mondial de la paix. Des
représentants de dlx-htdt orga-
nismes internationaux ont égale-
ment, participé aux trois jours de
frawjux, qui se sont terminés 1e
lundi 8 septembre.
Le document final de la confé-

rence appelle l’aptnlon intema-
ttonate « à dénoncer le danger
^^représentent les enclaves mi-

' nord-américaines sur le
terriuare portoricain » et à

Le document demande <

ment la liberté condltio
Portoricains emprisonnés p
gouvernement des Etats-Un

Le chef de l’Etat cub
M. Osvaldo Dorticos, a dt
lundi que le soutien de Ci
la cause de llndêpendanc
Porto-Rlco « n’esf pas négoi
uvec les Etats-Unis • et ne
meme.pas constituer un thér
discussion bilatérale. Le dép
-ment d*Btat gjriéri«>.in avait 1

entendre que 1e soutien ci
aux partisans de llndépend
de Porto Rico entravait la ne
Usatioa des relations entreXo
vaut et Washington.

[Rattaché aux Stats-Unls
CUflrTB hispano-américains en
Porto-Rico constituait un

CA)

rureo-Kico constituait un *
trire non intégré » (Mo Ineorpc.

v

Jusqu'en nus.
, f . u laqudle fat créé le « Cosnmonw\ V .travailler à stopper la campame or

.J?5*
rto'RJeo *• Irila {B 674 sj Efth..

de stérilisation massive des/emZ mUUom ruRjLi 1cent mine habitants envtnurn,
aouveme elle-même ; alla est c, "*»

massive des fem-
mes portoricaines a.

Pour les dâlfionétt . , eue-méme: elle e« c, '

rn»» i•«iSÏÏm 168 P™senla A . dérée par les textes offiriela CO" k

J? sltUa4ipn actuelle de \ nbrema* et volontairement
Porto-Rlco e constitue le plus fia

-

odUnUalisme »
d Amérique latine, où l’on compte
déjà notamment ceux ude la sottedu canal de Panama, des lies
XtOoutnes, de Eelize. de ta &ua~ -
detoupe, de la. Guyane française.

de* roprérentants dM Etata-ünli
de la Martinique ». participe an* débats sans drol

i**:

cite aux Etats-Unis. Elle pariée
propre Constitution, un gûtrna
et une Assemblée législative élu
suffrage direct pour quatre a»
population de Porto-Rl» élit d’«

part un délégué permanent (I
dent cnrmriHMflwnnfr) g u CDai

i

1
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^ China . .

ïïidaü

6
651

^ donne an grand relteî an dixième anniversaire
lQn ^

t
îj de la région autonome dn Tibet

GV.&ldn. — Il y a dix ans. le
-

. -, !.i

' «ptembre 1866 . la première As-
" oblëe élue de l’histoire dbét&lne
v v^ aonçait la formation de la rè-
.vi n autonome du Tibet Le parti
:»Tÿ>e gouvernement chinois ontdé-

"ï~ "è de
. donner un grand relief à

: r
v. anniversaire et dessaisir l’oc-

T
-r ..don pour .réaffirmer leur poli-

r- i- Sue à l'égaxtf des minorités. Us
• •

‘ '""•>
P ; envoyé k Lhassa une impo-

- 'ite délégation pour < traru-
2' ttre les salutations chtüeu-
~

: tsss - et cordiales du grand
j? igeant. le président Mao. et du

. v J^nité central du parti aitx
{pies des àxoerses nationalités

i ;„'*£* région a Le groupe, conduit
M. Hua Kuo-feng, vicé-

‘

--ï minier ministre, se caractérise-'
-i; bord par la forte représenta-

r des minorités nationales,
-celées en Quelque sorte à cette

- ™T‘ >e de famille qui ne doit P®* sè
- 'i.'uire à un dialogue des Han et

.

'
'-‘'s Tibétains. Le second point

v : frappe est le nombre des
• J\\ '-tiames, comme si l’on .avait

suggérer que l’oppression
- . .

.‘ r -sculine ou l’oppression han du
1 ' - ?sé relevaient des mêmes prin-— ennemis aujourd’hui com-

8 \
ï" O îue sait-on de l'histoire tibè-

p ; ne des dix de: iJères années?^ L. qj paremment. pas grand-chose.
**"" n’est pas question qu’un tou-

.

^ce ou qu’un Journaliste se rende
chassa, m»ts un travail patient

’

• Unie les dépêches quotidiennes finit
• donner une idée de la sltua-
n. La première réflexion qui

‘ ~ A t i -\i , . npoM est due Ja région est ter-
- - **

> ivN \Mement loin de Pékin. Lorsque
^délégation s’en est allée, les

.. 15 hautes personnalités du.
* i- manitPcf^nie sont venues , la saluer à

^^roport de Pékin avec la même
ne à ennité que s’il s’agissait d'uny °OSlOH3art pour l’étranger. On n’au-

t pas agi ainsi s’il avait été
test ion d’un jmlversalre en

- mgolie. Dans le cœur des Chl-
ls. ce monde glacé, perché

".r -dessus des plaines fertiles. &
< kilomètres de hauteur, est un

ttre univers.

.
Officiellement, une ligne
-Tienne Telle T.hawat. à Chengtu.
ais elle ne figure pas sur les

praires réguliers de la compagnie
. . rtionale a'a/lation. Pour l’accès

?uel per la route. ll existe plu-'
iutb itinéraires, mais longs cha-
'u de milliers de kilomètres et

. ; .nchlssant des cols à ‘plus de '

X? mètres d’altitude. Dans tous
cas. il faut des jours et des"

- /g en convoL • •*'

ï Tibet, c'est auto:-une toute
'* 1 te population sur ùn immense

'•

- itoire : 1 300 000 habitants—jurdTiul, soit un cinq centième
. la population chinoise totale.

7 1 : s In. à lui tout seul, est cinq
• plus peuplé. Mais les Tïbé-

, occupent à eux seuls un
VI Même de la Chine, un terri

-

s plus de deux fols supérieur
. h France et formant frontière

i - 'M s-MP b l'adversaire Indien. Leur
• ,j •* »*** ortance stratégique aussi est

.. s commune mesure avec leur

iY ütai'Élr"
1^

.

La difficile relève

des Han
- ue s’est - 11 passe depuis dix

'• ? Tbut d'abord. la collectlvl-
*
-an. Alors que les communes

- flaires. fédérations de coopè-
res. s’étalent généralisées dans

. plaines en 1058, le Tibet, au
-rt de 1965 ne connaissait pra-

'

=ment que les petits groupes
traide (pour les quatre cin-

mes des paysans et la moitié
• éleveurs). C'est le £ octobre

'

seulement que l’agence Chine -
«elle put annoncer que. pour

- de 90 ‘To, les villages tibétains

. - eut formé des communes
'

ilaires.

ms ce pays de pauvres dia-
aux esprits bloqués par les

'us et les superstitions, lldéo-
sod&liste a fini par péné-
Feu à peu. le parti a assuré

• *• emprise. H s’est attaché à
.-'"jter. chez les Jeunes surtout.

. ,.p.» . 11
- lit- lanière à éviter que le com-

» * ^isme n'apparaisse comme une
^..iii-î^ialitè des Han étrangère aux

... • P Tiü» 1 'tains. L'effort s’est intensifié

NE DELEGATION DE SA-
ANTS FRANÇAIS, conduite
ar le professeur Bernard
regory. directeur général du
entre national de la recher-
ae scientifique, ae trouve.

?pms le dimanche 7 sep1

ünbre. à Pékin, où un banquet
été offert en son honneur,

indi. par le vice-président
? l'Academie chinoise des
rtences. M. Wu Yu-hsun. —
4.F.PJ

De notre correspondant

ces dernières années : en 1972 et

en J973 par «trànntei on k recruté
plus de onze mme communistes.
Toutes ces communes populaires
ont maintenant; un bureau du
parti et pratiquement tous tes

membres rie ces bureaux - sont
tibétains. Même chose pour les

associations de paysans pauvres,
les associations des femmes, la
ligue de la. Jeunesse, la milice et
les services de sécurité et de. .pro-
tection. On compterait, nous dit-

on, vingt-sept mille cadres des
minorités — contre dlx-sept mille

en 1984,— soit 60 % d’un total de
quarante-cinq whiîp- - Ces .chiffres

montrent que- le- problème de la
relève des Han pax les .Tibétains
n'est pas encoré entièrement ré-

glé. D est difficile de trouver, des
dirigeants en nombre suffisant.

Les. lettrés, lamas ou proprié-
taires. sont passés en bonne par-
tie 'dans le camp adverse, et les

masses étalent analphabètes.
Chine nouvelle assure que six
cents Thibétains exercent des
responsabilités de direction à
l’échelon du district- ou de la
préfecture. A noter que. en 1964,
la même agence' donnait le chif-
fre d'un millier

; c’était' avant la
collectivisation, alors que le p&n-
chen lama détenait encore des
responsabilités dans l'administra-
tion de . Lhassa. On était alors
moins exigeant sur le plan poli-

tique.

Ces difficultés se reflètent
dans la composition du comité
régional du parti. Le premier
secrétaire. U. Ren Hong, est un
Han, les huit secrétaires qui
l’assistent sont h&n pour moitié
d'entre eux :. enfin, sept des dix
autres membres réguliers sont
issus des minorités nationales. La '

situation tfest ' améliorée à cet
égard depuis 1970 et la majorité
tibétaine s’affirme progressive-
ment. grftce A Paccession des
jeunes aux postes de responsa-
bilité. D rest encore beaucoup à
faire, cependant dans une région
traditionnellement arriérée, à
population dispersée et naguère
encore prolétariat.

L'Industrialisation n’est pas fa-
cile dans des conditions natu-
relles aussi ingrates- On note
cependant quelques .progrès. Le
nombre des usines ou fabriques
est passe en dix ans de soixante-
sept -à deux cent douante, .no-
tamment des centrtües électriques,

des clméhteriea. tanneries, des In-
dustries textiles, des

.
fabriques

d'instruments aratoires, etc. Pro-
grès sensibles, mais ' les hauts

'

fourneaux ne sont pas pour de-
main. Les Tibétains ne représen-
taient. il y a deux ans, que 46 %
des effectifs des usines. Le grand
retard culturel du Tibet, la tra-
dition de l’élevage et de l’agri-
culture de haute montagne, expli-
quent ce pourcentage anormale-
ment bas.
La croissance économique est

notable, mais fl faut tenir compte
du très bas niveau dé production
initial et du fait qu’il s’agit sans
doute de la plus pauvre région du
paya La production Industrielle
brute aurait quadruplé en dix
ans — comme le nombre des en-
treprises. La production de céréa-
les a augmenté de 48 Vet permet
désormais à la région de ae- suf-
fire en grain. Dana

.
rélevage, al

on peut enregistrer une croissance
depuis 1958 — multiplication par
ZJB — l’augmentation de 35 % seu-
lement dans la décennie est Insuf-
fisante.

TOUT CE QUI SE
TRANSFORME EN UT
S'ACHETE CHEZ
CÀPÉLOU

GRAND CHOIX DE MEUBLES4JTS
i i es 2 itam « Toumasmctit de bols. 1

[

ICAPÉLOU Ototrflwtwr I
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.PRES D'ENTREPRISES,

SP0NSABLES DE FORMATION
Avez-vdus votre calendrier 75-76

des stages proposés par LF.I.P. ?

ous sera adressé gracieusement sur simple demande à :

La population du Tibet s’est
accrue de trois cent mille ftmes
depuis 1950. soit de 25 à 30 %. mal-
gré les départs de 1959. consé-
cutifs. à. .la rébellion. On ne dis-
pose d’aucun chiffre pour la der-
nière période, maïs, sans nul doute,
les progrès de l’hygiène et le
relèvement sensible du niveau de
vie doivent renforcer cette ten-
dance. Un énorme effort est
accompli dans le domaine de
Péducation.

.

La transformation la plus dé-
cisive est peut-être celle des men-
talités. Dans nulle autre partie
du territoire chinois on n’avait
poussé si loin les Interdits, le
mysticisme et les mystifications.
Les incertitudes du vent, des nua-
ges et des tempêtes de neige
incitaient peut-être i croire aux
forces surnaturelles. l'igno-
rance aussi etJa brutalité du pré-
cédent régime y étaient sans
doute- aussi pour quelque chose.
Dans l'ensemble cette politique

a ét efficace au cours de la der-
nière décennie, le Tibet est resté
assez calme. Relativement, car
des accrochages ont continué spo-
radiquement dans quelques ré-

f
ions délicates pendant la revo-
ution culturelle. Cependant ni

Tchang Kai-chek ni la . CIA.
américaine n’ayant les moyens de
parachuter des Armes et de for-
mer des combattants comme
autrefois, la rébellion s'anémie. La
Népal a contraint les guérilleros
Khampas À la sédentarisation. Ü
reste que la- Chine s'efforce en-
core de rallier les hors-la-loi et
continue de leur offrir une issue
par la rentrée au pays natal. Mais
ce problème passe désarmais bien
après celui du développement
politique et social de la région.

ALAIN BOUC

Cambodge

ARRIVÉ MARDI A PHNOM-PENH

Le prince Sihanouk se rendra en octobre

à Pékin, à New-York et à Pyongyang
Le prince Sihanouk, chef de

l’Etat du Cambodge, a quitté
Pékin mardi 9 septembre pour
Phnom-Penh où il est arrivé en

,
début d'après-midi. D était ac-
compagné de sa femme, la prin-
cesse Monique, et de MM. Penn
Nonth, premier ministre du gou-
vernement révolutionnaire ; BLieu
Samphan vice-premier ministre :

Thioua Mum. l’un des dirigeants
du Front national uni, et de plu-
sieurs autres personnalités. Le
prince transporte avec lui les
cendres de la reine-mère, qui est
morte en Chine
D a été accueilli k l’aéroport

de Phnom-Penh par M. son Seng,
vice-premier ministre chargé de
la défense Le cher de l’Etat
a dit dans- son discours sa
« joie » et sa « fierté » -de rentrer
dans son pays après- plus de cinq
années d'exiL D résidera au
palais royal et se rendra au temple
d’Angkor Vat pour y déposer les
cendres de la reine-mère •

Une très grande manifestation
populaire avait été organisée A
Pékin pour saluer le prince, nous
câble notre correspondant. Au
cours des deux banquets d’adieu
offerts lundi et mardi par les
parties chinoise et cambodgienne.
M. Teng Hsao-ping, vice-premier
ministre de Chine, et le prince ont
souligné la solidité des liens noués
entre les deux pays au cours de la
guerre. Le chef de l’Etat khxner a
déclaré que le conflit a « permis
de voir gui sont, dans ce monde
où le matérialisme et iopportu-
nisme jouent un rôle non négli-
geable, les pays vraiment épris
de justice, authentiquement .

internationalistes et anti-impé-

rialistes— et les autres a. Le
dirigeant chinois a, de son edté.
repris la formule du président
Mao Tse-toung selon lequel c’est
le Cambodge qui a aidé, la Chine,
et non l'Inverse. D a ajouté:
c Cette grande victoire a été
obtenue entièrement en suivant
la ligne de confiance en ses
propres forces, avec une aide
extérieure insignifiante, a a n’a
pas ménagé ses éloges du prince
et de M. Penn Nonth.
La mission du GRUNC en

Chine a été fermée mardi ; le
Cambodge n'est plus représenté
à Pékin que par une ambassade.
Phnom - Penh peut cependant
compter sur une assistance chi-
noise dans l’avenir. Une période
de reconstruction s’ouvre en effet :

il s’agit, selon le prince Sihanouk.
de « la seconde étape de la
marche de la révolution au Cam-
bodge*. dont le chef de l’Etat a
ainsi défini les grandes lignes:
s consolidation du pouvoir popu-
laire. réalisation d'une véritable
démocratie populaire faisant de
notre société une société puis-
sante et indépendante comptant
essentiellement sur nos propres
forces, nos ressources, notre tra-
vail et nos sacrifices, et défense
de notre indépendance, de notre
souveraineté, de notre intégrité
territoriale et de notre non-ali-
gnement ».

" Le prince ce restera cependant
pas longtemps dans son pays. B
sera le 29 septembre à Pékin pour
assister le l0 octobre à la fête
nationale chinoise. H se rendra
ensuite à New-York, où U pren-
dra la parole aux Nations unies
(son séjour serait très bref). Le

prince visitera ensuite une fols
encore la Corée du Nord, où il

demeurera pendant deux semaines
avant de fêter son propre anni-
versaire, le 81 octobre, k Pékin.

• A BANGKOK, le ministre
thaïlandais des affaires étran-
gères a déclaré lundi que son pays
établirait dès que possible des
relations diplomatiques avec le
Cambodge. L’ambassadeur de
Thaïlande aux Etats-Unis a ré-
cemment rencontré A New-York
M. leng Sary. vice-premier mi-
nistre khcier. Bangkok se déclare
prêt à approvisionner le Cambodge
en produits alimentaires et en
materiels divers.

BRITAIN:

ECONOMIE IMPASSE

FORD ASSASSINATS

ATTEMPT

ARAFAT ON SfHAI

ACCORD

PORH IN PARIS

ONSALENOW

EN PREPARATION CHEZ JEAN DE BONNOT

un ouvrage exceptionnel

à ^occasion du 500e anniversaire de la
naissance deMichel-Ange : 1475-1975

I

Jèan de Bonnot, maître-artisan du livre,

|

préparé pour les amateurs, avec les soins

I extrêmes qui sont sa tradition, l’histoire de
la Vie Passionnée de Michel-Ange, écrite

en 1553 par Ascanio Condivi, disciple de
celui qui fut le pins grand génie que la terre

ait porté.

• Ï475-1975 : Il y à 500 ans, naissait à
Caprese, en Toscane, l’on des plus grands

génies que l’humanité ait connu. De santé

fragile et peu favorisé par la nature, il crée

.

pourtant ununivers de géants. Tout ce qu’il

réalise estmagnifique et colossal— et ce n’est

que le dixième de ce qull avait imaginé.

î Très jeune, le démon de 3a création s’em-

pare de lui. Ce démon ne le quittera qu’au

moment de sa mort à l’âge de 89 ans. Dans
l’histoire de l’Humanité, il reste Vartiste

qui a le plus produit dans l’architecture, la

sculpture et la peinture.

Il peint en 4 ans le plus grand tableau du
monde, perché sur un échafaudage à
25 mètres du sol où, exténué, aveuglé par

les couleurs qui tombent dans ses yeux, les

mains en sangjar les brûlures' de la chaux
blanche, il travaille jour et nuit pour que

l’oeuvre soit achevée avant la mort du Pape.

L’Humanité reste encore émerveillée devant

cette oeuvre à la dimension du ciel.
*

.Rodin dira un jour de Michel-Auge : «H
a compris qu’avec le corps humain pouvait

s’édifier une architecture».

mm

’

Si, antenne de ces 10jours, vous n’êtes pas
convaincu d’avoir entre les mains un véri-

table livre d’art, il vous suffira de me le*

renvoyer dans son emballage.
‘

Si, par contre, vous êtes enthousiasmé,

vous m’enréglerez lemontant, soit 186^0F
(+-9,30 F de participation aux fiais de
port).

De plus, je sois tellement certain que cet
j

ouvrage prendra de la valeur avec le temps,
queje m’engage, par la présente; à vous je
racheter même dans plusieurs années, an
même prix, et ced parce que je sms sûr

que le souscripteur aura fait un bon inves-

tissement

nrvrr tse formation et w—»

—

8—• ^information permanente !

36. rue V'meni.e . 75002 PARIS * «J. 236-» » 233-76-96

• À sa manière Jean de Bonnot, J •^ , V"
fête cet anniversaire avec vous. ulSClp IC

Pour la première fois, en -un seul volume Edition monui
«c in-quarto», Jean de Bonnot publie la me format in-
«Vie- Passionnée de Michel-Ange», écrite traduit de l’ita]

en 1553 par Ascanio Condivi, disciple du . jmdeil
Maître et reproduit son œuvre.

Nfttionale
La biographie de Michel-Ange par son dis- intégralement
ciple Condivi est le texte Je plus fidèle sur . • __ A
la vie- du- grand Maître. Cet ouvrage pré-

maître, e

cieux a mérité les honneurs d'une édition

impeccable ‘format in-quarto (21 x27 cm) habillé d’ane somp-
tueuse reliure pleine peau de mouton, découpée d’une seule

pièce. Le dos reproduit, en médaillon, un autoportrait de

Michel-Ange. Le dos et la. tranche supérieure sont dorés à la

feuille d'or 22 carats. Le papier est le vergé filigrane fabriqué

selon nos traditions, support excellent tant pour le texte que

poiir ja reproduction parfaite des dessins, peintures, sculptures

et monuments architecturaux du grand Maître.

• Vente exclusivement par souscription.

Pour que vous puissiez vous rendre compte de la. qualité de

cet ouvrage, je vous fais' Ja proposition suivante : dès aujour-

d’hui, vous pouvez réserver un exemplaire de ce volume en

retournant le « Bon» ci-dessous et, dès que le livre sortira des

mains du relieur, je vous l’enverrai en vision gratuite.

Vous pourrez garder ce volume pendant 10jours et le feuilleter

à loisir. Vous éprouverez la plénitude et la qualité de cette

reliure cri pleine peau et admirerez 'les'merveilleuses illustra-

tions, toutes réalisées en noir et blanc, sans aucune aide d’encre

de couleur.

Passionnée®®
de

Michel-Ange
écrite en 1553 par

Ascanio Condivi
disciple de l’artiste
Edition monumentale en un seul volu-

me format in-quarto (21x27). Texte

traduit de TitaUen par Georges Duples-

sis, ancien conservateurde la Bibliothè-

que Nationale. Cette édition reproduit

intégralement l’œuvre gigantesque du
maître, et en donne la liste complète .

GASANITE D’AUTHENTICrrÉDE
.
FABRICATION ARTISANALE

Nma.IEANDEBONNOT,saramaomdeotcSeaaàiotda
fias de bis ee qui mtr :

/• Quekpapieru&sépournosëibbas estmrèAabkpapltr
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POLITIQUE
liaison

LES DÉCLARATIONS DE M. ANDRÉ BORD Avant ta session extraordinaire du Parlement

fSuite de la première page!

— Le président de la Répu-
blique parte bien peu. de
%participation p, alors que ce

' fut l'une des grandes Idées du
gaullisme..La crise économique
est-eüe, selon vous, la seule
raison de ce silence?— La DaxtlclDation reste pour

nous- l'objectil essentiel. La par-
ticipation est avant tout un
état d’esprit, et, par conséquent,
lorsque la président de la Répu-
blique, le premier ministre ou tes

membres du gouvernement- s’en-
gagent dans la vole de la concer-
tation, cela constitue pour nous
la mise en pratique de la partici-
pation. Décentraliser, déconcen-
trer, c’est de la participation.
Nous verrons, lorsque viendra te

texte sur la réforme de l’entre-
prise, comment pourront être
mises cm pratique progressivement
les Idées de participation, alors
que, dans ce domaine, sous la
présidence de Georges Pompidou,
toute une série de mesures
avalent déjà été prises.— M. Sangvtnettt a estimé

que BS. Giscard d’Estatng
conduisait une politique éco-
nomique trop libérale, qui ne
correspondatt pas m tempé-
rament des Français. Qu’en
pensez^aous?— La définition d'un nouveau

modèle de croissance auquel nous
allons nous attacher signifie, pour
nous, une politique economique
de plus en plus humaine, et je
crois que cela correspond à la
volonté du président de la Répu-
blique. Cela ne xignifiw pas pour
autant que l’on tombera <f«n«
une politique libérale sauvage.
Qui ne volt aujourd'hui que les
mesures que vient d’annoncer le .

président de la République sont
marquées du sceau d'un certain

libéralisme ? Bi les rentrent tou-
tes dans un cadre bien ordonné
d'une politique réfléchie et oh le

rôle de l'Etat est particulièrement
Important.— Après les événements de
. Corse, l’accroissement des pou-
-• noirs économiques, sociaux et

culturels de la région vous
semble-t-il souhaitable et suf-
fisant?— VL Jacques Chirac a rap-

pelé qu’il n’était pas question de
remettre en cause les structures
unitaires du pays. C’est là notre
position. Mais des efforts doivent
être faits en matière de décon-
centration et de décentralisation.
Les Français souhaitent une
administration plus proche d’eux,
qui puisse les Informer, les canseü-
ter et répondre à leurs préoc-
cupations quotidiennes. Le gou-
vernement peut prendre des dis-

.

positions facilitant davantage
l’action des organismes régionaux
iiwi» domaine» oh la réglona-
lité est évidente, mais rapprocher
l'administration du citoyen passe
aussi par tes communes -et les
départements, dont 11 faut aussi
déconcentrer les pouvoirs. Il

serait également souhaitable que
les préfets délèguent davantage
de pouvoirs à lettre sous-préfets,
ce qql provoquera une revitali-
sation de l'arrondissement et du
canton. Mais vouloir créer un
exécutif régional, c’est mettre en
place un nouvel écran entre
l'administré et l'administration.

Comment vos rapports se
sont-ils établis avec le premier
ministre, devenu secrétaire gé-
néral d’honneur de VUSUR. ?

Quel rtde joue ce dentier dans
l’orientation du mouvement ?

puisque c’est lui qui avait nds
en place, avant les assises de Nice,
tes groupes de réflexion dirigés
par Yves Guéna et qui nous ont
permis de repréciser les grands
objectifs de ITrJDJEL U n’est plus
secrétaire général aulourdlxuL
mais H est toujours chef du gou-
vernement et par conséquent son
poids au sein du mouvement est
particulièrement Important. Il est
notre leader. 13 va donc de sol

quH continuera à marquer Faction
de notre mouvement. J'ai avec
lui des contacts fréquents et
notamment une entrevue chaque
semaine.— L’U-D-R. a toujours voulu

être VaXLe progressiste de la
majorité ; les centristes veulent
constituer son aile gauche et
les républicains indépendants
se veulent les plus fidèles au
chef de TEtaL Quelle place
particulière voyez-vous doncà
VUJ)JL dans la majorité ?— LTJIXR, sous 1Impulsion de

Jacques Chirac, s'est transformée
progressivement eu rassemblement
et nous nous employions à renfor-
cer cette orientation. Rassemble-
ment, cela signifie une certaine
originalité et la diversité des
armèrent» comme on l’a vu aux
assises de Nice. Nous avons 1e
sentiment qu'étant un rassemble-
ment noos sommes les plus repré-
sentatifs de la -diversité française.
Dès lors, nous avons déjà aujour-
d'hui une place de choix diffé-
rente de celle des autres :

. .— Jacques Chirac a déjà mar-
qué profondément la vie du -mou-
vement par ses orientations.

<ie reste (ÛS|>0!lil)le>, déclare M.Jacques Chaban-Delmas

De notre -correspondant

Bordeaux. —
- Au coure d’une

conférence de presse donné*» à la
mairie de Bordeaux, le 8 sep-
tembre, M. Jacques Chaban-
Delmas a nnnnnrf la parution
prochaine d’un ouvrage, intitulé
FArdeur, ce livre ne sera, selon
l'ancien premier ministre., ni un
recueil de mémoires ni un plai-
doyer pro domo. tAu moment où
je me considère un peu plus qu’à
la moitié de ma vie politique,
a-t-il dit, je devais des précisions
sur mon passé et sur la direction
çtâ est la mienne. Mon action
politique, sur le plan national,
nra pas cessé. Je m’interdis seu-
lement de mettre des bâtons dans
les roues de ceux qui ont la
charge de la France. Je reste
disponible. L’amertume, le l’ai

décantée. J’ai donc veSlé à ce
que ce livre ne soit pas Incon-
venant. s

Interrogé sur la position du

GEUBO (Comité d’études et de
liaison des Intérêts du Sud-

‘ Ouest),- créé par 1£ ' Aymar
Achille-Pould, secrétaire d'Etat
aux F.T.T., le maire de Bordeaux
a déclaré quH était très heureux
de voir reprise une idée pour
laquelle 11 avait lul-méme œuvré
depuis très longtemps.
M. Chaban-Delmas a conclu en

insistant sur l'importance qu’il
accordait aux Institutions réglo- :

nales, disant notamment :

iSn l’état actuel de. la loi, qui
a un caractère extensif, le gouver-
nement a Ta possibilité d’étendre
les compétences des 'conseils régio-
naux. C’est ce que je demande
déjà. Mais ü demeure que tes

habitants d’une région n’auront
pas le sentiment que leurs affaires
sont réellement traitées par leurs
représentants tant qu’ils ne les

auront pas élus an suffrage
direct

rente de celle des autres formar-
tions politiques, car les notions de
droite, de gauche ou de centre
n'aut pour nous plus de sens de-
puis l’avènement de la V* Répu-
blique.— M. Poniatowski souhaite

que les républicains indépen-
dants aient autant (Vélos que
les autres formations de la
majorité. Souhaitez-vous beau-
coup détections primaires lors
des prochaines Sections lé-

gislatives ?— H est normal que chaque
Chef de formation ambitionne
une représentation plus farte de
ses amis, aussi bien au niveau
législatif que sur le plan local
En tout cas, en ce qui nous
concerne, nous avons, nous aussi,
cette amMtfrm. Mais c’est l'élec-
teur qui décidera. H est préma-
turé aujourd’hui de spéculer sur
le nombre des élections primaires
éventuelles. LTTD-R. sera prête,
le moment venu, à s'engager dans
la bataille pour prendre des siè-
ges là où Ü le faut, c’est-à-dire
sur l'opposition.

Le icniffo majoritaire

est intangible

— Le .gouvernement envi-
sage (Vintroduire une certaine
dose de proportionnelle dans
les élections municipales.
UUJJJL a toujours été favo-
rable au scrutin majoritaire.
N’est-ce pas une première
entorse à ce principe ?— LTTJDJEt. zeste favorable au

Les tricots Yves Saint Laurent sont eh

vente en exclusivité chez :

GALERIES LAFAYETTE
Hatissmann
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FRANCK & FILS
80, Rue dePassy - 16’

FUNNY GIRL
91, Rue La Boétie - 8*

MARIE-MARTINE
78, Rue des Saints-Pères - 7*

50, Rue duFg-Saint-Honoré- 8

*

MINNY
38, Avenue Victor-Hugo -16’
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Centre Commercial de Parly 2
Le Cbesnay

scrutin majoritaire, car Q convient
que se dégage d’un suffrage uni-
versel une majorité d'accord sur
ressentie! et ayant une volonté
de soutenir le gouvernement qui
applique la politique définie par
le chef de l'Etat. Pour les élec-
tions législatives, c’est là un prin-
cipe intangible. Je ne sais pas si

250000 adhérents

Propos recueillis

par-ANDRE PÀS5ERON.

LRUSRNNE
X I

Vousvoulez
réussir votre entrés

dans la vie active.

Vous avez besoin d'une
formation en

administration d'entreprise.

Coin géniral dalbmrwrdonda futurs».
drac potyvabnis (mAdrodoJoBta, conduJ-
t» de» hoamac, finance*, production.
tacbnJqua*d'Audi Cm marcha et de corn-
manda&mioo}. Condition* d'Mknbsïon :

•n principe 21 «U, niveau «conduire
(baccalauréat ou dtpMcna équivalant), il

poaaMoboom pratiquas an antnprfaa.

Vous êtes déjà

un cadra expérimenté.
Mais vous visez plus loin.

Vous avez besoin d'âne -

préparation à
la direction des entrepris*».

Cour* jupérlaor du perfacdormamrot da
cadrai déjà an fonction (mfrSiodalegto,cadra» déjà an fonction (mfithodoio0a,
nrinfom buuwinaa,potion financière, or-
enfa«tkm da la pradacdoo, mariuttaqi.
Cbndraom d'admission : dé*28 sn»at5
m» ou moins «TactMtl profaationnaUa i
un pots da nwpowbla.

Vous préférez
des études courtes,

mais intensives et
un enseignement dispensé

exclusivement par
des praticiens.

Vous demandez
une documentation ECL.

Ecrivezou téléphonez au Secrétariat
de l'Ecole da .Cèdres «te Lausanne,

chemin de Momax 38, CH-1003
Lausanne (Suisse), aéL (021) 23 29 -J

92. en précisant Is référence : MQ 20 -

Fàfmstiûn enAémhdsttatlan (fEry
traprissmPréparation i/a Direction
des Entreprises sont deux coûts de
l'Ecole dé Cadres de Lausanne —

,

institut IntanteUontil Indépendant
spécialisé depub 1963 dam 4a for*

«ration et te perfeetionmaMot du
cadres d'entzaprisn.

Dan on daux coUnc : 1 union par an
wceobro* total.- durée 8 uat*— Etudre
èpUa temps pondant 1 an au â temps
partis)'pondant 2 an — EhsaigMnmt
axrfudramntriHpanaf mit <nçai*— Eto-
des da cas et visites— OnfficstsitdE
pfQrwn ECU.

M. Mitterrand s nous n'estimons pas néces»

un vote de censure ’rtPiDEM

le gouvernement envisage d’intro-
duire une certaine proporttonna-dulre une ra*rhainf proportionna-
lité, mais H me parait souhaitable
ou’au niveau des iwninmira. cel-
lules de base de lademoeratle, se
retrouvent des majorités capables
de gérer dans l’intérêt général,
le» affaires de la collectivité:

— Quelle est, selon vous,
Poudience actuelle de VUDJL
auprès des Secteurs, et dans
quels secteurs comptez-vous
développer votre campagne
d’adhésion ?— Le nombre des adhérents à

ÎU-DJL continue à augmenter,
et nous arrivons à environ deux
cent cinquante - mille inscrits,
parmi lesquels les jeunes occu-
pent une place importante. Le
rajeunissement des cadres est
bien commencé. Par exemple, à
Strasbourg,' 1a moyenne d’âge des
membres de mon comité 'de cir-
conscription est de trente-trois
ans. Les ' nouveaux adhérents se
recrutent beaucoup parmi les Jeu-
nes filles et les jeunes garçons,
et je note aussi un accroissement
de l'adhésion des femmes. Elles
sont de plus en plus nombreuses
à vouloir participer à nos écoles
de cadres et à vouloir recevoir
une formation leur permettant de
jpuer un rôle de gestion dans les
collectivités— Vous voulez développer

vos raterions avec des parfis
étrangers. Ce voeu s’tnscrit-ü
dans la conception « mondia-
liste z de M. Giscard tfEs-
tatng 7— Je suis Impressionné par 1e

nombre d'invitations que je reçois
de l’étranger. J’irai au congrès
CwD.U. en Allemagne alors que
le programme de la visite (Time
délégation UJDJL en Roumanie
est en cours- d'élaboration. Cela

' démontre l’impact du gaullisme à
l'étranger. J’ai pensé qull pou-
vait être utile également de faire
connaître TUJDJL aux Français
résidant à l'étranger. Des sections
vont donc être créées dnr>«t diffê- :

rente pays. Ces compagnons pour-
ront noua Informer de l'état d’es-

M. François Mitterrand, pre-
mier secrétaire du parti socia-
liste, a expliqué, lundi 8 sep-
tembre, au micro de France-In-
ter, que les socialistes a n’esti-

ment pas otite de substituer au
vote qui aura lieu à PAssemblée
nationale cette semaine un vote
de censure. « Qui peut croire,

a ajouté le député de la Nièvre,

que le vote qui sera émis à l'oc-

casion de cette session extra-
ordinaire ne sera pas un vote
éminemment politique ? z

En ce qui concerne les offres

de concertation faites par
vr Giscard dlSstaing, M. Mitter-

rand a noté : « La majorité a la

responsabilité de définir la poli-

tique du pays. SOe ne doit pas
se camoufler derrière de fausses
consultations avec l’opposition.

'Le premier secrétaire, après
avoir évoqué les événements de
Coree. a souhaité que M. Fonla-
towsm, « qui a commis des impru-
dences. serve Tunité nationale en
effaçant ».

Ml Mitterrand est également
revenu sur la controverse au sein
de l’union de la gauche. H a
expliqué que s depuis te début de
Vaffensme antisocialiste du P.CJ
le parti communiste a manqué de
confiance dans la dynamique de

te Thitüe sur le feuz.lL * .
rnd a. d'autre part, renc —

• t AJ W V
soutien à M. Jean D t r»|T IU I» **
eteur de la rédaction du 2 / >

'

Tonton de la gauche » et qull
transformé « en une sorte de
seur permanent de tous les *'

du P.S. a. « Nous n’avons
besoin de tuteur», a noté le *n
mier secrétaire avant de soûl t
qull évite, pour sa part, sde *

tre de Thvüe sur le feu*. M.
texrand a. d'autre part, renc
son soutien à M. Jean D.rri
directeur de la rédaction du
vü Observateur, en jugean-
tes attaques du P.CJF. cont
journaliste relèvent de <2
de polémiquez.
Interrogé sur la démlsslc

U. Henri Caillavet du Mbuvi
des radicaux de gauche, le

mler secrétaire du PJS. s’est

à Indiquer : «M. Henri Ce
est un citoyen qui a le droit
prononcer comme ü Ten:

Enfin M. Mitterrand a coi ~
qull entendait diriger le ,

encore plusieurs années, «j
’

la victoire. C’est vrai, **
noté, que la vie publlqx,

harassante moralement, in =

tueüement, parfois physiqu
Je tiens le coup. J’ai «»n^
jusqtfen 1977. St aucun oi

de santé — et je n’en
pas — ne s*y oppose. fassi \r-
mes responsabilités tant ç *~~r.
militnntft il» P.S. ma "»

. I

militants du PA. me
confiance. »

Crise au sein de la fédération socialiste de la

De notre correspondant

La situation du -'FA dan« la gauche à dénoncer la px
osition de M. Caillavet et

lait les travailleurs à slgr
Loirs est instable depuis que, à position de M. Caillavet et

l'occasion des assises du soda- lait les travailleurs à slgr
llsme, en octobre 1974, fl a été pétition c en /sueur de le

.rejoint par quelque cent soixante démocratie portugaise », j

membres du PJ5.TJ., qui ont suivi ayant reçu l’aval notamzr
mm. Chapuls et Rocard. Les nou- P.CJF^ du PAU. et de la
veaux venus du PAU. et de la - -

C-FJXT-. alliés au CERES, deve-
naient majoritaires dans ce dé- IFS DIRIGEANTS DU
parlement, ce qui entraînait la « A.™
démission des précédents respon- VONT SE REUNIR
sables du PJ5n puis leur adhralan
au Mouvement des radicaux de EN jmlNAiRE

Une nouvelle crise vient de sur-
d

gir au sein de l’équipe fédérale
du PJS- Le premier secrétaire,
M, Jean Vincent, a adressé aux î,?îî*Æ

LES DIRIGEANTS DU

VONT SE REUNIR

EN SEMINAIRE

.** -

cèer
- ne McrfttuUt national d

EOdaliato va n réunir en m»
travail 4a 18 au ZL septemt i

l'Oln (la lieu exact n’est l.

secrétaires de section le texte _ÎSÎ.,j!S??îSÏ?î
natiwg

rit des citoyens de ces pays et
travers eux pourront aussi faire

,

connaître .les positions de notre
mouvement sans pour autant'nous
Immiscer les affaires inté-
rieures de- nos voisins. »

d’une déclaration qall a faite le

3 septembre au nom de la moi-
tié au bureau fédéral et dénon-

pntl aoolallsta seront assistés

occasion d’un cactaln nona
dflégnés nxtloaanr, dont Ira

tnlftrr MU» yjl/ld* /m# «n#Wa rfrv/WH I
A FOZllrQ flU Jetaies commises au mois d’aoüt par

certains>searétaire£ fédéraux z.
La goutte (Peau qui a fait dé-

border le vase semble être un
communiqué émanant de la fédé-
ration delà Loire du PJS. qui in-
vitait» fin août, les radicaux de

réunion.

.

M. BfllAR : H n
r

y a pas

de glissement politique du

Grand-Orienf dé* France.
j

Conduite par H. m
m D&fGÀnwi du

EST RffOlift .

A IA GARE DE NI*
(De notre corresponde^

orana-unem oe**trance. Nice- — L’accès de ia c
m r»™,

.

Nice a été refusé, lundi!
membre, à une délégation ci

da Granf-CW®?* de communiste conduite par ®«ance, a présenté, lundi 8 sep- gus BareL député des B
tembre. au^coors d'une conférence Maritimes. Accompagné rae presse, tes travaux du couvent suppléant, M. Ctories CL

^ Pasquetti, secrétaireavoir rappelé que 1e Grand-Orient fédération, le doyen de r
** t***™*' blée nationale T^Sait s’a'

è&ËFlFZvSJS°OT»“«rtL°4
«a Ctentaots dam las: r

Une lettre
. ,

SS’ ,

iue
le

Kï^Sft S&Tm * M. Edgar Fauré'
€ â^ssan^tt peutiquez de l'ordre. Dans une lettre adrefs.

note, que M. Edgar Faure, M. Robar
4 te langer, président du groupemaniéré des- partis, aux luttes de muniste de l'Assemblée nat

Varène politique. Pour autant, écrit : « Les entraves n
P« apolitiques, apportéesjar le ministère iNombreux sont tes frères — Os térieur à l’activité des

te drott et même le communistes, de même qk
£?LE?ï?

ici
Sî

nt * te ote propos agressifs et bufi
î1 TumS W tient à teur égard, Mdes botes de varène. Ü atteinte gravement à Vins»

Hoins
J2!U! ntma parlementaire- Je pense çkMprenons toutes Zes positions que appartient, dans de I

_ comUttons, <PtefeSSr oupl
t

*» d^“?e paa± premier ministre pour «1
35? .te conyent avait parlementaires communiste!

d Ædn- 8ent accomplir leur nurndM

Dans une lettre

IVIEU

conditions, d’intervenir a
premier ministre pour
parlementaires commuai

prioritaires.

’(POBLICIThy

CHILI
11 septembre 1975

* E*P0Slî «OMIS

Solïcfarité avec la lutte du peuple chilien !

Libération de tous les prisonniers politiques I

MSCTING
à la Mutualité - 20 heures

.

a I appel du Comité de Soutien à (o'Lütte Révolutionna
du Peuple Chilien avec la participation du Comité
Défense des Prisonniers Politiques.

(IC, MAPU, MIR, PR, PS, Comité de Défense flV}||||.

Prisonnières ou Chili, CSLRPC, Cimade, CEDREC, COI S l4 t ; .

Amitiés Franco-Chiliennes.} . . V * Ÿ UU;

•’uatj
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LA MAISON
DES BIBLIOTHEQUES
la plus modem©des maisons spécialisées
’ 67, rue Froîdévaüx -.75074PARIS -TêL633J55.H

Pour vous installer vous-même

ULTRA RAPlbElWËNT
©t très

ECONOMIQUEMENT

oo
modèles vitrés
SUPERPOSABLES -JUXTAPOSABLES

DEMONTABLES -ACCORDABLES - ETROITS
- LARGES -PROFONDS

du Meuble Individuel au Grand Ensemble-.
du MeubIeTradrtionneI.au Meuble Contemporain.*

du Meuble de Stylé au Meuble sur Mesure.

Pourobtenir notre
CATALOGUEGRATUn,
découpez-fe BON ci-dessous

et retournez-Ia

à la MAISON DES BIBUOTHEQUES
en Montparnasse

61, me Froidevaux - 75014 PARIS

ou appelez le

iSm3
Répondeur automatique
mémo la nuit et ta Joun
fériée sans interruption.

Veuflta m'envoyer sera «reagament vetn CATALOGUE
BRJOmËOUBB VfTRÊES contenant tous ta ddU3s. hauteur,

largeur, profondeur, bots, contenance prix. demande om
devis, etc.

M.

: x. ;

•..•Ni

;s

r».'

TRADITIONNELS
^^wiffScaBijInd^atotiiAWntnwî^irBeCTMSeaWaMÎctnwteeetylee.

Fonde cMrtro-pbqué-VUrMoujfwantraaMwaaMAbcRledeucfc.

BEUOTVEQUES BBLKJmHSÆS-.VITRffiS
STANDARD VITREES -- GRAWDEPRORDNDEUR

.. JUXIAPOSABLES SUPERPOSABLES ACCORDABtES

SRËCIÂieUB^qanoMapdvaendrde bue
à tous nos MODÈLES STANDARD ou pour
triaon»volumes,wcydopécfle*. livres iTart
cfiiqtm imi ' -

RUSTIQUES
Etagères en multipli, montants en aggloméré

.
.

placage traité ébénfeterie,

... vernis mat satiné.Teinte noyer.

'Frontons, dessus et sodés débordants avec mouluras
. de style en bois massif. Pieds en forma

Vitres claires coulissantes avec onglets, bords douas

CONTEMPORAINS
Cesnouveauxmodèlessont réalisésen ProfiléAhvnMumenodisAbrosaâ
et en Stratifié blanc ou noir, assemblage grâce bu brevet françaisA.TX.

7 HAUTEURS
do 64 ft 22* cm -

4 LARGEURS
64.78-94-126 coi
2 PROFONDEURS:

m ml

. 6 HAUTEURS
. d« 83A222 cm
' «LARGEURS
64-78 -94-128 on
2 PROFONDEURS :

20
et

25 CM ^
% Profondeur hora tout :20 cm
* Profondeur utae:16£cm .

Hauteur utft» entre tes rayon*: 25 cm
Profondeur holà tout :2ff cm
Profondeur ut9e: 21 .5 an
Hauteur utBs entré la rayera : 25-cm

ÎOÔ COMBINAISONS D'ASSEMBLAGE

Description générale :

Montants at traverses an aluminium anedSsé
brossé.
Ptncm (fassemblaga système invrié A.TJC
Piada A vérins, plastiqua noir.

Côtés at tonds en ntratffiô doubla face 8 mm.
Crémnnfèros «üamiivum encasfiées-

5 étagères régtablss en agotoméré stratifié

doubla face 19 mm, chant avant i

T teumiidum encastré.

2 coufeqis : noir ou btenc.

2 largeurs : 78 M 34 cm.
2 profondeurs : 2 5 et35 cm.
Hauteur : 200en».

LIVREE NON MONTÉE.

D:?;sr

rv;;

:S *

Profondeur hors tout :30 cm
Profondsurutd*‘Z8Æan
Hauteuruneentra tarayora du bas : 36 cm ;

autres :33 cm -

Profondeurho» tout :38 oq
Profondeur utQa:34£ cm
Hauteur uffle. entra las rayons du bas : 38 cm ;

autres:33cm :

RUSTIQUE
Ht.TSfi-LorB.S6-Pror.3Z

SECRETAIRE RUSTIQUE
Ht- T 56 - Ung. 38 - Prof. 32

Tou» h» modètae rustiques sont JiKtaposaM» et superposables par simple posât

gré» A un système exclusifda moutures amoribta. Ht 200-lajr®. 94-P»L 25 ou 36.

Comment SUPERPO-
SER:Tous nos modèles
de rpêmes largeurs, de
profondeurs ethautsurs
tfiffiérentespoocantêfea

posés Tun sur l’autre

sans aucune fixation.

-

Comment JUXTAPO-
-

SER:Tbus nos modèles,
de mêmes profondeurs,

mais de hauteurs et lar-

geurs différantes peu-
vent être juxtaposés
sans aucune fixation.

HL 200 - Larg, 78 - Prof,25 ou 35
modèle Vitré.

Ce» modèles sont Bvrée non vitrés, mais peuvent néanmoins être équipés fscUemant griot
su brevetA.TX. de portes coulissantes en verre ou en parsol bronzé de 8 mm <fépaisseur.

Cas oleoas coulissent dans des traverses spéciales et peuvent Mm placé» A n"importa quel
endroit de lé blbBolbèqua.
Hauteur des glaces: 5X5 cm.
Hauteurdu système complet (gboM-tbavenes) :72cm. .

JUXTAPOSITION DE MODELES GRANDE PROFONDEUR PERMETTANT L'INSTALLATION
DUNETELEVIStON--

Kt203 cm - Larg:242 cm -Prof, hors tout 42 an- Prof, utte35 cm.

:
:

:?3

Jimâpositian de modèles "profilé alu".

Larg. 94 Larg.78 Urg.34

Bureau en “profilé efci
'

STANDARD BRAYONS
HL î44-LW.«4-Pttit,20

.TOUSFORMATS
Fft.ta5-LnfB.34-Praf.30/ZO

GRAND.MODELERUSTIQUE
Ht 208 -.Larg 176 - Prof. 33

GRAND MODELE RUSTIQUE
équipé déportés plein» ouvrante
Ht208-Lwg.116-Prof.33

0égant bureau nds ra point pour e'fatfgtarifera
les ansemblM contemporains et dane n'importa
quai hoértsnr moderne.

Description :

nature en abminhJin anodïsé brossé.

Dessus «n aggloméré stratifié Mène de 19 moi
d'épaisseur, 4 chants replaqués Chenrax.
Bloc tin* en profflé ata. avec panneaux de m-
pSsssae en aggloméré stratifié Mono deux tac» de
8 et 16 mm <fépaisseur,

taux tiroirs de 60 X 3BJ5 X 12, face avant rapts,

quée stratifié Mena
Haut. 73 cm— Lan* 60 cm — long. 130 cm
Bloo-tirolni : long. 55 cm— Haut 42 cm
nrohs: long. 60 tan— Lerg. 40 cm— Haut 12 cm

BBU0THEQUESECRETA1RE
Ht 222 -Lara.94 -Prof. 38/2S

SPECIALFORMATS 06 POCHE (non vrtré}

Ht 107 -Larg 78 -Prof. IB

• Sûr demande, cas modèles peuvent être livrés en Stratifié blanc (non vftrésj

en botsBRUTà tapisserouô peindre, en d’autres essencesde bots:Afromaaa-

Chéne - Sapeilt - Merisier (temtss natureBes ou foncées).

" De nombreux accessoires permettent de personnaliser et d’adapter à tous
* '

les intérieurs les meubles individuels ou les ensembTes.

BIBLIOTHEQUE RUSTIQUE
TOUS FORMATS.

Ht20S - Larfi. 94 - ProL 42/27.5

ACCESSOIRES POUR 8BUQ7HECUES
RUSTIQUES GRANDS MODELES.

Meublas d'angle:
prof.utée: 17 cm;
ouverture en façade :20 cm.
Quart de Rond :eoaxribn»mentfww tout

de chaque élément:34 cm.

Cm meubla peuvent aussi être exécutée en ChAne ou en^Meridar.

DEPARTEMENT
SUR MESURE

Da nombreux bois.

Devis gratuit rapide.

Délais d'exécution respectés.

PossibïiHés degrandes installations ultra-rapides avec nos modèles standard
et da série.

*

MEUBLES DE STYLE

REGENCE
• -

NL J60-UrnJlC»-P»B*.33,
(existe égetamenten seaétaira)

LOU® XVT
Ht. 340-Larg.78-Piaf. 32.5

DIRECTOIRE
HL 140 - Larg- 82 - Prot 36

VITRINE LOUIS XVI
HL 178- Lwp. 107,5 -Prof. 38

Ht 225 cm
L 340 cm

Une réalisation âe notre dépertenwrt
[eu centre :isw niche pour ta téUvisionli

VISITEZ NOS EXPOSITIONS ouvertestous les jours même la samedi de S h h 19 h *fermé le lundi paatin **fehmé le lundi

u
EN MONTPARNASSE
6L rueftsktaoui - 75DWRARIS

Métro : Denlart-Rocfieceau - Galtè, Rasprf, Edgar-Ouinet
Autobus :28 - 38 - 5B - 68

Amiens - 3. RUE DES CHAUDRONNIERS*

BORDEAUX -1Q.RUEB0UFFARD

FRANCE
*

CLERMONT-FERRAND -22- rue g. Clemenceau
|

NANTES - 9. rue j«j. rousseau

GRENOBLE - se. rue saint-Laurent* NICE - B. RUE DE LA BOUCHERIE {vieille ville)*

LILLE -88. RUE ESOUERMOtSE* RENNES - 18, QUAI aiULE-ZOLA [prtedu muséej**

LYON - fi. RueDE LA REPUBLIQUE STRASBOURG -

1

t,av.dugaz.de gauue (»pk»a(W*

MARSEILLE -109. rue paradis*

MONTPELLIER - 8, rueserane*

TOULOUSE -2 ET 3. QUAI DE LA DAURADE

ETRANGER

BELGIQUE - BRUXELLES 1000 54. RUE DU MIDI

LIEGE 4000 47. BD D'AVROY

PAYS-BAS -BUSSUM 3 slochterenlaan, pq. box 478

PORTUGAL -FARO RUA DO ALPORTH, SB B

CANADA -MONTREAL 1 oaqs bd sAmAAUaefir

a t

RAPIDEMENTINSTALLEZ-VOUS... VOUS-MÊME U L 1 1

1

H 1

1

H l~ IU L lTlL 11 I ET CHIFFREZ VOTRE DÉPENSE...

mil COMBINAISONS D'ASSEMBLAGE AVEC NOS MEUBLES STANDARD
lUU JUXTAPOSITIONS, SUPERPOSITIONS, PAR SIMPLE POSE, SANS AUCUNE FIXATION.
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CATASTROPHES JUSTICE

Le séisme de Trope : près de trois mille morts
Présenté comme un agent ennemi sous l'occupât

De notre correspondant

Le numéro de septembre est paru

LA RENTREE
LE c NOUVEAU DÉPART » DE M. HABY

Après le vote de la « loi Haby », le ministre de l'éducation pré-

pare . la deuxième étape de (a réforme,
. celle qui portera sur les

programmes et les enseignants. La plus longue et la plus difficile...

ATitrant — Le nowihm vic-
Urnw; dix pjAemB rin aajmarit fi sep-
tembre. oui B, mtrtteilUrHrmmt

ravagé la petite vHle de Uce (à
une centaine de Mtoaltw an
nord-est de Diyarbakir) et ses
environs, dépasserait d’ares et
déjà 2 600 morts. Certains avan-
cent même le chiffre de 2 900.
Rien qu'à Lice, an a retiré des

UNE INTERVIEW DE M. ANDRÉ HENRY
Le secrétaire général de la Fédération de l'éducation nationale

explique pourquoi les revendications des syntficots d'enseignants doi-

vent désormais être plus' qualitatives que quantitatives.

DES PARENTS PARLENT
Cinq familles — cadre, employé, travailleur immigré,! agent de

maîtrise, agriculteur — parlent de l'école et de ('éducation de leurs
enfants. SPORTS
CES ÉCOLES QUI FERMENT;

A chaque rentrée, plusieurs centaines d'écoles ferment leurs

portes, faute d'effectifs suffisants. Mais fermer une école, c'est sou-
vent condamner un village.

DE LA PRATIQUE ENSEIGNANTE
EN MILIEU SEMI-LIQUIDE, par Coude COURCHAY

LA DÉCISION DE RETRANS-

METTRE EN DIRECT LES JEUX,

OLYMPIQUES DE MONTRÉAL

EN EUROPE SERA PRISE Œ
15 SEPTEMBRE.

Le témoignage d'un professeur anti-conformiste et marginal. Par
l'auteur de « la Soupe chinoise » et de « Chronique pour m cochon
malade ».

LA MONTÉE DU « POTENTIEL HUMAIN »

Un mouvement qui a des millions d'adeptes aux Etats-Unis et
fait une entrée en force en France.

M. Charles Canaa, président de
l’Union européenne de radiodiffusion
(O. E. KJ. et HL Michel KlTlanln.
président du Comité International
olympique (C.LO-), sont convenus,
le 8 septembre à Londres, de Oser
an lundi 15 septembre la date limite

pour trouver un accord financier en
me de la retransmission des Jcn
olympiques de Montréal.
Cet accord concerne tons les pays

sauf l'Amérique du Nmd, qui a
accepté d'acquitter un droit de
lit mllMniu de frasa.

MON STAGE DE SERRURERIE

Un chercheur en éducation a suivi incognito un stage de ser-

rurerie de la F.PA. Une curieuse expérience.

L'AIDE AUX JEUNES CHOMEURS
Il existe plusieurs façons de percevoir une allocation. Encore

faut-ll les connaître.

EQUITATION. — Le concoure
hippique national du Vaudront
(Eure) a eu lieu les 6 et 7 sep-
tembre sous le double signe de
Vamttié et du souvenir. C’est
en effet dans la propriété de
Michel Raoul Ducal, champion
de France de concours hippique
en 1988 et 1987i mort acciden-
tellement à trente-quatre ans le

29 décembre 1974, qu’ont eu
lieu en particulier, la finale du
championnat de Normandie des
cavaliers remportée par Daniel
Constant en ssZZe sur la pâment
Caronade, et le grand prix
Michel- Raoul -Duval, épreuve
en deux manches qui a comm-
éré la victoire du cheval dym-

ET LES AUTRES RUBRIQUES :

Nouvelle* de Fétranger. Universités et grandes écoles,

les livres, les revues.

pique Qao Tadls B monté par
le • Normand Marc Houssin
devant les jeunes nordistes
Laurent Persyn et Laurent
Hazcbroucq.

En France,on a
la pêche à la ligne

—

V.

• •
i

mit flfia naTOux _ | a |a p w

ÏASS * Roger Wybot et la bataffle pour la D.S.1

décombres plus de 900 corps.
Dean mfQe soldats sont arrivésDean mule soldats sont arrivés

pour participer activement aux
travaux de déblaiement. H s’agit
d’une course contre la montre
puisque, plus de qaaxaate-bult
heures après le tremblement, on
aurait retrouvé vivants un enfant
et deux vieillards.'

Le cimetière de Lice s’étant
révélé trop petit, an s’affaire, à
l’aide d’engins de terrassement, à
creuser des tombes nouvelles.

Les habitants dé Uce se plai-
gnent dé la lenteur «fai travaux
de (tiSWalnmnnt

.

qui pourrait en-
core accroître le nombre des vio-
fcfnwt Us font état - de
l’insuffisance du . ravitaillement,
en eau et en vivres. Les convois
d’aide suivent de plus en plus
nombreux, mais vivres et tentes
sont aussitôt pillés par la popu-
lation affamée et sans abris de-
puis trois natta.

Afin d’éviter des épidémies. les
sources (Pean ainsi que les corps
en déooxnpotitlan retirés des dé-
combres sont désinfectés.

Le conseil des ministres turc
s’est réuni ce 9 septembre sous la
présidence du chef de l’Etat,
M. Koruturic,' «no d'arrêter les
mesures à prendre en faveur des
sinistrés avant la venue de rtüver.
Cette saison est, en effet, parti-
culièrement dote dans cette ré-
gion montagneuse de l’An&tdlte-
Odentale. D'autre parti on repré-
sentant flft tatj™ onateJ
regroupant notamment’ la Croix-
Bauge et le Croissant-Rouge, se
trouve dans la capitale turque
afin d'organiser l'acheminement
de Taide offerte par les organis-
mes intwmMnnMi De même,
plusieurs comités d'aide abx vlc-

du séisme se constituent
dans les principales villes turques.

Un professeur demande le retrait

de b vente du livre

BP JPlerw» Doublet fW présent*

la lundi S septembre devant HL Psc-

qnetet, vice-président da tribunal

de Paris, pour demander an référé

an nam de M> Maurice Martineau,
actneOemant professeur A Barcelon-

nette (Alpes-de-Haute-Provence) , le

retrait de la vente du Uvm « Roger

Wybot et la bataillé pour 'la. XLSJC. »,

de HL Philippe Bonert, édité par lea

Presses de la Cité, en vue da la sup-

pression de certains passages concer-

nant son client.

n 7 est écrit, en effet;, que M. Mar-
tineau, présenté comme agent en-

nemi sons l'occupation, aurait été

) mort après la libération

et en«ms Or HL UutfatUn assure

qu'ayant été chargé, en octobre 1948,

en sa qualité d’ofXIClex — sorti da
Saint-Cyr — de monter un réseau

doL contre-espionnage A Paris, arrêté

parlai au™»"*» le 15 novembre 1ML,

pals. M***™"™* A mort par on tri-

bunal " militaire allemand le 29 août

1942, H fat gradé, mais déporté en
janvier 1944.

Appréhendé A son retour an France
par la tante d’o accusatlona Invrai-

semblables » (n'émanant pas d'afl-

lems da M. Wybot), 0 devait être

acquitté la 19 Juin 1950 par 1

banal militaire da Paris. KuoU
M. Martineau, 11 reprit aa ea
flinw l’armée, obtenant aa p
tton an grade de commandant;
veinent blessé en Algérie, 11 fm
dégagé des. cadres ponr entrai
l'enseignement.

An nom des Presses do la

M* Panl Bailly
.
a rétorqué •

demande de M- Harctoean éta
tardive, car die aurait dû être

dulte, A son avis, dans un *';>
trois mois A compter de U a

la publication da l'ouvrage, ^
tant an mois de mal dernier. -

n a ajouté enfin que, dans la
"

tlon du livre, le passage menti
la. fa™* WMISnmTl.Hfm A§ V
tbiaan à la libération et sa

exécution avait été supprimé

,<• 4* I

af

A la prison de Reuiy-M

LES ÉDUCATEURS

EN GRÈVE

Cependant, Uce, qui était jus-
qu'à samedi une vfQ» paisible de
dix habitants lâchée sut le
mont Siro, n’est plus. Sur deux
nrilte materna

,
ml lin cent Sont

complètement effondrées et la
reste est difficilement habitable.
L'exode a commencé. On saura

ÈffitS FAITS DIVERS

dans lea jours qui viennent si le
gouvernement décide (fa recons-
truire Uce di

Deux attentats à Vexplosif
té commis à Bastia (Corse) .

traire Uce dans la plaine ou
abandonne cette idée pour édifier
un nouveau centre destiné à
accueillir les rescapés.

AKTUN UNSAL.

. • L’ambassade de Turquie a
Paris communique : les réglons
touchées par Le séisme se trouventm dehors des zones touristiques.
De ce fait, les touristes n’ont pea
été atteints et n’ont subi aucun
dommage.

ont été commis à Bastia (Corse)
dans la nuit du 7 au 8 septembre.
Le premier s’est produit devant
un bar; les dégâts sont peu
Impartants. Dans Le second cas,

un engin composé de deux bâtons
de dynamite a été placé sur la
plate-fanne d’un camion apparte-
nant à un entrepreneur de la
vüle; mais H n’a pas explosé.
Selon les enquêteurs, ces deux
attentats n’auraient pas de carac-
tère politique.

Depuis le S septembre, les

tenus de le prison de Flemy-
CBssonne) sont en grève. Le
ment est suivi par douce <u
édncatenxs de l’admlnlstntk
tentlsln en poste du» cet *r

ment.
En réalité, knr statut lea

disant de recourir A le grève

ment Alto, les édneatonrs m
senti à Fleniy-Mèrogla, mal
riqnwanA de tonte activité. I

5 septembre pu BL Panl I

directeur du centre pénitent
neur-Mêrogls, Ils ont opt
dernier leurs revendlcatlo
portent sur l’organisation di

et l’abondance exeeaalve des

• Un chauffeur routier fran-
çais incarcéré en Iran. — Un

• Le Secours populaire français
a ouvert une souscription en
faveur des sinistrés turcs et a
pris ses dispositions pour leur
faire parvenir nAfowwte, médi-
caments, etc. Envoyer les fonds
&

.

Secours populaire français,

% rue Hrawwrd, 75003 Paris,
C.CP. Paris TB54-37.

chauffeur routier de vingt-trois
anr

,
m. Yann Perret-Gentil, do-

micilié à Saint-Prix (Val-d’Oise),
est emprisonné depuis plus (fa

'trois mois . en . Iran, à Eirjan. à
1300 fcflamètres au sud de Téhé-
ran. Uhe caution de 300 000 F
a été exigée par les autorités ira-
niennes ponr sa mise en liberté.

Charge d’une livraison dans une
1

mine dé- enivre située en pleine

• Le Centre français. de pro-
tection de renfonce, 97, boule-
vard Berthier, 75017 Paris, C.CJP.
Paris 640947 (pour les enfants
turcs), recueille les -dons qui
seront rapidement envoyés aux
enfanta victimes du tremblement
de terre de Turquie.

montagne,. M.rParfet, qui a’étalt
perdu, aurait déchargé son véhi-
cule sur le bord dè la route, et la
cargaison aurait été volée. Selon

,

son avocat, M» Jacques Denis, du i

barreau de Paris, 1e routier fran-
çais aurait été attaqué par une !

bande armée qui lui aurait dérobé
!

sa marchandas i

• La coopération ftidîcii

tre la France et la R.FA.
gouvernement de la Réi
fédérale d'Allemagne a
jeudi 4 septembre, un pr
loi pour faire entrer en
le traité franco - allema
24 octobre 1874 qtd porte
coopération -entre les deu
dans le domaine judlcia
traité, complément de la t

tian européenne du 20 avi
est destinéA simplifier et

lérer l'aide nratoelle en
délit concernant les deir

Ainsi, un délinquant ret
France pourra être extr
RJFJl pour confrontation
témoin et y être maintenu
son. La coopération porte
lement sur l’obligation
tance d’un pays à l’autre
de délit justifiant une acti
claire dans l’un des pay
que dans l'autre 11 se régie
vole administrative. — (A

mois on n’a pas de pétrole

les trains les plus précis

Victor-Hugo et le Mont-St-Michel

la Yécenomie d’Europe

et la meilleure cuisine du monde

Oui, 76 % de notre énergie est importée.
Le pétrole, nous sommes obligés de l’acheter
a d’autres. Très cher. C’est notre richesse qui s’en va
et notre façon de vivre qui est menacée.

.

Alors, qu’est-ce qu’on peut faire? .

D’abord, mieux utiliser l’énergie. Et ça,justement,
on peuty arriver sans changer notre façon de vivre.

On a déjà faitpas mal de choses naais
il y en a des tas d’autres à faire.

. . A partir du 15 septembre, l’Agence
pour les Economies d’Eneigie vous en pariera.

On rin pas de pétrole
mois on n des idées*

CATEGORIE .
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POLICE

*1 livr
^

«aSie n„... . ï

Les policiers manifesteront le 18 septembre
'Suite de (a première pagej « erreurs » de certains services compté sur l'administration force dont l'utilité restera tou-,

rjft,,. » Première s innovation * de .confluistrent, d'antre part» à don- actuelle pour porter remède' ata jours à démontrer et d’une sur-
riJ * b S Michel Poniatowski, les opé- >

de la^valeur des caiceptaons maux dont souffre la police, les prenante Impréparation qu! aurait
•*

.. ^Mons « coud de poing » — oui "dniiftfrfeflce «te- ï* contre syndicats autonomes ont cru — '—*•

s.
• postaient depuis longtemps de £ criminalité. CcocepUcns au pouvoir Jouer la carte de la

Minière moins svstématlcrae - demeurant toutes superficielles, concertation. Une disposition
'i d’abord séduit les fonction- les Problèmes fondamentaux de- étrangère au statut de la fonc-

• V'tres oui y Voyaient le moyen “eurant entiers insuffisance des tion publique, faisant d'eux les

- « ^cfer Snf le vŒS ^dT
leruice public s. Les servitudes tnem compense à peine les. dè-

: elles entraînèrent, la minceur P"* retraite). pureté du
* résultats et la multiplication matériel, conditions de vie et de

- VS 1»- <2“* Üfc ÏSïïS5*Mad“lbles * 1,1

- :
nagèrent pourtant bien vite

qaaJllé du
. .-

c!
- ^..'xllens de la paix et 1ns- SI les organisations confédérées

* , ^ l'-iteuxs. Les « bavures » et (C-G.T, CJJ3.T.) n'ont jamais

«r k,

Zm&
' 1.!^

» N.

s deux malfaiteurs de l'avenue de Breteuil

aient minutieusement préparé leur agression
"" *»

e- Les deux Tnwlff 5*™ 1* qui fêlaieut retranchés lundi 8 septembre
ra 12 h. 30 dan» une succursale du Crédit industriel al cobwmi-

p X 88, avenue de Brçteml à Paris (7*J. retenant en otage sept par-

F- ISO!) [ja Lines (nos dernières éditions], ont réussi à prendre la fuite et à

. ^japper & la police en emportant la rançon d'une valeur de B mil-

I
.. . ns de francs, en devises françai«B et étrangères- — versée par le

-U fcLCL. — qu'ils avaient exigé pour libérer leu» otages.

22 h. 12, après de longues négo-
"

* k : _ ‘lions. Iss deux hommes, masqués.
" r l’un d’un pistolet mitrailleur,

‘-'îî
i- t

.ilre d'un fusil de chasse â canon
'ij'-î.-.é, avaient quitté l'établissement

r

A~’
•* ficaire, à bord d'une voiture Peu-

504 blanche mise & leur dlapo-

on par la police.
' Kr„-

immanent avec eux trois dss sept
" " - gas — trois femmes les mains

achdes. — les deux hommes par-

'£: rent très vile è semer les véhicules

police lancés à leur poursuite

is Iss rues de Paris, et ensuite

- réchapper aux recherches. A
.-r.' heures, en effet, les policière

• Prouvaient la Peugeot 504 blanche

randonnée par les deux gangsters

. j Lagllle (18*), à proximité de la

rte de Salnt-Ouen. Les deux mal-

.
teura avalent reléché l’une des

Mis otages, avant, semble-t-il, de
vnfulr à bord d'un véhicule « re-

- is », une CItroAn CX métallisée

. i'ils avalent pris la précaution de
. „ acer là.

A 23 h. 30, ce second véhicule

.

’

ait retrouvé avenus du Maine (15*)

vec, à rintérieor. Ira deux dernières

. -mmee prises en otages, enchaînées

es aussi. Les deux malfaiteurs.

diate des policière, très nombreux
lundi à 12 h 30 dans ce quartier de
Parts en raison de rarrivée du
vice-président Irakien, que las deux
gangsters se soient résolus à utiliser

des otages pour sa tirer d'affaire.

Plus vraisemblable apparaît la ver-

sion salon laquelle les gangsters
'avalent envisagé toutes Jra hypo-

thèses. y compris celle de la prise

d'otages.

Cest ainsi que. après avoir tenté

en vain â 12 h. 30 de se Faire remet-

tre Ira clefs du coffre-fort de la

banque, et croyant i une intervention

des policiers. Ils n'hésitèrent pas à
prendre en otages huit personnes,

six employés de la banque et deux
clients, puis à relâcher l'un de ces
deux clients, un 1 homme figé, pour
qu'il aille taire savoir leurs condi-
tions aux policiers.

C'est ainsi' que l'un des deux
hommes, ati coure d'une étonnante
conversation téléphonique avec un
Journaliste de Radio-France, avait

confirmé toutes oea conditions et

indiqué leur détermination. Cest
ainsi, enfin, qu'au coure de l'après-

midi et de la soirée Ira deux malfai-

teurs ne commirent, semble-t-il, pas

une taule permettant une intervention
x. avalent disparu, sans «jue l'on

_ ja poi^ qu j avait totalement bou-
• -:he avec précision s'ils avalent

'" Jeô une nouvelle voiture . refais,

"••i s'étaient enfuis è pied, ou 1 même,
‘une l'a affirmé un témoin, s'üs

lent emprunté un taxL

- - resta que les deux hommes
.-lent, comme le démontre ce

ouement, remarquablement pré-

leur « affaire ». Contrairement

__e qui avait été affirmé au départ,

amment par la police. 11 ne semble
. en effet, que ce soit pour avoir

anqué » un hold-up « classique »

Ss l'Intervention presque Immé-

clé le quartier, écartant des abords
Immédiats de l'a '

banque aussi bien

Ira Journalistes que. les badauds
Jamais les hommes de la brigade

antigang, dés 13.hautes présents sur

les lieux -et porteurs du brassard

rouge-orange, ne purent Intervenir

même au moment de la - sorti» ».

Les tireurs d'élite de la BAG na
confiaient-ils pu à leur patron, le

commissaire divisionnaire Marcel

Leclerc : - Nous pouvions an avoir

i/7 à coup sûr. Mais lamals les

deux. »

QUELLE < CATÉGORIE » ?

J-» (K!**
0* » thr.

Nulle prise (forage n'esi

excusable, nul motif préten-

dument noble ne peut être allé-

gué pour réduire le liberté et

-nenacor la vie de quiconque.

°as plus qu’il n'esi lustlflable,

»7f s'agit d'un conflit contra un

tel. de s'emparer dune paï-

enne étrangère i ce conflit pour

n faire roblet dun chantage

:cntre cet Etat.

De sorte qu'on ne volt pas

quelle différence de natura pour-

ait exister entre la prise dotages

1b ravenue de Breteuil, la

séquestration de Mme Claustra

.
su Tchad ou les détournements

. devions.

Mais de cette évidence, h
nlnislre de rIntérieur, qui ne
cherche plus, au contraire, à

, -.achar son goût pour les actions
'• i» force, en déduit, pour ce qui

concerne les principes, des

'.occlusions générales hfltives,

ousoomonl argumentées, donc
fangereuses.

A Nice, lundi B septembre, n
r, en personne, tait montre de

ta satisfaction aux deux polf-

:1ers qui avalent courageu*

:ement pris la place des deux

nages. Double satisfaction ; les

nages libérés, leur ravisseur a
né rué et II a été ainsi sous-

ralt à ses luges naturels. Mais

a mort de Guy-Patrick Tchattan
•'aura, pour hexe/nple, hélas l

en/l à rien. A la prise dotages

'e Nice aura succédé Immé-

’iatament celle de l’avenue de

ireteult. Il reste que la pre*

itère aura suscité un discours

il*ul ne contient pas, tant s'en

PJÜ.U que de rinéfutable.

3^
•* “

* JJî Car de qui veut perler le

J {afi'fn/sne dEtai pour appeler la

*** Sa
^ argne de l'opinion sur «cette

î îs •* r' ptégorie de la population d'où
'

•manent les trois guarta de la

. ,
iminallté - ? Cena/na officiels

ûlè ont dû se demander le sens

cette phrase, puisque, curleu-

ament, elle est omise dans le

isumé fait par la préfecture

des Alpes-Merltlme8 du discours

de Nice dont eIle faisait partie.

Cependant, on voudrait croire

que de telles affirmations, éma-
nent dun successeur de M. Mar-

cellin, sont appuyées sur des
sources Inattaquables. U dan
existe qu'une seule : le compte
général de la Justice qui, annuel-

lement. fait le point des condam-
nations prononcées. De cet

unique texte peut, en effet, res-

sortir la certitude /égale que tel

tait délictueux doit être Imputé
à telle personne ef à elle seule ;

et, de reddition des chiffres

obtenus,, la mise en cause —
ambiguë — de certaines - caté-

gories de population ».

Hors de cette limite, pourtant

si fragile déjà, les accusations

portées par le ministre sont è
relier avec le «vagabond pil-

lard m tlu dlx-nauvlème siècle, al

ce des! mie luit voleur et sour-

nois -, le gitan, le tzigane ;

routes affirmations dont on a

trop vu à quelles atrocités elles

conduisaient.

Des chiffres, U est vrai,

paraissent donner en partie rai-

son à M. Poniatowski. Mais que
vofi-on ? En 1871 (damiers chif-

fres off/clefs que confirment les

premiers résultats déllnitlfs de

1972). pour mille cent quatorze

affaires lugées par les cours

Wassises de la France métropo-

litaine, six esnf sfx érafem des

crimes contre les personnes,

quatre cent soixante-cinq contre

les biens. Dans cas deux caté-

gories. ouvriers, manœuvras et

« non-adits » représentaient plus

de 70 Va des coupables avérés.

En matière correctionnelle, Cest

un pourcentage supérieur qui

apparaît, y compris les petits

employés N'y a-t-ll pas une

autre conclusion è tirer de ces

chiffres que le « sus aux pau-

vres - qui paraît sortir de la

bouche du ministre ? -

PHILIPPE BOUCHER.

interlocuteurs exclusifs de l'ad-
ministration au sein du comité
technique paritaire, Us se félici-
tèrent de la réactivation de cet
organisme, en janvier dernier,
avant d'y consacrer de gros
efforts. Une telle attitude sup-
posait. pour ne pas décevoir la
base, que des résultats notables
en ressortent.
Mais à cet égard, le bilan de

la première session du C.T.P. sur-
prit désagréablement les policiers,
dont la grande majorité — jeunes
et ayant souvent combattu sur le

front syndical dans le secteur
privé avant de devenir policiers —
ne croient plus guère aux vertus
de la conciliation avec l'adminis-
tration, attitude dans laquelle les
confortent ceux — militants poli-
tiques. représentants socio-pro-
fessionnels— qu'ils ont à combat-
tre. parfois durement, dans les

manifestations.
L'action qui va s'engager ne

porte pas seulement sur des re-
vendications matérielles, mais
aussi sur >les conditions d'emploi,
notamment à la lueur des récents
événements. Depuis le printemps
et l'agitation dans le Midi les
fonctionnaires ont l’Impression de
plus en plus nette que la police
est en train de reprendre, sans
que la nécessité en apparaisse
toujours, son visage des mauvais
jours — celui de « l’après 68 x —
et les déclarations belliqueuses du
ministre de l'intérieur à l'égard
de la C.G.T. et du parti commu-
niste ne sont pas faites pour (es
rasséréner à la veille d’une ren-
trée sociale vraisemblablement
difficile. Or. cette perspective
s’ajoute au « traumatisme corse »
né d’une aventure au cours de
laquelle des hommes ont payé le

double prix d’une politique in-
flexible de démonstration de

fDessin de SONKJ M,

nota BU PLUS

(jusqu'à 2 m 10)

3 Y68S ETES FÛT I

EUMES TAILLES

Costumes - Pantalons]

Blazers - Gabardines

Pulls - Chemises

(4 longueurs

de manches).

Tissus de grandes

qualités.

Des prix qui vous

surprendront

agréablement.

Votre vêtement livré

immédiatement.

L’élégance et

le confort anglais

40, Avenue de

la République

Métro Parmentier

Ouvert du lundi

au samedi.

Parking gratuit

355.66.00

Nous n'avons pu
de succursale.

pu 'avoir dès conséquences plus
dramatiques encore-
On a, par exemple, acheminé à

la hâte vers Bastia des compa-
gnies républicaines de sécurité
désorganisées, car, déduction faite
des congés, des détachements sur
les plages et de 1‘ .« épuration s
des éléments corses, certaines
unités partirent seulement avec
la moitié de leur effectif ordi-
naire (lequel est déjà inférieur
à l'effectif théorique), d’où quel-
ques inévitables replâtrages .des
dispositifs improvisés sur place.
Le matériel suivit tant bien que
mal, encore que. dam la nuit du
28 août, une compagnie se- soit
retrouvée, face aux emeutiers en
armes, avec des grenades lacry-
mogènes et offensives dépourvues
de bouchons allumeurs — ils

étaient restés au cantonnement,
sur le continent — donc rigou-
reusement inutilisables. Certaines
scènes de cette nuit-là ont rap-
pelé celles qu’avait vécues la police
parisienne le 21 Juin 1973 aux
abords de la Mutualité, face aux
troupes d’Alain Krtvlne. L'infé-
riorité technologique des CJLS.
face aux manifestants était pa-
tente. Quand bien même l'ordre
de riposte ne se serait pas long-
temps fait attendre, qu’auraient-
elles pu faire de leurs mousquetons
de calibre 7.12 — modèle 1892
modifié 1917 — ordinairement
utilisés comme matraques et à
peu pris inaptes à toute autre
forme de service 7

De toute façon, .sous- leur forme
actuelle, les C.RJ5. sont inadap-
tées à des missions de maintien
de l'ordre comportant l'usage du
feu : s&lt-on. par exemple —
et c'était le cas à Bastia — que
le gardien en opération ne se
déplace jamais avec ses munitions
(cinq balles par homme) et que,
au cas où l'ordre de feu est

donné, il doit aller les chercher
iIütw son car, au prix de risques
considérables ? Mais faut-il pour
autant, ainsi que l'ont demandé
certains au vu de la malheu-
reuse expérience corse, doter des
unités civiles de matériel lourd

et donner ainsi naissance à une
force de manœuvre paramilitaire
prfite à toutes les aventures 7

Ou bien, doit-on plutôt, comme
l'a suggéré M. Roger Cousin,
secrétaire général du Syndicat
national Indépendant et profes-
sionnel des C-RJEx, laisser les

choses en l'état et substituer aux
CJRLS. les gendarmes mobiles —

-

des militaires équipés du matériel
approprié — lorsque la situation

se dégrade ?

Plus lourd de conséquences, bien
que passé dans l’indifférence, ap-
paraît l'envoi en Corse des tireurs

d’élite de la préfecture de police

et d'autres brigades de province.

Les remous nés de l’utilisation en
maintien de l'ordre d’unités de
police judiciaire ne sont pas en-
core apaisés au quai des Orfèvres.
L'arrivée de l’ordre du ministre de
l'intérieur, après les événements
d’Aléria. a soulevé un tollé chez
les Intéressés, d’autant que la

hiérarchie se gardait de préciser
si l’expédition avait lieu au titre

de la brigade antigang ou de la

brigade anticommando. Or. si les

deux unités sçnt & peu prés com-
posées des mêmes hommes, leurs

statuts 'sont bien différents : la

première a une existence officielle,

permanente et des prérogatives
administrativement définies qui
n’incluent pas le maintien de
l’ordre : la seconde ne se forme
qu’à l'occasion d’opérations ponc-
tuelles — prises d'otages, détour-
nements d'avions, etc. — grâce au
concours de volontaires disposant
d’armes de précision pour tenter

de neutraliser les malfaiteurs.
Personne, dans ceux qui ordon-

naient la manœuvre, ne s'était

apparemment soucié de savoir si

une? différence de nature existait

entre une intervention contre un
malfaiteur menaçant des person-
nes dans une banque et contre un
manifestant, fût-il armé. Les Ins-
pecteurs parisiens, eux. s’en éton-
nèrent Et il fallut de longues
tractations — et le recours, par
l'administration. & des arguments
parfois douteux faisant appel tant
à leur virilité qu'à la nécessité
d’effacer les s bavures » récentes— avant qu’ils acceptent la mis-
sion— sur réquisition en bonne et
due forme. A Bastia, on ne les fit

d'ailleurs pas Intervenir. Mais
aujourd’hui. les tireurs d’élite
parisiens se demandent si un jour
on ne cherchera pas à les utiliser
au- quartier Latin—

<Un contrôle pins étroit sera fait

sur les catégories de la population d'où émanent

les trois quarts de la criminalité >

déclare a Nice M. Michel Poniatowski

JAMES SARAZIN.

COMMISSAIRES ET INSPECTEURS

FAVORABLES

A LA JOURNÉE D'ACTION

L’Intersyndicale de la police
nationale (qui groupe le Syndicat
des commissaires de pouce, le

Syndicat national autonome des
policiers en civil et la Fédération
autonome des syndicats de police)
s’est réunie ce mardi 9 septembre.
Les participants ont constaté que
les perspectives budgétaires s ne
permettront pas d'améliorer vala-
blement le fonctionnement des
services, les moyens, les effectifs
et la situation matérielle des
fonctionnaires de paMcc b.

Chacune des organisations
constitutives de l’intersyndicale
« a fait connaître sa déception
et son mécontentement, ainsi que
son intention d’organiser dans les

semaines à venir des journées
d'action dont la première, mise
au point que la Fédération auto-
nome des syndicats de police,

aura lieu le 18 septembre ».

« Le rôle, de la police est de
protéger chaque Française et cha-
que Français dans sa vie, sa sécu-
rité et ses biens. Cest une priorité
absolue. Je ferai tout mon pos-
sible pour que cette mission soit

assurée », a déclaré, le 8 sep-
tembre, à Nice (Je Monde du
9 septembre), M. Michel Ponia-
towski. ministre de l'intérieur, en
remettant la médaille d'or pour
acte de courage et de dévouement
aux deux policier!, qui ont accepté
de servir d'otages lors du siège
di Crédit lyonnais de la ville. le
9 septembre.

« Depuis un an, a ajouté le
ministre, des mesures sévères ont
été adoptées contre la grande cri-
minalité. Les statistiques qui
seront prochainement publiées par
la police judiciaire montreront
qu- sa progression est cassée.
Mais une action renforcée va être
engagée contre la moyenne cri-
minalité et ta délinquance qui.

L’U.D.R. ET

DE POUVOIR..

L’ABUS

OUBLIÉ

Le bureau exécutif de l'U.D.R.

a, au. cours de sa dernière
réunion (le Monde du 5 sep-

tembre) regretté qu'aucune
réaction .officielle n’a H suivi la

demande, par un syndicat de
C.R.S., du retrait da ces unités

dp Corse lors des récents évé-

nements. alors qu'pn 1961. dans
des circonstances similaires, un
dirigeant syndical parisien.

-M. François Rouve, secrétaire

général de la Fédération syndi-

cale des personnels de la pré-

fecture de police, avait été

révoqué.

Prenant connaissance de ces
déclarations, le conseil d'admi-

nistration de la Fédération

autonome des syndicats de
police, dont fait partie l'organi-

sation incriminée. le Syndicat

national Indépendant et profes-

sionnel des CR.S. rappelle que
» le • Conseil d'Etat, dans un
arrêt en date du 25 mal 1966, a
annulé la révocation prononcée
i répoque contre M. François
Rouve per M. Roger Frey, minis-

tre de rintêrleur, reconnaissant

ainsi nilègalltû de cettè mesura.
En conséquence, les membres
du conseil ifadministration de la

FA.SJ*. s'élèvent avec vigueur

contre le tal’ que des représen-

tants politiques de la République
française se réfèrent à un
m abus de pouvoir » caractérisé

pour réclamer une sanction

contre Fun de ses membres ».

elles, continuent à progresser.
Nous mettrons en œuvre de nou-
veaux moyens juridiques et, par
exemple, i'entends que toute per-
sonne porteuse illégalement d’ar-
mes ou d’explosifs soit automati-
quement condamnée à deux ans.
De même, un contrôle plus étoffé
et plus étroit sera fart sur ces
categories de la population d’où
émanent les trois quarts de la
criminalité française, b

Ayant annoncé une augmenta-
tion du budget ds la police pour
1976 de 19 % — supérieure à celle
de l'ensemble des dépenses de la
nation Ve Monde daté 20-21 Juil-
let). — M. Poniatowski s'est

une nouvelle fols élevé contre les
«critiques malsonnantes » entou-
rant l’action de la police, et prin-
cipalement après la mort de l’au-
teur de la prise d’otages de Nice,
le gangster Guy Tchalian. « La
lot autorise le tir par la police
chaque fois qu'un policier est en
légitime défense ou protège une
personne menacée dans sa vie,
a-t-il dlL Ce tir doit intervenir
chaque fois qu’il n'existe pas de
danger pour un innocent et que
les conditions légales sont
réunies. »

• M. Dominique Gallet, secré-
taire politique du Pront progres-
siste: s Depuis quelques mois se
développe en France un climât de
désordre public, d’insécurité et
de violence qui pourrait être
évité. I—J Incapacité ou politique
consciente 7 Nous sommes en
droit d'être inquiets et de nous
demander vers quel objectif
convergent ces atteintes perma-
nentes à l’ordre public et cette
attitude gouvernementale trou-
blante. Tous les démocrates doi-
vent être vigilants et ne pas tom-
ber dans le piège qui est peut-être
tendu au peuple français pour
justifier le passage & un Etat
autoritaire. »

INFORMATION

ASPROFORC
ASSOCIATION POUR LA 1*8011DTJOtl

PAR U FORMATION CONTINUE

104, Champs-Elysées, 79008 PARIS.

TÉL: 350-12-77

• 50 stages A compter du 19 sep-
tembre 1975.

Sur simple appel téléphonique
Il vous sera adressé" notre ca-
lendrier-programme du 4* tri-
mestre 1975.

• Préparation au OJLCJS. (Di-
plôme d'Etudes Comptables
Supérieures), coure du soir
d’octobre 1975 à avril 1970.

Ie^formation
Qrgsrisrrso do tormsiien p;oisssiorneüc- confirme

30. rue de Chabrol, 75010 Paris. Tel. : 824.75.60, 66.12

18 Novembre - 8 jours de stage de

MANAGEMENT
SCIENTIFIQUE^^

et rationalisation des choix
animé par

M. Charles Taplero
,

- Professeur à l'Université de Columbia
et la participation de professeurs praticiens du Universités de Paris

Autres stages :

Planification et décision
(4 Jours) 24 Nov.
Fonction publicitaire eu sein de
l'Entreprise Çt loure) 25 Nov.
ContrôledeGesUon (S jours) 3 Oct-
ConptBbiinèGénérale
CS Jours) 12 Nov.
Informât!qua (4 jouis) 5 Nov.

.

Création et utilisalion des procé-
dures de contrôla Interne 7 Oct-
Complémonta doctrinaux et iurts-

prudcnllels de fiscalité pratiqua
(3 jours) 2 OcL
Mathématiques (5 jouis) 6 Oct.
Comptabilité Analytique

P Joins) 7 Oct.

L.-icçues Vivantes (Allcmand-Anglnis-Arabe- Espagnol-Hébreu- Italien). Secréta-
riat. D.ins ces departements de nombreuses sessions son', organisées des
Octobre prochain. Notre Calendrier vous sera adressé svr demande.

'{PUBLICITE) '

BIENTOT LES VACANCES?
0 Vous qui avez eu la sagesse d'attendre l'arrière-saison.

V Vous qui recherchez des vacances actives, joignant â la vraie

détente les plaisirs sportifs, artistiques, gastronomiques,

. nocturnes.- Faites un

SÉJOUR A GENÈVE
0 Ville merveilleusement située dans une campagne verdoyante,

à deux pas des Alpes et du Jura, eu bord d'un tac scintillant

• Ville heureuse avec toutes les distractions d'une métropole et

les avantages d'une petite ville riche en vestiges de ses 2 000 ans

d' histoire.

Information s Office du Tourisme, 2, rue des Moullns-en-l'lle,

CH-1204 Genève,

-W li I-
*

V T
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Evolution probable dn temps en
France entre le mardi 9 septembre
A Q berne, et le mercredi 19 septembre
1 24 heures :

lie courant perturbé océanique
qui circule entre l'anticyclone des
Açores et les basses pression*
dlslande pénétrera sur la France.
Mercredi 10 septembre, une zone

de temps coterai et pluvieux située
le matin de la Bretagne su pas de
Calais ee décalera vers l’est au coûts
de la Journée et s’étendra le soir de
l’Aquitaine A la frontière belge, a
travers le Limousin et le Bassin
parisien. Ces pluies, parfois accom-
pagnées d’orageh l’après-midi et le

soir, seront suivies par l’ouest d’un
temps plus frais et variable, avec
des éclaircie* et quelques averses, qui
gagnera progressivement nos réglons

Journal officiel

Sont publiées au Journal officiel

du 9 septembre 1975 :

DES LISTES
• Des élèves ayant obtenu en'

1975 le diplôme d'ingénieur de
l'Ecole centrale de Lyon ;

• Des élèves ayant obtenu en
1975 le diplôme d'ingénieur des
arts et manufactures;

• Des élèves ayant obtenu le

diplôme de fin d'études de l’Ecole

de haut enseignement commercial
pour les jeunes filles (HZCJi1

.)

(promotion 1975) ;

.• D'admission en 1975 à l'Ecole

des affaires de Paris ;

• Des élèves de l’Ecole française
de radio-électricité et d’électro-
nique ayant obtenu en juillet 1975
le diplôme dIngénieur de cet éta-
blissement.

Avis de concours

• A VAssistance publique de
Paris, un concours pour le recru-
tement de dix-neuf magasiniers
aura lien le 14 octobre prochain.
Renseignements et Inscriptions
(Jusqu'au 19 septembre) à la

direction du personnel, service
du recrutement et de la ges-
tion du personnel, bureau R.G. 3,

4. rue Saint-Martin. 75100 Paris
RJP.

Service des Abonnements
5, rue de» Italiens

75427 PARIS - CEDEX O
C.C.P 4297 - 23

ABONNEMENTS
3 mois S mois 9 mois 33 mois

FRANCE - D-O-M. - T.OJlL
S-COMMUNAUTE (sauf Algérie!

•90 F 390 F 232 F 300 F

TOCS PAYS ETRANGERS
PAS VOIE NORMALE

144 F 233 F «82 P 530 F

ETRANGER
par messageries

S - BBLGïQUK-LÜXEMBOUKG
PAYS-BAS - SUISSE

315 F 310 F 307F 490 F
XL — TUNISIE

325 F Z3t F 3X7 F

Far vole aérienne
tmrtf «ni» demande

Le9 abonnés qui paient par
chèque postal (trois volets) vou-
dront bien Joindre ce “chèque A
leur demanda
Changements d'adresse défi-

nitif* oa. provisoire* (deux
«wmamu on plus), nos abonnés
sont invités A formuler leur
demande une semaine au moins
avant leur départ

Joindre la dernière bande
d’envol A toute correspondance

Veuillez avoir l'obligeance de
rédiger tons les noms propre*:
en caractère» d’imprimerie.

Edité PAT 3t im, le Vende.

Gérants :

Jappas tant tJsKlwr de b pb&at&a.

Jacqaés SmagnL

imprimerie

fc* r du «Moods*
g*ju| 5, r. des italiens

' * PARJS-IX-

Jgeprprtnpfio» interdite de four nrtt-

elr*m sauf accord taxe rutmnirtrctloju

de roueet et du Nord-Ouest. Les
vents, modérés dans l’Intérieur, assez
forte sur les eûtes, souffleront du
sud on da sud-oaest durent les
Pluies, puis Us tourneront A l'ouest
ou su nord-ouest après leur passage.
Le* températures seront en baisse.
Sur le reste du pajr». après quel-

2
ues brumes matinales, de belles
siairclea se produiront encore et les

températures demeureront assez éle-
vées. mais des nuages orageux *e
développeront et des orages sont à
craindre, principalement au Midi
méditerranéen au Morvan et au sud
de* Vosges. Les venta faibles, puis
modérés, s'orienteront an secteur
sud.
Mardi B septembre, A 7 heures, la

pression atmosphérique réduite au
niveau da la mer était, A Paria, de
1019,3 millibars, soit 794.5 milli-
mètres da mercure.
Températures (le premier chiffre

indique le enregistré au
cours de la journée du A septembre ;

le second, le minimum de la naît du
9 au B) : Ajaccio. 28 et 14 degrés ;

Biarritz. 22 et 19*. Bordeaux 23 et 13;
Brest. 21 et 18.; Caen. 23 et U :
Cherbourg. 22 et 12 ; Clermont-
Ferrand. 23 et 11 1 Dijon. 23 et 10 ;

Grenoble. 21 et 9 ï Lille, 23 et il ;

Lyon. 20 et il ; Marseille. 28 et 19 î

MOTS CROISÉS
PROBLEME N- 1 247 VERTICALEMENT

1__2 3 4 5 6 7 Z
L On peut dire qu’après ça. n

n’y a plus d’enfants 1 Préposi-
tion.’— 2. Manque de docilité;
Pierre. — 3. Seuls semblent le
désirer ceux qui ne l’ont Jamais
connue ; Pin de mode. — 4. Loca-
lité de France ; Demeura. — 5-
Morceau de— .violon ; Eloignerait !

d’une vallée' de larme* —‘6.
Grice à ioL tyen des gens-oot pu
se mettre d’accord ; Médecin ou
philosophe; Leur abus rend
déraisonnable. — 7. Articulé ;

Préposition : Préfixe. — 8. Pur.
dans un beau visage ; Sur l’Ar-
roux. — 9. Fait occasionnellement
la. loi. •

Solution du problème a’ Z 248

HORIZONTALEMENT
L Son art était vivant. — IL

Ce sont ses vertus qu'on apprécie.— HL Ouvre la bouche pour ne
rien dire; Sujet de méditation.— IV. Fasse à Chartres sans rfy
arrêter; Bien caché. — V. Fait
trop souvent le prix ; D*un auxi-
liaire. — VL Euphorbe. — VU.
Prononcé par un Latin sur le
point, de se déplacer.; S'impose
en vue d’une mise an point. —
VUL Genre de tourbe ; Note.— IX. N'est pas aimé; -Vidait
une nef. — XL Article ; Peut être
fort riche et ne pas prêter.— XL Généralement, sérieuses
quand elles sont Intéressante*

Horizontalement

L Alep; P4te. — IL Nature:
OV. — HL NB; Résine. — IV.
Ban ; Nennl t — V. Udlne : EL —
VL LR; Gé; RA. — VU. Eisa;
Un. — VUL T&ro ; Rixe. — IX.
Iago : As. — X Isère. — XL
Sot; Réels.

Verticalement

L Anne ; Loties. — 2. Labour ;
Aa. — 3. Et ; ND ; Ergot. — 4.
Pur; Igloo. — 5. Rennes; Ir. —
6. Pesée : Arase. — 7. In; Isée.— 8. Tonneaux ; RL. — 9. Eveil ;

Névés.

GUY BROl/rr.

Parlez donc

JAPONAIS !
Cours du sotr - Tous niveaux - Professeurs laponate
Coure de vidéo - Cours de eaCieraphi* - Nouveaux
cours pour débutant* eu octobre - /neertpt. immédiate.

COURS DE JAPONAIS DE TENRf
" ENSEIGNEMENT PRIVÉ

9. rue Vlctor-Comldérant. Paris-14* - T*. 633-11-85

trubuetU)

DEMANDE D'INSCRIPTION D'UN AÉRONEF
AU REGISTRE DES AÉRONEFS

Udiiwiu, Sdwsfawbchs HeEkoptar AG, 3123 Beip, Suisse,

demande l'inscription ‘de l'hélicoptère « SA 315. B Lama », numéro
de fabrication 2436, marques de notionoKN et dTinmatricrflatioa
HB-XEE, ou registre des aéronefs.

Selon l'artida 1 1 . premier
.
alinéa, du rèaJement cfexécution de

fa toi fédérale sur le registre des aéronefs. Il est prescrit :

a) de présenter par écrit à l'Office fédéral de l'air, an double
exemplaire et dans un délai de trente fours, les opposition*
éventuelles à l'inscription de l'aéronef, avec indication des
motifs ;

b) d'annoncer par' écrit à l'Office fédéral da l'air, en double
exemplaire et dans un délai de trente Jours, les droits réels

existants, les prétentions à constituer- des droits ou à porter

une annotation au registre, avec indication des moyens de
preuve et présentation des documents éventuels à . l'appui,

faute de quoi il sera admis qu'il a été renoncé au -droit réel

.

ou à l’annotation.

Berne, le 2 septembre 1975.

Le préposé au registre des aéronefs :
•

Office fédéral de l'air,

Adam -

CARNET
Naimncts

— Marie-Christlns et Thierry
PolnceUn
ont 1* Joie d'annoncer lu tulmaot
d*

Bogues
la 31 Juillet 1975. .

— ChmtlaM ot Jeu Binon
ont U. Jota d'annoncer la unUsance :

da leur fille,

Véronique,
le 4 septembre 1970.

4. rue Slmonet,
78300 Polssy. . . . .

fiançailles

— On nous prie d'annoncer les I

Oaoç&lUe* de
|

Gattn, •

ru* du général et de Mme H.B. Coxffli.
‘et de

KabUuuravyBb-Fnmçolse,
nue de feu SJB. Nr

K

aret et de Mme.
née Schneider,
Polperro Cornouailles.
Parla. -

Mariages
— On nous prie d’annoncer le

wi»rtmfO d«
KL Daniel Schmidt

avec
Mlle Marcelle GIndre

qui a été célébré dans l’tattmlté. au
temple de l'Oratoire du Louvre. A
Parla. le 17 Juillet 197S.

3 bis, rue Emile-Daclaux.
parl»-15- ;

8, rue Léou-Vaudayer,
Parlr-T*.

Nancy, 22 et 8 : Nantes. 25 et il ;

Nice. 25 et 18 ; Paris - Le Bourget. 25
et 11 ; Pau. 24 et 13 ; Perpignan. 28
et 18 : Rennes, 25 et 10 : Strasbourg.
21 et 10 ; Tours, 25 et 10 ; Toulouse,
25 et 12.; Pointe-*-Pitre, 29 et 23.

Températures relevées . * l’étran-
ger : Amsterdam. 23 et 11 degrés;
Athènes. 32 et 24 ; Bonn. 23 et 11 ;

Bruxelles. 23 et 12 ; Le Caire, 34
et 26 ; II» Canaries, 28 et 21 ;

Copenhague, 19 et 13; Genève. 21
et 10; Lisbonne. 24 et 15; Londres,
24 et 15; Madrid. 20 et 10 ; Moscou.
13 et 8; New - York. 25 et 22;
Palma-de-MaJorque, ZI et 17; Rome,
28 et 18; Stockholm. 18 et 10;
Téhéran. 34 et 30.

• La météo par téléphone. —
En composant le numéro télépho-
nique 862-39-35, les habitants de
la Seine-Saint-Dénia, du Val-
d’Oise et du nord de la Seine-et-
M&rné obtiendront des renseigne-
ments sur les prévidons de la
météorologie nationale pour leur
région grâce à on répondeur au-
tomatique installé à Roissy-en-
France (Val-d'Oise).

— U. et Aime Antoine Saglier,
Mme Helyett Gnédon.
Le docteur et Mme Jean Guédon.

ont le plaisir de faire part du
mariage de leurs dotants.

Isabelle et Alain,
célébré le 14 août 1075 dans l'inti-
mité.
A rue Mignard.
75016 Paris ;

4, quai de Stalingrad,
92100 Boulogne ;
16. rue Leeourbe.
75015 Parla

Décès

Getrges DUP0IZAT

Mme Georges Dupolzat,
M. et Mme Michel Dupolzat et leurM. et Mme Michel Dupolzat et leur

fille.

Le docteur et Mme Bruno Dupolzat
et leurs enfanta.
M. Jean-Louis Dupolzat,
Mlle Chantal Dupolzat,
Le docteur et Mme Jack Voarlck

et leur fils.

Et toute la famille,
ont la très grande douleur de faire
part du déc» de

K. Georges 0DPO1ZAT.
préfet honoraire,
colonel honoraire.'

officier de la Légion d’honneur,
commandeur de l’ordre national

du Mérite,
croix de guerre avec, palmes,
médaille de la Résistance.

_MirmumlHi r

des Palmes académiques,
commandeur du Mérite agricole,

survenu. A Bourg i en - Bran* - le
g septembre 1975. ...
La cérémonie religieuse .sera célé-

brée la mercredi- 10 septembre, a
10 heures. en l'église Notze-Dame A
Bourg-en-Bresse.
[.inhumation aura lieu A Salnfe-

Forgeu* (Rhône) dans la plus stricte
Intimité.
Cet arts dent lieu de faire-part.
3. rue du Docteur-Bout
01000 Bourg-en-Bresse.

[Né en 11» a Lyon, licencie en droit,
dlplémé e'eretM dialectal, m. Dupolzat
fut ton» d'abord officier des affaires
inüijjenes eu Maroc Entra en im eu
mlnware de l'Intérieur. 0 fut nommé
rannéa suivante *ou*pr*fel de Nanti»
(Ain). U est alors condamné A mort
par les Allemands et révoqué per le
gouvernement de Wcny en raison de sa
participation * la Résistance.
Réintégré dans ses fonctions * la Libé-

ralion, II est nommé, en 194* soueprefet
de Saint-Nazaire, et cesufte de Mont-
brison et de Roanne. Préfet do Belfort
en 1947. M. Dupolzat est nommé, en 1953,
secrétaire génère! du gouvernement
tunJrien sous le régfme au protectorat,
puis Intérimaire de la présidence du
conseQ des ministres de ce gouver-
nement. En 195*. B devient préfet de
Ttemcen (Algérie), et eh 19*1 préfet
de l'Ain. II devait occuper .ce poste
jusqu'en 1973J

•

Emile K0HN-ABREST

Ou notis pria d’annoncer le
décès, survenu le 3 septembre 1975
A Farts, de

M. Emile ROHN-ABRE8T.
officier de la Légion d’honneur,

ancien directeur
du laboratoire de tezloologls
de In préfecture de police,
expert prés la cour d'appaL .

42, rue de Bourgogne.
75007 Parla.

(N# * Parte le » mars 1880, M. Emile
KOtevAbrast fait ses études è rhtsh-
tart chimique de Nancy-et entre, en 1903,
au laboratoire de tmdcMogle de te pré-
lecture de poftee, qtfV dirigera- de' t*T3
* 1949. En 1911, D devient expert chi-
miste et toxicologue prés le ‘tribunal de
la Seine, et en 1929. membre titulaire

du tunesif supérieur de l'hygiène publi-
que. De 1918 é 1941. li est chargé de
cours e l'instruit de . médecine légale,
et de 1924 a 1*5*. a rinstttut d'hygiène
de la faculté de médecine de Perte.
Auteur notamment d'un « Précis de
toxkatotfe ». n S'illustre surtout par prés
de quatre mine rapport» d'expertise, dont
certains A l'occasion d’événements restés
célèbres, comme 1er « affairas * Stevtsky
ou PrtocaJ

— Mme Alice genvenlste. - eon
épouse,

. Gérard et Laurence Benventete,
Colette Ptonlt; «s enfante. -

Anna et Jean-Pierre Jollvql.
Fabienne et Hélène Benvenlste,.
Fabrice, et Agnès Plralt. ses petite-

enfant».
ont . lé tristesse d’annoncer te décès
de

Ét Maurice BEKVWUTE, ‘

luntdra. le A septembre XST5.
Les Obsèques, selon ses vafox. ont

eu lien dans la strict» Intimité da
aee enfante et petSto-enfents.

1 Ma, boulevard de la Sauasaÿa.
02200 Keuffly.

—. L’adminatEBUor général des
affairas mariâmes Robert Boloplon.

‘ Mlle Ailes Berney.
Leufs «ufknte. parente et aUiéa,

ont la douleur de taire part du
décès dé

.

Mme Aurore BOtOFZON.'
née Berney,

survenu acobtentanement le mer-
credi 27 août 1973.
La date des obsèqt» «n fixât

ultérieurement:

— On nous . prie d’annoncer la
mort da

Guillaume LK FLOC’H.
agrégé de roniverelté,

inspecteur d’académie honoraire,
chevalier de la Légion d’honneur,
survenue A Pont-Croix le S sep-
tembre 1975.
De la part.de Mme Guillaume Le

PlocTi et de ses enfants.
Le présent art* tient lieu da

faire-part.

6, rue des Boucheries,
29123 Pont-Orolx.

— On nous prie d'annoncer te
déoéa 3e

M. Roger LK ROjOX,
Ingénieur honoraire SJ4XLF,

survenu A Buresnea, 1s 28 août 1975,
dans aa aolxante-trelMème année.
LTnetnératlon et l'inhumation ont

aa Ueu te mercredi 3 septembre au
colombarlum du cimetière du Père-
Lachalae.

—IL ét Mme Jean-Pierre Marnait.
M. «t Mm» Claude U&rsault, -

- M. et Mm» Pierre Landon.
Et ses patlte-enfrate.

ont 1a douleur de faire part du
décès de

M- André MARSACLT,
directeur honoraire des P. et T.

. du l/tfr-et-Char.
Les obsèques ont eu lien

la plus stricte intimité le lundi
8 septembre. . eu la chapelle des
.Grouets

« Les Oaqdlnlèrea ». les Grouets.
41000 Blois.

— M. J.-A. Parte, son exécuteur
!

testamentaire, a le profond regret
de faire part du décès, survenu A
Bangkok le 2 août 1975. de

'

HL Pierre-Michel MUBJBL
La -messe de funérailles a été

célébrée en l'église Balnt-Loute, te
9 août, suivie de 1Inhumation au
etmHttftre catholique da SUom. - ABangkok (Thaïlande).

Prie* pour lui 1

J-A. Parla.
'

CKP-O. 2371 Bangkok.

— Le directeur, les professeurs, les
étudiants et le personnel de ITnstl-

Lyon et
de l DJgJt. dTUstolre «t géographie,
ont te regret de faire part du déoés

. de •

KL Samuel M. OSGOOD,
.

professeur associé
A Itœlversltô l.von-rr

sarronu à Kent (USA.).
335, Miller-Avenue,
Kent (Ohio) «4240.

\l\

, Utn
— VersaShss, Lyon, Parla.

tJL et MV"“ J. Henry et leur fine,
. Mm» h. ses enfanta et

QuUlot, Lescadrtm.
Bureau. Bouvet, parente et amis,

ont la douleur de Caire part du
déofa. da

M. Victor bOSQCETTK,
survenu A Paris dans M quatre-
vlngTHsetTiéTTw année, le 4 Juillet,

muni des sacrements de ligase.
Un service sera célébré A eon

Intention le 13 septembre, à 11 heu-
res. en l'église Salnt-Merry. Parte-4«.

— Mm» André Bruno 1. son épouse.
M. et UH» Philippe JBrunel.

M et Mme . Dominique Brunei et
leur fille,

ses entante et sa petlte-tlua.

Et toute la famille,
ont la douleur d» faire part du
décès du

'docteur André B&UNEL,
professeur è lUSA. de stomatologie

et de chirurgie maxillo-ractala
' de la' faculté de médecine' .

PlUè-Salpètrièra.
chevalier de la Légion d'honneur,
survenu le- 4 septembre, dazis sa
clnqname-qnatrtéme année.
La cérémonie religieuse et l’Inhu-

mation ont «n Ueu dans l’Intimité
en l’égltee d» Colney - l’Abbaye
(Aisne).

782, rue de Rivoli,
75001 parla.

— M. et Mme Philippe Gaoler-
Raymond et leurs enfanta. Nathalie.
Marte et Pauline,
ont 1s douleur de faire part du
décès de leur fils et frère,

Martin,
survenu le 3 septembre dernier dans
sa quatorzième année.
Las obsèques ont lien le 9 sep-

tembre, A 11 heures, è &»lnt-Nom-
!fi-Bretècho- •

30. route du Saint-Germain,
78571 Saint-Nom-la-Bretéche,

— M. Jacques Bouvière, avocat
CohteU d'Etat et A la Cour de c
ntKm. Olivier, Catherine. Mm.
NofUle et Christophe.

fk. et Mm» Jacques
Mmi Jean Bouvière.
hlm» Jules Calmant et ce»

M- et Mme Etienne BJeya »t le

enfante.
M. l'abbé Philippe BalmbaiOt.
M. et Mme Jean-Paul Balmbi

et leurs enfants.
M- et Mme Guy Martin et b

enfants,
M- et Mme Jacques . Dnfauz

leurs enfants.
M. et Mme François Bouvlén

leurs enfants.

M- et Mme Gabriel Hardy et i

enfants.
ont la douleor de roi» part
décès de

Mme Jacques BOUVIERS,
néa Jacqueline Ralmbsuta

leur épousa, mère, fille.. beUe-
sceur, belle-sœur et tante,
survenu le 8 septembre 1973 A
de trente-huit ans.
La cérémonie religieuse sera

brée le mercredi 10 septembt
10 b. 30 précises, en l'église a
Jacques du Haut-Pas. 232. nu B
Jacques. Pnrls-5». suivis de 11
nation an cimetière de Chouzy
Clssa 41.

Ot avis tient lieu de fsira-

64, boulevard Arago,
75013 parte.
24. rue Saint-Pierre.
92200 NeuUly-sur-Selna.
8, rue des Drsullnes.
75005 Parte.

— Tours.
On annonce le décès d»

VL Michel GEORGTNAD1.
survenu A Tours (Indre-et-Loire) le

4 septembre 1975. dans es snlranta-
dlx-eeptlèma année.
Les obsèques ont eu Ueu le

8 septembre en la cathédrale Salnt-
Alexandre-Nevskl. rue Daru. A Paris.
Parla.
De la part de :*

Mme OeorginBfU. eon épouse.
M. Michel Gsozglnadl.
M. Serge GeorglnadL

aee fila.

17. rue de la Paix,
Tours (Indre-et-Loire).

— M. et Mme Jean stoetrel.
nous prient d'annoncer la mort
dentelle survenue le l*7 septeml

Antoine STOBTZEL,
ancien élève de l'Ecole polytechj

diplômé de l’Institut
d'études politiques de Pari

dlplémé de
la Harvard Business Sehoo

maltre-asalstut A
l’université de Parts-Sorbon

S’associent A cette annonce :

sa grand-mère. Mme Sabatié
Se» oncles ot tantes StoetxaJ

aler. Berty et laurm enfanta et ;
enfante.
La servi» religieux et Itnhuu

ont eu Ueu le samedi 6 septe
à Salnt-Aubln-sur-Yonne, dam
tlmlté de la famille et dn villa

— Les administrateurs, la dlr
et le personnel de l'XnstItnt fr
d'opinion publique,
ont la tristesse de faire part
disparition d'

Antoine STOBTZEL.
survenue le 1** septembre 197^-_
un accident d’avion.

IN» « 1942. Antoine stoetzei .

poursuivi après l'Ecole pofyterinlq
études aux Elite-Unis au ccntr--
methétnetlchH» et d» poüucotogi ,r
nommés. Coédltaur avec deux
saurs américains d'un ouvrage p.
1973 sous le titre • MsUiematlcal t

cftes to PollUcs , Il afteit dépose
les jours qui viennent le manuscrit
thés* de doctorat 4s sctences. Il t

dans ce trama une contribadon n
é l'étude des lob qui éclairant les c
tements politiques.)

— On noos prie d’snnonc
1 rappel A Dieu de

M. Bernard-Antoine TVA?
•

.
managing dlractor

de Crade OU Trading 8.
Joint dlrector

de Vltol Trading SJL,
décédé, muni des sacremen
l’Eglise, le 28 août 1875. da.
trente-neuvième année. 1
Les obsèques ont en Uenl

l’intimité et l’Inhumation il
effectuée dans le caveau da f

"

A Sslnt-Rémy-do-Provenco. • i

.De la part de : B
Mm» Bernard-Antoine Tvani

sas enfanta. • )

M. et Mme Henri Tvan et dofl
enfante. 1
Des familles Dueras, AIoJ

Jonchéres. MonteUhet. Mlrlo.
bnre. Privât-Amos. de Sorti
TetUoy.

13910 MalUane.

Annrvem
“ n J » onze sus dispare

Paul» Tjrta GABRIEL
(Danielle dans 1s Réstetanc

OQB Pvn.Eée est demandée è
ceux qui lont connus et aimé

— La famille Devonasaonx
1”?”

.

brea
,
de l'expédition Everestrpmca de haute montagne G4-

Devonaasoux. l’école de ski .

Compagnie des guides de Chan:
rappellent le souvenir de

Gérard DEVOOASSOUX
_ et des cinq sherpas,

disparus le 9 septembre 1974 le
l ascension da l’Everest.

n£°; ST “

“ ls septembre, à 11 bf
en TégUse Salnt-Phltlppe-du-H
pour le repos de l'Ame de la

daefaeree de Lerts MJrepoix,,
lée A Léna (Arlfege) le 8è Léna <

1975. munie dee
l’Eglise.

sacrements

— Mme Raymond Picard, son
épouse,
^Merton, uanelte et Biaisa, ses

Et tonte leur famiiif
ont la très grande douleur d’annon-
cer que

. Raymond PICARD,
proressenr A 1a Sorbonne,

ohevaller de la Légion d’honneur.

SSfÏÏSSiL*" * “
La cérémonie religieuse aura Ueu

il
m
’KS5

dI BT septembre» A 10 h. M,
A*Pal^Sîf

®»Int“Etlenne-da-Mont,

D*® avis tient lieu de faire-part.
16, avenne Aronet.
92330 Sceaux.

fiemeidam
— 1* générale Henri Freyden «

dans ttmpoeslbUlté de répond. ..
toutes les marques de sympathie

'

loi ont été témoignées lors du r
dn général d’année

^ Beaj
1 ntETDENBERG '

pne tontes les personnes qui se
“Mêlées A sa douleur de trouve
i expression de eu vifs rame •

mente.
.

!

Visite* et conférait

rr B
î
m® Plicqne, son épouse.M. Jean-Louis Plicqua, et
Mme Jazxniu -Touron. su

Wytoce et StéphaneTeuton, su pettte-eafBBte.
rat U douleur dé faire part dn décta !

M- noter KICQUE,
srsz&sxs. 4^ * >*»

caveau de Tamin- **|

Pn varice religieux sera célébré le“ ifPtembret a 9 heures,en i église Belnt-Pierre de Ctaailict,B-„™a.n* Meremiz. Pans-16*.
rue Léoudc-Reynsud.

75016 Parts;
58. avenue Paul-Doumér.
75016 p»rf*;‘

'

^. boulevard Murat,
75016 Parte.

’ ' '

MERCREDI 10 SEPTEMSH
VISTTEB OUIDEE8 ET PRONADBS. — nationale <

“onumrate historiques. — 15 Vmétro Abbeasu : « Le vlllsxeN.
'

Montmartre du wt.si'—

»

BraoUlarda au nouveau Bâté^
Lavoir » (Mme Carcy). — 15 ^zr uuuiii. — '
«...me Saint-Antoine : * Btttsï
SuUy • (Mme Oswald). — »
?3- ..

raa
.
a* Séirtgtié : « Paris,L

l nstitutaons» sa nonloiDtlUét
musée Carnavalet, dans ItamâT
meots da Alma de Sértgné e Wu
Fennec). . M

15 b-, 2. ru» de sérigné ; «
rénovations du Alaxala, hôtel LasB
ram, hôtel de Marie ». - atJ7
EÎ2P? VHMeMB-Vllla : « Jhôtels Illuminés da ». (A 1 1
en» Fart*). —15 h. 12. rue B»l.^
Mon : « Itthéralre- dm rlbauds* l .

anciennes galle* * (Mme Hsger)i.
-

15 h, 6. place PaU-Palnlevé ;

vie au Moyen-Age : le mueéa '

Cluny » (Assoctetlon français* <

arta).

Éfîïf

8CHWEPFES Btttér L
L’exquise sawmr du citron

e



RADIO-TÉLÉVISION

VU

Le casque et le turban
‘ Pas mauvais ca üocùmantairo

dernier de la séria. U ut- de
"*.Bernard Bouthhtr — sur la

’* façon do commercer en triangle

i Nantes, au Siècle des Lumières.

Pacotille contre esclaves en
‘‘’-f. vAfrique, esclaves contra épices

.
sux Antilles, épices contre

J
\jducats et ducats contra Itérais,

.^"ify'dans . nie Feydeau au retour.,

'
Bonne affaire. Les bénéfices,

'-‘vditlioUes à évoluer, s’agissant de
..,'Vlroc, se mesurent, compte tenu
If des pertes, i Fimportance du

^bétail alitai transporté, â fond

.
y- *de cala : plus d’un million de

rties- Au rythma des trois-mâts
-. .’ ei des goélettes, apparemment',
"on ne chômait pas.

' ‘-j y- Et' loti su/et Un peu Ingrat.

,, Gravures, documents, façades,
costumes et meubles d’époque.

'

-

V

1m a beau les cadrer, les éctaf-

rat. les photographier en gros

et an détail, on en a vite tait le
<- four. Une armoire i linge n'est

-.‘V’ Jamais .qu’une armoire, même al

- i.^ce/Ze est d'acajou. Un figurant en
.1* livrée

,

un figurant, même s’il est

J1
, d’ébène.

On a donc coupé, battu, mêlé
.,- ees plans fixes è des bouts

. ../-.d fntgrviear ; un commissaire-
prlseur, visiblement géné par les

maquilleuses et. las protecteurs,
'

'•"x- rhéritier- à doml-rulné et è moitié

..m contant cfuna de ces grandes'

familles de négociants » —
' - La France, ton café fout le

.

camp— -, — un noble hissa-
'

. rien, un historien noble al vous

> préférez; un- autre qui a pour

, . dada non pas

.

. la traite des .

Hoirs, mais celle des Blanches,

ces tillaa de la campagne envi-

tonnante, cas .
laveuses, ces

Meuses, ces servantes, séduites

et abandonnées sur tes. rives de
u Loire. On lés obligeait S des
déclarations de grossesse dont
on retrouve la trqce ; sur les

registres paroissiaux Discrétion
— pas. toupie* pas neuve non
plus — sur le bon usage des
actes d’état ctvtt. dès ordina-

teurs. des mathématiques et de
la' loi des aéiféa par les

amis .de MM- Le Qoff ou
Laroy-Ladurle

Et rappel. U s’imposait, de le.

situation des travailleurs Immi-
grés, ces esclave des- temps

.

modernes Elle ne test guère
améliorée Us étalent domesti-

ques et les voilà manoeuvres Us
versaient le chocolat dans des
salons. Us hissent le ciment sut

des chantiers. Et, A moins de
considérer le passage du turban

au vasque comme on progrès, on
ne peut guère se féliciter de leur

sort. M. Polo, ce vieux monsieur
mer. son arriére grand-père, un
homme qui avait le .goût du
risqué et là sens des responsa-

bilités, un fier aventurier\ a tan

ladls fortune dans I» trafic du .

bols d’ébène et do bots de mse
— U. Polo ne mur le fait pas
dire où va Forgent aujourd’hui,

hein ? aux promoteurs immobi-
liers -et aux marchanda de bas-

,

tiaux_ Triste époque I II y a
hôtel et hôtel, cheptel et cheptel

évidemment. Ne Des confondre

CLAUDE SARRAUTE.

les syndicats
EUROPÉENS SUR TF1

- • Syndicats réformistes (ceux
qui tendent à améliorer la condi-
tion ouvrière sans remettre en
cause le capitalisme), syndicats
révolutionnaires (dont les objec-
tais sodata recoupent l'action po-
litique), syndicalisme de l’Europe
du

_
Nord, syndicalismes français

et italien : c'est sur cet axe que
Gilles Martinet a bâti pour TPI,
en collaboration • *avec Daniel
preusot, une émission .de cin-
quante-cinq minâtes intitulée :
v Les syndicats européens â la
conquête du pouvoir. »
; Le secrétaire national du' parti
socialiste ' accueillera notamment
M. Gonnar Nllssos, secrétaire gé-
néral du Syndicat ouvrier, suédois,
et M. Olof Palme, premier mi-
nistre suédois ; MM. Edmond
Maire, Georges Séguy .et André
Bergeron

; des représentants
d’une centrale syndicale et dB
deux banques ailemandes ; le se-
crétaire général du Syndicat- des
mineurs et le leader du Syndicat
des transports britanniques ; les
secrétaires généraux de trois syn-
dicats italiens (d'obédience
communiste, sodabste et chré-
tienne). Enfin, M. Charles Levin-
son, fondateur du Syndicat inter-
national de la chimie, analysera
la position des syndicats Interna-
tionaux face aUX mulHnnr.lmval/Me

(Ce mardi 9, à 21 h. 4SJ

TRIBUNES ET DÉBATS
MERCREDI 10 SEPTEMBRE
• M. Paul Edjoud. secrétaire

d'Etat,, à l’immigration, répond
aux questions de Jean - Pierre
Elikbbach sur France- Inter à
13 heures.

• Le parti communxAe fran-
çais. représenté par M. Guy Her-
mier. membre ou bureau politi-

que. et Mme Hélène Constanx
député de ta Haute-Vienne, expose
son point de vue sur la rentrée
à la tribune libre de FR 3 à
18 h- 40.

La Monde » publia loua les

"axôadifc numéro daté du dîmanche-
undi, mx supplément radio -iélé-

ridon avec les programme»complet»
le La semaine.

LES PROGRAMMES

MARDI 9 SEPTEMBRE

HAINE I : TF 1

20 h. 35, Les animaux du monde : - Boa», Py-
"" ans et Cia réaL P. Aisal ; 21 11, Jeu ; « La

' inc et le noir ». de P. Sabbagh. réaL J. Boyer ;

. .h. 45, Documentaire : -Lis syndicats européens
.m conquête du pouvoir, de G. Martinet; réaL

-.-.•.Creosot ; 22 tx.40, XT1 damiez*.

.

1

•IAINE 11 (couleur) : A 2.

HushPuppies
se promène

20 b. 30, Las Dossiers de l'écran. Film : « Les
sillons ». de J. Nasfeter (1872). avec J. BobdaL
îtawinska, Mu Czecbowiez.

Dors une colonie de vacances, un garçon
de douas ors; qui commença i panser A

LC ('amour, tomba «sus le charma (Tune très
—- jeune tille qui s’entoura d’un climat de

réduction C’est an film polonais médit
•-Débat : L’amour à quinze ans ». anunè par
• eph Pasteur, avec le concours de huit jeunes
quinze à dix-neuf ans.

23 h. 15. Journal de l’A 2, .

CHAINE 111 (couleur) : FR 3

20 h. 30. Westerns, films poilesers. aventures :

« La Valsa das truands ». de P. Bogart (1968). avec
J. Garner, G HionicutL G OTConnor, Sh. Far*
relL

Philip Marlowe, té détective privé inventé
pur . Rapmand CKandler. est chargé de
ramener A son domicile la frère d’une Jeune
fille. Cette enquête de routine te révéle
mouvementée.

-22 II, FR 3 Actualités.

FRANCE-CULTURE
20 lu Dialogue*, par R. Plliaudln ;

«'Fonction» de l'Image »

avec J. SterobJnSkl al Y. Bonnefoy ; 21 h. 15. Festival de
.'Saimburg : |_ Prtca. soprano iBaetHowan. R. Strauss. Res-

plghl. Poulenc) ; a h 30 (R.). « Mémoires improvisés .. da
P. ClaudeC par J- AmrmtcHa ; 73, tu. De la nuit ; 23 h. 50,

Poésiei

FRANCE-MUSIQUE
ft n. S (il. Las nom mouvements; nr A. Francis ;

20 h. 90 IS.J. Ftttivet asttvai de - Paris, en direct da -a

Sainte - Chapelle Les musiciens de Praywice (Moéis instru-

mentaux de Notre-Dame-œ*-Ooms

i

, a n. io A), cancoors
international <te eultara, car vidai i 27 n. 30 (S.), La
svtiwnonie en France.' oar t> Mésovand : « Symphonie, obus 6.

- n» S an sol mineur « (Gossoc) i « Svmohonie n» 3 » (Tour-

nemirel i « Deuxieme symawxda «n ia * dite Bretonne »

(Emmanuel) ; • Svmphon» bout orchestre • a eorur-

CAdrienr» Ciostre) ; t* h. (S.). Apollon contre Oyonbos. par
- P Lattes.

MERCREDI 10 SEPTEMBRE

- IAINE I : TF 1 .

10 h. 33, Dramatique : le Meilleur de la -vie.

3rés l’œuvre de P. Gascar, mise en scène
Bouchet, avec ML Lesser. P Maguelon,

Thierry.
Pierre, un orphelin Agé de orme ans, est

aceueUtt par une famille, dans le midi de
la France Mats, sans tendresse, sans affec-
tion, U apprend les injustices de la .vie.

22 11, Portrait : « Super star s Jeanne Moreau -,

.- J. Audolr; 22- h. 55, IT 1 dernière.

IAINE II (couleur) ; A 2

Crt-r20 h. 30, Série: Mannix: 21 h. 25, Magazine:^point sur l'A 2, avec M. Michel d'Ornano.. mi-
re de l’industrie et de la recherche.

.
. i. 50, Journal de TA Z

IAINE 111 (couleur) : FR 3
' 20 h. 30 (R.), Histoire du Cinéma: «L'assassin

île au 21 , de H.-G. Clouzot (1942), avec P. Fres-
. • .S. Delair. J. Tissier, P. Larquey (N.)

Dans ûne pension de famille de Mont-
martre, IHnspecteur Wens teaherohe un
mystérieux assassin Qtn signe ses ormes
du nom de * M Durand ».

-

21 h. 50. FR 3 Actualités.

FRANCE-CULTURE
20 lu. Promenades romaines, par S. Mail) # 21 h. 30,

Musique de cuamora > Anaante favori en ta maleor (Beetho-

ven) : Orchestre de chambre (cbSaud da Prague, direction
Otokar Stesfkel (J. SuX. J,I Bartos. Martlnu) ; 2? il 30
(R.), Mémoires improvises, da P. Claudel, par J. Aitmwche ;

23 il. Do la ouït, oar EL Lanue ai G.-M. Ouorez j 23 II S0,
Poésie.

FRANCE-MUSIQUE
20 a s. (S.j. Les bons mouvoraants. nar A, Pranoa;

20 h. 30 (S.). Botrtlwvan au mont da» ORvIers, par G. Conda :

« le Roi eHertns », obus 117. • le Oirlsl au mont des
Oliviers ». « Consécration de U malsorv opus 124 a. « Cantate
sur la mon <n l'empereur Joseph il », « Pour une
ftte a. • Ah l ParHdo • i 22 n. 38 (S.l. La SYmphooie «n
France, par D. Mégsvand ; < Symphonie fantastique >
(Bonloi), oar l'Orchestre de Parts, direction Ch. Munchr
« Symphonie n» 3 (Roussel), par l'onhéstra Lamooreox.
direction Ch. Munch ; 24 II (S.), Concert pour mon enat
par J. Coulurter.

MERCRED

IGC MARBEUF vo BONAPARTE Vû MONTPARNASSE BIENVENUE vo.

WARNER BROS
présenta.

Jack Lemmon
Anne Bancroft
Un Filmde MELVIN FRANK

d’aprèsune pièce de NHL SMON ^^1116
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SPECTACLES

théâtres
Les salles muntcipnfe.

Cnaielet, 20 tu 38 : Valses de Vienne
Nouveau Carré. 20 ù. i Cirque, à
l'ancleosA (square Smlle-Chna-
teapa)',* 30 h. 45 : Dfek Aunexaru ;

31 h.- ! Blatotra du aoidxt.

Les {suites salles

Antoine. 20 b. 30 : le Tube.
. Cartoucherie de Viocannes. 20 h. 30 :

Crtroullio.
Comédie Camnanln. 21 b. 10 :

Boalnx-Boetng.
Comédie des Champs - Stylées,

20 b. .43 : Viens chez mol, J’babtte
chftg copine.

Cour des Miracles, ' 21 b. : Groupe
de muslqas rock ; Z3 h : Jacques
Bloc

Osanon, 21 II : Monsieur Masure.
Hncbette, 20 11 45 : la Csnta&rlce
chauve ; la Leçon.

Le Lneenalre, 10 b. 30 : Pando et
Lis: 20 h. 45 : tes' Chaises:
22 h. 15 : Bade.

Michel. 21 h. 10 : Duos oar osnapa.
Nouveautés, 21 h. : la JJbeUuie.
Studio des. Champs-Elysées, 20 h. 45 :

la Solitude d'un gardien de but
Théâtre Campa*ne-Première, 10 b, :

1 m 80. 95 httoa— et ça cause ;
20 b. 30 : le Presse-Purée des Des-
tatng : 22 b. : Zndla (danse) :

23 b. : Steve Lacy et Atonal Swing,
free jazz.

Théâtre Piésent, 20 h. 30 : Ica
Dream. — Ranch. 20 h. 30 : Terreur
et Sexe.

Les cafés-théâtres

Pour tous renseignenrenfs concernant
Tensembie des programmes ou des salies

«LE MONDE INFORMATIONS SPECTACLES’

704.70.20 (lignes groupées) et 1ZIA2M
(de 11 heures à 21 heures,

sauf les dimanches et Jours fériés)

Mardi 9 septembre

Les cabarets
AJeazar, 23 Cl : Parta-Broadway.
Crxxy Bnrae Saloon, 22 h. et 0 b- 30.
MayoL 10 el 15 at 21 b. 15 s Nn_
etc. etc-

Tour SiTeL 20 b.
argentin

Bpactacls

Les opérettes

Henri-Varna - Mogodor, 20 h. 30 :

Fiesta : hommage a Luis Mariano.

La danse
Voir Théâtre Campaene-Preaiire.
Théâtre des Champs-Elysées,

20 b 30 : Ballet national da
Colombie.

Espace Cardin, 21 b. : PUoboIua

Festival estival

Jardin dTarcttmatatlon. 15 h. 30 :

GERM (P Mariétant.
Jardins da Palais - Royal (audio-

visuel). 20 O. : MoUéra oOlé jar-
din : 3! b. : Artisanat vivant.

Matée Gnlmet, 18 h. 30 : Films
muâtesax.

Sainte-Chapelle. 18 h. 30 et 20 h. 30 :
)ea Musiciens de Provence.

Festival de musique

de chambre de Paris

Eglise Saint-Médard. 21 h. : Orchestra
de chambre Bernard Thomas, avec
Hans Ouverts, piano forte (Bach.
Mozart).

An Bec ru, 21 a. 15 : Ça va paa
mieux : 22 h 30 : Nadine Mono.

Calé de la Oara. 20 b 30 : Coluebe
Ptzsa du Marais. 22 h. 30 *. Qné

fada i

Le Petit Casino, 21 h 15 : Jocelyne,
ça surfit l : 22 h. 30 : Spectacle
Psml

Le 'Silénlte, 20 h. 30 : U Jacasslére ;

22 b" 30 : J’ai aucune Idée :

23 b 30 : Peau d'homme.

Les chansonniers

Catean de U République, 21 h. :
l'Année de la frima.

Le music-hall

Casino de Paris, 20 h 45 : Revue
Roland Petit.

Elysée-Montmartre. 20 h. 45 : His-
toire d'aeer

Folles-Bergère. 30 h. 30 : J’aime i la
foUa.

Olympia, 21 h. 30 : MonloudJL

U.6.C. BIARRITZ • U.6.C. MARBE0F • O.G.C. ODÉON • LA CLEF
CiNÉMONDE-OPÉRA • MAX UNDER • HIRAMAR • MISTRAL
LIBERTÉ • MURAT • MAGIC CONVENTION

lisait

.OAUDEPffLU
, JEAMsEGOUPL • DOLORESMacDONOUGH -ROMAIN BOUTaiE

.ANDRÉAFKREOL— BB8MARDFRESSON

- interdit aux moins de 13 ans -

Le film comporté certaines scènes osées pouvant choquer
des adolescents •

CYRANO VERSAILLES • ARTEL X06ENT • CARREFOUR PANTIN

AUTEL VILLENEUVE St-GEORGES * FLANADES SARCELLES • UUS 2 ORSAY

ALPHA ARGENTEUIL • PUBUCiS DÉFENSE

la corse i

s

L'île - montagne m A
Une terre de contrastes. Des sommets enneigés de pltis^JrM

de 2000 nt. Des forêts de pins, de châtaigniers et de chênes^
Le maquis et des vignes - Des toiTents. des lacs, des rivières. Et M

S toute proche,- la mer sur 1 000 km de eûtes rocheuses, de calanques secrètesV
y ou de longues plages de sable fin. J

L'île aii soleil
Septembre, octobre-, comme vous, les oiseaux .migrateurs poursuivent

l'été en Corse. Un été qui s'attarde dans les tiédeurs d'un automne lumineux.

Une mer chaude et transparente. B la quiétude retrouvée.

4L .
Une nature préservée

Des habitants peu nombreux et accueillants, sans surpopulation touristique.
‘ —

/

t

.Et, à deux pas de villes animées comme Ajaccio. Bastia. Cahri, le silence,

la pureté de vastes espaces libres ponctués de -villages pittoresques

accrochés â la montagne.

Un certain style de vacances

/

Retrouver le temps de vivre. Flâner, randonner, découvrir, vous distraire- et vous reposer

M en de confortables hôtels.

Des conditions étudiées...^4^^- Pour vous, les professionnels corses du tourisme, avec le concours des^ Compagnies AIR FRANCE AIR INTER et TRANSIWÊDITER-

Jr RANÉENNE. ont mis au point des formules nouvelles :/ /
LES SEJOURS-DECOUVERTES rUVf Exemples: S

^ £ & Jours avec votre voiture : HBtel 1/2 pension 9
0 Nice/Calvi/Nice A.R. maritime places assises F. 775 gM (par peisonne sur I» base de deux personnes) g/

s 6 jours "avion" : A.R. avion, hfitel*** 1/2 pension et

m voiture kilométrage illimité- Paris/Paris.... F.1323

/

(à partir do 15/9, par personne sur la base de deux personnes]

Renseignez-vous auprès de

votre agence de voyage habituelle,

ou adressez le coupon-réponse ci-dessous au :

Centre d’information Corse A.D.T.C-

7. rue Beaujori 75Û08 PARIS

COUPON-RÉPONSE

Demande (te documentation sur les ‘SÉJOURS-DÉCOUVERTE’

Nom ;

Profession :

Adresse

Code posai, Ville

Cntfe flAltrauine Cow -AD I C. 7. ire Buejse >75008 PARIS
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THÉÂTRE
OBLIQUE

cycle

STRINDBERG
à partir du 23

L’ILE des MORTS
misa en scène

Henri RONSE
réservation : 3.55-02-94

CONCERTS

ik^ Radio fronce

SAISON LYRIQUE

RADIO
FUNCf'
SMIolM

11 MBtmfcn
IM II m

'BERLIOZ
"

Béatrice ef Bénédicte
me N. DEKJZE, J. AJIfiOT,

IL BrOSITU, D. SCHfeKLET.
C. MELOHI, P. IIAIUHOV

H. PHILIPPE
oretatre t)ôqH

Dir. André JOUVE

ORCH. NATIONAL DE FRANCE

THEATRE
dm CHAMPS*
ELYSEES

n,

nta
ft ao km

Direct. LEONARD

BERNSTEIN
Sa!. M. HOME. L BEHNSTEM,

B. BC1X1N
HOMURE IHTESHAT10IIAL A

MAURICE RAVEL
Mftwate dal tnclai,

«bâfrante
Cmcsrta m ssLhm

U VMM

MUSIQUE DE CHAMBRE

RADIO-
FRANCE
titilla IM

22 saptnbi*
120 h. 30

S. NIES. IL RAVEL.
8. ENE5CD, BEETHOVEN

me C. Bmmtm, JA BaaR
H. Poseacct. C. Urté,
R. Bmwtettl, J. CnMn

"

ovm

m

de mm
RAOIO-
FRANCE
«BfflB IM
Manreri
M uptufen
A 20 b. 30

VIVALDI, HAERDEL, HAYDN,
POULENC, Ou CHAÎNES

Dir. Jean DOUSSARD
me JL Bojsr, L Debaotta

ORCH. HATIONAL DE FRANCE

ORCHESTRE PHILHARMONIQUE

EGLISE «JUKI*
LOUIS dm
INVALIDES

JmU 29,
m*id
2S saptenm
i 21 tara
Lac. —

T

trtt

Direct. LEONARD

BERNSTEIN
Sol. Stuart BURROWS

Ctamn da Hadta-Rma
DinctleR Jwf. HOMtrr

BERLIOZ
REUUIEN

Lscaflaa , sans, Ratio-Ram et Agmcm.

PREMIÈRE

Jn.1,

théâtre de la tempête
cartoucherie
328 36 36

citrouille
de jean barbeau

mise en scene
de dominîaue serroau

CALENDRIER
DES CONCERTS
misEs
BILU1TES,
ST-HEDARD,
ST-GERMAIM-
DES PRES

DO S n
25 mptenhrs

CP*.
jamgenj

FESTIVAL
de MUSIQUE
de CHAMBRE

de PARIS
RtflHlga.: Dmnd 268-21-7B

HOTEL da
BONOEY1IJUE

4, ras dm
Baoirtettas-y*

VanOnta 12,

mnH la,
madndl
U _
0 21
(p*

Valmattte.)

UES QDATUOHS FRANÇAIS
i PHOTEL DE BOMBEVILLE

12 - QMTUOR VU NOVA
Mozart, Balte, Rml

IG - QUATUOR PARHEKM
' Dmk, Bratenr, Bartak

19 - QUATUOR BBHEBE
Sctaftirt, Datrauy, Bmttefte

ABBAYE te
ROYAUMONT

13
H 20 H. 15
Lac. i Doué
(Waraarj

28- SAISON MBSICALE M

ROYAUMONT
OSCAR HHIBLIA, pdttra

Bach, VUte-Lobo, Pane*.
Oteaa, Bncall

CHARTRES
CATHEDRALE
mandate

Yeairril
19 «apte»*"»
2 21 Dama

(jaasaBDj

NEW-YORK

PHIUURMONIG
DincHm i PIERRE

BOULE
il ne resta pins aucuna
plaça paur.ee concert

LE

NOUVEAU
CARRÉ

Silvia Monfortf

Stravmsky- Ramuz
par

Les Sofisfn de Manafle

direction DmyEr&li
' en première partie

.

5-, n» Pépin - 277.88.4Û

SPECTACLES
Les Onu zzumjnéa (*î sont

interdits ans moins de treize ans.

C») aux molna «la dix-huit ans.

La cinémathèque

Clulllot, U 2lt : Pather PancbaH, de
S. Bay; 18 II- 30 : Cette nuit ou

' Jamais, de D. Scftmld ; 20 h. 30 :

Macbeth, de B. Foianattr; 22 h. 30 :

Othello, de a. TUtiurifich ; 0 h- 30 :

Othello, de D. BujchavttteL.

riEmas

Les films nouveaux
LE CHAT ET LA SOURIE, flbn
français de Claude .

Labraeh.
avec Michéle Morgan. — Bax.
2* (236-83-03) : U-G.CL-OdéOn.
S* (323 - 71 - 08) ; Cazneo. 9*

(770-20-89) ; Mlramar. H*
(326-41-02) : mpstes-ClnAzna,
8* (225-37-80). ; Imag—. 18"

(522-47-84).

CL FAUT VIVRE DANGEREUSE-
MENT, film fnmcals de Claude

. UakovskL avec Amue GRrmr-
llflt —i fiftWtaSWtl» ft» 1159-

02-84) ; Gaumont-Lumlére, 14*

(770-84-64) ; CUchy-Pathé. 18*-

(522-37-41) ; Danton, 6* (326-
08-18) ; MontpemoM» - Pathé,
14* (320-65-13) : Gaamont-
Conrontian. 15- (B28-42-27).

SOUVENIRS D7BN FRANCS.dm
.français d'André Tèchlné, avec
Titnwnm Maman _ Btntow
Lincoln. B* (339-35-14) ; Salnt-
Germaln - Hachette, 5* (633-
87-SB) ; 8alnt-Lame-Paaqui«h
8* (387-56-16) ; Oaumont-Rlve
Gauche. 6* (548-26-36) ; 14-

Jnlllfit. il* (700-01-13).

TARZOON LA HONTE DE LA
JUNGLE d—in animé beûe
de Jean-Paul Walvsresa. —
Version amer, s Ermitage. 6"

.

(389-15 - 71) ; Vendôme, 2*

(073-87*82); CJuny - Ecoles, S*
(033-20-12). — V F. : Rex. 2*

(236-83-93); Rotonde. 6* (633-
08-22) ; Mono. 16» (2S8-B9-73) ï
CambroonA 15* (734-42-98).

MONDO CANDEDO, film italien
de Gualtloro Jaoopefetl et
Franco ProsperL — Frsnce-
KXyoéaa. 8* (723-71-11) ; Mont-
pamame -83, ' 8* (344-14-27) ï
Saint - Germain - Studio. 8*

(033-42-72) ; Paramount-Opéra,
9* (073-34-37) ; Nation. 12*

(343-04-67) ; rauvette, 13*

(331-68-88). A . .....
CHIER, film maalcaln de CoUOT
Ortlz Tfljeda, Alexis Guvaa et
Ami Flores. — Studio da
molle. 17* (380-10-83).

LA HLLB OU GARDE -HAR-
RIERR, film français .de.
Jérôme Savary. — Puunonm-
Opéra. 9* (073-34-37) ; PnhU-
cla - Matignon. 8» (399-31-97) ;

Studio-Alpha. 3" (033-39-47) ;
Faramount - Gaité. 14» (326-
99-84) ; CaprL 2* (508-11-69) ; .

Arlequin. 6- (548-02-25) ; Paa-
«y, 10* (288-62-34) ; Pam-
mount-Mafflot, 17* (758-24-34).

C*EST DURTOUR TOUT LE MONDE
(ET.) ; U.G.C,-Marbcaf. 8 a (228-
47-19).

LA CLEP8TDRE (poL. TÆj : Le
Seine. 5- (32&-92-46> (à 20 h. et
22 h. 15).

EFFI BRISST (AIL, «A) : Olimpla.
. 14* (783-67-42) UraJ.
EXHIBITION (Fr.) (M) : 0.0.0
Odéon, 8* (325-71-08) ; Marotte, 2>

(231-42-39) ; Helder. 9* (77D-U-24);
Ermitage. 8* (359-18-71) : Blenve-
nÜe-MontpamaiHC. U> (844-28-02) ;
CUchy - Pathé. 18* (522-37-41) ;
Murat, 18* (288-99-75).

LA FABULEUSE HISTOIRE DE
DONALD ET DES CASTORS JU-
NIORS (A* !.) : concorde. 8*

(359-92-84) • Msrlgnan. 8- (399-
92-82) : la Royale. 8* (289-82-68) ;
CUchj- Pathé. U* (532-37-41);
Gaumont - Cad, 14» (331-51-16) ;
Gaumont-Gambetta. 30* (7B7HH-
74) ; Impérial. 2* (742-72-52) ;
Montparnasse - Pathé. 14* (328-
69-13) : Terminal-POch. 16* (704-
49-53).

LA FLEUR ET LB FUSIL ; HANOI
(Belg.) : Le Salae. 5* (338-02-46)
(de 14 h- 15 A. 18 h. 49) ; 14-UuUlet,
11* (700-51-13) (à 16 U. 35 et
20 Ù. 1B-

FOIXK A TUER (Fr.) p) ‘
: Salnt-

(633-87-59) ;
i ; Français,

MQntp,rT, "tww -

Pathé, 14* (328-65-13) ; Oaùmont-
Convvntlon, 15* (828-42-27) ; Vic-
tor-Hugo. 19* (727-49-75) ; Gau-
mont-Gambetta. 20* (797-02-74) ;
Fauvette, 13* (331-56-88) î CUchy-
Patnft. 18* (522-37-41).

FRENCH CONNECTION N® 2 (Au.
v.o.) : PobUde-Champs-B^sAea. 9*
(720-78-23) ; Paramount-Odéon, 6*

(323-59-83) (vxij : Paramount-
Opéra. 9* (073-34-37).; Paramount-
Montpamùu, - *14* (328-22-17) ;
Moalin -Rouge, 18* (606-34-25) ;

PROFESSION REPORTER (XL, V.O.) :

Concorde, 8* (359-92-84) ; Tem-
pliers, S* (277-94-56) î (-»* fHim i < Luxembourg. 6* <633-07-77)

«UE LA FETE COMMENCE (FrJ
jClnoohe de Saint-Oemi^n. 6*

(633-10-82) ; UJG.OL - Marbeuf. 8*

(225-47-19). .

LE RETOUR DU DRAGON (A-, TXJ :

Hollywood - Boulevard, 9* (770-

10-41) * Marlgnan. B* (359-B2-82) ;

Nations. 12* 1 °*a"

moxrt~£acL 14* r33i-5l-lo)-

LB SHSBXFF EST EN PKJCSON (A,
v.o.) • studio - OaJande, 5* (033-

72-71) , Elysées - Point - Show. 8*

(225-67-29)
LA TENDRESSE DES

.
LOUPS ^ARy^ENDE

vus a xuGK irr.) ri
Germain-Vlllaga» 5* (0
Collaée. 8* (339-29-48) :
9* (770-33-88) ; Mont

Les exclusivités

AGUXRRB LA COLERE DE DIEU
UIl, T. audj ; Studio dca Uon-
llnes. 5* (033-39-19).

ALLONSANFAN (IL. VA) I Le Manda.
4* (278-47-86).

L’ANGE NpiR (AIL, VO.) : Olymplc-
Entnpôt, 14* (783-87-42) (venj.

L'AIGLE AVAIT DEUX TETES (AdE.
va) : Olymplc-Eatrepôt, M* (783-
67-42) (mer, sam. Ion.).

LES AVENTURES DE PXNOCCHIO
(IL. va) : Pagode, T* (551-12-15)
(en soirée) ; (vX) ; Studio Ras-
pan. 14" (326-38-88), Stndlo Marl-
gny. 8* (225-20-74), Pagode. 7*

(551-12-15) (matO ; 14-Juillet, IX-
(700-51-13).

LA BETE (Fr.ï («) : Quintette, S*
(033-35-40). Trois Nations. : 12*
(343-04-67). P-ï.M - Saint -Jacques.
14* (589-68-42) ; Montparnasse 83
6* (544-14-27) ; Salnt-Lasare-Psa-

chy-Pathé. 18* (522-27-41); Pan-
théon. 3* (033-15-04) ; Balxau. 8*
(359-53-70).

LE.BAGARREUR (A, TAJ : Mati-
gnon. 8* (339-92-82); (VXJ !

Gaumont-Richelieu. 2* (233-56-70);
Mon Epsmasse 83. 6* (544-14-27) ;

Gaumont-Gambetta, 20* (797-02-
74) ; CUchy-Pathé. 18- (522-37-41).

24-24).,
LE FUTUR AUX TROUSSES (FrJ :

Studio Médlda, 5* (633-25-97).
LES GALETTES DE PONT-AVEN

(Fr.) (V) : Muret, 16* (288-99-73) :

Liberté. 12* (343-01-59) ; La Clef.
5* (337-90-90) ; Clnémondo-Opéra.
9* (770-01-90) : Mlramar, 14* (328-
41-02); Mistral, 14* (734-20-70);
BtanltE. 8* (339-43-33) ; U.Q.CL-
Odôon, 8- (325-71-08) ; U.O.C.-
Marbeuf. 8* (225-47-18) ; Mai-
Linder. 9* (770-40-04).

LA GUERRE DU PETROLE N’AURA
PAS i-DOri (Man, vjl) ; 14-JtdHet.
Il* (700-61-13) (à 14 h. 45, 18 h. 23,
22 h.. 5).: studio de la Harpe. 5*

(033-34-83).
'

HISTOIRE D*0 (Fr.) (**) t Ambas-
sade, 8* (353-19-08) ; BerlÜX. 2*

(742-60-33) ; .ctony -Palace. 5*

(033-07-78) ; Montparnasse - Pathé,

.

14* .(328-65-13) l Gaumont-Bud. 14*

(331-51-18); Wepler, 18* (387-50-70);
Gaumont-Boaquet, 7* (551-44-U).

L’INDE FANTOME' (Fr), première
partis : Olytnplc. 14* (783-67-42) ;
deuxième partie : Olympia-Entre-
pôt, 14* (783-87-42) ..

INDIA HONG (Fr.) : HautefculUe. 6*

(633-79-38) ; ta Seine. 5* (325-

92-46), A 20 h. et 22 b. 20.

LB JARDIN DBS DBUCBS (BSpJ
(v.a) :

' Quintette, 5* (033-35-M) *

Bayvées-Xdncoin. 8* (339-36-14).

LE JOUR DU FLEAU (The Day o

(

The Locust) (A-, vjq.) (•) : Gau-
mont - Champs-Elysées. 6* (358-
04-67); HautefenUle. 0* (833*79-38).

LENNX (A, va) ; HautefeuOla, 8*

(633-79-38).
OPERATION IADX MARLENE (Fr.) :

Bretagne 6* (222-57-97) ; Mistral.
M* (TO4-20-70)î Rex, 2* (238-83-93);
Ermitage,' 8* (359-15-71).

LS MORT VIVANT (A, TMÙ (**> S

St-Andrô-des-Arta. 8* (326-48-18) ;
U.G.C.-MarbenT, 8- (225-47-19)

LE PARRAIN N* 2 (A, v.o.) (*) :

Normandie. 8* (359-41-18) ; O O.G-
Odéon. 8*

. (323-71-08J ; Bt-MlcheL
5* (326-79-17) ; tvJ.) : Rex. 2-

(236-83-03) : Bretagne, G* (222-

57-97) ; Napoléon. 17* (380-41-46) ;
Maglc-Convantlon, 15* (826-20-32) ;
Liberté, 12* (343-01-50) ; Gaumont-
Sud. lé* .

(331-51-16) ; Gaumont-
Madeleine, 8* (073-56-03).

PAS DE PROBLEME (FrJ : Ouny-
Palace, ’S* (033-07-78) : 86-Lasare-
Paaquler. - 8* (387-56-16) ; Le Parla,
8* (359-53^99); Montpamasse-Pathé,
14* (326-85-13) ; Gaümont-Conven-
tlon. u* (828-48*37) ; Mayfatr, J9>
(525-37-06) ; MaxévUle. 9* (770-
72-87). •

m) : Olympia. 14* (783-67-

(PtoJ.
THS GROOVB TUBE IA-. vr». (*) :

SUrrltr. 8* (359-42-33) ; Studio-
Jean-Cocteau, 5* (033-47-62).

TOMMX (Aw. ta.) CI : Paramount-
Opéra, 9* (073-34-87) : Klnopano*
rama. 15* (306-50-50) (teralon eté-

Vm^sSh AISE ROMANTIQUE
(Ang-, r.a) s Quintette. 5* (033-

33-4Q).
VILLA DES DUNES (ft.) S CMymplo-

Enfirepôt. 14* (783-CM2) (Mar.).
VERITES BT MENSONGES (Amér,
v.o.) : Sthdlo-GXt-Le Cœur. 6*

(326-80-25).

LE VIEUX FUSIL (FL) (*) : Qeorgo-
V. 8* (225-41-46) ; Marivaux. 2*

S
(2-83-90) ; Paramount-Elyseoa, 8*

59-49-34) : Paramoimt-Montmar-
tre. 19* (606-34-25) ; Paramount-

- Montparnasse, 14* (326 - 22 - 17) S
Paramount-MnlUot, 17* (758-34-24);
Paramount-Orléana, M* (580-03-75);
PubUda-at-Gennsin. 6* (222-72-80);
Boul-Mleh* 5* (033-48-29) ; Para-
mount-BasttUe. 12* (343-79-17).

VIOLENCE ET PASSION (XL. V.O.) !

Clnoeha da Salut-Germain, 6*

(633-10-82).

ZAKUSA (A, va) (*} t Quartier
Latin. 5* (326-84-95) : Mercury, 8*

(225-79-80) ; (rX) ; AJS.O. 2*

(236-55-54) ; Fauvette, 13* (331-

60:74).

Les rééditions

LES CHEVAUX DE FEU.(Rus. ta.) :

Dragon. 6* (548-54-74),
NS DE LA WUrLES FORBANS DE

ta) : Action-Christine,
85-78}.

Les grandes reprises

ANDRET ROUHLEV (rus^ v.o.) :

Olymplo-Entrepét, 14* (783-67-42)..

BAS LES MASQUES (A, vjj.) : AO-
tioa-Chrtstina. «* (335-85-78).

CERTAINS L'AIMENT CHAUD
vx>.) î Luxembourg, 6* (6B-FT-

DELIVRANCE (A, **, ta) i Br
5* (633-98-44).

LE RXD «A, v^J ï New-Torlter
(770-63-40).

PIERROT LE TOU (Fr. **1 : 8e
André-des-Art*. 8* (326-4B-1&). *

PSYCHOSE (A„ — VjOJ ; An
Bazin, 13* (337-74-39) (du .

au mar.). _ , L„SOSBMARrS flABY (A_ **, rj
Bonaparte. 6* (325-12-12), ,

SENSO (Tt- «U. Qulutetteî
(033-35-40) : Klyséee-Llncoln •

(359-36-14). ;
SHERLOCK JUNIOR (A.) 81-
Salnt-Sévérin, 5* (033-50-91). ;

Les séances spéciales

AMERICAN GRAFFITI (A, V. :

Luxembourg; (P (633-97-77). A
12 h, 24 h.

LA CHINE (Fr, XL. AIL) : le B
5* (325-92-46). à 12 h. (sauf c ,

CINQ PIECES FACILES (A» •*, %
Saint-André-dea-Arta. 6* (328-4

A 12 h. et 24 h.

LES DIABLES (AWC, **. V.oJ
Clef, 5* (337-90-90), à U
24 h.

EASY RIDER (A- ", v.o.) : la

.5* (337-90-90). à 12 h. et 24 .•*.

JKR1MXAH JOHNSON (A_ f.‘

la Clef. 5* (357-90-90), A 12
24 n.

-*r--
LE MANUSCRIT TROUVE A f
GOSSE (Pou vjeJ ; le Bel
(325-92-46). é 12 h. 15 (sauf
14 h. 45, 17 h. 15.

PHANTOM OP THE PAR
(A_ v.o.) : Luxembourg. 6*

97-77). à 10 tu 12 h. et 24

LES PRODUCTEURS (A-, v
Luxembourg. 6* (633-97-77). à
12 h. et 24 h.

THE LAST PlCTURE SBOt
va) Salnt-André-dee-Ai'
(325-48-18). ft 12 h. et 24 h.

Le théâtre LA BRU ,

nous communique q-

location est ouverte

SAFARI
DANS UN PLAO ;

d'A. Bémîer et R. Mt

j

avec Jo compagnie N "

BATAILLE La pre

aura lieu le mardi If

tembre.

MERCREDI-

MERCREDI
MARIGNANyo RICHELIEUvCUCHY PATHEvfMONTPARNASSE 83 VF

SAUMONTSUP VFSMBETTA BAUMONTvfST BERMAIi WLLiSEvo|

. BOS/ENSON •

‘

- v :

LJ
1

ALPHA Argeitteuil - VÉL1ZY 2 - MULTICINÉ PATHÉ Champigoj

AVIATIC La Bourget - ÉPICENTRE Épinay - CLUB Maisûos-Alfort

PUBLICS CfUMPHLYSÊES U • PftRAMOUHT ODÊOH VJ. - ARLEQU

PABAMOBBT OPÜU tf. - PAMMOUMT MONTPARNASSE v.L

PARAMOONT MAILLOT U • PASST il.- PIAZA v.l

arSÉ£S-2 U GELLE-SAfNT-ClOBD - STUDIO PARLY-2 V.L - ARTEL ROS

ALPHA ARfiBUEOIL v.t - CARREFODR PANTIN v.t.

DAMEBLARC8E GARfiESlESGOXESSE v.l. - POBUCKS ORLY v.L -1

PARAMOONT U YARERNE v.t - BOXY VAL-BTEHRES c.1

OnresteSberiué,abasourdi...

C'est irrésëtible.
mtmr chazu. -Francesom

le dialogue est époustou-

flant Avec Woody Allen, le

monde des Marx Brothers

lenaîL
MICHELHOHRT- LE FIGARO

Après le phénoménalBANA-
NAS... on rit très sauvent

FRANÇOIS CHALAIS- EUROPE 1

Woody, le héros le plus inteh

figent.de toute l'histoire du
cinéma pariant

REUOFOfflJUif.FLTl.

r*^- ^ *—----
YT nri—rrun r/jMTT ->

WOODY DIAYE ^
ALLEUi KFATOy ^

OUEERJE etAMOUR
*Mïra»iDEAnr

yQén.
fcdi h dafak^ù ra
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ARTS ET SPECTACLES

:ulture

n-r.

»Si

ê

if t‘:.

aide
rAoro-

ient besoin d’une
ente, et avant tout
De barres de fer

“'‘illé soutenaient les marbres

jrjUfJl Parthénon, qui tombaient

jm*. jUiiC*"** les jours», rappelle volou-

> SGÜVfiî"- * République grecque va
1 - * * * ** *

•;-1ter également ses efforts sar
* léccntmllsation : dans toutes

. . |

provinces, des maisons de

, . .. - * » rr î*'v inifî"
culture seront créées. Ce

il*” i
!

-
. rat des centres de rencontre,

; .;c
i «r? ^ conférences, et aussi des

im-*1' 11 ' hnathèques et des salles de
cert- Le gouvernement pré-

y/ ... d’autre part la réorganl-
’
‘on de l’Ecole d'art- draina-
le et des conservatoires,

i Si la Grèce èntend colla-

sr étroitement avec la France
le plan des échanges cultu-

. c’est que, estlme Ml Try-
is. «les liens qui Punissent

*aris sont particuliers ; les

es sc rappellent avec recoin-

Banco l'attitude quia eue la

ce lors de la grande crise

l'été dernier. L’influence de
civilisation française a été

a
,

i >oriante, et cela dis le dix-

T '• tième siècle. La France et
ts spécialement représentent
idéal pour les Grecs»,
onr 1e ministre de la civi-

Uon et des sciences, les

.-Dectuels européens ne per-
pas leur personnalité en

iborant étroitement, n
au contraire, que ce sera

des conditions qui leur
tt de. ramoner, ainsi

celle de leurs peuples.
D. A-

Taverne de l'Olympia
6, rue CiUrt'flrt.n 75009 Puclj

Tfcl. 742.22.45

've-toi et Tiens

cmfmrf paajttnt *vmr tout m, uak I
r n’avait pas mcw* tant satssdax.

s Ici &0ü> i 21h3C - Sap* Lune*

2di ysan:î 3upp :j;7onî2;rti à Minuit

fnu/ique

« L’HISTOIRE DU SOLDAT »
an Nouveau Carré

Dans son Nouveau Carré, qui

:V‘-=K .js intellectuels grecs

et la République

La visite A Athènes de
Michel Guy, secrétaire

‘ , “n
î

, b;V:tat A la culture, a permis

.
î- renouer avec la Grèce, avec

culture grecque, des liens

Jfe la dictature avait dlsten-
- Lors de ses entretiens avec

s homologue grec, BL ïry-
wK le secrétaire d’Etat a
"ivert le dossier des échanges
Iturek Paris enverra - A •

• - chênes une exposition des
"pressîonnistes et une rétros-
' ctive 1950-1975 des artistes

mçais ; en éohange, le gon-

,
mement grec

.
dépêchera, à

•vilris une exposition d’art
>'. < San* nuitin et une exposition des -

.

“ «serves» dn Musée national

_
’*

^ Athènes («le Blonde» daté

£ . >11 août).

f
Les deux ministres ont étudié

^ semble un projet de festival

i la Méditerranée, qui aurait

*£ multanément lieu en Grèce et

ins le midi de la France,

utre leurs projets communs,
'a responsables, français et

- rec, «rat pu confronter leurs

xpériences et leurs points de

t.
ne.

• En Grèce, le ministre de
culture s’appelle ministre de

:X civilisation et. des sciences.

.
L

rîvaln. académicien, ancien
’,J

(
tfesseur A Oxford, KL Try-

'•
'iis n’est pas un professionnel

!i!la politique, mal» un faml-
•ck de la poésie antique, n se
'

““tt à établir un contraste

ce qui se passe anjour-
ni et Fancienne politique

m i JJ toreUe qui damait haut les

Çf U!
î"

. riUSSCvinU-ufaito et les plana grands»-.

, mts de F« ordre».

>îïl* * tâche la plus immédiate
• - . * -r jjs gouvernement grec est de.

' 1 "' k*'
arer les « erreurs tech-

. ^
. nés » de la dictature : «Nous

[ sommes trouvés devant les

i.ces démontées qu’une gos-

VV'*ri;V Ali£3,Ca déficiente avait abandon-
'

• _ , _
s sur le terrain. Cinq mille

T.
f' g^numento et bâtiments d'art

scène;'

fait, cette saison, la part plus
belle encore que Tan passé a la
musique, classique, moderne,
extra-européenne et folk, musique
riy quatre jeudis, qhaqyio mois,
recherchant dwt friches nouvelles
de présentation, de contact avec
le public.

Pour ouvrir cette série, l'Bis-
totre au soldat, de Ramus et
Stravinski, dans une présentation
dépouillée A l’extrême, puisqu'il

.

n’y a si- décor {sinon deux ara-
besques sur la volute, d’un manche,
de violcm .rouge; tranchant, sur le
rideau noir) ni acteurs, le texte
étant <ut et A peine mimé par
le» solistes de Marseille et leur
chef. Devy Ezüh. qui fait fonc-
tion de. récitant Au teste de
Ramus de créer lui-même la
représentation dans le cerveau du
spectateur, et sa force d’évoca-

est certes puissante, avec ses
mots répétés, concassés, rythmés,
do conteur paysan,. bretiant A la
manière de la sagesse des nations
une philosophie concrète sur tme
ïstolre schématique.

Pourtant, c'est un peu dom-
mage de s'astreindre à une telle
pauvreté, alors que la minuscule
scène suffirait A planter les quel-
ques -éléments d’un théâtre de
tréteaux du de marionnettes
concentrant et décuplant les pou-
voirs imaginatifs de l'acteur, dans
l'esprit du projet Initial Et c'est
se méprendre sur l’oeuvre qUe de
faire des acteurs avec les instru-
mentistes, alors que ceux-ci.
fiomrriw des de village,
ne sont là que pour jouer calme-

ment des marches et des rfnmgg.

entre les scènes, après deux coups
de fendant, dans un style qui
est déjà, en 1919, celui de la
«musique d’ameublement», même
si c’est bien autre encore.
Le style âofinte de cette saynète
joue sur cette djehoiamiR entre
le récit et la musique qui alter-
nent ou se recoupent sa
mêler' vraiment, alors quld, par
exemple, le violoniste-soldat dit
qu'il a donné soo violon an diable,
on bien que son violon est muet,
et le voUA qui se met A jouer,
contredisant la simplicité linéaire— certes un peu affectée — de
l'œuvre.

« On 7i"a pas le droit de tout
avoir ; c'est défendu », dit Ranxoz.
On ne peut être A la fois bon
violoniste et acteur, et Yan-Pas-
cal Tortejjer, malgré tme naïveté
assez touchante, n’a pas' les
moyens vocaux de son -rôle ; Devy
Erlih, un peu sentencieux,
s’identifie mien» comme récitant
au style de Ramuz, mais sa direc-
tion du petit ensemble expérimen-
tal n’a pas toute la rigueur
impassible, implacable, qui fait
saillir la saveur tnrnmn^* de Stra-
vinski ; Jean-Marie Sevdfcer dit
parfaitement les répliques du
diable, et les instrumentistes sont
tous de qualité, malgré la discré-
tion ême du contrebassiste.

En prologue, Devy Erlik Joue à
merveille avec Geneviève Teu-
liéres la Sonate pour, violon et
violoncelle de Ravel, suave et

;

diabolique à l’égal de l'Histoire du
soldat,

JACQUES LONCHAMPT.

* Les 9, 10. U. 12 et 13 septembre,
à 21 heures.

Les structures de Ionesco
Depuis vingt ans, avec la Can-

tatrice chauve et la Leçon, un
public toujours Jeune, Jamais le

même, s’initie au labyrinthe du
théâtre la l'absurria Jacques
Mauclair prépare pou- l'Atelier

FHomme à la valise, la dernière
pièce de Ionesco et répète

au Nouveau Carré l’une des plus

anciennes, /e Tableau
; mis én

musique par Gérard CalvU

Ionesco à assisté A une répé-

tition. If aime'? fl ne veut pas .

se prononcer : - Sétais trop

attentif au texte. D'ailleurs, le

suis mauvais luge pour mol,

raJ horreur de me.rega/der dans
une glace, m

.

Du Tableau A
THomme à la valise Ionesco
reconnaît une évolution, mais (I

s'accrocha fermement è "éon
• Impression* : Il n'y a pas de
progrès dans les arts. «Je ne
sors pas tellement souvent, dit-

il, le seul spectacle réellement

neuf vue ride vu c’est le Regard
du sourd, un .spectacle de
silence, de gestes, d'images

scéniques. Nous (lui, Beckett,

Genêt) avons déterminé une nou-
velle façon de taire du théâtre,

gréce à des hommes comme
Blin, Smeeu. Nicolas Bataille.

La mise en scène dôme l’Im-

pression d’évoluer, le texte non.

' Noua ' exprimons hi. condi-

tion humaine dans sa globalité

,

dans sa réalité existentielle,

métaphysique,, ce qui nous
sépare de rengagement poli-

tique de Brecht, de rengagement
dans le dMn dé Claudel, de
fengagement dans le non-enga-
gement du Boulevard. Lee pas-
sions, les angoisses de récrivain
sont sa matière première, et,

finalement' ' ne comptant pqs.
'

L'art est Inhumain. Ce qui
compte, c’est la création d’une
structure. Les temples grecs ont
été construits pour que les
croyants viennent y prier /es
dieux. Les dieux sont morts, les

croyants n’existent plue, les

temples demeurent, continuent

d'être visités. Os sont devenue
une Illustration des lois de Par-
chhecture. Pirandello avait des
Idées sur fâme. Ses théories

psychologiques sont déliassées,

son théâtre reste. »

Les structures de Ionesco
sont-elles d solides que. dans le

monde entier, leurs mises en
«cène diffèrent peu 7 « Lee
meilleurs textes sont en même
temps des mises en scène. On
me tait conOanca. • Accep-
terait-il de voir ses pièces trai-

tées comme Planchon, Chereau
ou VHez traitent les classiques 7
« Attendez que le sots dans le

domaine, public. » « Quand une
pièce est belle, intervient SI1-

via Monfort, directrice du Nou-
veau Carré, elle entra dans le

domaine public. - Ionesco ne
répond pas.

COLETTE GODARD.

* A partir du 15 septembre.

CORRESPONDANCE

DÉNAZIFIER WAGNER (suite)

.Mme Lucienne MoBno. prési-
dente des Amis de RfChord Wag-

. ner, nous écrit :

Dana »mn lettre (Ze Monde daté
24-35 août) M. Léon Poliafcov
présente ; la pensée de Wagner
comme l’une des sources de l'idéo-
logie hitlérienne. Mais. & ce pro-
pos, 11 parait Indispensable de
préciser que l'argumentation (et

les citations-.) de M. PoIIafcov ne
semblent pas reposer sur la docu-
mentation qu’on serait en droit

de prétendre venant de la part
d'on directeur de recherche au
C-NJELS.

Ainsi. Wagner n’a pas écrit
le Judaïsme dans la musique dans
un but d’hostilité A l’égard du
peuple Juif, mate au contraire
pour convier tous les hommes,
juifs ou non. A participer A l'ef-

fort de régénération en se dé-
de leur vouloir-vivre

besoin, pour s’en convaincre,
de lire son Interprétation
ranlé de Parsifal (rapportée pari
H. Rauschning), dans laquelle la I

pureté spirituelle que symbolise le
Gréai devient celle du sang et les
souffrances d’Amfartas ont pour
origine une maladie hémopafflii-
que.-

. Wagner a. toaloura tombatta
pour un Idéal universel .où les
traditions et les patrimoines de
chaque peuple seraient intégrés
dans tme unité supérieure. Et cet
objectif s'oppose entièrement A
l'idéologie nazie qui repose sur
les idées de puissance, de totali-
tarisme et de repli sur sol-môme
Cette analyse rejoint au demeu-
rant les conclusions «Tune thèse
de doctorat qui doit être soutenue
prochainement sur les idées poli-
tiques de Richard Wagner.

H mûnhte plutôt qu’HItler se
soit servi de Wagner pour se
donner une respectabilité cultu-
relle qu’il eût été bien en peine
d’obtenir par lui-même. H n’est

Une série de concerts, Intitulée

« Les quatuors français à l’hôtel

fis BsnfievOls », asn lieu le* 12

(quatuor Via Nova), 16 (quatuor

Bautain) et 19 septembre (quatuor
Bcruède), à 21 benne, dans le bâti-

ment fin «, rue de* Handdettes,

actuellement en coaxs de restau-

ration.

— BALLET—
NATIONAL

DE COLOMBIE
du < au 14 septembre A tt h. Se

(dimanches matinée tt hj -

THÉÂTRE
DES

*

CHAMPS-ÉLYSÉS
mFIUH «• U à tt » mura

LETTRES

La rage et la complainte
.(Suite de la première pagej

‘ Csttu villa de crépuscule s'accor-

dait avec son désarroi, son déses-
poir, lorsqu'il vînt naguère s'y éta-

blir.' il avait, en guise de souvenirs,
des blessures qui ne gaéliraient
pas : sa mère, son amj, k) femme
qu’il aimait, tués durant, la guerre
d'Algérie, l'une par les Fronçais, les

outres par le F.LN. Brisé, fatigué,

n'éprouvant pas même l'envie de se
donner la mort, Jalal s'est jeté dans
la toile d'oroignée de New-York
City, parmi toutes les épaves, tous
les esdlés de la vie, tous les pas-
sants en perdition, qui courent (es
rues de la ville, vers ils ne savent
quelle issue.

Il a réussi à s'oublier lentement,
à oublier son crève-cceur, sa dé-
tresse, en se réfugiant dans le di-
vertissement « pascolien », les
consolations moroses et dérisoires
de l'esthétisme, les délicatesses, les

alibis,, l’imposture des belles âmes :

le maquillage de la misère.
Mais, une nuit, ses chimères ne

le protégèrent plus; la meute de
loups des souvenirs l'envahit de
nouveau : « ...Mes morts ne veulent
pas dormir, leurs cris de peine me
parviennent jusqu'ici dans cette
tombe d'oubli que Je me suis don- .

née... Je les entends gémir, leurs

douleurs
-
m'assourdissent. » Jalal

reprend conscience de son déses-
poir, à la faveur de sa rencontre
avec Junkee, un Noir rempli de
rancune et de violence, de haine
pour les Blancs : « Mon ami,
sachez-le, ('al déclaré la guerre à
Babylone- depuis des siècles. Oui,
depuis des slâdesi ne t'étonne pas.

C'est elle ou moi, et pour moi tout

est permis^. Ecoute, écoute bien :

je les entends, (e (es entends les

miens_ J'entends leurs gémlsse-
- ments monter du fond des.temps, »
Jalal et Junkee— deux naufragés,
deux solitudes- qui se côtoient —
continuent, ensemble, leur voyage
dans « .Babylone » : étrange flâne-

rie, qui mène Jalal vers sa vérité.

U a entrepris sur lui-même un
travail d'archéologue. Il se met à
nu, et va se. mettre à. mort. Il

s'acharne à détruire le maquilleur,
l'illusionniste, le faussaire délicat :

toutes les grimaces, la singerie qu'il

a héritées de l'Occident lorsqu'il

apprenait la philosophie à Paris.

H refuse, au terme de son chemin»,
ment, la culture qui l'a façonné :

Il n'y rrouve qu'une duperie ; il

rejette l'Identité qu'on lui a trans-
mise. : il n'y voit qu'un déguise-
ment. « Ayons le courage de la

haine, ayons le courage du sui-

cide. »

A la fin du roman, Jalal ira

rejoindre la résistance palestinienne.
« Je tirerai, je tirerai Jusqu'à la

folle sur tout ce qui bouge. O Sei-

gneur ! Allah, God, please, Help
me... » La rage et la complainte.

FRANÇOIS BOTT..

* G&Ulmerâ. 2B4 p. 39 ?.

MEDECINE \
PHARMACIE I

Septembre *

Recyclage Scientifique

•Octobre - •Juin
•

Encadrement annuel

parallèle à la Fac.

P.C.E.M. et Pharmacie
Année " 0 "

Cours par Prof, de c 3C

Groupes de olives par CHU

I IPEC •16 Bd S! MichelV
033.45.37 P

• L’hebdomadaire « Femmes
d'aujourd’hui ». dont la majorité
des actions, détenue per la librai-
rie Hachette, est passée récem-
ment sons contrôle belge lie
Monde da 30 août), révèle les
chiffres de la transaction : Ha-
chette a cédé 398 000 actions sur
les 720 000 qu’elle détenait, au prix
global de 11 800000 P belges (en-
viron 1500000 F français)- Les
acquéreurs sont trois groupes de
presse, deux d’Anvers, la société
Ultgeverij J. Hoste N.V. (quoti-
diens édités en flamand), le
groupe Cyriel Van TWHo (hebdo-
madaires flamands), et le groupe
de M. Maurice Brebart, qui édite
en Belgique la Libre Belgique.

SOCIÉTÉ

«Racisme et sexisme»

UNE LETTRE

DE Mme GffiOUD

Mme Françoise Giraud, secré-
taire d’Etat & la condüîon fémi-
nine, nous écrit :

Jean-Jacques Dupeyroux a rai-
son (le Monde du 9 septembre) :

en étendant aux femmes, par la
loi du 11 juillet 1975, le bénéfice
de la loi du i" juillet 1972 sur
le racisme, 11 fallait, pour qu’elle
soit complète, conférer aux asso-
ciations' le droit de se porter
partie civile.

J’ai demandé A M. le garde des
sceaux de réparer cette omis-
sion au cours de la prochaine
session parlementaire. Sauf er-
reur. aucune association ne répond
déjà aux conditions exigées par
le code de procédure pénale pour
engager de telles poursuites. 31
n'y a donc pas encore de temps
perdu.

Faut-Il que (a loi frappe égale-
ment, comme M. Dupeyroux les
suggère à ceux qui, soit provoque-
raient A la discrimination, A la
haine, ou A la violence envers une
personne ou un groupe de per-
sonnes. en raison de leur sexe,
soit propageraient des Idées ou
des théories tendant à justifier
ou encourager cette discrimina-
tion, cette haine ou cette vio-
lence?
Cela signifie, en clair, que les

hommes pourraient alors poursui-
vre devant les tribunaux les
organes des mouvements fémi-
nistes.
On peut s'interroger, me sem-

ble-t-il, sur l’opportunité d’encou-
rager cette guerre-lA.

• AT. Paul Duraffour, député
radical de gauche de Safine-et-
Lolre. a adressé une lettre au
président de la République afin
de connaître son opinion sur « la
publicité faite autour du livra
Histoire d’ O ».
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ÉDUCATION

BATAiJIE DE CHIFFRES ENTRE LE MINISTERE ET LA FEDERATION «ÉCOLE ET FAMILLE» LA JOURNÉE INTERNATIONALE DE L'ALPHABÉTISATION

Le coût de la rentrée scolaire suscite une polémique
Septembre Sait rebondir chaque année la polé-

mique sur le coût, pour les familles, de la rentrée

scolaire. A quelques jours de celle-ci. la fédération

École et Famille de. la Confédération syndicale

des familles (&SJTJ a présenté, au cours d'une

conférence de presse, les résultats de l'enquête

qu’elle a faîte sur ce sujet ; le ministère de l'édu-

cation conteste de son c6té la hausse globale de
18 % annoncée par cette organisation, estimant
que cette augmentation ne dépasse pas 12%. Un
seul point d'accord •- on constate cette année une
disparité très importante des prix pour un même
article, qui peuvent varier du simple au double
'•elon les magasins.

le nombre des analphabètes a augmenté
de 48 millions entre I960 et Ê970

. L'Institut national dé la statis-

tique et des études économiques
(INSEE) a enregistré lés augmen-
tations suivantes sur les articles

de la rentrée : 29,2 % pour le

poste papiers, cahiers, enve-
loppes. 13 % sur les blouses.

19 % sur les vêtements de sport,

15 % pour les bleus de travail,

9.6 % pour les stylos à encre, et

17.6 % pour les antres articles de

^S'appuyant sur ces chiffres,
ainsi que sur ceux recueillis

auprès d’environ deux mille fa-

milles et dans les magasins, la

fédération Ecole et Famille estime
que le a budget * de la rentrée

est cette année de 468.70 F ou
538.70 P pour on élève de sixième,
selon qu'il ait ou non des- livres

à acheter; ce coût était évalué l'an

dernier à 451,20 F. Le a budget »

d'un élève de quatrième est de
663.70 F (soit 20 % de plus qu’en

1974), il est de 617 F pour cm
élève en première année de C.E.T.

Ces dépenses ont d’autant plus

de répercussion sur le niveau de
vie de la famille que celni-d est

modeste. Selon Ecole et Famille
elles représentent,' pour une fa-

mille de trois enfants, prestations

familiales comprises. 75 % du
revenu *r>**nOT,wt d’un * smicard ».

59 % pour un revenu de 2700 F
et 47 % pour un revenu de 3 200 F.

A ces dépenses de rentrée vont
s’ajouter pendant l’année les frais

de cantine scolaire — 1L1 %
d’augmentation entre juillet 1974

et juillet 1975, selon Ecole et

Famille — et ceux occasionnés par
les transports : en fonction des
aides, variables, de l’Etat et des
collectivités locales, la charge
revenant aux . familles est esti-

mée à environ 55 francs en
moyenne par mois et pqr enfant.

dations s’expliquent par plusieurs
raisons. D'une part, les enquêtes
de ce type n’ont guère de -carac-
tère scientifique (1>. D’autre part,
les disparités sont énormes selon
les et les modes de dis-
tribution : de 3 F k 5,40 F pour
un paquet de copies doubles de
100 pages : de 340 F à B.80 F pour
un cahier de textes de petit-for-
mat : de 20 F & 60 F pour les
blouses, etc. (enquête Ecole et
Famille): La différence de qua-
lité sur les articles ne peut justi-
fier à elle seule des écarts aussi
Importants. En outre, bien que la
liste des articles soit la même
dans les deux enquêtes, certains
« postes b ne recouvrent pas la

meme réalité : le ministère nIn-
clut pas dans son poste papier
les enveloppes et retire aussi les
chaussons de danse rythmique du
poste équipement sportif

BJnHw. les prix îndkraés par
Ecole et Famille, pour certains
articles, sont, parfais. bien supé-
rieurs à ceux pratiqués dans cer-
tains lïittgawfwg- notamment les
hypermarchés.
Cette organisation estime que

la hausse constatée à cette ren-
trée scolaire n’est pas compensée
par uns aide suffisante dea pou-
voirs publics- aux familles : selon
elle, les dispositions prises sont
« des poussierss de mesures » et
ont un caractère d’assistance,
alors qu’une politique énergique
de réajustement des revenus mo-
destes sendt nécessaire pour favo-
riser le droit de chacun à Fédu-
cation ». La fédération considère
& ce propos que le principe de
la gratuité scolaire, réaffirmé so-

- SI le pourcentage des analpha-

bètes a diminué dans l’ensemble du
monde, leur nombre continue tTaug-

menter en chiffras absolue -, a
déclaré ML Amadou Mattiai M'Qow.
directeur' général da rUNESCO,
lundi 8 ' septembre, à l'occasion de
la neuvième Journée Internationale

de l'alphabétisation. * Le nombre
global des analphabètes, a-T-TT ajouté.

s’élève aufourd'hul à quelque huit

cents millions, soit le tiers de fa

population adulte ï 60 “/• de ces

analphatètes -sont des. femmes et. de
I960 è 1970

,

Je nombre des lemmes
analphabètes S’est accru de qua-
rante militons contre huit militons

seulement pour les hommes. «

lennellement dans la loi votée par
le Parlement le U Juillet, n’estle Parlement le 11. juillet, n
pas appliqué réellement

Les aides
• PRET DE LIVRES AUX

ELEVES DE SIXIEME, CIN-
QUIEME BT QUATRIEME.

La gratuité de la plupart des
manuels de sixième, et d'uue
part Impartante de ceux de
cinquième, est désarmais assurée
par les crédits versés aux éta-
blissements depuis 1964. Cette
année, les élèves de quatrième
vont commencer è bénéficier du
prêt des livres. Une subvention
de 15 f par-élève de cette classe
va, en effet, être versée aux
établissements publics et privés
sous contrat d'association. .

12 %. Le montant de la part

unitaire de bonne a été porté

de 141 F à 147 F. De cette façon,
la tau moyen des

.

bourses est

désormais de 441 F dans le pre-

mier cycle et de Ut f dans le

second cycle et les collèges

d'enseignement technique. En
outre, une part supplémentaire
d- bourw est accordée aux élèves

de deuxième et troisième année
des sections Industrielles des
CJLT. ou centres d’apprenfls-
sage privés de même nature.

• TRANSPORTS SCOLAIRES.

Des écarts importants

Le ministère de. Féducation
estime, pour sa part, que cette

enquête, comme d’autres, s doit

être accueillie avec prudence », et

.

avance ses propres chiffres. Selon
lui. l’équipement complet d'un
enfant entrant en sixième — car-
table. Uvres. blouse, -équipement
sportif, fournitures diverses, coti-

sations et assurances — se monte
cette année & 505,20 francs, soit

55 francs de plus que l’an dernier.

Pour un élève entrant en qua-
trième. ce coût est de 713.70 francs
(-1- 8L20 francs).
Ces divergences dans les appré-

Pioa d’oii "million aept cent
mille élèves utiliseront les trans-
ports scolaires • subventionnés
par l’Etat, soit cent mille de
pins que l’an dernier. Cette eide
passe de 573 mtUlous de francs
è 680 minions de francs.

Pour Inciter les départements
è porter leur effort financier à
un niveau suffisant, le ministère
entend moduler l'augmentation
d» u subvention en fonction de
l'effort, accompli. L'objectif est

de rendre, à' terme, ce servie*

entièrement gratuit pour les

familles et de porter dans es.

but le subvention de l'Etat à
75 %.

Les enfants de nationalité

étrangère dont (a réside

en France du dam un départe-
ment d’outre-mer peuvent rece-

voir dès bourses dans les mêmes
conditions qne les Jeunes Fran-
çais.

La prime* de premier équipe-
ment pour les élèves boursiers
de première année de CAT.
industriel passe de 208 F è KO F.

• ALLOCATION DE RENTEHÈ.

Au coure de cette Journée, deux
prix sont décernés pour récompenser
des actions marquantes dans la lutte

contre l’analphabétisme. Le prix

Mohammed Raza Petitavt a été attri-

bué au philosophe ei éducateur bré-

silien Paiilo F. aire, auteur d'une
méthode d'alphabétisation (ondée sur
les préoccupations des adultes et
destinée è > provoquer, chez eux,

une attitude critique qui engage i
r'actlon Le prix Nadejda Kroups-
kal_ t couronné l’activité d'un Soma-
lien, M. Abdlrfzak Mahamond Abukar.
qu. a réalisé, une transcription

de Ja langue nationale et a organisé
. des campagnes d'alphabétisation

Dea prbfc ont été -omis aux lauréats

è Persépolis : un colloque d'experts,

du 3 au 3 septembre, y a marqué le

dixiéme anniversaire d'une nouvelle

stratégie : - ralphabétisation fonc-

tionnelle ». Oelle-ci avait été lancée
pa- une conférence Internationale

réunie par l’UNESCO à Téhéran H le

consistait à lier Falphabétlsalion i
l'apprentissage d'un métier Industriel,

ou de techniques agricoles et é la

faire progresser d'abord dans des
régions réellement en voie de déve-
loppement. ou des secteurs profes-

sionnels où aile est particulièrement

nécessaire. Un « programme expéri-

mental mondial -, comportant douze
projets-pllotes. en majorité en
Afrique, a été lancé' avec l'aide.de
UNESCO et du ;p r o g - am m a des
Nations unies pour ;e développement

.conjugaison de réformes scolaires

et de programmes d'alphabétisation

plus efficaces.

Mais l'expérience des dix dernières

années a montré, selon le directeur

général de TUNESCO. que -la vic-

toire sur l'analphabétisme supposa,

avant tout, une prisa de conscience

de la coilectMlù nationale et des

trafte culturels qui lui sont propres.

U tout, enfin, une volonté politique

effective de le part des gouverne-

ments qui conféra aux lèches dalpha-

bétisaiion le caractère d'un effort

libérateur et patriotique

De son côté, le pape Paul VL dans

un message adressé è M M'Bow,

met l'accent sur l'alphabétisation des

travailleurs migrants, nécessaire pour
- leur permettra de participer pleine-

ment. d’abord è leur propre culture

d’origine, ensuite pour s'insérer dans

le vie soclaie et professionnel/* du
pays hôte »

M. Dijoud fait appel aux queli

cent associations qui, souvent bé

volement. s'occupent d'alphabét

tio-i. il leur propose de tonner

groupe de travail pour cdordor

leurs efforts. « L'eHon Unguistl

devra érre plus cohérent et au''

ordonné... l'espère d’ici à la lin

cette année établir une sorte

carte de rapprentlssege Ungulatlq.

Je compte également sur les pri

de région qui, mieux informés

mieux essociés^à la mise en ce

de cette politique, devront Inti

ralphabétisation dans des t
régionaux complets et ambitlaui

formation des migrants. -

•YUIKKI
Ul Lr

*

Développer l’effort français

en faveur des immigrés

(1) Le ministère de l’éducation
envisage pour l’an prochain, en col-

laboration avue lINSEE, da mettre
au point une méthode d'isvaatigm-
tian plus rigoureuse.

9 LES . BOURSES D’ETUDES
DU SECOND DEGRE.

Le plafond dea rassoiuces an-
dessous duquel une bonne peut
êtr* accordée a été relevé de

L'allocation de rentrée, créée
en 1974. est portée de lia F à
126*40 F. Elle est versé* aux
ramilles ayant un reyenu men-
suel Inférieur a 2 356 F ; 50 % des
élèves soumis à la scolarité obli-

gatoire en bénéficient. Le «plan
de relance» prévoit d'autre part
d'attribuer cette année une
-jrime exceptionnelle de. Z50 F
par enfant »nt famille» bénéfi-
ciant fuse prestation fa™
que les enfant» soient ou. non
scolarisés.

RETJGTON

Un bilan « scientifique • de ces
actions va être publié par l'Orga-

nisation d’ici è In tin de 187S Le
-programma expérimenter-, qui por-
tait sur un million d'adultes seu-

lemenL a, salon M. M’Bow, contribué,

dans une large mesure, è faire pren-
dre conscience aux gouvernements
et aux organisations internationales

de •la, nécessité d'associer ralpha-
bétisation à toutes (es • actions de
développement. D'autre part, N a
permis de mettre ou point des
matériels d’enseignement adaptés

eux problèmes spécifique^ de chaque
milieu -, et d’étudier Ira méthodes
de formation des - alphabâliseurs ».

Dans certains pays II a servi de
point' de départ A des opérations

plus Importantes, fondées sur la

A Paris. M. Paul Dijoud secrétaire

d'Etat auprès du ministre du travail,

chargé des travailleurs Immigrés, au
cours d'une conférence de presse, a
admis qu’il faut reconnahre aux
étrangers le droit à l'alphabétisation.

» D'ici moins de dix ans, a-t-il

.promis, renaiphabétlsme au sens
strict devra avoir disparu su sein de
la population' étrangère at chaque
travailleur étranger devra pouvoir

bénéficier d'une connaissance suffi-

sante du français. » La France

compte environ 4 millions d’étran-

gers. dont huit cent mille à un mil-

lion deux cent mille d'analpha-

bètes. « En 1974, pria de soixante-,

douze mille d’entre eux ont ùénéflcli

d'une action d’apprentissage ou de
perfectionnement linguistique dans
dea centres publics ou privés. - Le
secrétaire d'Etat estima qu'en deux
ans leur nombre pourrait être doublé
et passer & cent cinquante, mtlls par

an. Les fonda consacrés A celle

action devraient passer de 35 mil-

lions de Francs en 1974 A 60 millions

d* francà pour l'exercice 1975.

Cette alphabétisation, qui se

en français, devrait s'insérer dan

plans de formation des entrepi

- Ella doit pouvoir être dlspc

plus largement qu'au/ounThuI

la cadre du congé de tormatlo

des aménagements sont nécest

i cet égard, notamment on ci

concerne les régies des deux

d'ancienneté, des initiatives t

prises en commun avec le sacré,

d'Etat i ta formation proie;

nelle. » Même, selon è* Dijoud

loi pourrait reconnaître et ami
un droit propre i rappreMlsaag
gulatlque »

Une mission d'étude sera

dans Ira mois A venir, en I

avec le mirifstAre de l’éducation

étudier une nouvelle pédagogie

phabétlsation. M Dijoud so

qu'elle «ao/f surtout une Inc.

à apprendre, une Incitation à I.

motion... Pourquoi ne pas a,

dre la français aux Immfgn
leur donnant une culture toc

glque de base A partir d'une
vise de Toutll et de la machlt
aille plus loin que la seule a
bon gestuelle

En ce qui concerne lu formi

M. Dijoud estime qu'il faut si

at renforcer , le bénévolat, ma
faudra aussi élargir et renown
monde des formateurs en rouv-
dea formateurs Issus des n
professionnels et aussi aux imr

eux-mêmes ».

Fbc* a âne sélection sévère

P.C.E.M.
Pharmacie

des équipes dé maltres-uslsta

• comptabilité et Bestfas

«rentreprises

• gestion et qxpleitatlw
de centres Informatiques

• secrétariat rie d lrectlne
et trUngue

suivent de novembre A Juin
étudiante de chaque C£.D. «
groupe da 15, parallèlement à
Pml. dan5 toutes i«* mariés

CEPES
Gnwparasi libre de pratessur

37. rat Cttsries-Laftitts. — 83 - tire

Au musée du Désert LE CHEMIN DE DIEU ET LES COMBATS DE L'ÉGLISE

SAB. 94-34

COMMENT U RÉFORME

POURRAIT-ELLE AVOIR HONTE

D'ÊTRE UNE RÉSISTANCE?

déclare M. André Chamson

Deux essais des cardinaux Carrone et Renard fi \p \TRIFIS
Avec cet essai, ce c’est pas le

prélat des structures qui s'exprime— le cardinal Gammé est préfet
de la congrégation romaine pour
L’éducation catholique, — mais le

spirituel, qui voudrait esquisser

(D* notre correspondant.}

Nîmes. — Comme chaque année
a en Lien, le 7 septembre, la grande
assemblée dea protestante an nu»
de Sonbeyran Cn musée du Désert,

pré» (TAnd axe. Le matin, devant des

milliers de fidèles, le culte a été

célébré par le pasteur Jean Cadler,

doyen de la facnltè protestante de
Montpellier, selon l'ordre du dlx-

hnltlème siècle.

L'après-midi, Mlle Marguerite Sou-
lier, de la faculté de» lettres de
Montpellier, a développé le thème de
l’esprit dn Désert au seJadéme siècle.

Pute, DHL André Chameau, de l'Aca-

démie française, romancier cévenol,

a fait un Importent discours dans
lequel U a noté en particulier qne
ceux qol prétendent parler ‘au nom
de la commnjmt. protestante de
France auraient dû être présenta à
cette assemblée an milieu du Désert.

« Faite qne nulle part on ne peut
trouver une réunion qui témoigne
aussi ardemment de ce qui fat et de
ce qui at toujours l’esprit de la

Réforme, Je pense qne les protestants

qui ue sont pu du» nous ne peu-
vent être que des liquidateurs de
la Réforme, car la Réforme ne peut
M nourrir de regrets. Comment pour-
rait-elle avoir bonté d’être une
résistance T a

L’orateur termina par ces mots :

« Certes, nous ne pouvons qne nous
réjouir d'être anjorudlinl au-delA

du temps de disqualification qne
non» avons connus pendant notre

enfance. SI l'on accepte de ne pas
noos rejeter dans lès ténèbres exté-

rieures, on peut compter sur notre

effectueme amitié. Nous sommes
nombreux è ne pu être prête à dire :

Je me réunis a, comme n'ont pu
voulu le dire nos anciens qtri ont
souffert dans les prisons et sur les

galères- a

Le pasteur denjamln Muller, de
l'Eglise réformée d'AUs, rappelant ja
fidélité A IHistoire flTrier, souligna

qne si cette histoire n'est pu
aujourd’hui un appel A une fidélité

personnelle et communautaire, nue
fidélité A l'Evangile, die ne devient
qu'un souvenir è classer dans les

anthologies. — G. M.

spirituel, qui voudrait esquisser
lé ehwmlw qui mftnn l'homme jUS-
qtt’à Dieu (1). Son livre s’ouvre
avec les premières strophes d’une
étonnante beauté de l'Eve de
Péguy, pour se refermer avec les
Romances populaires de salut
Jean de la Croix.

Faire découvrir la prière : tel

est Ze but que s’est assigné l’au-
teur. et l'on a tôt fait de repérer
ses maîtres préférés Pascal. Ma-
ritaln. Gilson et, par-dessus tout,
saint Thomas d’Aquin, sans parler
des géants de la Bible.

Le classicisme du cardinal sourd

A chaque instant, n culmine dans
ses louanges pour le rosaire, en
qui l’Eglise, obéissant s au sût
instinct de la maternité, voit la
rectitude et Ut fécondité, 2a valeur
éducative et nourricière pour la
foi et pour Ut charité. Quel trésor
que le rosaire 1

,
te rosaire vrai

catéchisme t Le rosaire, est mis-
sionnaire I Zl libère 2a lot »

1 Cours Audio-Visuels

Un combat prophétique

Le rosaire ?' Jean XXILi Je
disait cous lés jours, note de son
côté le cardinal Alexandre Re-
nard, archevêque de Lyon, dans
son petit ouvrage sur l'Eglise I2J.
C’est le pasteur qui parle et essaie
d’éclairer ceux qui doutent de
l’Eglise et de ses objectifs Le
cardinal opte, quant & lui. pour
des solutions prudentes : mieux
vaut risquer le sacrement de bap-
tême — sa. préparation étant
sauve — que le refuser par excès
de sévérité. Ou bien : attention
de ne pas réserver la continuation
A une élite r faut offrir ce
sacrement durant les années de
la catéchèse prolongée, si possi-
ble. à l'adolescence on devrait
Insister sur la pastorale de 1%

• Deux incidents se sont pro-
duits encre des .ressortissants
algériens et d'anciens harkis. les

6 et 7 septembre, dans le Tarn.
A Graulfcet, samedL M. Mohamed
DJellal, un ancien hariri. a tiré

plusieurs coups de Feu sur . la
porte d’un appartement occupé
par des travailleurs algériens
a été arrêté et écroué Le lende-
main soir. A AlbL M" Mllodd. Ben
Mohamed, lui aussi ancien harsi
a été blessé d'un coup de couteau
au cours d’une dispute avec trots
Algériens qui se Taisant passer,
semble-t-ü, pour d'anciens Par-
ais. lui avaient proposé de rem-
mener en voiture

Elèves de terminale a

PRÉPAREZ VOTRE AVENIR
Une carrière scientifique

passible - le- lobarotoire

d’analyses médicales

ANGLAIS - ALLEMA1

ESPAGNOL - mm

La succession

du cardinal Alfrink

L'Evêque de rormond
BRANDIT LA MENACE.

D'UN SCHISME

1 rmSTTTUT BAT LÜSSAC
Ecole privée fondée so 1941
75. rus d'Anjou - PARIS (8"|

387-36-49 - è 100 ra gare St-Lazare
•

. 2 ans d'études B.T.S-
• L'Ecole s'occupe da place-

ment des .élèves .sortants
® L'Ecole prépare également

eux B.T.n.

Pr étudiante, adultes, entrepi

Bourses d'études

— petits groupes ,

*

— professeurs d'origine ;

-r laboratoire de langues.
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— Tél. : 233-67-08 m.
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pénitence ; O est Impossible de
dire que les relations pré-
nuptiales entrent u*n« l'économie
du Christ ; Ja - contraception,
l’avortement. l'euthanasie, consti-
tuent une escalade de la mort ».

La Haye (A. P. P I. — Mgr Gljuu,
évêque de Roerntood (Pays-Bas),
prêtes conservaceux, commentant te;
question de la succession dn car-
dinal AlJMnk. archevêque d’Utrecht.
dont F*ul VI a accepté le départ
pour limite d*flge (h le Monde a du
4 septembre), a déclaré daai un de
ses sermons que a la possibilité d’un
schisme était devenue de pins en
plus claire n.

Ce propos a été relevé par M. Plet

de long, ancien premier mlniscre.
catholique, qui a reproché an prélat

de manquer de charité en agitant de
façon' Irresponsable la menace d'un
iriiiimt a qui ne devrait pins être

possible entra chrétiens ».

Cette polémique a créé antiques
remous les catholiques hollan-

date, dont 1a majorité craignent que
Fini VI ne désigne comme succes-
seur un évêque da tendance conser-
vatrice. Le nom de Mgr -Simonis,
évêque de Rotterdam, est parfois

avancé.

Su se battant pour reniant a
naître, l'Eglise, estime le «nrriinui, ,

mène un « combat prophétique ».

'

a F. 1

I11
,

Dieu, par le car-
dinal G.-M. Gamme. Editions do
Centurion, 330 pages, 25 F.

(3) Que veux l'Eglise?, par le
cardinal A. Renard. Editions du
Chalet : 140 pagre. 27 P.

A L’HOTEL DROUOT
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DES SCIENCES

ET DES TECHNIQUES

Vneahluahon Inattendue de, aeéélémteura de particules
LÇ djttjdle repérage dCSnMtMH

jA LUMIÈRE DES ÉLECTRONS faiblement cancérigènes

ES premiers modèles de Et pourtant, . les équations de multiplier' celle-ci, on peut faire caractéristiques prévues par la,
l’atome, ceux de la On du Maxwell ne sont pas fansses. tourner la particule, ce qui est théorie. Et c'est tout, ou presque.

, siècle dernier, avaient une Qu'elles, ne s'appliquent pas. ou possible en utilisant des aimants. Elle n’intéressait personne: les
ractèrtsfclque commune : 11 y du moins , pas directement, & pour la ramener à l'entrée de la anciens synchroirons étalent des

, ait dans l’atome des électrons l'échelle de l'atome, ne les em- cellule, qu'elle retraversera ainsi sources lumineuses peu Intenses,
mouvement, et ce mouvement pèche pas d’é&e tous & fait cor- des milliers de fois. Accâérée & 'et Us émettaient dan*! le visible
igendrai t ce qu'en termes • rectes pour des mouvements de chaque fols, efle pourra atteindre ou le proche ultra-violet, domaine

.. panta on appelle ondes électro- plus grande aTnpUtnde. Quand des de très grandes vitesses. où l’on Hïgjvy^ & sources lumj-
. ignétiques ; en bref, de la électrons tournent, ils émettent

.. neuses plus efficaces et plus ma-
nière. Alors récente; la théorie de là-lumière. CTest bien ce qu’on 00 îype ü accélérateur est un

oja^iea.
Maxwell prévoyait qu'une a constaté dès qu’on s’est avisé de * synchrotron ». n peut accélérer

Pour étudier

les couches profondes de l'atome

L
E rayonnement synchrotron est un ouUL II peut trouvai- de nom-
breux usages. La plupart ont cependant un point commun. II

s'agit d'étudier ceux des. électrons atomiques qui sont le plus
r

iés au noyau ; en Jargon, les couches profondes.

Dans l’atome isolé, dans la molécule, dans cette sorte d'énorme

noléeulê qu’est un cristal. les électrons atomiques ne sont pas tous
- laits la même situation. Quoique ce ne soit qu'une image grossière.

I est commode de se les représenter comme disposés sur une famille'

le couches concentriques. Les 'électrons des couchés externes ne
tont que faiblement liés A leur entourage et sont assez mobiles.

I ne faut, leur fournir que peu d'énergie pour qu'ils passent d'une

rouche à une autre, ou même pour qu'ils quittent ratome auquel lis

appartenaient L'énergie apportée par la lumière visible est amplement
suffisante. Aussi connalt-on très bien les couches externes des atomes.

Mais pour étudier les couches profondes. Il but fournir cent ou
dix mille fol» plus d'énargle. - La lumière visible ne convient pas.

Il faut de l'ultra-vlolat ou des rayons X. . Faute de sources Intenses

et commodes, les études ont été moins poussées, et les couches
profondes sont bien moins connues. .

Il est hors de question de recenser ici ce que permet un- outil

comme le LURE. A la limite, on peut transposer aux couches profondes

ce qui sa fait depuis des lustres but les couches externes par rutili-

sation de lumière visible. Soit une large part de la physique atomique,

de la physique moléculaire et de la physique du solide.

Hors de ce vaste domaine. Il reste quelques applications spéci-
fiques. L’une tient au caractère exactement calculable du rayonnement
Imis par un électron. Comme fl est afsé de mesurer le nombre d’élec-

,-ons qui circulant dans ('anneau — .e’ert-. unq^slqgde ^ÿiesurg de
curant électrique — on' dispose en "fàltv'avëc" ACO’cu DCl' <Turi‘

P
# P Irritable étalon de lumière. Cela permet d'étalonner d'autres sources,

f L fris les tubes A rayons X. Ou encore de. mettre au point, comme c'est

V
f
L Jtetuellement té cas, des expériences qui prendront place A bord de

* stéïlltes pour étudier le rayonnement ultra-violet du soleiù rayonne-

r !*:fir::.
ient qu 0n ns P8 1/1 étudier eu soi puisque l'atmosphère l'arrête.

- - Une autre application tient à ce que le rayonnement synchrotron •

’ st " blanc - : Il contient toutes les longueurs d’onde. - On peut aéfeo-

onner celte qu'on désira Dans te domaine des rayons X. on peut
cuver dsa couples de longueurs d'onde telles qu'un élément chimique

•'

..onnô absorbe beaucoup la première et pratiquement pas la seconda
(TDg eux radiographies donneront, par différence, une’ Image où Ton new

erra qus l'élément chimique én question. Lbs applications possibles
•

»; "ont nombreuses en chimie, an biologie, voire même en médecine, .j

multiplier celle-ci, on peut, faire caractéristiques- prévues par la r y- •, » , , , i
tonrner la particule, ce qui est théorie. Et c'est tout, ou presque;. I>65 llTlïltGS u6S tGXtGS 6f IG COUt

.possible en utilisant désaimanta. Elle n’intéressait personne: les ,

pour la ramener A l'entrée de la anciens synchroirons étaient des r » •
cellule, qu'elle retraversera ainsi sources lumineuses peu Intenses. GLGS GXDGElGïtCGS
des milliers de fois. Accélérée A 'et Us émettaient Han* le visible
chaque fois, eüa pourra atteindre ou le proche ultra-violet, domaine TL est probable que de très nom- qu'après quelques années que ses
de très grandes vitesses. où l’on dispose de sources lumj- I breux produits chimiques moder- méfaits se manifestent, si. de plus.

Ce type d’accélérateur est un
neusea efficaces et plus ma- nés (et aussi certainement quel- l'Incidence de la maladie qu'il pro-

c synchrotron » n oent accélérer
Qjai>les- ' ques produits anciens) sont dange- voque est faible, il continuera d'ôtre

des électrons on nartl-
MaJs les phystelens ont cons- reux. pour ta santé, ils provoquent employé. Si te produit est largement

cules. ramm» i» nrntfln , TmrtftR
fcnx^ <*®s. synchrotrons de plus en des maladies parfois graves comme utilisé, il pourra provoquer des cen-
plus poissants, utilisé des parti- le cancer. Contrairement à ce que laines de milliers de morts en toute

^5? cules d’énergie de plus en plus l'on pourrait penser, ils sont très impunité.in.jz: fr . „ ~T cules d’énergie de plus en plus l'on pourrait penser, ils sont très

SSSrSS, élevée. Puis, ils ont conçu un d.fflclles A repérer, et un certain

nouvel appareil I'€ anneau de col- nombre d’entre eux continuent Supposons, par exempte, qu'un
[figera, TOOt 1 émettre en abon-

üsiQn , QÙ 1>on pendant d'exercer leurs méfaits sans que l'on Pnx»u» (éventuellement sous plu-

. des heures, dans un’ vide absolu, puisse les accuser formellement sieurs marques) soit utilisé par la

Connue sous le nom de rayon- A une énergie bien fixée, des fais- donc les Interdire. moitié de la population française,

cernent synchrotron. cette lumière ceaux de particules qui vont se 25 millions da personnes et

a été observée depuis longtemps: croiser en certains points et dont
On a vérifié qu'elle avait, les on étudiera les interactions.

- Rayons X et ultra-violets

Les faisceaux d’un anneau de équipes françaises et étrangères,

collision sont bien plus Intenses papillons fascinés par cette

que ceux d’un synchrotron. Il en
sera de même du rayonnement

une énergie bien fixée, des fais- donc les Interdire. moitié de la population française,

saux de particules qui vont se soit œ millions da personnes et

roteer en certains points et dont SI 110 Produit provoque des désor- qu'il provoque une augmentation de

l étudiera Ira interactions drea graves et fréquents et surtout 1 Va de rIncidence des cancers : Il

si ces derniers apparaissent rapide- provoquera donc 250 000 cancers... Et

ment II en sera tout de suite rendu ce produit a pourtant toutes Iss

jltra-VÎolelS responsable. Mais si ce n’est chances de rester en circulation.

ralpes françaises et étrangères, • , , . ,,

ipiuons fascinés par cette Le ehoix des ammaKX d’expenmentation
étrange lumière.

S'il est suspecté un Jour. H sera les cancers apparaissent au hasard.
Situation Inconfortable, mais testé sur des animaux. Le plus sou- qu’ils soient spontanés ou provoqués.Ami. De plus, l’énergie du fais- ocrant ... ,

"
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passant, vent, on choisira des rats. L'expéri- Si I expérimentateur refaisait une

ceau ne varie pas, ecacmc ACO est devenu trop peu énergique mentsteur fera deux lots d'animaux expérience semblable avec deux

. . . .... . .... _
— r- 1— —

—
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dre du milllanJ d élratrons-v

^
. dg l'année prochaine. ACO ne de l’un des lots. Il examinera ensuite vingt-quatre chez les rats non traités.

P”” anneaux de collision serx ^ uüllsé que comme l'apparition de telle ou telle maladie n ne pourrait pas en déduire que
~~

,

Ie
^
ay

?
pi

î

gmep
,

source de rayonnement synchro- dans les deux fois. SI une maladie le produit empêche 2 V# d’apparition
tr°n. et les utilisateurs pourront survient plus souvent dans le lot des cancers spontanés. Il devra utill-

consmne ae rayons x et ctmtra- occuper toute la superficie dis- traité. que dans. te lot témoin, le pro- ser tes fols statistiques sur les
violets, dans domaine de ion- pon^e. La maigreur ne sera plus dult en sera rendu responsable. sondages (te Monde du 17 Janvier
gueur d ondes on lan ne dispose ^ mapératlf pour travailler au _ t 197g).
d’aucune source intense. LURE. Le nouvel anneau, D.C.L, Tout te problème est de choisir

Ce rayonnement est d'utilisation émettra 'aussi un rayonnement des lots d'animaux assez nombreux ces expériences sont, en effet

difficile, car aucun matériau ne synchrotron, plus Intense et plus pour que la différence d'incidence identiques A celles où il y aurait une
lui est transparent B ne se pro- -riche en - rayons X que celui de la maladie soit significative. ' très grande population de rats non
page que dans le vide. Pas ques- d’ACO. Son utilisation est prévue Supposons que (‘expérimentateur ait traités et de rats traités et que l'on

Üon d'utiliser des lentülss comme et un hati expérimental de choisi des lots de cent rats (deux ait essayé de trouver quelle est

en optique classique: On peut raisonnable a été construit A lots soit deux cents rets au total), rincidence des cancers dans ces
cependant le dévier par- des mi- cette fin. • . Il constate, par exemple, qu’il ap- deux populations en faisant un son-

paralt vingt-sept cancers spontanés dege auprès de cent rats de chacuneroirs. A condition qu*n les frappe uAiiDirc apvdkjny paraît vfngt-SBpt cancers spontanés dege auprès de cent rats de chacune
sans incidence rasante ;,xivec des

MAUKR,t *KYunm.
dans "le lot traité de cent rats, et de ces populations,

appareils appelés ' monochrotna- vingt-trois dans ie lot non traité de

teurs. on sait sélectionner telle on (i) lm physiciens Avaient étudié cent rats. Pourra-MI déduire que te Que signifient alors 'es deux expé-

telle longueur d’onde adaptée A on projet d'anneau très performant, produit augmente de 4 /• rincidence riences ? La première indique qu'il

une expérience particulière. d“ canoere chez le PuJsque y * quatmvlngt qulrae chance» sur

En gêna inverse, si aucun maté- l’appareil dana une »»" de rorme Incidence est de 27 Ve chez les rats cent pour que I Incidence des can-

riau n’est transparent, c’est que ronde, antérieurement construite à traités et de 23 Vb chez les rats non cers- soit comprise entra 19 •/ et

mHUKM.c «BTwnm.
dans le lot traité de cent rats, et de ces populations.

1_ vingt-trois dans ie lot non traité de

(1) Lee physiciens lavaient étudié cent rats. Pourra-MI déduire que le Que signifient alors 'es deux expé-
un projet d'anneau trèa performant, produit augmente de 4 Va rincidence riences ? La première indique qu'il

SSÎTatSbltlSÎ
1'

dea canoers chez le rat puisque cette y a quatravlngt qulrae chances sur

l'appareil dana une — de forme Incidence est de 27 Va chez les rats cent pour que I Incidence des can-

.... d'autre» • fins. Cette a aile était
tons, interagissent de façon impar- connue comme r « igloo » ; le projet
tante avec le rayonnement H y devint donc celui d'un Dispositif

a beaucouD A arrarenrim frri étu- de collision dans l’Igloo (D.CL).st * blanc - : Il contient toutes les longueurs d'onde. - On -peut séteo- a beaucoup A apprendre en étu- dB collision dans l’Igloo (D.cxj
onner celte qu'on désire. Dans te domaine des rayons X. on peut diant cette Interaction. D’autant
cuver dea couples de longueurs d’onde telles qu'un élément chimique que c’est un domaine pratique-
onné absorbe beaucoup la première et pratiquement pas Ui seconda

_
ment vierge, car l'absence de rwi/VTin

eux radiographies donneront, par différence, une image où Ton ne source intense Interdisait antre- li
1
fVj I I || | j

sria que l'élément chimique én question. Les applications possibles fois presque toute recherche. fj| g XvlJJ
ont nombreuses an chimie, an biologie, voire même en médecine. Ainsi des expériences qui deman- /

datent quarante-huit heures de
f w

r-*""* “ ' rr ; pose avec des tubes A rayons X, I Hi
se font en une vingtaine de secon- I . MJJi C U,1

uge fiectclque en mouvement les faire tourner suffisamment des auprès de l’anneau de colll- I -

traités 7 Sûrement pas 1
35 •/» chez les rats traités alors qu'il

y a quatre-vingt quinze chances sur
On peut, en effet, supposer que cent qu'elle soit comprise entre 18 B

/a

et 32 '/• chez les rais non traités.

ettait de la lumière: H parais^ vite. sion d’Orsay (ACO).
s donc normal d'attribuer La physique nucléaire, puis H y a une dizaine d’années
oisslan de lumière par les- celle des particules élémentaires. . qu'existent des anneaux de calll-

'' mes au mouvement de leurs ont eu besoin d’accélérateurs de sion. Les physiciens du solide, les

itrons. On allait bientôt cuis- particules. Fondamentalement, un spécialistes de l’optique et de la

I
;r que les choses étalent moins accélérateur est une cellule qui physique de.ratome ont Immédla-

‘-plea, que l’émlssioa de lumière donne une impulsion aux parti- tement compris ce que pouvait
.rait pas grand rapport avec la cules qui la traversent ; mais, du leur apporter la x lumière » émise

.
-prie de Maxwell. Toute la phy~ fait qu’elles la traversent, les par- par ces machines B leur, a fallu

ie quantique allait naîtra de ticules quittent la cellule et donc plus longtemps pour convaincre
constatations. échappent A son action. Pour leurs collègues de la physique des

,... particules, constructeurs des an-
neaux de colllsloii. qu’une cohabl-

rw l jl Jijcf. Wr=n<cri ~ tation était possible. Les bâtl-

il II IV/ l*a vSf ments et les anneaux n’avaient
*

J JjTJ l W JDU trtfUI
'

' pas été conçus dans cette ppti-
* * « tMai.. lv/ \ que ; quelques adaptations étaient

\ Indispensables. B fallait donc
LES OBJETS FBACTAL& ; erreurs de transmission» télépho- demander aux physldsna dès paf-

’obme, hasard ex pMJEN- niqua» aux eretéres d» ticules, qui venaient après un dur
.ION, par Benoît Mandelbrot. 2f «tturtSS l»“ «rero tc&vaH de mettre au point leur
bex Flammarion ( Nouvelle U- regorge d’objet tractais. anneau de collision, de freiner

Îlothèquo ncientitiqne >), 190 p, & n'est pas un Uvrts. de quelque peu leur programme
4 F. mathématiquea. n ne contient - expérimental pour permettre A

pratiquement ni formula ni - d’autres de foire des expériences
Combien mesure la céte dé la théorème, et ce n'est qu en mi*en leur for tntérleur U* in-
•retsena î Ce titre de chapitre appendice qu'on trouvera les

quen lemr iot mienaur us JU-
itrodult directement, au cceur diverse* déflnltiona de* diraen- geaient secondaires.

,

.. b l'ouvrage. A première vue, alona trectales. L'autour est un Ces ^difficultés
. psychologiques

t réponse est évidente : a fLf*^“ïîiSiî 11 furent blentét levées, et. aalour-nftit de prendre uns carte, un conseiller «flenQgque du dlrec- «>«. aujour
urvlmôtrow. et de diviser la teur des recherches dt-R-M^ dlmL chaque anneau de collision
jngueur mesurée par l'échelle proftmé Arunlv»- d’électrons existant sert, outre
e la carte. A la réflation, ou «t® ùe LUte et » l’Ecole ptrfy- ^ physiciens des Dartiunlas.
onatate que Cest moins simple. technique. Mate fl- ne démontre
or une carte è plus petite rien, fl se contente de suggérer: • bien a antres spécialistes de phy-
chelle, la côte aura plus de Et U charme. sique atomique et moléculaire

Voa a la tia du livre, on trouver, HuL Indifférents aux collisions
btian pi grand

. d'exqulees cotes biographiques complexes dont la machine est 1e
Conclusion : la côte de U sur quelques pionniers de 1»

. siège et d'où elle tire son nom
retagne n'est pas assimilable g dimension rraetale. hommes voo- 7+ Z~ .e « bonne » courbe mathé- vent méconnus etc. dit !'auteur et 5011 budget., la considèrent

1atique, A un objet, & une de i*un d'eux. « tant dM
éclairs . comme une simple * lampe»

[menaion. Mate ce n’est pas de pénis sa perdent dans un», presque aussi merveflleuse une
on plue une surface. Paut-11 gangue aussi, épaisse d’élwm- llrT? H'AlorHn Ta nnh., .,

..bnc renoncer à décrire cette bruMons ». O Aiadin. LA rachète!»
rUte par un te» mathématique ? . fondamentale comme retombée de
’ s serait une grave Impuissance. la recherche fonriamant-jl» ri »
a fait, ou peut fort blen.ima- A L'AFFUT DES ETOILES, .. ^ thèro*
ner des êtres Intermédiaire* MANUEL PRATIQUE DR. L'AS- *

,

tm
1

-
OMU tneme .a étude

itre courbe et surface, de TRONOME AMATEUR,, par poar les plamfteategrs.

c,e® “
ent non entière.. L'auteur a ***** Dqnod, SS# 45 F. rannean de collision d’Orsay.

i.-éô radjectif /rectal pour qua- „ „ , ACO fat mis en service en tors,“ ob,^ «"îWÆSrX petite

n c'en est pu l'inventeur; le» constellations è l’œil nu T presque entièrement. U restait
y a longtemps que des ma- Que voir avec d® elmptoe ja- ^ chance un recoin disponible

lèroaticleu* ont étendu, et de meiles ? Kola, dé» la vingtième. ÎCtL
nsleura façons différentes, la page du livre, il voua faudra une- Ces quelques mètres carras Sont

ition de dimension & dea lunette astronomique, qu’l) est devenus le LURE; le laboratoire
ilt]eure non entières. Mate cela au demeurant aisé de construire -j,™ î-QtillaaÜon du ravonne-
jrstalt sans application. Benoît aol-mén». Cela , définit bien le iior+mmnimptWiTi*
/l'andeibrot montre dans cet publie restreint auquel c’artre*» ment électromagnétique. I^bora-

ivraee que cet application* w livre : mate u est bien adapté 1 toire sans locaux ni .physiciens
nt nombreuses, et que. des a son public. y propres, où s'entassent les appa-

,
rails qu’apportent de nnmhranses

fi LC

coDStatatlons.

'— EN TOUTE LOGIQUE
—

Encore des menteurs

D EUX frères disent toujqurs menl toujours et que le troisième

scrupuleusement la vérité. ment parfois, .ans cependant
«[«« • savoir lequel est dans chaque

cas.

‘ ;

. BLES OBJETS FRACTALS;
1 'ORME. HASARD EX pIMEN-
* -ION, par Benoît Mandelbrot,

f hex Flammarion ( Nouvelle W-

|
llotbèque selentiflqne a), 190

f 4 F.

f _ *" Combien mésore la côte dé la
-retacn® 1 Ce titre de chapitre
itrodult directement au coeur

.. a l'ouvrage. A première vue,
1 réponse est évidente ; D
tint de prendre une coïta, -un
-,urvlmècre_ et de diviser la

- / i 1 V jngueur mesurée par l’échelle

> * P;r- e la carte. A la réflexion, ou
k onatate que c'est moins simple.

. ur une carte & plus petite
Ehelle, la côte aura plus de
nuoslté ; la longueur que Fou
b tiendra sera plue grande.

Conclusion : la côte de la
retagne n’est pas assimilable Ae « bonne » courbe maihé-
mtique, à un objet, & une
[menaion. Mate ce n’est pas
on plus une surface. Paut-n

-,'onc Renoncer à décrire cette

rC Pr/ire par un être mathématique T

„ r- Jl» e serait une grave Impuissance.
n W*- bb P««t fort blen.ima-

: * r r
ner des ôtres Intermédiaire*

-lïiîh itre courbe et surface, de
l mention Intermédiaire entre
: 1 f .3 et deux, ou plus génénde-

a fait, on peut fort bien Jma-
ner des êtres Intermédiaire*
ître courbe et surface, de
mention Intermédiaire entre
3 et deux, ou plus génénde-
ent non entière.. L’auteur a
ûé l’adjectif tractai pour qua-
’ler eu objets.

n n'es est psa l’Inventeur ;

y a longtemps que des na-
lèroaUclenS ont étendu, et de
nsleura façons différentes, la

ition de dimension & dea
ailleurs non entières. Mate «la
nfrStait ««ns application. Benoît
Jl'ondelbrot montre dans cet

ivrage que cet applications
nt nombreuses, et que. des

erreurs de transmissions télépho-
niques aux cratères de la Lune,
de ta distribution des étoiles à
la structura du savon, la nature
regorge d’objet fi-actate.

Ce. n'est pas un livre, de
mathématiques, n ne' contient
pratiquement ni formule ni
théorème, et ce n'est qu’en
appendice qu’on trouvera les
diverses définitions des dimen-
sions traetalea. L'auteur est un
mathématicien de valeur;
conseiller adenttDque du direc-
teur des recherches dt-K-M,
après avoir professé A l'univer-
stte de Tille et A l’Ecole poly-
technique. Mate 11* ne démontre
rien. 11 se contente de suggérer:
Et U charme.

A la Dn du livre, on trouvera
d'exquises cotes biographiques
aur quelques pionnière de la
dlinanataa mutais, hommes sou-
vent méconnus car. dit !'auteur
de l'un d'eux. « tant d'éclairs
de génie se perdent dans une,
gangue aussi épaisse d'éluau-
brations ».

A L’AFFUT DES ETOILES.
MANUEL. PRATIQUE DR

.
L'AS-

TRONOME AM AT R U R. par
Pierre Bourgs et Jean Lacroix,

Chez Dqnod, 33® 45 F.

Un livre qui 99 veut pratiqua,
et qui l'est. Comment repérer
les 'constellations è l’ttil au T
Que voir avec de simples ju-
melles ? Mais, dis la vingtième,
page du livre, il vous faudra une-
loaelte astronomique, qu'il est

au demeurant aisé de. construire
sol-même. Cela définit bien le

public restreint auquel s’adresse

w livre ; mate U est bien adapté
è son public.

D EUX frères disent toujqurs

scrupuleusement la vérité.

- avec une seule exception :

chacun ment au sujet de son
anniversaire le jour même de cet

anniversaire.

.

On leur demande, le Jour de
la Saint-Sylvestre : • Quand
est votre anniversaire ?» La
premier répond : - Hier » et

1e second : - Demain ».

Si le 1*T Janvier Ils font les

mêmes réponses aux mêmes
questions, quano est l'anniver-

saire de chacun ?

(Solution d-déssoua
.... à renaers.)
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PBOBLEMS N* 53

void une nouvelle version du

célèbre problème du voyageur

et des menteurs (te Monde du
24 octobre 1973). Un voyageur

arrivent è un point oé sa roule

se divise en deux directions

ignore laquelle mène 'au vinage

qu'il veut atteindre. Il se trouve

en face de trois habitants de la

région, dont il sait qua l'un dit

toujours la vérité, que l'autre

Comment peut-il connaître son
chemin en deux questions dont

les réponses sont oui » ou
« non » ?

(Solution dans le prochain
e Monde des sciences

et des techniques »J

SOLUTION
DU PROBLEME N* 52

Comment construire huit té-

traèdres ayant, deux à deux, une
portion de surface commune,
la portion commune n'apparte-

nant Jamais è plus de deux
tétraèdres ?

Les triangles ABD. BCE, CAF
el DEF ont. deioc & deux, une
portion de côté commune. Un
point I, situé au-dessus, déter-

mine quatre tétraèdres répon-

dant à la condition grfice aux
faces passant par L

De môme, avec un point J.

situé au-dessous, et les triangles

KLP, LMO. MKN et NPQ. on
obtient quatre autres tétraèdres

corrects Les portions communes
des triangles sur :e plan assurent

que l'ensemble des huit tétraè-

dres ont deux à ceux, el deux è
deux seulement, une portion de
face commune. (Rèf. ; Mathe-

metlcal Cames & Paatlmaa,

A.P. Domoryed, Pergamon Press.)

PIERRE BERLOQUIN.

La seconde démontre qu'il y a
quatre-vingt quinze chances sur cent
que l'Incidence soit comprise entre
15 Vo et SI Va chez les rats traités et
quatre-vingt quinze chances sur cent
pour qu'elle soit comprise entre 17 •/»

et 33 “/ chez les rats traités. .

De faibles variations

Ces deux expériences ne prou-

vent donc rien sur le pouvoir cancé-
rigène du produit puisque les quatre
lots correspondent è quatre « four-

chettes • 19 à 35 "/•. 16 à 32 °/i,

15 A 31 Va, 17 è 33 Va qui ont une
partie commune (de 19 & 31 */•).

Tout au plus cea tests auront-ils

montré que 1e produit n'est pas très

cancérigène et qu'il y a de fortes

chances qu*)l n'augmente pas l’inci-

dence des cancers de 12 Va (de
19 è 31 Va) (1).

Une telle élude ne permet donc
pas de mettre en évidence un pou-
voir cancérigène faible comme celui

auquel nous nous intéressons : une
augmentation de 1 Va de l'Incidence

des cancers. Pour y arriver. Il fau-

drait faire des expériences sur des
militera ou même des dizaines de
milliers d’animaux, pendant des
années (un rat vit da deux à six

ans). Le coût serait prohibitif.

Est-ce à dire qu’en pratique les

produits capables d’augmenter de
1 - Va l’Incidence des cancers sont
Impossibles à décaler? Un biais

permet, a la rigueur, d'y arriver.

Au lieu de traiter les rats avec une
dose on leur en administre dix. On
peut alors supposer que l'effet sera
dix fois plus grand. On n’aura donc
plus besoin d’un test permettant de
déceler 1 Va maiè d'un test per-
mettant de déceler 10 Va. Quelques
centaines d'animaux seront encore
nécessaires si on' veut être sûr du
résultat à 95 Va. L'expérience est
moins certaine que celte qui serait

faite avec les doses normales, mêla
elle demeura utile. En pratique toute-
fois. étant donné son coût qui
demeure élevé, elle n'est que très

rarement employée.

JEAN-LOU 15 LAVALLARD.

(1) En fait, un traitement statis-

tique plus élaboré est nécessaire.
fournit un résultat du même «ara
de grandeur (à 95 % de conflano®
sur Je résultat, liecertitude est de
l'ordre de plus ou moins 8 %).

S
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Le recours aux systèmes de navigation par inertie

Bien de» oyagcmrx qui unprnalent dm
Caravelle ont effectué de» atterrissages boIobu-
Üqun par visibilité quasi nulle, sens peut-être

même le savoir. Or ces atterrissages se font avec
une sécurité presque parfaite, grâce à une
caractéristique Intéressante de cet avion : au
moindre doute, l'équipe peut effectuer une
manoeuvre (remise des gaz) à la coite de laquelle

l'avion cesse de descendre et même reprend de
1’altüuâe sans retard significatif. Une approche
manquée se traduit donc, au pire, par une
remontée et une nouvelle tentative d'approche.

Paradoxalement il eet plus difficile de parve-
nir au même résultat avec des avions plus récents.

L'aérodynamique plus raffinée, qui permet de
meilleures performances de. montée on.de croisière.
fait que ces avions ne sont plus le « bouchon de
liège - qu'était la Caravelle, fin particulier, une
manoeuvre de remise des gaz ne parvient à arrêter
là descente de l'avion que dans un délai de- l'ordre

d'une dizaine de secondes. Pour faire face à cette

situation, divers remèdes sont possibles, tous
fondés sur une instrumentation électronique plus
poussée. Le dernier raffinement mis & l'étude par
les services officiels français de l’aéronautique est

le recours aux systèmes de navigation par inertie
pour compléter le moyen traditionnel de guidage
des avions en cours d'approche et d'atterrissage
qui est n.L.S. (« le Monde * dn 15 janvier).

Rendre plus sûr
Vatterrissage automatique des avions

L ILS. (Instruments Landing
System) se compose d'un
groupe d'antemues êmettri-

ces très directives. 'Situées en bor-
dure de piste, et d'un récepteur
radio spécialisé à bord de l'avion.

De ce récepteur il sort deux indi-

cations utilisées pour le guidage
de l'avion en approche :— L'écart latéral de l'avion par
rapport à l'axe de la piste, cet
axe se trouvant matérialisé par
un faisceau dont la portée est
de 20 ou 30 kilomètres par rap-
port à l'entrée de piste ;— L'écart vertical par rapport
à un plan de descente incliné de
2.5 & 3 degrés, et aboutissant sur
la piste un peu en retrait de
son seuiL
Ainsi donc, dès qu'il a «cap-

turé » le faisceau de 1TLS. (c’est-
à-dire 20 ou 30 kilomètres avant
l’entrée de plate), l’avion dispose
d'indications d’écart que le pilote
s'efforce de maintenir à zéro (par
exemple, en tournant un peu à
droite s'il a un écart latéral vers
la gauche, ou en descendant s'il

a un écart vertical positif). S'il

maintient bien ces écarts & zéro,
11 suivra une trajectoire rectiligne
inclinée de 2.5 à 3 degrés dans
l’axe longitudinal de la piste.

On peut remarquer en passant
que la descente de l’avion s’effec-
tue avec une vitesse verticale non
négligeable (plus de 3 mètres par
seconde, c’est-à-dire la vitesse
d’un ascenseur rapide), et qu'il

n'est donc pas étonnant qu'il

faille un certain temps pour

^
Libre opinion ^

Le Muséum et son rôle
par CLAUDE DELAMARE DEBOUTEV1LLE (*)

L
E rapport de la Cour des comptes tel qu'il a été publié par lés

différents journaux que }e lia régulièrement, A savoir : le

Monde (26-27 juin 1975), le Figaro, Je Journal du Dimanche
et, bien entendu, le Canard enchaîné, pourrait laisser croire que ce

sont les professeurs administrateurs qui sont responsables d'un état

de délabrement que nous stigmatisons tous.

N'Atant pas titulaire d'une chaire à collections, je tiens A m'élever

hautement contre ce type d'accusation. Ayant été successivement

assistant au Muséum, professeur d'université, professeur au Muséum
national, membre des commissions du Plan, membre du comité consul-

tatif des universités, membre réélu & cinq reprises du comité national

de la recherche scientifique, je dois dire que toutes Ja instances

que j'ai fréquentées ont toujours Insisté sur l'importance du Muséum
national d'histoire naturelle en tant qua conservatoire de collections

permettant de mieux orienter l'exploitation de la planète Terre ; et sur

la primauté que la communauté internationale devrait accorder & la

préservation du patrimoine recelé par le Muséum national de Paris

et par le Britiah Muséum, qui ont été las reflets des grandes explora-

tions des derniers siècles. Dans nos collections nationales, il existe

ainsi des quantités d'espèces qui ont disparu depuis longtemps

de la rature actuelle. Nos concitoyens doivent impérativement prendre'

conscience de cette richesse du patrimoine national et de l'Importance

de l’institution qui le régiL

Le Muséum n’est pas seul A posséder des collections mal étudiées,

faute de personnel. Certains de nos chercheurs ont pu récemment
démontrer qu’il était possible de trouver dans le secret des labora-

toires étrangers, même parmi Isa
.

plus puissants, des - fossiles

vivants - que l’on croyait disparus depuis des millions d’années.

Les professeurs administrateurs du Muséum national insistent cha-

que année sur l'in capacité matérielle de faire progresser la science

française, en raison des crédits insuffisants qui sont attribués à cet

établissement. II. est donc tout é fait injuste d'avoir l'air d'assimiler les

p ro Tesaours, qui essayent de préserver tant bien que mai un patrimoine

unique, è des reptiles ou à des fossiles. Aucun collègue universitaire

n'accepterait cette Interprétation, de même qu'aucun travailleur du
Muséum, quel -que soit son niveau hiérarchique, n'accepterait d'ètre

considéré comme un bradeur, pas plus qu'aucun collègue universitaire

ou intellectuel, au sens large, n'accepterait d'étra amalgamé à une
telle analyse. La vérité est beaucoup plus cruelle ; il n’y a pas assez
de crédits d'entretien (U n'y a qu'à voir l'état lamentable de certaines

galeries et de certains laboratoires) ; U n’y a pas assez de crédits

d'investissement ; il n'y a pas assez de personnel, de jour comme de
nuit Et même, dans le cadre de l'écologie générale, dont fassume la

direction, la source des crédits est pratiquement tarie.

Le Muséum est complètement Ignoré des ministères des finances

et de ('éducation, alors qu'il rend des services Inappréciables aux
universités et au monde intellectuel, français et étranger. La politique

de contrats, qui est celle du gouvernement actuel, s'adapte très mai,

sauf quelques exceptions, à la promotion d'un établissement dont le

raie devrait s'accroître au cours des années qui viennent, en raison

même de sa vacation naturaliste et planétaire.

Etant l'un des plus anciens écologistes de France, et probable-
ment celui qui a fait faire le plus de travaux en ce domaine, dans le

cadre de monographies intéressant diverses régions des Amériques,
d’Afrique et d'Asie, et étant parmi ceux qui ont animé le plus l'éco-

logie nationale, je récuse formellement toutes critiques injustifiées

qui pourraient être portées contra i» Muséum national, car ce muséum
est plus aimé et mieux connu à l'étranger qu’il ne l'est en France,

an dehors, bien entendu, des milieux universitaires. Je récuse complè-
tement une politique qui consisterait A être toujours en retard d'une
guerre. J’ai vu renaître les grands Instituts américains de conser-
vation. y compris la Smithsonlan Institution. J'ai vu ee développer

le British Muséum. Mais, depuis ma tendre enfance, j'ai vu péricliter

le Muséum national d'histoire naturelle de Parts. C'est donc aux
citoyens français qu'il faut s'adresser, et non pas aux gestionnaires

de cet organisme. Les différents directeurs que |'al connus étalent

tous des hommes éminBnts, et, je dois le dire, n'ont ménagé ni leur

peine, ni leur temps, ni leur talent. Tous les collaborateurs, scienti- -

tiques ou techniques, en dépit de conditions de travail souvent très

difficiles, participent aux travaux et publications de haute qualité, et

donc aux découvertes, qui sont tout A l'éloge de cet établissement.

Si un nouveau «tatut. mal construit, devait démanteler l’œuvre

de la Convention, qui régit actuellement le Muséum national, nous
risquerions de retrouver le malaise qui régne en ce moment dans les

universités, h la suite de l’application de la loi d'orientation. Nous
assisterions de nouveau A une Saint-Barthélemy des intellectuels, qui,

en ce qui concerne les chercheurs du Muséum, vivent encore dans
un contexte apaisé, fort libéral, et produisent des travaux qui, je peux
l'affirmer, sont tort bien appréciés par i'enssrabls de la communauté

scientifique internationale. A vouloir changer coûts qua coûte, en

risque, A mon sens, de faire plus de mai que de bien.

Pour le moment, le Muséum a besoin avant tout de locaux, dB

crédita d'entretien et de sécurité, et d'un personnel suffisamment

nombreux.

Vc

{*) Professeur au Muséum, directeur du laboratoire d'écologie

générale du Muséum national A Bruno? ; directeur du laboratoire
eoutemUn du CJT-RjB. A Mou! ta (Arfége). .

annuler cette vitesse de descente,
si le pilote reconnaît l’impossibi-
lité de se poser. Par exemple, si

le temps de réaction est de l’ordre
d'une dizaine de secondes, on est
sur que l’avion aura encore eu
le temps de descendre d'une
quinzaine de mètres avant que
son mouvement descendant puisse
être inversé. Cela donne tout son
sens à la notion de eJuuiteitr de
décision » ; il. existe une hauteur
minimale de l’avion où le pQote
doit décider soit de remonter
(remise des gaz) soit de se poser.
SU décide de se poser, il faut
que ce soit avec la quasi-certitude
de -se poser sur la piste, sinon sa
vitesse de descente l’amènera
quand même & toucher le sol-
dans les labours voisins, ce qui
est dangereux. C’est ici qu’appa-
ralt l’intérêt d’un système de
navigation par Inertie venant en
aide à 11L.R
Imaginons, en effet, le cas le

plus dramatique. Le pilote a
effectué une descente absolument
normale, il a un écart latéral et
un écart vertical nuis par rapport
au faisceau I-L-S-. ce qui signifie
que, s'il continue sur la lancée,
11 va toucher la piste au bon
endroit C'est ce qu'il s'apprête
à faire alors qu'il arrive à 30 mè-
tres d'altitude, qu'on suppose être
la hauteur de décision. Mais, à
25 mètres de hauteur, il perd
l'Information LUS. par suite
d’une panne de l'émetteur au sol
(cas rarissime, heureusement).
Un système de navigation par

Inertie peut apporter ici une aide
appréciable. Rappelons qu’il s'agit
d’un système permettant de cal-
culer les déplacements de l’avion
(ou de tout autre mobile qui le
porte) par simple mesure de ses
accélérations, c'est-à-dire sans
recourir à aucune information
extérieure. Et la finesse des me-
sures est telle que le système
ïnertiel peut mesurer des varia-
tions de vitesse de quelques centi-
mètres par seconde.

Ainsi. le système Ïnertiel peut
prendre le relais des Informations
IL-S- (en somme, les extrapoler),
si celles-ci viennent à üisparaître-
Mais cela n'est pas aussi naturel
qu'il peut sembler, et 11 faut un
certain nombre de traitements
mathématiques. Au cours de la
descente, le système ïnertiel
«observe» les informations don-
nées par l’I-L-S. et les compare
à celles qu'il aurait ' lui-même
données au même instant (par
exemple, toutes les secondes).
Alors intervient une délicate pon-
dération. En effet on sait que les
informations données par 1XLS.
ne sont pas parfaites, pas plus
d'aïlieuxs que celles que fournit le
système inertieL Mais les deux
dispositifs ont deux façons dif-
férentes de « mentir ». LTU5. est
capable, d'un coup sur l’autre, de
donner des indications assez dif-
férentes (U est en quelque sorte
«fébrile»), mais, en moyenne et
à long terme, 11 dit vrai. C'est
tout le contraire avec le système
inertieL : 11 est très stable à court
terme, bien que susceptible de
dévier lentement à long terme.
L'association de l'LZJS. et du sys-
tème InertieL sortis forme - d'un
calculateur qui reçoit leurs infor-
mations et les «filtre» l’une, par
l’autre, permet d’en tirer le mell-

ACTUALITÉ MÉDICALE

COMMENT
ACCOUCHER
SANS DOULEUR ?

E plaidoyer qrue consacrait, dan» un»
opimon {« la Monde dote 6-7 m&1),

docteur Cheynier àl' « accouchement *
douleur par la méthode psychopropbylei

a provoqué chez no» lecteur» de vive»

Les une» Tiennent de» utilisatrice», qui dé:,

cent l'insuffisance de celte méthodes, le» antres

anesthésistes, qui critiquant les carences actuel'

Nous publions ici le* extraits le» plus ah
de» correspondance» reçues à ce stajt

POINT DE VUE
000BBI

L’analgésie obstétricale

ne peut se limiter à la psychoprophylax : *

t e r F

. îi-'tll
__^AJT partie de l’analgésie obsté-

l_| tri cal a toute méthode ou technk
par.Ie Dr B. LOISEL {*)

que qui supprime les douleur*

de ('accouchement tout en laissant

la femme consciente et capable de
participer activement è la naissance

de son enfant. L'anesthésie générale

avec sa perte de conscience obliga-

toire est, par définition, exclue des
techniques analgésiques.

Si l'on en croît le Dr Cheynler,

gynécologue-accoucheur (le Monde
daté 6-7 août 1975), une seule mé-
thode est efficace dans tous les cas :

la préparation psychoprophylactiqua

à la naissance encore appelée prépa-

ration è « l'accouchement sans dou-

leur ». D'après lui : « Les femmes
qui ont participé é une tellB prépa-

ration obtiennent grêce. aux techni-

ques auxquelles elles as sont en-
traînées une indolorisatlon

.

des
contractions utérines de raccouche-
ment dont.la preuve n’est plus à taire

et point n'est besoin pour ailes d’en-

visager une analgésie ou une anes-

thésie médicamenteuse. » Les échecs
de la méthode psychoprophylactT-

qùe ne surviennent, suivant
.

le

Dr Cheynier. qu’en cas de prépara-

tion trop tardive 'ou faite sans
conviction. Autrement dit, une pré-

paration correcte garantit un ac-

couchement indolore.

Hélas I La réalité est, qu’on le

veuille ou non, bien différente.

Ecoutons les experts de la Fédé-
ration mondiale des sociétés d’anes-

thësiologlstes présidée par le profes-

seur J.-J. Bonlca (1) : « Lorsque la

psychoprophylaxie est bien appli-

quée : .

•— 10 i 20 */• des accouchements

se passant sens douteur et ne

requièrent ni analgésie ni anesthésie;

» — dam 30 à 50 •/« des csa, le

douleur esf diminuée i des degrés

divers, et les parturientes ne récla-

ment que peu d'analgésique ;

- — dons le reste, la douleur est

entière. »
Ainsi, au mieux, le soulagement

n’est réel et complet que dans un
cinquième des cas.

Voilà qui remet les choses en

place. Nous sommes loin des affir-

mations triomphales du Dr Chv. a
» i %.

••

Il ne faudrait pas en déduire '
. •

autant que la préparation ps *

prophylactique A la naissance

Inutile. La future mère y raçoi

Informations sur son anatomie,

giène de la grossesse et le dé . * y J î j f( j

Cependant, puisque bien qu'utile,

(a psychoprophylaxie a ses limitée,

il est tout A tait légitime de recourir

à une analgésie médicamenteuse en
'cours d'accouchement lorsque les

contractions utérines deviennent mal
supportées ou même d'emblée dés
le début de l'accouchement, si la

femme le désire.

«La mission capitale du médecin
Anesthésiste est le choix des drogues
es des techniques afin de soulager
au maximum les douleurs de la

min aam lui taire courir de risque

supplémentaire et sans aucun incon-

vénient pour son entant En effet. Il

n’existe aucune technique qui soit

tellement supérieure aux autres

qu’elle devrait être la seule employée.'
Aussi h type d’analgésie devrait

touîours être décidé sur masure, en
fonction de chaque cas particulier

et en tenant le plus grand compte
des sou/)a/ta de la mère. » (Bonlca.)

Le~ témoignage d’une jeune femme

leur parti. Notamment, de calmer
la fébrilité de

~

11 T . S., qui, si on
le suivait à la lettre. Imposerait
parfois une activité excessive a
'avion (un coup à droite, un coup
à gauche»). Mais, au-delà du
confort supplémentaire ainsi
apporté, il y a la fonction de
survie à une perte de l’IJ.s dans
les secondes critiques qui pré-
cèdent l'atterrissage, et c'est ce
qui Intéresse avant .tout les ser-
vices officiels de l'aéronautique.
Ceux-ci ont donc suscité une
étude sous deux formes complé-
mentaires :— Le service technique de l'aé-
ronautique fait étudier par une
société spécialisée dans la navi-
gation par inertie (la Sagem)
l’équipement embarqué capable
d'effectuer le couplage inertle-
LLjS. avec la contribution de la
SNTAS pour ce qui concerne le
contexte avion, puisque le thème
fixé est celui de l’Airbus A 300 ;

dès maintenant, lés essai* préli-
minaires sur un avion Nord-262
du Centre d'essais en vol de Bré-
tlgny ont montré la « faisabilité »
du projet— Le service technique de la
navigation aérienne fut étudier
un système (principalement Im-
plante au sol) de « reoonforma-
tion », permettant de transmettre
vers l'avion, peu de temps avant
l'impact (au moment du survol
d’une balise qui existe au-devant
de la piste de tous les aéro-
dromes) l'écart latéral de celul-d
pour lever les derniers doutes
qui pourraient- subsister.

POLEN LLORET.

Etant enceinte de mon premier
enfant, fai suivi, cette année,
toutes les séances (neuf au total)
de la « préparation à l'accouche-
ment sans douteur » à la mater-
nité Femand-Lamaze, dirigée par
le docteur Cheynier. Dès le troï*
sième" mol* de grossesse^ J’effec-
tuais tous les Jours chez mol.
avec l'aide de mon mari, tes
exercices indiqués au cours de
ces séances. Lorsque les premiè-
res contractions se sont manifes-
tées, J’étais très calme; appliquant
«en bonne élève» les leçons que
J’avais reçues. Tout alla bien
Jusqu’à un point.- Je veux «lire que
je aclaminais et contrôlais .assez
bien tout ce qui m'arrivait, mais
je ne pouvais pourtant pas dire
qu’il n’y avait pas de douleurs.
Je m'appliquais encore plus, pen-
sant que «c’était de ma faute»
si j’avais mal Lorsque vinrent les
dernières contractions, la douleur
était très Intense. Je ne compre-
nais toujours pas pourquoi cette
douleur m'était si difficile & sup-
porter.'
Après lecture de l’article du

docteur Cheynier, Je m'interroge :

en effet, d’après lui. tes douteurs
seraient le résultat : .— « D'une préparation commen-
cée trop tard » : cë n’est sans
doute pas mon cas. l'ayant com

mon cas puisque fai été suivie
et préparée par l'équipe du doc-
teur Cheynier ;— « D'un manque d’assiduité et
de conviction de la femme dans
son entrainement personnel » *

:

comme Je l'ai écrit pins haut, je
ne pense pAs avoir manqué d’as-
siduité et de conviction tout au
long de cette préparation.
Alors, que reste-t-il 7 II reste

un doute qui ressemble étrange-
ment à de la culpabilité : peut-
être n’étals-je- pas suffisamment
« bonne âève »? Je serais restée
sur cette Impression culpabilisante
si Je n’avais .confronté mon expé-
rience avec celle des autres fem-
mes, mes compagnes à la mater-
nité, .dont la plupart étalent
« préparées » et qui. cependant,
ressentaient la meme chose que
moL
SU n’est pas question pour

l'obstétricien de « pénaliser ou de
rejeter une femme prépa-
rée », on volt par ce témoignage
quH est' facile de la culpabiliser
en lui mettant en quelque sorte
une- mauvaise note au cas où elle
ne supporterait pas bien son ac-
couchement.
Cela dit. l’intérêt de la mé-

thode

ment des différentes phases de
couchamenL Elle s'entraîne A

pliner sa respiration, à se reia:

A effectuer des efforts de pa

abdominale.
Cast pourquoi te préparai)or

choprophyiactique vaut toujOL*

peine d'être suivie, surtout pou

,

première naissance.
t

Souffrir inutilement ?

Quelles sont dono les dlffé

techniques d'analgésie médlc
teusa 7

Certaines diminuant les do
aana les supprimer totalemer

sont, par exemple : l'injectii.

-défivés de la morphine ou Ci

lion d'un mélange gazeux a
slque (protoxyde d'azote 50

oxygène 50%). Ces technique

simples et peuvent être ut

même en l'absence du m
anesthésiste (Z).

D'autres techniques réallsen

lament l'accouchement tout

Indolore et permettent, la^,
échéant; de pratiquer un (c

une césarienne, ou tout autn
chirurgical sans taire appel à
thésle générale. C’est le cas, <

- ticuller. des analgésies rachidîe

péridurale, caudale et ract

ttiésla. Obtenues par Infiltration

substance anesthésique loca

certains pointe très précis
colonne vertébrale, elles son

- efficaces dans 85 Ve des ca
.réalisation un peu délicate, el

peuvent malheureusement êtr

tfquées que par des médecins
thésistes ayant reçu une loi

iANfii

spéciale dans es domaine. l»ii. r| .

ces médecins sont, err Francj£|||£M H V

mescée dés le troisième mois de .
prendre comme telle, c'est-à-dire

la. grossesse ; comme une préparation, à l’ac-— «D’une préparation qui n’est couchement et comme un moyen
pas entreprise avec suffisamment d’éduquer les femmes
de sérieux par l'équipe obstétri- : u
cale » : cela ne devrait pas être Paru (12*).

La souffrance des autres
On ne peut manquer de s’éton- Cela revient à ni™

ner de constater que ce n'est que de DrétuLraHnn
type

fort tardivement que la recherche ÎP
10

médicale s’est sSuciée' dSger SecSÏ «

i

***?
les souffrances des parturientes, ™ iSF*? x

ZaisS^t **
alora que depuis beileluratte eUe Ssrsas-ESa-su*=» dtiracuons oenuures par inuenJiL .

là, pourtant, et de loin, moins senter sou* ‘“-I
considérables tant, en intensité ladite préparaHon°Ytal?

w

qu'en durée. Mais yoüà~. Les StTce ÏSSteS lc
fhommes se font arracher des donnait

^

^tous
et

dents. Ils n’aeconchent pas. (_.) .SPrr1 E801.**1* Guon
La préparation psychoprophy- W* ee

lactique présente certes -bien des _
aune pertaurale? (_)

avantages, y compris ceux cTtuie Objecter le manque d 'ânesthé-
surveillance serrée de La gros- sûtes pour limiter le recours à
sesse. Mais, en pratique, comment *.a Pâjdurale n'est pas s'en plaln-
est-elle réalisée, et réalisable ? “£*7 1?®uis un service où l’onDans tel service, des cours znagls- estimerait que cela fait partie de
traux avec schémas àu tableau routine .et qu’a va de sol que
et Indications verbales des «ter- 14 douleur doive être supprimée
ciees à faire chez soL Dans tel Çf

1- tous moyens dont on
autre, le moniteur, censé assister dispose actuellement, H y en au-
la parturiente au Jour J n’est pas «JL au même .titre qu’il y a des.
là au moment précis. Insuffisance. ffi

dMgfemg lorsqu’il le faut
numérique ? Vacances ? H faut L insuffisance numérique lnvoon^
ajouter à cela que cette prépara- n’anralt-ellepaaàvoiravec la po-

rd&tfre digponlbl- ““F
11®.malthusienne de lUniver-

lité, des déplacement!, pris sur et les « reçus-coUés » ? En
quel temps? Cest-à-dire pour «moi est-ce en priorité aux femmes
celtes qtd travaillent ou mit déjà 9^1 accouchent d’en faire les
charge .de famille 'sans être ?
aidées, un surcroît d’effort et-dos héucwb ootrrar tri»
problèmes pratiques à résoudre.

«ootal - vaxjxrz.

peu nombreux : environ cer
quanta sur les trois mille ai

wstes I (Cent cinquante, et nor
cinq cents, comme Cafflm
docteur Cheynier, mal Informé-

Pour remédier è cette eh
:

trés préjudiciable aux parturier
è leur progéniture, il est urgi
.créer un nouveau spécialiste : .

théslste-réanlmateur obstétrical

En effet, U faut maintenant q
médecins anesthéslstes-réanlm
envahissent (es maternités i

salles d'accouchement cornm
coure des vingt dernières ai

Ils ont envahi les services d<

nirgie et les salles d'opérati
ne faut pas oublier qu’il y a
cinq ans les anesthésies gén
en chirurgie étaient données j

chauffeur du chirurgien, rétudlt
médecine novice ou. au i

l'infirmière exercée.

Par rapport A eon collègue
rurgical. l'anesthéslste-réanlm
obstétrical devra avoir des
eances particulières non seul
dans (e domaine des anL
rachidiennes mais aussi en

*

trique et en médecine du noi
Pour acquérir ces connaissance
année de formation aupplénraS-,
après la certificat d'études spà .*

en anesthésie-réanimation aemfc
minimum Indispensable. V

St ce* souhaits ee réalisent.,
verra la morbidité et la mo,
maternelle et périnatale dlmlrm
raison de /* meilleure
soins assurés *. (Bonlca.)

C’est déjà -la cas en
l'analgésie obstétricale est gé
Usée et la mortalité ' périnatal}
la plus basse du monde.
Pourquoi, docteur Cheynier,

pourrions-nous pas faire- de
en France ? Et au nom de quelv^.

.

ClOe imooBarlnna-nnii. P-nmAl

C»
Clpe imposerions-nous T
ment psychoprophylacUqua w.,
seule méthode d'analgésie db*%

(•) AnesUitatat^réanlmataur c)f/#
obstétricale

™
FariS

1** dB nùvtul Laribob^

dfmolgtsU et
Obstétrical, par J.-J. Be

p»**». as pi. u»
rUB CMUnlr-Datari

04 Petit ouvrage, trs
de 1 américain, eet tout A £
remarquable. *

I2) k* mélange protoxyde dl
s® vo - oxygène 50 % exista
préparé dan» une • koie et m
bouteille, excluant tout rit

d'erreur dans le pourcent»**
protoxyde d'azote administré.

(3) Mortalité périnatale : dts
somme de la mortalité fœtale
trois derniers mol» de la *tos»
et de la mortalité infantile
sept manière lotir» de la ris»

.
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- OFFRES D'EMPLOI
*

f
Offres d'emploi "Placsrds enesdWÿ*

'.-.pj 15 Hgnee de hauteur 33,00
.

6
1

. h DEMANDES D’EMPLOI 7,00
, .

° *>:»..** CAPITAUX OU
... PROPOSmOMS COMMERC 65,00

ta ligna ii fign TJL

34,00 39,70

• r. fa. 4,

“•
- 'J

S;
'

W7
8,03

75.89
Annonces oaheei

emploi/ internationaux emploi/ internationaux

L'IMMOBILIER
Achal-Vente-Location

EXCLUSIVITÉS

L'AGENDA DU MONDE
(chaque vendredi)

U Bp» Ll Dps TJL

25,00 29,19

3Û£0 35,03

23,00 26£5

emploi/ internationaux

i*ale

’Pfopk'

SIEMENS AKTIENGESELLSCHAFT

recherche

lî ' b.
des INGÉNIEURS ELECTRICIENS

et TECHNICIENS SUPERIEURS
en Electricité

pour son Département

OUTRE MER à ERLANGEN
(près de Nuremberg) R.F.A.

? en vue de leur confier des tâches de
: , • Ingénieurs de Vente

irment ’ • Ingénieurs de Marketing
• Ingénieurs d’Etude

'
' Après une période d'adaptation et de formation notamment
dans l'étude d'installations électriques, il leur sera offert la

possibilité d'être mutés dans des Etablissements SIEMENS à
l'Etranger.

De bonnes connaissances de la langue allemande sont indis-

pensables;

Nous remercions les candidats de bien vouloir adresser
leur dossier, en vue d'un premier examen, à

SIEMENS S.A. Département du Personnel
B. P. 122, 93204 SAINT-DENIS

r

offre des situations vivantes
' ' 1

bien rémunérée* at comportant
de nombreux avantages * des

INGENIEURS
débutants (oti presque), élao-

Trtdens. MsetronMen» ou mé-
caniciens. Hs participeront A
l'expansion des activités de »*-

chorche pétrolière en Europe.

Afrique, Moyen et Extrême
Orient. Une formation rému-

nérée. préparatoire & l'activité

"proposée, est assurée sur les

fieux mêmes d'exploitation et;

selon oeux-cL le salaire débuta
entré 4.600 et 7.650 bancs
par mois. Outre un dipiSme
d'ingénieur, il est demandé
aux candidats de posséder
de bonnes notions d'An-
glais.Envoyer C.V.+ photo A
S.T. Schlwnberger. Personnel

Dept, 42 nie Saint Domi-
nique. 75007 Péris.

_

SFAT
rechercher pour chantier

- longue durée au

MOYEN-ORIENT

'

INGÉNIEUR

COORDINATION

SOUS-

INGÉNIEUR

Grande expérience de* chantiers
et connaissance planning PEUT

Tél. pour Rendaz-vbas : 75546-10
poste 41.

La DMsion
'

chaudières industrielles
d’un Gresfis AngteSnm

11000 peraoraws rechercha

pour l’Algérie
.

commercial
3) ans rafcJtojwu.

.

biens d'équipeaient

da prafiijua tfa wSb
rlsts de préférence dent le domaine

améu<

SOCIETE COMMERCIALE
FILIALE DE BANQUES
FRANÇAISES recherche

COLLABORATEUR
ayaitf expérieace

Commerce International pour

BUREAU MOSCOU

LANGUE DlICçr
INDISPENSABLE "V»91

Ecr. n- 20563, COMTESSE P.,
30. av. de POofira, Parïvl», q. t.

PROFESSEUR

DE TECHNOLOfifE

pr l'école cattoRque ss contrat
cfassoderton. écçH» St-Charles,
1 Saint-Pierre, lia de la Réunion

(8.T.S. ou D.U.T. exigé).
2, nie Nodier. B.P. 3)2,
974)0 SAINT-PIERRE.

MAROC
f^>ur 1 HUILERIE : 200 T graines par Jour

.
situés près d'uns ville portuaire Importants au
nord de RABAT, nous recherchons pour un ds
nos dients, pour -un contrat ds 2 ans et pour
assurer la formation de jeunes cadres marocains :

DIRECTEUR USINE
— Sens du commandement et (tes responsabilités

— Expérience de gestion administrative

Connaissance matériel huilerie souhaitée

INGÉNIEUR, CHEF FABRICATION
Diplômé A & M, ENSIA ou équivalent

3 CHEFS DE QUART
Ces 2 postes nécessitent la connaissance parfaite
du matériel de huilerie, l'usine comportant :

— Atelier dêcorticage de coton et tournesol

— Atelier de pré - pression

— Atelier d'extraction par solvant

— Chaufferie et Service d'Entratîen

INGÉNIEUR ÉLECTRO.- MÉCANICIEN

Connaissance en entretien d'usine indispensable
J

INGÉNIEUR CHIMISTE

Connaissance des oléagineux souhaitée pour :

— Suivi et contrôle de la qualité et de la

production

— Analysa matières premières et produits
— fabriqués

MÉCANICIEN D'ENTRETIEN

Connaissance matériel huilerie souhaftée
. *

Pour tous ces postes :

— Conditions d'âge : 30 ans iranL

— Logement assuré

Adresser lettre manuscrite, CV détaillé et

prétentions à :

SPEICHIM DBQ
104, rue Edouard- Vrillant 93140- BONDY

SPECIALiZED CONSORTIUM BANK
wfth very strong hacking,
LOCATED IN PARIS

is iooking for

YOUNG INTERNATIONAL

BANKER
-wfth expérience Tn frnancrâl analysis, and
In Kructuring, analyslng wfth legaJ counsel,
and syndicat!ng both Euroloan and Euro-
bond transactions. Work ln enargy wouldbe
a plus. • •

- Appücants must be titrent in English and
French.Otharlanguages vwll be appredatad.

Compensation wfil be négociable accord!rçj
to expérience and qualifications.

Please, Write whh full details to—
No 20.014 COMTESSE Publ. 20, av. Opéra
75040 PARIS CEDEX 01, who wiU forvwrd.

— Applications mil be Md Jn strictBSt
confidence.

Recherche pour Sociétés Nationales Algériennes

SecteurTravaux: Pétroliers

INGENIEURS
•Blectroinécanicxen
Entretien matérielTP et Pétrolier Réf. 532

• Mécanicien
Entretien diesels mécaniques et électriques Réf. 504

• Electricien
Etudes, spécifications, contrôle, réalisations Réf. 50

5

• Transport
Matériel lourd en zone désertique Réf. 509

• Spécialiste
Gestion de stocks Réf. 55!

• Sondeur
Contrôle de soudure, tuyauteries pétrole et gaz Rcf. 419

• Superviseur
Montage parties techniques de raffineries Réf. 539

• Superviseur
Montage instrumentation de raffineries Réf. 540

Salaire selon compétence. Nombreux avantages sociaux.
Adresser c.v. détaillé avec réference correspondante à:
EXPANSIAL 6, rue Haléw 75009 Paris
2, Place l’Albertine 1000 Bruxelles (BELGIQUE).

.meortanta Société Gabonaise
d'un très grand groupe Interna-
tional, spécialisé dans la vante
de matériels et biens d'équipe-

ment, recherche

SON CHEF

COMPTABLE .

Ce poste, dont la résidence est
LIBREVILLE, requiert un

diplômé B.E.CA ou équivalent,
28 ans mlnfrmwn, ayant acquis
une solide expérience comptable
et fiscale. Très bonne situation

de départ. Après carrière de
5 à 10 ans, possibilité d'étudier
recasement France ou Etranger
dans autres Sociétés du même
groupa. Adresser lettre manus-
crit* et CV. s/référonce 14199 à
P. LICHAU SJL. 10. rue Loo-
vols. 75063 Paris - Cédex a.

qui transmettra.

POUR AFRIQUE NOHtE
Importania société relaie rtch.

HOMMES JEUNES
DYNAMIQUES, US. O. ML

possédant dipMme Ecole supér.
commerça ou niveau équivalent,
désireux sa créer situation ave-
nir. MSSlML après formation
d'assumer natte comportent res-
Donsabintés. Ecrire avec C-V.
détaillé n» 36.930 B, é BLEU.
17. rue Label, 94-V!ncenne* «U.

Dans la cadre de la coopération
technique, l'institut national
Polytechnique de Lorraine

INGENIEURS
ou équivalant pour enseigner la
chimie 9 récote d'ingénieurs de

PINSmUT ALGERIEN
DU PETROLE.

Mit. candidat.. CV. avec Photo
at prêt, é AL Prost. E.N.S.I.C,

1, rua Granville.
54042 NANCY CEDEX.

Important Cabinet Comptable à
Pomte-â-Pitra (Guadeloupe

recherche

JEUNE COMPTABLE
Niveau BSEC-BT ou Similaire
MISSION :

Gestion de dossiers, protêts de
bilan, contacts clients.

3 A * ans d'expérience des
techniques comptables, des
connaissantes dans la do-
maine fiscal et juridique
sont Indispensables.

Logement facilité.

Poste d'avenir stable.

Adresser CV. détaillé è
S E L E T E C

Conseil an recrutement
67009 STRASBOURG - CEDEX,

sous référence 606.

Organisme parapobBc
è vocation hiternaDonalo

siège social PARIS
recherche

AGRO
ECONOMISTE.

ayant quelques années d'tKPè-
riance. acquise si possible outre-
mer. Formation agronomique de
basa souhaitée. Formation éco-
nomique complémentaire. Le
candidat retenu sans disponible
pour des missions de toutes

‘ durées è l'étranger.
Anglais et/ou espagnol.

Las Ingénieurs Intéressés - peu-
vert écrire (CV. + photo +
salaire) à PUBLIPRE5S. sous
rèlèrene* «VIE 31. bd Bonne-
Nouvelle, 75852 Paris Cedex 02.

MBdqMÎte langue durée, te mettre en place et te étaget

UM structure tachutaHMiranerclal» locale.

Toutes tatanntkms sur cette offre aèrent données en toute (Bscrél

TnfnrmattonCarrière wiSSS&e
- SVP 11-11 te 9 h a IB h

qui donnera un rendez-vou

aux candWata Intéressés.

Référance Ml
65. avenue» Wagrsu
75017 PARIS

SVP.11.11

SOCIETE FRANÇAISE: LEADER SDK US MARCHE
DES PRODUITS PHYTOSANITAIRES

recherche

INGÉNIEURS AGRONOMES
pour étoffer son département exportation

en AFRIQUE et. en AMÉRIQUE LATINE
Il leur sera confié l’entière responsabilité commer-
ciale de leur secteur et lia devront résider sur place.
Dne expérience & un niveau de responsabilité équi-
valent sentit appréciée.
L'espagnol courent aéra exigé en Amérique latine.

Discrétion assurée.

Adresser C.V-, photo et prétentions A :

8TTD-MARKETING. N» 11.6*19 - 3 place P.-Barrt,
13006 MARSEILLE.

Banque d*affairesfraoçaisB^^^^HL
recherche

exploitant 1
confirmé
pour sa Direction Etranger

secteur pays de langue allemande

Le poste:
assurer et développer

• les relations avec les correspondants des pays concernés.
• les opérations bancaires avec des sociétés françaises

investissant dans le secteur ou avec des filiales françaises

de sociétés étrangères appartenant à ce secteur.

Aprédominance commerciale, le poste implique aussi de
négocier les opérations, d'en apprécier le risque et de
participer à leur montage.

Le candidat :

• 5 ansminimum de pratique aussi bien des opérations

bancaires étranger que françaises'
• • expérience des relations avec les pays concernés

apte à traiter avec des interlocuteurs de haut niveau

nationalité : française, allemande ou suisse
iflangues parlées couramment : Français, Allemand,

Anglais

Envoyer lettre manuscrite + c.v. précis, photo

et prétentions .sous réf. 36955 à Havas
Contact 156 Bd Haussmann,

.-75008 Paris

Importante Société de T.P.
recherche pour chantier

en IRAN

POUR IMPORTANT CHANTIER
SITUE EN PAYS ARABE,
SOCIÉTÉ BATIMENT AIMERAIT
ENTRER EN CONTACT AVEC

personne de haut niveau ayant

”
. UN INSTITUTEUR

1 ayant CAP.
Anglab indispensable

II sera chargé de la scolarisation primaire des
enfants du personnel expatrié français.

. Poste ô pourvoir Immédiatement

Ecrire, avec C.V. photo et prétentions é
-w N»'20MB CONTESSE Publicité — 20. avenue
k : de l'Opéra 75M0 PARIS CEDEX OL qui trensm.

et pouvant prendre en charge un
service administratif.

• Expérience gestion financière

Anglais courant exigé et arabe apprécié

Poste à pourvoir rapidement

Adresser dossier de candidature arec photo à :

o° 20.875, CONTESSE Publicité. ». av. de l'Opéra.
75040 PARIS CEDEZ 01. qui transmettra.

LES EMPLOIS INTERNATIONAUX
1 Le Monde présente cette rubrique dans ses pages tCannonces le lundi et

;
le mardi.

î

Cette classification permet aux sociétés nationales au internationales de .

j

faire publier pour leur siège ou leurs établissements situés hors de France
! leurs appels offres tTemplois,

.

i s

PRÉSIDENT FIRME
DIMENSION INTERNATIONALE

cherche pourTOKYO

secrétaire de direction,

expérimentée
•ANGLAIS -FRANÇAIS
•Sténo dans les 2 langues
•Position Cadre

AdresserCVavecune courte lettre

manuscritesous référence 6BS7 à

Berna
Kiectica

1B48 me Butte
9228 MaRtrome
CWimt i trrjxm

Société internationale importante
spécialisée dans la fabrication de

• produits eu plastique en particu-

lier les tubes pour le Marché du
BATIMENT et des TRAVAUX PUBLICS

recherche son

RESPONSABLE COMMERCIAL

AFRIQUE FRANCOPHONE
pour la vente de l'ensemble

des produits du Groupe dans ces pays.

Le candidat recherché doit avoir une bonne expér.
de la vente de produits industriels en Afrique.

H sera amené B passer 70 % de son temps en
Afrique, le reate k Paris.

IA connaissance de l'anglais est nécessaire.

REMUNERATION : 80.000 France par an.

ECTlrs avec C.V. détatilé à N» 28.677.
Contasse Publicité, 20. av. Opéra: Parls-l*r. q. tr.

S

13Y1NM

IVAVH
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. La B)bs La ftfpe TJ.

OFFRES D'EMPLOI 34,00 39,70
Offres d'emploi "Placards encadrés"
minimum 15 lignes de hauteur 38,00 44^7
DEMANDES 'EMPLOI 7,00 8,03

CAPITAUX OU ' _
PROPOSfnOhlS CX3MMERC .65,00 75,89

Annoncer amts L’IMMOBILIER
Achat-Venté-Locahon

EXCLUSIVITÉS
L'AGENDA DU MONDE
(chaque vendredi)

UUbm UBbmIG,

25.00
30.00

23fi0 2*85

emploi/ régionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux

CHAMBRE RÉGIONALE
DE COMMERCE
ET DTNDUSTRIE

recherche

CONSEILLER EN GESTION

DE HAUT NIVEAU
MISSION :

Rechercher avec les Chat» S’entreprise fdomi-
nante PJf-TJ des solutions aux difficultés

• Lancer Ses actions concertées inter-entreprises.

CONSEILLER EXPORTATION
DE HAUT NIVEAU

MISSION :

m Rechercher les opportunités d'actions à
texport;

• Mettre en place des services export au sein
des entreprises ;

• Concevoir, organiser et exécuter des opérations
à Vétranger.

PROFIL :

— Pratique approfondie de la gestion d’entreprises
à un niveau de responsabilités élevé et du
commerce International pour le 3> poste.— Formation supérieure.

.. Aptitude aux contacts, au travail en équipe, et
. esprit de méthode.

RÉMUNÉRATION : SOJOOOflOOMO F/an

Durée de /a* mission : deux ans

Résidence Abbeville oa éventuellement Amiens
Adresser C.V. lettre manuscrite et photo à :

CRCl PICARDIE “Æ'ïk'&r-

' La Directeur financier et administratif de

COFRADEL (LYON)
société mère d'un Groupe de distribution en
faite expansion (CA 1975 :2 milliards de FJ,

cherche

le chef de

sa division financière
auquel D délègue :

- la gestion interne et le placement de la' tré-

sorerie du Groupe (50 MF), selon des procé-

dures strictes:

- l'étude et la négociation des plans de
financement des crédits et des . opérations

financières en Fiance et à l'étranger (70 MF
d'investissements par an) :

- les relations financières avec les filiales:

- nmformat'onfinancièresur le Groupe;
- et s'il en a la compétance, la coordination

et le contrôle centrai des budgets et des plans

’pluri-annuels, certaines évaluations d'affaires

et études de rentabilité.

C'estun cadre de 32 ans mïnïroinn, HEC,
ESCP ou équivalent, très actif, ayant
-de soBdes bases comptables et au moins,
5 A 6 ans d'expérience en études et négo-
ciations financières (industrie, banque).
Ecrire à Mme NLC. TESSIER, rét 2945 LM.

ALEXANDRETTC SJL
10, RUE ROYALE-75008 PARIS
lY0N-Ull£-6BfBÆ-ZUHDl -BRUXELLES

a
SECRÉTAIRE
DE DIRECTION

met radtextbée, dans te cadra â» l'ouverture cfod
tamia «üné à LTOÏ-

, per ca' cabinet d'expaitfao
comptable «ymt eau «Bqo é Paris. e So&âeexpé-'.
rfrmaa- P-arfafttwwf KTffnpw gMpMaJrifc
Sténo dira tel dmx tengnee. Oipettia&sia
trmllmif at xngdmz de réelles aspérités dta»
«nwwmla A Vii^«hIm>

*
hii «ft» d’URUVI éSStedSOt

|— Inrana errrrrrat*. » Tmm epyjlrfithw

d'engins nagloramons estâtes* tpprûc&s*.

Envoyer C.V, lettre

aosertts srae réunnto-
tlOR MQhflftéi fRm reAmnostaxspa.à s

CJbUn 3» or. tecte.
zaaosztzte

fl

LABORATOIRE PHOTOGRAPHIQUE EST COLOR» pleine expansion (actuellement 360 personnes), recherche pour METZ
"N

Directeur

financier

pour prendre en charge .

— comme CHEF COMPTABLE le* comptabilité»
générale et analytique de la société et deM ni lui».

— comme DIRECTEUR financier, et en liai-
son étroite avec la direction, te gestion
financière de l'entraprise qui, en raison de
ses activités saisonnières, a ont politique
de placements très élaborée.

Poste de haut niveau nécessitant, outre das
diplômes comptables (D.EX1.S., etc.) et de ges-
tion (HJ5.C., RSRR.C, t a g etc.), une trée
bonne expérience des entreprises moyennes.

(Réf. 619.}

Ecrira sous référahoe Indiquée, avec curriculum
vltae. photo et prétentions, à :

Chef du -

personnel
pour • --

— la gestion courante du personnel,

— l’élaboration et le suivi, en liaison avec la
direction, du budget de la masse salariale
de l'entreprise,

— te participation' au at au dévelop-
pement A tocs les niveaux d'un esprit
fl*équipe.

<15 ans d'expérience souhaitée (Tune entre-
prise moyenne.

CHAT. BIT.)

REMUNERATION ELEVEE.
DISCRETION ABSOLUE ASSURES.

BJ». 712.

57011 METZ tlKTiKx’.

SOCIÉTÉ 2.000 PERSONNES
INSTRUMENTS DE PRÉCISION

(comportant optique électronique hydraulique

ayant grande stabilité personnel)
Recherche :

CHEF SERVICE

MÉTHODES
Usine CHATEAUDUN

CONVIENDRAIT A :

INGÉNIEUR A.M, on EQUIV.
ayant longue expérience dans direction d’un ser-
vice méthodes, usinage, montage et contrtlB 1«m
te branche

MÉCANIQUE DE PRÉCISION

Relèvera du Directeur Usina et sera chargé de la
préparation technique du travail, outillage, défini-
tion technique des approvisionnements, démarrage
fabrications, choix des investissements, implanta-
tions, étudea procédés fabrications, liaisons avec
bureau études et analyse de valeur, surveillance
dea prix de revient, établissement technique des
devis.
Usina 600. personnes i 1 L 30 auto de Parla.
Lycée sur place. Logement pavillon possible.

Envoyer Curriculum Vit» A SOPELKM, M. 8ER8T,
102. rua Cheptel. 92360 LEVALLOI3-PERRET.

tt EXPANSION BOURGOGNE '

recherche

ANALYSTE PROGRAMMEUR
CONFIRME '

pour prendre responsabilité du service
INFORMATIQUE : IBM 3/8 - 37/40 - GAP IL
Ecrira avec CT. at prétentions mus N« 875208 à
REGIE-PRESSE, 85 bis. i. RAsumur. Parla-2*. q. tr.

r Importante Société Françaisa .

^

Produits Alimentaires

. de Grande Consommation
en pleine expansion crée le postede

DIRECTEUR
DU DEVELOPPEMENT

il eura pour mission essentielle de suivre sur
te plan international l'évolution des produits
afin d'élargir lagamme actuelle.
Il aura d'autre part un rôle de conseil pour las
produits existants (amélioration das procédés).

Ce poste conviendrait à

UNIVERSITAIRE

ou INGENIEUR
30 ans nrinimum, connaissant l'Anglais, ayant
aocgils Ans Groupe Alimentaire utilisant tech-
nologies avancées, (de préférence multinatio-
nal) une expérience de création et da lsnce-
rnent denouveaux produits.

Bésldance Ville de Picardie.

Quelquesvoyages à prévoir Europe, USA.

Ecrire sous Référence 3222 è _
PARFRANCE PJL

l4, rue Robert Estions» 75008 Péris
qui transmettra

SOCIETE U. ATM.
58, rus de Manolsa, 0S000 LAON

recherche poor on
équipé (Ton ordinateur ibm 3/10

à disques (évolution VU).

T PROGRAMMEUR GAP 1
confirmé. La connaissance de
BOMP rarait un atout mppI.

Loeement possible.
Eowyer C.V. oétallM et prêtent:
au chat serw. Informât, ou
tét (23) ZSqsSi pr R.-V. Imméd.

AUDIT
GROUPEFRANÇAIS D'AUDITETDE CONSBL
nchertfas pas1 ftwlncs

1 chefs A nt
AIGEBS, HAHTE5 ET LYBM
RopofiablK da cabrions (Tsuflt. Us seront char-
gés rf'mjMBr, iTmatar, at ds farar lus équin

. dé 'colttinraten.

. Ils seront tjtnJalm du dlpIBm» d’&Gat-Cnqit»-
hls. Uns expériro» b Manger da CabM Awlo-
Snoo swttt, apprécia.

9 csia&arateiB^

cnfimês
OUEST
(ANGERS. NANTES, RBMES, TOURS)
S9ISSOB, LTDN

Ils saint titulaire* do Certificat Supérieur de
Révfrioo.

Pour tous eu posta, ta» ptariblttté fflntioraHon
au Groupe au .qinlK* d

1
Assortis est proposés A

tan».

Adressa C.V. a pliai» sam réf. HHUOSIFRANCE*.
AUXAmpi transmettra.

Tp A Jnternatfcnai Ciassiiied Ad.-tTüünq
X.U.XX.3 RUE C HAUTEVILLE - 75010 - PARIS

AUCHAN
Société de distribution nationale. 16 hypermarché»

recherche des :

CHEFS DE PRODUITS
pour les secteurs Jardin, Camping, Sport, Bricolage

Chaussures. Tapis («U et mars). Epicerie. Ci areu

terie. Boucherie, Fruits et Légumes, Pomonneri*.

LA FONCTION

Définir l'assortiment i
Etude du nrar^hé notion»! et étranger. I.

tic» da son temps aat consacré à te prw-t
section intensive des fournisseurs, pot 1

recharaher tes mailteurs circuits d’appror
sloonement (grtmslstefl, directs. Imparti 4
tion) et à la visite de la concurrence.

Négocier la gamma
aux meUlsures conditions de qualité, prl
délais, service, appréciation du rappo
Qualité/prix, par une bonne connatoaaa
technique des produite et des élément
constitutifs des prix de revient rnawrmbl
dans un cahier des charges. «*:VE

iSCitNIfU

Vendra la somma aux hypers

organisation de réunions de eoUectlons.

Formation supérieure commerciale ou lngénlev
Connaissance du produit non indispensable.

Nous assurons une formation commerciale
technique. Lieu de travail : Yinenenve-d'Ascq.

Ecrire avec C.V., photo, numéro de téléphone, I

Pjp. - Centrale d*Achat. Auchan.
rua de la Couslnerie - 38620 VlUmieuve-d'Asr

* :1-
:IN i

rÀvnc un effectif de 1.400 penonnos i

ft» d'affaires da 200 million», là SocMté Louis -irn ü »,» ,
HEUL1EZ, Implantée dans les Deux Sèvres est c‘*' 1 Aj-iq-
rima des plus Importantesemrqwlsaa fningabw
dacarroaserie automobile. . .

Elle recherche deux Jeunes Ingénieurs non débu-MÀn i ft 1 1 r
tanta, formation A et M ou niveau AqulvaientilUCIllCUl
pou ries postas da:. u
— ADJOINT AU DIRECTEUR TECHNIQUE :

responsable des sections entretien et outilla- L

ge (75 personnes). Bonnes connaissances
électricité, flaides, mécanique générale et si

possible emboutissage. Réf. 545M2.
— ADJOINT AU DIRECTEUR DU BUREAU

D'ETUDES supervisant les études (30 per-
sonnes) et l'atelier da prototypes (40 per-
sonnn). Expérience Indispensable du tra-
vail des métaux en feuTUes et, de préféran -
ce, de le carrosserie automobile. 544M2.

26, rua Maibeuf, 76008
PARIS - voua adressera
une.note d'information-
et un dossier do candi-
dature sur simple de-
mande. Rappeler la réfé-
rence.

letunchlf-

rimercia!

— Noua sommes une IMPORTANTE
STE DETELECOMMUNICATIONS en
expansion constants.

— Nous recherchons pour une dè -nos

usines (1200 personnes) située REGION
NORD DE LA: FRANCE (dàns un
cadreagréable prisde-ÜLLE),

I

LE CRÈHT MlTTüa DF BRETAGNE
recherche pour renforcer

la Division OrganisaHoo at Mëfhoda

%

un chef du personnel UN CADRE
Agé dé 35 en» minimum, de formation
droit, peycho,CNAM, ENOESou similaire,
ce spédaliste de la fonction personnelle
aura plusieurs années <rexp6rfence.acquise
en unité de production.

Une drscrétîon absolue est assurée.
Adressez G.V. dét. en Indiquant prêtent, è
No 20518 COMTESSE, Pub!, 20, avenue
Opéra - 75040 PARIS CEDEX 01, quîtr.

fffV?r, i

P*r
l

techniques, de l’ozonisation dé]
expèrftaftaté en . .

Les ..candidats devront posséder s“ SSoSSJSS, pSw ri“ bancaire acquise soit n.exploitatunv soit dana des services centraux^une bonne formation. camnlétéaune fozznatiQn profeeslcbneitebS^e ;— nos aptitudes aux relations humaines •— un esprit logique et novateur ;
te sens du concret et de l'observation.

Ueu de travail : Région BRESTOISE
Kart» avec O.T. et photo au
CJiLB. - 59, rue de Brest,

. du Fareonnélt
LANDEBHRAU-v

BANQUE i^ldVJ&is

SPBCIiUBBB PANS TJ!eaEMTnBMDBnJKB
reAerthepourson ayejica de NAfll'i&ÿ un

DIPLÔMÉD’ÉTUDES SUPÉRIEURES—Gnmdes Ecoles ConrnwroaJe* - Srinwes Eco. - Sciences Po oo équivalent—.

ayant une bonne formation bancaire (Z armés* màtimum), pour :

- organiser le département dis crédits eux particulier!.

•assurer l'étude des crédits aux entreprises et coordonner l'ensemble ds fao-

xian conftnsrdale dans le secteur précité.

Adresser (XV» photo et prétentions i/réf.5138 è AXIAL Publicité, SI. Fbg
Saint-Honoré 75008 Paris qui gaiaiDenra .

rapidement votre candidature.

important Groupe recherche, pour t*una
de ses récentes unités de production
an Plein développement— 300 personnes—— matériel lourd liés moderne-*

ingénieur
AAL ICAAC ECAM, IDN,

34 vu minimum,
ayant défi Une solide'expérience des * 1

problèmes de FABRICATION et 'de la
DIRECTION tTEQUIPES.

niul serepeu 4 peu confié
TOUTE la PRODUCTION s
animation et coanfhàtion des différaits

' services,

Lieu da travail 1 200 kms Sud Paris. -

Vanniez écrira sous référença u 7012 M

INTERCARR’ÈRES

TJWE IMPORTANTE BANQUE DE PROVINCE
•renforce ses Services d'Exploitation
et offre d excellentes situations à

DIRECTEURS DE GROUPES D’AGENCES— âgés ou minimum de 30 ans *— diplômés d'Etudes Supérieures (HéC ESSEC, SUP de CH FDHFn- justifiant d'une expérience bancaire*dK 5
““7

LEURMISSION:

«—‘.asTOdqni.l, codr»d'obiK-

déveto^i. ^ rnarché qu ils devront progressivement connaître et

L** P°rteS M» rémunération
QÏKwHo d avantages dhrere.

„ '"vnédrate ou selon accord mutuel. -

*v- <-«
'-5
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emploi/ régionaux emploi/ régionaux emploi/ régionaux

offres d’emploi

RÉPARATION NAVALE
PICARDIE BORD DE MER
Une société de réparation navala éhan-
ânmoerze et mécanique, effectif 200 per-
sonnes, filiale d’un gronpe important
souhaite former b ses

'

N

UN INGÉNIEUR

ÉLECTROMÉCANICIEN
de formation supérieure ayant un débat
d’expérience de quelques années dons
luninstrie, pour lcd confier on poste dejf p. l’industrie pour loi confier a

^ef de fabrication

C‘K
.‘>r

comprenant la fonction méthodes et la
coordination des équipes de réparation
sur les bateaux.

Connaissance de l'anglais technique sou-

Le* candidatures (lettre manuscrite rf-jd
C.7. dêhdUéy seront exajninfjut anecÿt
toute la discrétion d'usage, sons la r£fi
670/af, par

aet j. our
COWSffiS PE tBHECTOM
47«AV. AlSACE-LORRAflŒ
82180Mnmcf

JEUNE INGÉNIEUR
A & M, ENSI, ICAM oo équÎY.

Grande vflia de provlna.

Uns Importante Société PAnUra rechanta on
lu» tngtoteor poar anime A rtohahn régional

son équipe de vente A ta cfleotdla tadintrlelle.

Il sera rapnaabto air rmuemblt da son terri-

tolra 0/8- do ta Francs) do la rédtsodoa da nos
cbjscQfs da note de lubrifiante dam l'Industrie,

las T.P., tes panda adnbbtratims.

Il (flrîgsfo aussi réqulpe admtolsîraüvo qui as-
sure ta suM (tes affaires.

Las esuDdsts Intéressés écriront, sous rét 3IDS8/U
A I.GJL nul faosuattra,

Importante Société
Industrie Chimique et

Matières Plastiques

ingénieur

commercial
Pour prendre en charge un important
portefeuille de clients de polyéthylène
sur le secteurSUD EST de la FRANCE.
Résidence : LYON.
Expérience impérative de la vente de
matières plastiques, si possible sur le

même secteur.

„ Formation supérieure souhaitée;

^“Anglais nécessaire.

5.Pour obtenirInformations complément
ataires écrire sous référence 5103 I à
I Henri PHILIPPE

5 , rue Meyerbser
75009 Paris

directeur

commercial
• STRASBOURG

ENTREPRISE DE DISTRIBUTION DE GROS, CA
50 M, recherche pour ses départements :

• QUINCAILLERIE professionnelle et art ménagers

• CHAUFFAGE ET ROBINETTERIE INDUSTRIELLE

DIRECTEUR COMMERCIAL ADJOINT
DEP.D.G.
apportant, «vue me formation supérieure, nie expé-

rience A la fois COMMERCIALE et de GESTION dans

la DISTRIBUTION et si possible la connaissance des

produits.

Il aura pour mission la mise en route de fa nouvelle

implantation de la société.

Allemand indispensable.

Adresser lettre manuscrite, C.V. détaillé et prétentions

sous ref. 108/M (réponse et discrétion assurées), au :

IMPORTANTE SOCIETE

NÉGOCE ACIERS

ET FOURNITURES BATIMENT
recherche pour région CENTRE-EST

directeur-
U devra :

— assumer l'ensemble de la gewtlpn ;— développer les activités existantes ;— rechercher de nouvelle# voles d'expansion et de
diversification ;

.

— résider dans la région Ceatre-Eat.

'II aara :

— un niveau de formation supérieure (H_E.C. -
ES.S.E.C. al possible) :— une expérience du négoce des aclere et fourni-
ture» batiment ;— une expérience confirmée de la négociation avec
fournisseurs et clients:

.— l’habitude du commandement.

Envoyer C.V. détaillé. photo
récente et prétentions, au
Département Recrutement du
COSSES. 19. rue de la Paix.
75002 PARIS (sous réf. 1093).

TOULOUSE
Notre Société commercialisa
des PRODUITS INDUSTRIELS
DE GRANDE CONSOMMATION
pour développer un service Formation
elle recherche un

ASSISTANT DE FORMATION— Il participera A la conception. A l'élaboration et
A la réalisation des différents programmes de
FORMATION TECHNIQUE et COMMERCIALE
Ce Sera a CN FORMATEUR » ayant des apti-
tudes commerciales ou
UN TECHNICO-COMMERCIAL ayant le sens
pédagogique.

— Une expérience de quelques années est néces-
saire.— Une connaissance des professions du bôLiment,
serait appréciée.

AGE MEraffOM 25 AXS
Adresser C.V. détaillé,- photo et prétentions h
n» 2051» CONTESSB Publicité — 20. av. de l’Opéra
75040 PARIS CEDES 01 qui transmettra.

L'ATELIER DE CONSTRUCTION
DE RENNES

RECHERCHE

immGQiiEUR
R.m. ni éqnwdBit,

Spécialiste des techniques de
déformation à froid et à chaud,
disposent d'une première expérience
industrielle.

Responsable de l’étude et de
l'implantation de techniques nouvelles
de production, il sera aussi chargé
de concevoir et de mettre au point
des produits nouveaux, devra animer
une équipe de techniciens.

GANIDE

Ecrire avec C.V.. photo et rémunération actuels

S/Réf. 59708 Ac

19, F,_e de Montmorency
75G03 PARIS - Ci-.. -l re-ers.-

•

w Groupe Opéra Sélection
6. Rlie DE LA ’v'ICHODlERE - PARIS 2"

MPT GROUPE STÉS DE TRANSPORT
DU NORD DE LA FRANCE

recherche

INGÉNIEUR
formation I-DJt. ou équivalente

ij-ant quelques années d’expérience dons rindus-
rle. Dynamique, doit avoir le goût des contacte
Umalns et commerciaux. Appelé, après une période
.e formation. A «condor le Directeur de l'une de
i» Sociétés. Il devra pouvoir lui succéder dans

deux années environ - Voit, et logera, assurés.

tertre avec C.V. et prêt., n° 7.247, « le Monde » P,'

. rue dn Italiens - 75427 PARIS-9*. qui transnt -

FTLIALE D’UN GROUPE INTERNATIONAL
(usines et bureaux à Lyon)

noua recherchons un

EXCELLENT TECHNICIEN
(INGÉNIEUR SI POSSIBLE)

,

pour assurer au «sin de notre 6ervtce commercial
les relations- avec les pare de langue anglaise.

PROFIL :

r- connaissances de base :

L Mécanique hydraulique

2.. Techniques d’exploitation des mines -

Z. Langue anglaise courante - ou bonne
connaissance du français pour candidat

• de riangune maternelle anglaise.

4. Notions d’espagnol seraient souhaitables

commerciales et de ooutatet— Bonnes qualités
humain

_— Age : minimum 30 anu

— 2 A 3 ans de pratique d'exploitation des mines
ou d'expérience commerciale seraient appréciés.

Adresser C.V. détaillé et prétentions s» rél. 875872.
REGIE PRESSE. 85 bis. r. Réaumur. Parla-2*. q. tr.

nSociété en plaine expansion. Ulula d’un Groupa Américain

chars» HONEYWELL BULL
de reavter sut

CHEF DE SERVICE
INFORMATIQUE

Bon tedwtetan. nais surtout homme da contact et dfl râa-

ttsrtleo.

• Matériel : UB. pi/38.

• Usa de tneoil : BODER.

Adteosr C.V. et prétntteo sous réf. 4M A APES 1 F 103

HONEYWELL BULL fi 1-53. me d’Avron 75020 Paris

ADMINISTRATION COMMERCIALE

60000 F - AMIENS

faCctytL.

C.A. 100 M - L000 personnes,
recrute l'Adjoint du Directeur
de l'administration commer-
ciale : liaisons avec las clients

et las représentants planning d’expéditions,

règlements des litiges, organisation et animation

d'une équipe de 20 personnes. De réelles pers-
pectives de carrière existent pour un candidat
ayant une formation typa Ecole de Commerce,
une expérience de la (onction et un fort poten-

tiel personnel. Envoyer C.V., photo et rémunéra-
tion actuelle sous la référ- 2-345 M (ft mentionner
sur l’enveloppe}.

BERNARD KRIEF CONSULTANTS
1, ruaDaman 75263 PARIS codex 06K

FRANCHE-COMTE
UNB IMPTE ENTREPRISE
AGRO ALIMENTAIRE
«LA. 210 MJ, recherche

CHEF DES SERVICES

COMPTABLES

ET FINANCIERS
(format, expertise comptable en
srande école (ESSEC), directe-
ment rattaché au Directeur Gé-
néral, Il aura le responsabilité
de :— la comptabilité générale ;— la comptabilité analytique (A

créer) »— la gestion financière ;— la fiscalité ;— les buc&ati (8 créer) de la
Société et de ses filiales.

La candidat devra posséder
une forte expérience en
entreprise, être capable d'as-
sumer ses (onctions de ma-
nière autonome et procéder
i la réorganisation des fonc-

tions existantes.

Adr. C.V. + photo n* 6.200 i
P. LICHAU, 10. rue Lottvois,
75003 Paris, Cedex 02. oui tr.

Fabricant de produits
d'isolation et stores
recrute de suite

CHEF AGENCE LYON

70.000 F/AN
+ FRAIS + VOITURE
Jeune et dynamique

Expérience de création
de réseau souhaitée

Ecrire C.V. + photo, réf. 1J36,
PROMOPRESSE,

ML avenue Charleéde-Gaulle.
92200 WEUILLY.

Les candidats sélectionnés seront
reçus A Lyon entre le 23 et

le 29 septembre.

ORGANISME PUBLIC
REGIONAL

evant son sJèsc dans une villa

de l’Ouest, recherche

UN CADRE
chargé des questions d'aména-
aemant du territoire de la pla-
nification et des relations avec
FEtablissement Public Régional.
Format*» : Institut d'Etude
Politique + cycle supérieur
d'aménagement et d'urbanisme.
Habitué : aux procédures de
décision administratives aux
discussions avec les responsa-
bles locaux et régionaux è rani-
mation de réunions.
Expérience indispensable dans

yoe d'urbanisme organisme
d'aménagement...

UN INGENIEUR

DEBUTANT

et UN INGENIEUR
'

ELECTRONICIEN
ayant de préférence des connais-
sances en propriété Industrielle,

pour travaux de recherches docu-
mentaires at analyse de produits
Industriels demandant des
contacts avec chefs d*Entreprlses

Ecrire n» 1.228 HAP..
Petites Annonces

X - 44«0 NANTES CEDEX.

RECHERCHONS UN
CHEF

du Secrétariat Administrât,
d'un hôpital psychiatrique privé

i

en BRETAGNE.

Expérience nécessaire dans tel
pratique administrative et dansl
l'organisation du travail de f

bureau.

Le poste à pourvoir placera le]
candidat é la tête d'une nulrvl
raine d'employés, dont R devra]
diriger et contrôler le travail, fLOGEMENT ASSURÉ

Aptitude du candidat et ch
famille pour une vie è

campagne.

Envoyer C.V. manuscr., photo]
(retj^et prétentions s/Réf. 1.0531

Centre

J
de PsychotaBis

'et d’EHïcîenca

17 r.des acacias Paris

ATTACHE A LA

DIRECTION GENERALE

Cet» société, an cinq ans, a multi-
plié son chiffre d'affaires par 5. sas
perspectives d'expansion en Franco ne
s'arrêtant pas là. Dans son marche, la
second «ouvre du bâtiment, elle a une
imagedapramlar plan.Catto progression
en chiffre «t an personnel impliqua
évidemment des réformes de Structure.
La Direction Générale a ainsi décidé
de créer un posta fonctionnel qui loi

est directement rattaché. Son titulaire
pourra êtra chargé da missions à lotis

les niveaux et interviendra ponctuai-
Iement auprès de toutes les Directions,
technique, commerciale, marketing,
administrative , etc..
Il aura_ ainsi une position privilégiée
pour écouter, apprendra, se faire
connaître, sa rendra utile et justifier
u Itërîeurementd 1a ut res responsabl mas.
Dans_ un premier temps lui seront
confiées des tâches de gestion du
personnel et de secrétariat général.
Ce poste demande un homme en
première partie de carrière, une
formation supérieure orientée vers la
gestion : Sciences Politiques, Doctorat
de gestion. ISA, INSEAD. CPA*,
et une expérience professionnelle
l'ayant complétée (banque, cabinet
d'organisation.,,) Il s'agit d'une
situation d'avenir at les qualités
humaines seront un élément déter-
minant de choix,
La rémunération prévus sors da l'ordre
de 120 000 F.

Les personnes au*Intèressent ces
perspectives sont invitées è adresser
leur dossier sous référence AG 937/M
àSEFOP qui les en remercie,

7, RUE LINCOLN - PARIS 8*

CABINET D'INFIRMIERES
DABEE

1. Place de l'HéteMo-Vlir*,
45500 GlEN. Tél. 57-10-70.

Recherche :

INFIRMIERES
LIBERALES D.E.

dynamiques, possédant voilure.
|

PÇ-*r collaboration cabinet et I

v»«lte clientèle. Ecr. ou téléph.1

INDUSTRIE -SIDERURGIQUE
RHONE-ALPES

Fabricant des terroaMages spé-
ciaux utilisés en fonderie et
vendues 70 % è l'exportation en
Europe, filiale d'un .Important
croupe français.

rechercha
oour assistance technique sur
réseau d'agents établis :

SPECIALISTE FONDERA

Pour assistance technique avec
agente en clientèle.

— Aftenfend parlé et écrit
IndbtpenseWe ;— Anglais souhaité.

LYCEE TECHNIQUE RECH.—
Z ET* flfëlro-mécanlque.— 2 PTA micro-mt-tanlaue.
Niveau minimum requis :

BTS ou DUT.
S'adresser :

18» chemin des Bruyères,
7é200 DIEPPE.

Tél. ; (35) 84-to-SS-

service Public recherche
DIRECTRICE-ECONOME

Maison «T'Enfanta è caractère |
Narbonne (46 lits).

DJol. Intlrm. ou Edite- SPé.l
EDUCATEUR SPECIALISE

Maison d'Enfanfs >â caractère!
social at FJT - Encadrement f

Eauloe Educative.
Expérience et rél. demandées.!

Conv. Coll. Séc. Soc.
Lettre + C.V. détail. : CA.F., I

b ailée de Beau». Carcassonne. I

IMPORTANTE COOPERATIVE IAGRICOLE POLYVALENTE
DEPARTEMENTALE
de la région Centre
RECHERCHE

pour son département

.
«^royfstannement

I ÇHEFJJE SERVICE
CES ACHATS 30 ans min.
Formation : ingénieur agronome
“f

.
asslmrlé ayant plusieurs

années d expérience dans un
Poste similaire 3 fonction

commerciale.
Adresser C.V. manuscrit avec I

Photo et prétentions é
Havas Chartres N- 75901,

«ntl transmgttra-

Dans (e cadre de l'expansion de son

COMMERCE
INTERNATIONAL

Un groupe industriel Françaisde rang
mondial recherche quelques jeunes
personnalités de premferplan.

HEC - ESSEC - INSEAD
OU UNIVERSITAIRES

pour leur confier des responsabilités

majeures dans fa direction et la pro-

motion des ventes ou dans la gestion

commerciale
en France ou à l'Etranger.

Ces postes impliquent une première
expérience confirmée dans le do-
maine commercial et font appel a
des hommes de réflexion, d'action

et de concertation.

Une période de formation etd'adap-
tation est prévue pour permettre
l'intégration dans notre groupe.

Voyage 3 tours par

Réponse è toutes
qofnzatne de

jematoe.

candidatures
septembre.

Adresser C.V. é :

HAVAS GRENOBLE n*. 14A36.

IMPORTANTE SOCIETE INTERNATIONALE
recherche pour sa division agricole

INGÉNIEUR AGRONOME
— spédAlleé entomologie, et pbytopathologte ;— quelques années d’expérience ;— connaissance anglais souhaitable.
Pour poste Adjoint Chef Service Expérimentation

Lyon
Ecrire svee C.V. sons N» 121 à EREC,
BRTTANNIA, 20. bd E--DerueUe,

69432 LYON Cedex 02.

IMPORTANTE SOCIETE
INDUSTRIELLE

CHERCHE POUR
SON U5INE De
HAUTE-SAVOIE

COMPTABLE
INDUSTRIEL

D/E/C/S - 2S ans minimum
dégagé OAL, avant acquis
expérience 2/3 ans dans
direction pou Ine, gestion
stocks et budget.

Adresser lettre manuscrite,
CV., photo. . prétentions et

salaire actuel » N» 2D.94T.

CONTESSE PubU 20, av. Opéra.
Paris-T'1

, qui transmettra.

Enersetlc voua mon (min.

.
25 yeers) required as an

assistent for operations départ-
ment of enandlng International

|

shippfng Company based In
|

Mon 3co.
Appilcants shoufd hâve sourd
baste Knovledge of shlopina
Practice and preferebly expé-
rience In handüng disburspments
éccounts and clalmt. as well
«commercial shlomanaoement
dtrtles and need Ta hâve
llcdbte approach te shlPPlng.I
command of engllsh ianguase -I
spoken/wïtlen - a necessïty.
Salarv accordlng te «ugVffca-1

tions and expérience, wfth
excellent, frlnge benefits, and
oawblilties lor edvancement.
Write In confidence wlth full
Personal and caretu- details to

TRANSPORTS S. A.,
57, rue Grimaldi, MC MONACO.

Adresser lettre manuscrite et C.V. à
• CERIEP N* 2271

69 rue Lafayette 75009 PARIS.

COLLEGE CEVENOL
43400 CHAMBON/LIGNON
recherche pour rentrée

septembre 1975, i professeur]
comptabilité avec B.T.S.

D.U.T. Tél. (7T) 59-72-52.

Le Lycée Agricole de Savoie,
732M La Motte-Servolex,

recrute un Ingénieur spécialisé

I

en flor!culture pour occuper «m |

poste de maître auxiliaire
!"• catégorie. Urgent.

Faire acte de candidature :f
M. le Directeur du Lycée

Agricole. Tél. : 16-79 - 25-41-10.

IMPORTANTE COOPERATIVE
AGRICOLE POLYVALENTE

DEPARTEMENTALE
de la Région Centre

RECHERCHE
Responsable de Région
(4 réglons bour le département)
Fond ion : Animation de 10 à 12

Agents, dépositaires Participa-
tion è l'élaboration de la poli-

tique commerciale.

CHAMPAGNE POL ROGER
offre é :

Cadre masculin, 35 ans minîm.
|

Dynamique, décisif.
Responsabilités administratives |

er commerciales.
Animation organisation bureau. I

Liaisons agences France et
|

Etranger Anglais courant.
Espagnol souhaité. Lieu da

travail : EPERNAY.
Ecrire lettre manuscrite avec

|

photo et C.v. à
Christian de BILLY,

48. avenue da Champagne,
51200 EPERNAY.

Importante Entreprise de
Travaux Publics recherche

pour son Centre du Corrê2e|
UN RESPONSABLE
ADMINISTRATIF

Formation IUT - Gestion des I

Entreprise. Après une période ]

de lormation.' ie candidat sera
[

responsable de l'administration
et de la comptabilité du centre.

[

Adresser C.V. et prétentions i
HAVAS 15D00 AURILLAC n» 401

qui transmettra.

Notre activité constructeur s'accroît et. pour faire face

à cette expansion, nous souhaitons recruter un

COLLABORATEUR
COMMERCIAL

Jeune diplômé de renseignement supérieur
(Hf.C ESSEC. Sup. de Co_) et ayant déjà
une première expérience professionnelle

Nous ie formerons rapidement i nos produit*

et à notre clientèle.

GROUPE 00*0=6
Au sein de la Société. Il .travaillera en collaboration directe
avec la Direction et leChef desVentes.
Il sera responsable des venus sur la France en accord avec
fa politique définie par la Société, et des relations
permanentes avec La clientèle.

Il doit également pouvoir faire des propositions nouvelles -
à la Direction concernant les ventes et les produits s
eux-mêmes. §
Des déplacements Aéquents sont à prévoie. “

Adressez c-v. manuscrit er prétentions sous ré£ 901 *

ENTREP. MOY. BATIM. NICE
fCA. n. 12 mlL F.) reefi. or
camp). Pie équipé direct., son
responsan, COMPTAS. GESTION
De niveau B.P., DECS ou ESC
exp. responseb. en s'oppuv. sur
atelier informatiq. externe ! Des
prévis. *1 contrôle* mens, ex-
ploitation. Des prfvl». et con-
trôles décadaires de trésorerie,
Des déclarations fisc, et divers.
Connais. 08Hm. souh. mais non
Indlsp. Env. lettre man., CV,
et rémunér. souhaitée. Ecr.

HAVAS NICE 0785.
Rnoonttbie de son «ppüeatien.
Profil î Age X ans minimum,
Ingénieur oo assimilé. Adresser Clinique Psychiatrique privée
CV. manuscrit avec photo eî région métfiterranéenne, reeft.

prêtent., HAVAS CHARTRES, infirmiers 1res) è D.E. ou H,P.
n» 75.902, oui transmettra. Ecr. HAVAS NIMES n- 54.495,

BANQUE D’AFFAIRE
rechercha

t- UN RESPONSABLE

DES SERVICES BANCAIRES
ayant plusieurs années d'expérience et un fort
niveau personnel.

— UN RESPONSABLE DE LA

TRÉSORERIE ET DES CHARGES
Discrétion parfaitement assurée

Adresser C.V. bous N’ 105.DBS & REGIE-PRESSE.
85 bis, rue Réaumur. Parls-Se, qui transmettra.

S v
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offres d’emploi offres d’emploi offres d’emploi offres d’emploi

SECOND ŒUVRE BATIMENT
TOUS FLUIDES

DIRECTEUR
Ingénieur Grande Ecole E.C.P. ou équ'nr.

33 ans "UniTnnTn ayant an moins 3 années d'expé-
rience acquise dans entreprise chauffage, génie
climatique.

Il s'agir d'un posta d'animateur et de haute
responsabilité, sur le double plan
TECHNIQUE ET COMMERCIAL

L’entreprise est engagée résolument dans une rôle
de modernisation et d'expansion et s'est dotée des
moyens et des structures .nécessaire» pour assurer
l'avenir.

Le Directeur recherché aura pour mission de lui
faire franchir un nouveau stade d’évolution :

• pour la mise en place de méthodes de travail
nouvelles, plus rapides, vins efficaces, permet-
tent tme meilleure rentabilité';

m pour uns diversification des orientations
commerciales et la conquête de nouveaux mar-
chés sur le plan national et international.

Le poste comporte un avenir certain pour une
personnalité forte et dynamique.
ANGLAIS NECESSAIRE - ALLEMAND SOUHAITS

Serin avec C.T. et prétentions sous référ. 2.170,

65, avenue KL&er, Paris-lé*.

Discrétion assurée.

ap IMPORTANT GROUPE FRANÇAIS SECTEUR
AGRO-INDUSTRIEL - VILLE CENTRE FRANCE
EN LARGE EXPANSION CREE POSTE DE

IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL FRAN-
ÇAIS PARIS - RECHERCHE POUR ANIMER
ET DIRIGER PLUSIEURS DE SES FILIALES EN
FRANCE

CHEF

SERVICE QUALITÉ

DIRECTEUR GÉNÉRAL
La réussite dans ce poste Implique :

• une formation supérieure (grands école
IngAn^um oa wimmuinlalfi)

• une expérience effective de direction
et de gestion.

• des qualités d'animateur et de négo-
ciateur.

SITUATION INTERESSANTE AU SEIN D'UNE
EQUIPE DE DIRECTION DYNAMIQUE. DANS
UN SECTEUR EN DEVELOPPEMENT.

Ce poste peut convenir à un Ingénieur
chimiste KMSIA, AORO ou équivalent
ayant acquis, dans firme agro-alimentai»
on pharmaceutique, solide exp. des pro-
blèmes de «qualité», capable de diriger:
• la section contrôle ;

a le laboratoire d'analyse ;

• la section expérimentation (détermina-
tion des méthodes d’analyse, nonnes de
coatr01e_).

SITUATION INTERESSANTE ET AVENIR
POUR CANDIDAT AYANT QUALITES MAR-
QUEES DE RIGUEUR, DE CURIOSITE INTEL-
LECTUELLE ET DE CONTACT.

Ecrire sans référence KA 147 OL Ecrire sous référencé IM 114 CM.

IMPORTANT PROMOTEUR DE STATIONS DE
SPORTS D'HIVER (RATTACHE A PUISSANT
GROUPE) RECHERCHE POUR UNE STATION
DES ALPES EN FORT DEVELOPPEMENT *

IMPORTANT ORGANISME FRANÇAIS AU
PLAN NATIONAL RECHERCHE -

DIRECTEUR

DÉLÉGUÉ

RESPONSABlf

DES SERVICES

'MM TIïrTTf

JCB FRANCE
Filiale du Groupa anglais JCB,
premier constructeur européen

de chargenra-pellai et engins da
-travaux publics.

Représentant local du promoteur. U assu-
mera. bous l’autorité du P.-D. G, des
responsabilités touchant : la gestion et
l'exploitation (supervision de plusieurs
hâtais. des remontées mécaniques..) et
l'ensemble des contacts avec l'adminis-
tration. la municipalité, les stations vol-
âmes, propres à promouvoir le dévelop-
pement futur de la station^
Ce poste conviendrait à un candidat de
formation supérieure, ayant de préférence
un» expérience, similaire ou connaissant
bien le ski et ayant déjà assumé deswpiriMWu*Æm de direction <>«n« «w sec-
teur tertiaire: tourisme, sociétés de ser-

ET FINANCIER

Ecrire sons référence MC 148 AM.

Rattaché au Directeur de l'Organisme,
ce poste peut convenir à cadre formation
supérieure, 38 ans minimum, ayant for-
mation comptable du niveau DBCS ou
expertise- Capable organiser et diriger :

• Important service comptable et finan-
cier (rapporta banques et admlnistr.) ;

• gestion du personnel ;

a service statistique !

• organisation administrative.

LANGUE ANGLAISE OU ALLEMANDE SOU-
HAITEE - LIEU DE TRAVAIL : 30 KM NORD
PARIS - POSSIBILITE ACCESSION LOGEMENT
PAVILLON.

MORGAN GÜARANTY TRUST
Company ofNâW York
recarta pour renlorcer son équipé

conception et système

UNANALYSTE
I La candidat retenu devra nécessairement f

•avoir une bonne formation générale

(licence ou maîtrise)

•justifier de plusieurs années d'expérience

de la fonction
•avoir d’excellents contacts«t beaucoup
d'ascendant personnel
•posséder une bonne connaissance des

applications bancaires

• maîtriser parfaitement la langue anglaisa.

iiinii

La responsabilité da moyens projets sous

tous leurs aspects lui sera confiée.

Il pourra également âtre appelé ô rédiger

certains programmes
lréf.75102)

de vei

UNANALYSTE-
PROGRAMMEÜR

*-+ A *

Le candidat retenu devra nécessairement s

•être titulaire d'un DUT Informatique

• justifier de 2 ans minimum d'expérience eh
programmation (Assembleur, PLI ou Cobol)

et en analyse. ,

• avoir une bonne connaissance de la ianguo

anglaisa

(rtf.7S.103)

Ces postes sont sîtuéc é PARIS.

Faire acta de candidature en envoyant C.V.

photo et prétentionsen rappellent le réf.

du posté à ORGAMATIC
126, bd Auguste Blanqui 75013 Paris

ou téf. au 338.41.22 pour obtenir r.vs

issn
jiiiiii

recherche, pour renforcer son Service Après
Vente, deux ingénieurs:

ingénieur
service
expérimenté SAV

1524AM

matériels lourds à transmissions hydrauliques
pour assister las concessionnaires d’une
grande région, intervenir an clientèle,

appliquer la politique AV de la Société.

Base d’action SARCELLES (95) avec nom-
breux déplacements (voiture de fonction).

Formation de ban : mécanique (école '

d'ingénieurs au E.NA).
Courts stages de perfectionnement en
Angleterre (maîtrise de la langue anglaise

nécessaire) ; notions d’allemand appréciées.1

Ecrire sons référence FF 129 AM.
CONSTRUCTIONS

METALLIQUES

DE PROVENCE

ETUDES ET REALISATIONS D'ENSEMBLES
INDUSTRIELS DANS LES DOMAINES PE-
TROLE, PETROCHIMIE. CHIMIE, CRYOGENIE.
RECHERCHE POUR UNE DE SES USINES

CAPAG - CETRA
DEPARTEMENT « OUVRAGES D'ART >
RECHERCHE POUR UN TRES IMPORTANT-
CHANTIER DE LONGUE DUREE SITUE DANS
LA VALLEE DU RHONE (5Q0 A 800 PER5.)

jeune ingénieur
diplômé 1524 BM

A.M., T.P. ou équivalent;

pour rejoindra la SAV en France après un
an da spécialisation au siège en Angleterre
4 ROCESTER (Staffordshire} : maîtrise de
la langue anglaisa Indispensable ; notions
d’allemand appréciées.

JCB France est devenu en 3 ans leader du
chargeur-pelle sur le marché français et offre

-

des perspectives très ouvertes de développe-
ment personnel.

Ecrire avec CV détaillé et prétentions, en
précisant la référence du poste choisi, è .

plein emploi IB isi da Bu3 pris 2-

IMPORTANT ORGANISME BANCAIRE
(Quartier Bourse)

Equipé d'un ordinateur IBM 370/158
sous OS/YS1 rené en TR

à an réseau de 50 terminaux

INGÉNIEUR SYSTÈME OS
AYANT ACQUIS :— Une formation supérieure.— Une connaissance approfondie de l’OS, de

T.C.A.M., de l’Aaasmbieur FL/1 apprécié.— Une expérience piuruMlrrruinlln de 3 ans A oa
poste ou comme adjoint direct.

XL SERA :

• lie responsable de la section système (4 p).
a Le conseiller technique dea eervloea études et

exploitation.
a L'Interlocuteur du constructeur.
Rémunération en relation avec la hante qualifi-
cation exigée.
Envoyer lettre manuscrite, C.V. et photo à

STKIICTBKES |
31, avenue de l'Opéra - 75001 PARIS

CHEF DE SERVICE

ACHATS

CHEF DU PERSONNEL

ET DES SERVICES

ADMINISTRATIFS
Dana la cadre de la politique de la
direction _ des approvisionnements (qui
géra un CA achats supérieur & 400 mil-
lions de francs), ce cadra sera respon-
sable :

e des achats desti née A la fabrication
. (matériel ehaudronné. tuyauterie—) :

a dee fourniture* d’entretien et d’équi-
pement de l’usine.

H s’agit essentiellement da négociations
de produits sidérurgiques destiné» & dea
fabrications de type unitaire pouvant
oanvenlr 4 candidat da 32 ans minimum,
da format, sup. (Ingénieur ou EB.C.).
ayant ouverture aux problèmes techniques
et expérience confirmée des achats.

Ce poste' peut convenir à candidat ayant
très solide egpértenoe des fonctions .de
personnel (5 à 10 ans). Des-connaissances
an comptabilité aérant. forcera, appréciées.
XI marnera d’emblée l'ensemble des rea-
ponsabUitée de personnel à tous niveaux
(embauche - gestion - relations avec
partenaires aodaui. etc.) et s'il en a les
compétences 11 supervisera également les
services comptabilité chantiers - achats.
A l’iasus du chantier. U évoluera au
sein de la Société.

Ecrira sous référence RH 153 ABO-

LIEU DE TRAVAIL : ARLES.
Evolution promotionnelle dans d’autres
usines du groupe.

Ecrire sons référence SC 140 CBS.

IMPORTANTE SOCIETE METALLURGIQUE
(1-300 PERSONNES) FILIALE GROUPE SIDE-
RURGIQUE CREE UN POSTE DE

FILIALE FRANÇAISE D'UN IMPORTANT
GROUPE CHIMIQUE AMERICAIN

recherche .pour usine ville proche r.TT.Typ

INGÉNIEUR

RESPONSABLE

DE LA PRODUCTION

CONSTRUCTION

MÉTALLIQUE

études conseil développement

CAPABLE EVOLUER VERS DIRECTION USINE.

Ce poste peut convenir à :

INGENIEUR AM., LD.N. OU GENIE CHI-
MIQUE

39 mlwtmim, Vinn. gemteMIOt de
l’anglais, ayant acqula, dans la domaine
des résines et vernis synthétiques, une
solide expérience -

a de l'exploitation (délais, coûts et qua-
lité) ;

a ainsi que de la conception, mise eh
œuvre et entretien des équipements.

Cet Ingénieur sera chargé d’aaslatance
technique auprès de la oUentMe et étu-
diera dee avant-projeis afin de promouvoir
lee produits de la société.
Ce poste peut convenir à Ingénieur AU,
TP ou équivalent, te ans minimum, ayant
Tiw expérience d’étude le domaine
considéré et capable de . faire la liaison
entre les services commerciaux, le déve-
loppement-technique et la fabrication.
Poste actif et attrayant sur la pian tech-
nique pour candidat ayant qualité de
contact.

. 4ngUli souhaité.

SITUATION INTERESSANTE ET AVENIR
POUR CANDIDAT AYANT QUALITES MAR-
QUEES D'ANIMATEUR ET D'ORGANISATEUR.

POSTE A POURVOIR DANS L'EST DE LA
FRANCE.

Ecrire sous référence DK 121 «m.

Ecrire sons référance MU lzs AM. etai
4 me Masser,et

7501 6. PARIS

discrétion absolue

ïnsep
(Institut supérieur d'éducation perr

élargit son équipa

et recherche

COORDINATEURS D'AFFAIRES

— dtplflmés(ées) de l'enseignement supérieur.; -

— 3 4 5 une minimum d’expérience professionnel

_

Mission: recherche de clients.
diagnostic, élaboration, négociation,
coordination, de projets complexes

i -, du formation en cntraDrises.
Rémunér. en accord avec qualité des candldi

FORMATEURS-ANIMATEURS HAUT NIVE.
(temps plein ou temps partiel)

— mtnlm. 10 ans pratique Direction Entrepris— expérience réelle de la formation :— excellente maîtrise da la psychosodologle.

Mission : animer des sessions da formation, p
Cadres Sup. et dirigeants entreprit

HénuméretUra à débattre. à

Envoyer curriculum vîtoe + photo à :

INSEP, 4, av. de l'Opéra, 75001 Par

I

1

1 'Un' i l l

ALUS-CHALMERS
MATERIAL HANDUNG EUROPE

recherche

directeur
desventesEurope
Responsable du développement des venus et du
contact avec les principaux distributeurs et Clients.

Expérience souhaitée dans l’industrie de la

manutention.

AngjalsInËspenstàQananafid souhaité.

Poste bayai tant etde trèsgrand avenir.

Adressercandidatureà J. mJTEŸRONGEL
52f, avenue VictorEugo 7S216PARIS

SOCIÉTÉ FRANÇAISE
DE PRODUITS FRAIS
offre un. poste de

Directeur divisionnaire

des ventes
Responsable de l’animation; du soutien, du
réseau de ventes et des contacts avec les
principaux clients.

OonniiMmca du marché det prodtzlcs do
cmnri*7 cosMQinxfttloiL

IjC candidat retenu* devra :

a être Jeune;
a avoir une formation supérieure commer-

ciale ;

• avoir une expérience de la vante démon-
trent qu'il *i»"« ce

Réndeoce à Paris.

Déplacements à prévoir.

Ecrire en envoyant lettre manuscrite, C.v.,
photo, et prétentions, sous référence SU
(& mentlon/enveloppaj , qui transmettra.

EMPLOIS«rCARRERES
26,me du Fbg-Pobsoônièro

75010 PARIS

m JtL.* *.*..*. _ - W4%r i>, % wj . j j
ï ; * ; i

; V;
•.

t .M::-/?
-iff
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'

• -
.

;

-- 77^^

sgggrstm
Informatique—) ;

- 4 terme, supervision des senrtcas prixde
revtait des usines.

Nous demandons:
«“Plôméd’un grands «cola

(HEC, ESSEC, SC. po^ ESC—> t
- possMant une formation comptaMsdabas^i
- ayantacquis une premièreexpérience pro-
tmdnnn—a d#2 4 3ns (commeautant
dagastfonou au sein d’un service comptabf-
lité analytique <Piuine ou en qualité dar
gestionnaire da produit).

Bonnes connaissances «ranglate.

Nous offrons une très Intéressante perspective
de carrière dans le contrôle de gestion après une
année de fonction avec l'actuel titulaire du posti

Ecrira avec CV détaillé» photo, salaire actuel et
prétentions au Service 7006 M
plein .emploi riouc»*
10 rus cil mal pansZ

Société Industrielle et commerciale ea très forts '
. -,

p™»tesl^ ^éoteUeée dan. la raccoKtcrio et la - ^
robinetterie pétiole et lnduattU.- ï)

recherche son

DIRECTEUR D’AGENCE DE PARIS
Cetta unité de commettlalisatton et de

«j^oMej^éaltee un Chiffre de plusleute - ^

mi niotméXa une expérience confirmée dn»^
ralatioaa oommendslea >iw BndnMrissa et - ’
2 *2™ «cessne une expérience confirmée am
raiatioaa commerciale* avec les Kafteaerina «t •

ira miliaux pétroliers s la pratiquera la dUertéi». r<

équipe de vente, et celle da la
«sonomiqua et humaine -(Tune Unité déeei
Oaimmlieenee.de l'Anglais souh. Age 40 ans mHdru.

""HL.1* i»»»*» ioa
8S bis, rue Béaumur; 73002 P
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OFFRES D’EMPLOI 34,00 39,70
Offres d’emploi "Placards encadrés"
minimum 15 lignes de hauteur" 38,00 44,37
DEMANDES D’EMPLOI 7,00

‘

8,03
CAPITAUX QU
PROPOSITIONS COMMERC 65,00 78,80

Annonce cuusees
ü Bgtts U BgmtX.

L'IMMOBILIER
Achat-Vente-Locafion 25,00 29,19

EXCLUSIVITÉS iofio 35,
0s

L’AGENDA DU MONDE
(chaque vendredi) 23100 26,85

offres d’emploi offres d’emploi offres d’emploi offres d’emploi

•créatif
•indépendant
• responsable
C'est le profit de

Fingénieurdevente
qui assurera le lancement de notre nouvelle

•DIVISION TERMINAUX®
pour la FRANCE
Son succès sera à la mesure dé ses propres
réalisations.

II bénéficiera d'on support logistique déjà existant
poor des produits éprouvés.

Noos aimerions en discuter avec lui srila 2 à 3 ans
d'expérience. . .

m Anglais nécessaire. ..

Veuille* adresser votre C.V. sous référence TM2 à :

Direction Ou Pcreooml
DIGITAL EQUIPUeNT-FRANCE
18,m Surltiw ...

Contre Slllc - CfdM L-22S
B4S33 RUNGU-Tél. «87.23.33

Sanqoa spédaEséa Crédits ImmobiGari
tecbarchn:

’
' 1) TOUR SON SERVICE JURIDIQUE

ADJOMT AU CHEF

DU SERViGE JURIDIQUE
(Référença loi.}

C* poste conviendrait A un clerc de notaire d'une
trentaine d’années, licencié en Droit, ayant acquis
une bonne expérience des actes de prêta Immobi-
lière.

2) POPR SON SERVICE
DSS CREDITS ACQOSKEDBS

CHEF DE SECTION COMMERCIALE
(Référence 102J

Ce poste conviendrait à un Jeune h»™™» dyna-
mique dlplémé de l'enseignement supérieur et Jus-
tifiant d’une expérience antérieure de plusleura
années dans le domaine du crédit au logement.

3) POUR SON SERVICE
DBS CREDITS AUX PROMOTEURS

RÉDACTEUR D’ETUDES DÉBUTANT
(Référence 103.)

Ce poste conviendrait à un Jeune homme dégagé
des obligations militaires, diplômé d’une école
de commerce on ayant une formation similaire.
Le candidat devra avoir de bonnes notions de droit
et de comptabilité.

Envoyer curriculum vltae, prétentions et photo en
précisant la référença du poste soua le n° 2383,

,
DIGITAL.vous connaissez!
SI vous vendez des systèmes

"INFORMATIQUE de GESTION?»
vous nous avez déjà rencontrés.

Nous sommes le n°1 des mini-ordinateurs et les

promoteurs de ('INFORMATIQUE REPARTIE.
Venez participer à l'expansion de ce département

commercial ; H double son chiffre d'affaires
chaque année.

Noos recherchons des

ingénieurscommerciaux
ayant:

• une boni» connaissance de l'Informatique de
gestion,

m une expérience de deux à trois ans.
• une bonne connaissance de l'anglais.

Adressez votre C.V. sous référence BU2 au :
Direction du Personnel

DIGITAL EQUIPMENT-PRANCE
18, rue Saartnen

Centre Slllc - CIdor1-225
94533 RUNGIS - Tél. 687.23.33

COFflP.
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STÉ ENGINEERING
PARIS

- forte expansion exportation
~ recherche

secrétaire de direction

commerciale
connaissant bien anglais et si

possible espagnol, capable
'

initiatives et pouvant effectuer
de courts séjours à l'étranger.

Adr. C.V. et Prétention à n° 8085
EMPLOIS ET ENTREPRISES
18, rue Votney 75002 PARIS

L’INSTITUT DE DÉVELOPPEMENT

INDUSTRIEL (IDI)

rechercha

«N CADRE
pour aon département d’expertise financière

— 'Formation HEC, JJP. ou équivalent.— Expérience professionnelle min. 3 »m de préfé-
rence dans tin cabinet de révision comptable.

Adr. lettre maouser, et C.V. av. prêt. s. n* 31.928 à :

J D g -99. rue de l’Arcade,
»n.r Parle (B1), qui transmettra.

r Sennes du Personnel

de la Direction Générale

des Télécommunications CPTT)

recruta

jeunes ingénieurs
DIPLOMES

Pour:
— organisation, méthodeset formation

(mise en place de nouveaux systë- -
,

mes, ingénierie de la formation, en-

seignement ..).
— Etudes Informatiques. .

*

Adresser C-V. et prétentions

sous référence 58954* PUBLIPRSS
31, Bd Bonne Nouvelle- 75002 Paris

A mufti-national manufacturîng and marketing company wrth
Headquarters in Paris offers an outstanding career opportumty
ïn Legal Affaire.

You wîll report to the President Director General and be
responsible for :

legal

affaire

nager

' • Bdvîco to the company on eli legal matters Indudîng taxation,

. .
patentand trade marie mottare

• local corportta sécrétarial duties indudîng stockholder relations

• direct the préparation of contracta and related legal nattera
• préparation of company submisrion to îax authorities and

direct negotiations raiatmg tothe détermination of tax tiabiUrfes

• provide legal oounsel and advîce to ail offices wrfthin tha
company.

There will be small staff reproting to the Legal Affaira Manager,,
«astïng him in the matters above, as vwU as handling related letpl

fonctions such as dalinquent customer eecoums and real estât® and
Insurance. . •

The candidate should hâve a degree in lawfroma leading Franch univeraîty
and some expérience In handling simüar duties in antoher large fîrm.
An excellent knowledge of English ts requlred.

Raase send a résumé and salary expectation under ref. No 20552 to
COMTESSE PuM. 20, av. Opéra 75040 Paris Cedex 01, vuhich will transmit.

OUTILLAGE
2 lignes de produits : OUTILLAGE

pour PROFESSIONNELS et AMATEURS
électrique et à main — 220 MF en FRANCE

recherche «CREATION DE POSTE) un

INSPECTEUR
CD1V1MERCIAL
OUTILLAGE ELECTRIQUE
POUR PROFESSIONNELS

RESPONSABLE DES VENTES dans sa zone

(1/2 ou 1/3 FRANCE) : animation 10 Représen-

tants et Démonstrateurs - Contacts personnels avec

jyos clients. Initiative des ACTIONS PROMO*'
TlONNELLES.

EXPERIENCE INDISPENSABLE

• de {'ANIMATION d'un réseau de REPRE-
SENTANTS et de revendeurs.

• dans les canaux de distribution s

GROSSISTES en Quincaillerie

FOURNITURES INDUSTRIELLES/AUTO:*-1

DISCRETION ABSOLUE, Lettre manuscr. CV.
détaillé, rémunération et phot (ret.) ss réf. 3279 à

sélection conseil
E. PLACE DU MARECHAL JUIN, 75017 PARIS

ORGANISME FINANCIER .

recherche

pour mission étude économique courte durée

INGÉNIEUR GRANDE ÉCOLE
ayant expérience confirmée Industrie automobile
au niveau international et contacte principaux
constructeurs. Anglais indispensable.

Ecrire n* 7.231. « LE MONDE » PubL,
S. rue des Italiens, 75427 PARIS (9*).

COURTAGE D’ASSURANCES
PARIS Société de courtage 60 pereonnea
recherche un HOMME Ou METIER :

• SPECIALISTE de la tarincation risques
Industriels ;

• NEGOCIATEUR haut niveau
pour tenir le poste d‘

INSPECTEUR-VERIFICATEUR
des RISQUES INDUSTRIELS

Ce poète redresse & une personnalité d’ENVER-
GÜRE. 30 ans minimum. Rémunération correspon-
dante.

Ecrire * D. TRIAIRE, 32. rue S-Placbat. 75017 Paris.
Discrétion assurée.

Ds du pvninu Groin» Français ta matière
d’Afldtt — et de Conseil a Gestion — 450 per-
sonnes — crie à scs SJiffB de PARIS le poste
do cadre chaîné de :

• «naliwr. réviser et couelhhr les données
cosptables et do gesUos en provenance da ses
-Contres de Province;

• préparer états rraanrirrs A Itaœc «haï que
tact document de syntbêa ;

• assurer les relations bancaires, Is gasttm de
la trésorerie et les opérations do Ibiaocenent.

Les candidats devront avoir un solide «pértencs
«msnstita et evoi!» atteint ma rémsmfratloa de
80 Rio F minimum.

Noire croissante régulière donoo è m cadre am-
bitieux. homme ou femme, le garantie d’une car-
rière évolutive su cela du Groupe.

Adresser C.V., résumé de carrière avec photo sous
ref. Haros FRANCE à LCJL qui transmettra.

T'Y1 À International Classïfied Advertisihg
‘

X.V.A.3, RUE D'HAUTÉVULE - 75010- PARIS

lacrise? quellecrise?
DIGITAL ne la cornait pas et ponrsnit son

EXPANSION RAPIDE

inspecteurs de
maintenance
qui avez un ÛINIUÜM DE S. ANS'D'EXPERIENCE,
venez vous joindre à une équipe dynamique quf peut

.

vous offrir des perspectives à la mesure de vos
ambitions :

• possibilités d'accès aux RESPONSABILITES
de SITES et de GROUPES.

- bonneconpalssance de l'anglais nécessaire.

Postes à pourvoirenrégion parisienne etàluxe
Ecrivez rapidement sous référence UM2 à la :

Direction du Ptrewwl
DIGITAL EQUIPUENT-FRANCE
,18, tue Saulnen
Centre Slllc - Cldex LJ225
S4S33 BUMG1S - Tél. 6S7J23J33

. BANQUE D'AFFAIRES PARIS
recherche pour

ledépartement commerce extérieur
de sa affection étranger

spécialiste du
financement exportation
d’équipements industriels

chargé de créer le secteurpaysde rare.

Le poste:
• essentiellementde nature commerelate ; prospection
et négociation

• ^cdaftsé(^te5ectmfriraflnu8foaBimiffiquantausIdes
interventionssur «autres pays

• Imegrffdansune petits écidpo mais rattaché directementau
•Responsable ouDénarrement ‘ c

I
• comportantdes voyages. s

tecandldatï ,
-

Le poste étaitâtréei; tes quarnéscme^ois sontImpêratJres : 5
• habituded« négocions avec tes paysde (Est
• tre*oonne connaissance des techniquesde financementdu
commercé extérieurappDau&es aux équipements industriels
pouvant très Dlen avoir été acquisesen entreprise et pas
nécessairementdans une banque

• Anglais courantpus Allemand ou Russe,

Adresser lettre maniscriterir ex. précis,photo et prétentionssous
ref. 569S8 a Havas contact 156, bd xaissmann-7500B paris

r tops 10
|

RSX HD
! Ça vous dit quelque chose ?

Ce sont fes moniteurs les plus connus qui contribuent
au succès croissait de nos rnlni-ordlnateiHS.

ingénieurs software
• Vous savez très bien développer et maintenir des

systèmes "TEMPS REEL INDUSTRIEL ou

„ _
' TELECOMMUNICATIONS,

• Vous recherchez un poète à responsabilités
TECHNIQUES et COMMERCIALES,

• Vous avez une bonne connaissance de TANGLAIS,
Notre jeu» équfpe d'ingénieurs sera heureuse de

vous accueillir et de vous faire participer è son
plan da développement ambitieux.

Veuillez adresser votre C.V. sous référence SEM3 à :
Direction du Pèreonrte l

DIGITAL EOUIPUENT-FRANCE BlBlWilBBMBB
A Centre MI&KÎlSSWM [HHE1^1il^ MS33RUNGIS-Têl. 687.23.33
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offres d’emploi offres d’emploi offres d’emploi offres d’emplo

SOCIÉTÉ INTERNATIONALE
leader dans sa brancha

recherche

un Concepteur-

Chef de Projet
Baies de données

Il devra :

• participer à la définition de la straté-

glededéveloppementdes applications

télétraitement,

• concevoir les applications bases de
données en dégageant les meilleures

solutions sur les plans coût-perfbr- •

rnance,

• élaborer les plannings de réalisation

et contrôler l'avancementdestravaux,
ainsi que l'évolution descoOtsparrap-.

port aux provisions,

• participer à la réalisation et à la mise

an place des applications.

Le candidat retenu sera diplômé de l'an-

saignement supérieur. Il aura une expé-
rience -internationale : il aura conçu et

réalisé plusieurs applications basas de
données.
'Expérience IMS exigée

Anglais courant indispensable

Lieu de travail : région parisien™»

Merci de faire parvenirvotre candidature

sous référence 1089 à
Pierre LICHAlfSA. i

10, rue de Louvoifr,76063
j

Paris cédex 02qui.tr.

Mf= iMasseyFerguson
1er constructeur français de
matériel agricole

offre ii

jeûnes diplômés

URGENT
IMPORTANTE SOCIETE INDUSTRIELLE

{ 2500 personnes), rechercha

UN CADRE RESPONSABLE
DES SERVICES GENERAUX

pour lai confier :

ta gestion des locaux et des hufiwbinssôans de l'ensemble de ta Division
( Siège en deux immeubles, agences répartie* sur toute ta France );

e la supervision des services intérieurs du Siège (courrier, service dactylogra-
phique, standard, etc...} qui comptent 20 personnes.

— Expérience de la fonction indispensable.
— Formation supérieure souhaitée. — Anglais apprécié.

Adresser curriculum-vitae, photo et prétentions sous n° 2805 à COFAP,
40, rue de Chabrol, 75010 PARIS, qui transmettra.

La Librairie FERNAND NATHAN
crée, sous ta gpponssfaOttl de son Directeur Marketing

Export, ta poste if

attache
«le iirmiiothm
ex|Hirt
Il assure le promotion et le vente des prodahs exis-

tants auprès des libraires et des établissement d'ensei-

gnement ;

/I contribue à rétudo du marché et i la recherche des
produits nouveaux ;

Il négocie avec les organismes étrangers publics et
privés.

Cette fonction, très itinérante (70% du temps),
conviendrait i un homme jeune 126 ans minimum)
dont la formation, orientée vers l'enseignement et
la pédagogie, serait éventuellement complétée par une
expérience réussie dans le domaine commercial.

Pratiqua de l'anglais indispensable.

Autres langues appréciées.

Le salaire de départ de ('ordre de 60.000 F., évoluera
en fonction des résultats obtenus. - -

Ecrire avec CV détaillé at photo» sous référence
1527 M, à A

plein emploi lO.niadumail PARIS 2

Importante Société Internationale

COORBBVOIB DEFENSE
recherche pour son président

Secrétaire de Direction
Bilingue françûie-eriglaïs

f A international Classified Advsr?is:ng

i.V.Xi.3, RUE O'HAUTEVIILE • 75010- PARIS

DELEGUE GENERAL

SYNDICAT PROFESSIONNEL!
REGIONAL

Important per se représentation (le
1/4 de la production nations le] ce
Syndicat l’est aussi par l’intensité
de ses activités et le travail de ees
Connaissions.
Son Dâlfigoé Général véritable fac-
totum et seul cadre permanent assure
devant la Président, le management

•

du Syndicat dans tous les domaines
économique, financier , juridique

.

social, relations publiques...
C’est donc un homme dont l’expé-
t lance industrielle (Juridique et
sociale en particulier] et la person-
nalité lui permettent de e 1hoposer
auprès de plue de 40 entreprises
adhérentes.
Il peut n’avoir que 35 ons ou au
contraire davantage car c’est sa

. compétence et non son Sge qui sera .

prise ;*n considération.
5a rémunération prévue au début est
do l’ordre do 8&JI00 F.

Las personnes qu'attirent ces res-
ponsabilités sont invitées h adresser
un dossier sous référence SP 031/M
i SEFOf* qui les en remercie»

SEFOP 7. RUE LINCOLN - PARIS 8'

BANQUE PRIVEE FRANÇAISE PARIS
IMPORTANT CROUPS INTERNATIONAL

recherche pour

DÉPARTEMENT INTERNATIONAL
en expansion

CADRE
déaireni de s'intégrer à tu» équipe Jeune— Spécialisé dans la réglementation des changea «t

Investissements.— Possédant par alUeore une expérience pratique
de tontes les opérations avec l'étranger :

opérations courantes, financements «a FS. et
devises.— Justifiant d’une réelle aptitude pour IM
contacts avec la clientèle..

—Anglais apprécié.

Envoyer lettre manuscrite et C.V. noua n° 73580
à BEGXE-FRESSE, 85 Me, ïtte Béauaur, Zaxta-2".

• une formation supérieure ;

• la pratique de la sténo et de la dactylo
dans les deux langues.

Position cadre. Horaires libre*. Restaurant
d'Entreprise, avantages sociaux.

Adresser candidature avec curriculum yltme
et photo sous référence ATTY
(à mentionner sur l'enveloppe) &. :

EMPLOIS «i CARRIERES
'26, rue du Fbg-Poissonnière

75010 PARIS

Assistant Gestion~Finances

au Directeur Général\

Grande école commerciale. SciencesPa.

ou formation équivalente

.

. .

Le D.15.a. d'un groupe de sociétés commerciales
b vocation européenne (en France 140 millions
de F.) rechercha un Jeune cadre financier pour
lui confier l’analyse et le contrôle do.l'ensemble
budgets- comptabilité-trésorerie- gestion- Infor-
matique, avec la perspective de prendre progres-
sivement des responsabilités de direction finan-
cière.

Ce poste nécessite un* expérience, mâme brève,
de 1a gestion et du contrôla dans l'optique de la
Directfon Générale, Ta capacité de maîtriser un
ensemble complexe et d’intervenir aussi bien au
niveau politique que dans la détail des opérations,
un potentiel personnel et une curiosité d'esprit
permettent une évolution rapide et diversifiée
dans un groupe très dynamique.

Ecrire avec C.V. détaillé en Indiquant votre
niveau actuel de rémunération, sous référence
1320 M, b __

plein emploi 10. >u*«faW». pâbis se IO.

groupe

SVP
poor ses propres servit»

Attachéde
Direction

Commerciale
'27 ans ralntaum. De fonratton açfrtsare eî ayant plusieurs

aimées d'expérisoce coromeroaie. •

Il aura pour mission de promouvoir nos services auprès d’une

cliente d'entreprises de premier pian.

Toutes Informations sur cale offre seront données en toute iRscrfiwn

m tettphoqe par
nlbfflatm-CarrlireInformationCarrière

SVR1111
SVP 11-11 de g fr 0 18 h
qui danpera un rendez-vousm candidats Intéressés.

fltfértace 637

H. avenue de Wbgram
73017 PABIS

f
•

La Générale Informatique
d'Exploitation

recherche
pour Te développement dans fe secteur
tertiaire d'importants projets Informatiques

utilisent des bases de données et du télè-

process/n& des

chefs de projets
lematériel actuellement Installé se compc
de:
- deux 370/168-4000 K,
- un 370(158-3000 K,

"

- 350 temüraux téMprocassmg.

EnvoyerCV (soirsréférance 7040 M)
Service du Personnel, • ^
Tour Frsnfclln, Cédex 1 1, I£11 -Parts Le Défense.

Société distribution accessoires auto

et autres produits électriques

en pleine expansion, filiale groupe européen

recherche pour siège région parisienne

CHEF DES VENTES PRODUITS ÉLECTRIQUES

(jreete grand public)

Le candidat devra fitra capable :

— d’animer un réseau national comptant déJA
une ccutatoi de personnes— de contribuer A l'élaboration de la politique de
marketing de cette division de la société et de
la mettre en oeuvre à— de préparer les budgets annuels et veiller à la
réalisation des objectifs.

Connaissances «n matière do gestion apprécl'BtMflon d'avenir pour aandldet dynamique.
éeoL

Adresser C.V. et photo :

CABINET SZCAKD, 17, quai Stalin-
grad, 82100 BOULOGNE. TéL 804-41-71,

Groupe ancien. Moyenne importance
Notoriété nationale. Internationale automobiles

en expansion
Porte Ouest de Paris

recherche

DIRECTEUR
ADMINISTRATIF

- Adjoint à la Direction Générale
90 000 annuel • ...

• 32^8(15 minimum. Haute potentialité,

• Economiste ayant sérieuses références en
personnel. Gestion d'entreprise et Finances.
• Connaissances comptabilité, banques, appro-
visionnements et achats.

Posta Intéressant et d'avenir.

Adresser CV manuscrit et photographie à
Pwne LICHAU S. A. sous référence 6161
f0, rue de Louvols 75063 Paris Cédex 02 qui tf.

• 81 voua aves un* bonne pratique daa éludes de
marché, qualitatives et quantitatives ;

SI voua voua sentes capable de commercialiser
de nouvelles techniques d'étude, mises au point
et d£}& utülséée avec succès par notre. Cabinet ;

.

SI voos êtes habitué à parler en groupe et A
convaincre

nous pouvons vous confier
le

.
poste de

,

DIRECTEUR
de notre département
a Stades de Marché a

Vous- aurez A saturer la préparation et la super-
vtslan deé «ttitteB, - -Tanlmatioa dés attachés
d'études. 1e management de la -CUsntèle.

Plna tard; si roua le désires, voua pourrez
évoluer vers une carrière de Conseil en Marketing
et Stratégie de développement au sein de
notre Cabinet. . .

Adr. C.V.. photo,- prétentions à J.-P. de Frédéric!,
VEPKO-CONSEIL, 38. rue BOlealère, 75016 PARIS,

GROUPE BANCAIRE PARiSSime
recherche dans le cadre de son développement.

jeunes diplômés
'de renseignement supérieur (Gestion, FInanc

Ubérésdes obttgatîoos militaires.

A l'Issue d’un stags de formstrornTuns durée
de 18 mois, ils seront affectés soitau Service
Organisation, soit au SeTYfce lnspactjon du
Groupe.

Déplacementsfréquentsen province pourdu
mtelons de datée variable.

Réelles possibilité* d'avenir.

Ecrire avec CV, photo et prétentions, sous
référence 1531 M, A

plein emploi 10, rue duma pot s

la Filiale d'un Groupe
Pharmaceutique International
recherche son

directeur

administratif

et financier
100 000

De formation supérieure (D.E.C.S. sdj-
haitôi. D sera âgé d’au moins 55 ans,par-
lera si possible raflemand ou- l'anglais et

ncesimilapourra Justifierd’une expérience similaire.

Responsable Administratif,, fl tflrioara

quer la straté
prise.' mènera
études financl

d*
1

matiques (50 personnes!. v .,*1
le Financier U saura âppQ- M il*
épie financière de /entre- 4*1 H 1*
j & gestion finandére .les m*1

financières et gérera la trésorerie,
~

les services comptables, stocks, —
tions et informatiques (30 personnes!.

• Responsable du Personnel, U en contrô-
lera l'administration et assurera le déve-
loppement humain de te satiété 175 per-
sonnes!.

.(VIMII'I V
Locafisatton PARIS.

Ecrire sous réf. M/482 avec lettre ma nos-
erite. C.V. -t- photo é :

SO»CAM JU390VIKKWMAMW*
25. RUEDU RENARD, 75004 PARIS

GENERAI
(0

MPORTNTTE S&QETE
EQfiOPCEfnE radurdw pour an
rime d» vanta PARIS.
DIRECTEUR GENERAL

• Anglais lflpératff,

s Très bons contacts.

« Tris bonnes capacités ds vanta,

• Négociâtes» ri» l«r ordre,

• Sachant moUva» son panama],
• Sens firane ter,

• Esprit commercial,
• Expert»» apxécüta tas la doraatat adwV

venta pqifar cwtomaq».
Ayant pratiqua è haut niveau te contacta
avec Industrie.

Ecrira me. photo at CV. mus rit 3107601 A
I.CJL qui transmettra.

T C* A international Classifisd Advertisi

A.U.XL.3 RUt D'HAUTSVIUE - 75010 -PAR

IpJJSIsÎIËIIeIIÊIIËIIËIIhIIhIIhIIhIEDIsIIî

0
wGhBfdes Mesrégma
m
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0
0

Nom sommas«M sncirnt nR bufruaiflu
de REVETEMENTS DS TABLE et de TA£IS
DE BAINS solidement implantés sor le
jaaxché national.

Nous recherchons
(15% de notre 1

de DIRIGER et de SUIVRE LES
LÏSATIONS ,tfuiia équipe de SERT reprf-

Nous souhaitons te concoursd^m homme de
37 ms minimum possédant une
confirmée de la vente et de Fi
commercial.

Vous résidez de préférence dans la _
paxtafence et avez A prévoir de nombreux:
déplacements, 80% DE VOTRE TEMPS dana
les régions que vous contrôlez
Normandie. Fars de ht Loire, réglons Noxd-,
E*t et RhAne-Alpes.

Votre rémunération est bien entendu liée box
résultat* et pourra mrf être- déterminée
en fonction de votre expérience.
Les candidats intéressés adressent C.V. détaillé
-ï-photo et lettre manuscrite A : IX TRIAIRE
32, xne Eugène Flachat - 75017 PARIS.

TéL 380.63*41. 1

[n oJLo InUnUôlInlîô DI n an
“••if

G I F O S
GROUPEMENT POUR LE

FINANCEMENT DE LA REGION DE F

crée i llnttiative da 2 grandes Banques privé*,
par d’importantes Sociétés industrielles, offre, i

PARIS lier) une opportunité à unie)

JEUNE
ANALYSTE FIMAIMCIEI

Instruction de dossien de demandes da prêts i
L.T. (analyses financières et économiques). RaP\
ports au Comité d'Engagement. Suivi des
tracements.

INDISPENSABLE

supérieure : Grande Ecole onFormation
Université.

DEJA ANALYSTE FINANCIER depuis 2/3
*- ans mini, de préférence an BANQUE.

DISCRETION ABSOLUE. Lettre ma nuser.,
détaillé, rémunération, photo (rat.) as réf. 3271

sélection conseil
B, PLACE DU MARECHAL JUIN, 75017 PARIS

w
i.

ENTREPRISE DE TRAVAUX PUBLKSk^
Brrectlf 5.000, proche BANZjIXÜB OTJK3T 'ftlf

CBEB SON

SERVICE RECRUTEMENT
^CÜfito

et reelwrelu

JZUNB

PSYCHO SOOOLOGÜE
PRATICIEN

désireux taire carrière
dans la Rmefiloa peraoiutfiL

Le candidat retenu sera de formation udlvortitalri
(IJT.OJ». ou Maîtrise).

'‘î

photo, formation, expérience at d«aiderat»
wus n” 4S7 a : USVI-TOTJSNAY,

S. Cité
H sera

Ptaeôle, 75000 PARIS, qui
reponiln à tontes les <

_ tyMiHHwUia

i
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f-wt.;rc«Be^

ünisNi

b^p> IiBgxsT£,
OFFRES TfBfPUOl 34,00 39,70
Offres d 'emploi "placarda ncadnSaP
irwHUum 15 figues dé hm^

tr 38,00 ‘ 44,87
DEMANDES D’EMPLOI 7,00 fi£3
CAPITAUX OU
PROPOSITIONSCQMMSIC B5y00 75£9

offres d’emploi

WatmGjot^atMaaZOXdflSMtpoctatiPiBfcan»
1

gdfeaefmprodaîtaBrtcofadggantfc eoinoiu-

matfon.
42 payssontnos 8DBrtfc^iii^Ml«jRnt«i

Afrique Moyen et ExtrfcnfrOifcnt.

Nous recoorehon»notr>

LmiOBÜJER
AcbatrVento-LocaËoa

EXCLUSIVITÉS

L'AGENDA DU MONDE
(chaque vendredQ

Xafipfl UOptM.

25,00 29119

SûLOO 35£3

2300 2BJB5

offres d’emploi

GROUPE EXPANSION
recherche son

CONTROLEUR BUDGÉTAIRE
Responsable de la préparation et <ta arrivi dea
imdasu des piitmratfnpe du GroupAf. reSram-

* U» »-0 _ll amriyse et présente ka

^rssi

responsable

tnUMiiKiiieeineiif

rentes export\
ixxirlitf confira Pensantbte desopérations

"

nécessaires * la bonne sxécutfontiK contrats >

jusqu'à la livraison Indue.

Animant un service de3 personne* Il devra

maîtriserprEDdpafemrat ’*•
• la planification desproduction* réparties

sur les usures du Groupe^
'

• les problèmesnésauxtransport*
0 les formalités administratives et dotunttre*.

Ce posta trnpltque à la fbfs une expérience do
3 à S ans des opérations d'exportation dans
tous leurs aspects et des capacitéspersonnenas
cToiganfratioo etdecontacts.
Anglais souriattabla.Un de travail Montparnasse.
Ecrire avecCV détaillé en précisant le salaire

actuel, sons référence 2532 M, A

plein emploi 10 rue du crafi paré 2«ju9 I

ioccureale' française d'an troupe américain
ipéclaîisé dans biens d'équipement*, garages et
nations-service, rechercha ru :

cadre mmvmm
—^ ET COMPTABLE
UmmÜÜJlc fonction ; .

Sons l'autorité du Directeur général, H devra arga-
__nlser et gérer le service administratif et comptable.

.

_ r ; établir lw situations mensuelles «w<rii|«inM im
"

""“-léclArationB ««fia» préparer 1m bilans eu liaison
ivoc la Cabinet cn™e», traiter et suivre lu quse-

•
,

t 'ions Administrative* et financières, dégager les

\U‘ jJP /Swatlstlquas nécessaires de. la comptabilité ana-

Ut?
’i —nvoir 30 U18 tnlnjîmnn, tinn qqHD Q% lrap4-

'•ekUve de l’anglais ut une expérience des systèmes
’ gestion américains.- 4

tre disponible très rapidement, •

..—-tas personnes Intéressées doivent envoyer C,V.
, u ’.rltalllé, lettre manuscrite, photo et renimrwti,»^

;:n souhaitée, sous n* 105.082, KEGIBr-PRESSE,
i bis, rua Béaumur. Parla (2*).' qui transmettra.

Spécialiste de la mode féminin»
recherche :

pour son siège à PARIS :

DIRECTEUR lies

d M~l II aura pour mission : l'animation et la

sestion de la force de vente constituée
par 6 chefs de région «t 100 boutiques.

11 PartfciP®™ avec lé Direction A l'étebo-

jSmjA*"p ration et la définition de la politique
.
- '

a
' commerciale rte la Société. .

Nous souhaitons un candidat ayant^ environ 5 ans d'expérience de vente et
d'encadrementd'un réseau de distribution.

Adresser C.V. et prêtent,

sous réf. 121 M621
30, rue de Mogador •

75009 PARIS

: i* v ‘

- I :
*
'

IMPORTANT GROUPE »

0E CONSTRUCTIONSAERONAUTIQUES
renforça ton potentiel Industriel etrecherche
pour Une ' de aés unités de Production,

Banlieue Nord Ouest

ingénieur sécurité

chargé de:
- Définir et proposer toutes mesures favo-
risant l'amélioration de la sécurité du
travail.

• Contrôler la conformité de tout projet
d'une nouvelle Installation avec Ig règle-

mentation en vigueur.
« Promouvoir un esprit de prévention
acddant-lncandta auprès de l'ensemble du
personnel.

- Participer aux études et A l'amélioration
dos condIrions datravaB.

Ce poste Intéresse un ingénieur présentant
une carrière en production dans l'Industrie
métallurgique (sidérurgie, éventuellement
marine), diplômé d'une école d’ingénieur,
âgé de 30 ans - Critère favorable t expé-
rience dans une fonction similaire.

Adresser lettre, CV eues photo et prêtent,
sous No 20512 CONTESfiE Publicité, 20,
«v. Opéra 75040 PARIS Cedex 01, qui tr.

s&x« ui» *-> n erpSaisns
,?
lgoa°?fe tT

:n «tfectne touteéttaia psx-
. ticnllére de rentabilité en iM»m aveo 1m ».

. . . panseblM des publications.

— De formation supérieure {complétée bu m«GR>. le candidat aura déralSppé «mesprit
•d*ans^M et d'organisation par uno Bxpôriàcnoo
budgétaire et/ou d’audit, d'an moins 2 un, nw» également une bonne pratiqua des mé-
thodes comptables modernes.

— A tenue, l'évolution du poste dote conduire leca ndi dat 1 prendre la responsabilité duCONTROLKDB GESTION.

Le salaire suivra l'évolution des fonctions et neæxa pas lutAdeur A 70 000 PT

’tf doralCTs de candidatures, sous rérér. U. KM2
(ft -préciser sur l'enveloppe), seront traitée cônfl-
denBellement par DEVELOPPEMENT— 10. m, ds
la Paix, PARXSW.

1 stronQi
' "'Leaderdans plusieurs secteurs

' second œuvrebâtiment (agencement'aitériaii)

recherche pour étofferses structures
administratives

son Chef cle Service
gestion desventes
A&i de fad cùrfrar la respmsaHSé du rartrite. ds la toanf-

Batôm et Ai serriez das ccmnimha. dépôt la prise fordra

caraneraal Justjnîb foras» et la {rétention ai cfiem. Censé-
eufognentè cette rrtpravaWté. g««a mlafacn étroiteawc
IMnmmlqiie riant 11 sera rDflbrieor prtadpal en tant que

sert rtotBriocutenr hîéfarchkpie.

Agé au ntàunsi ds 28 an, de foraatiaa supérianttajrat
a* posnblB quelques années iCexpédenca en «aflèra rie gesta
(administrative, stade tafonrufiips), la camfdat ebrid sera

retenu par sas qualités rie relation et ses t**11** i raMfysa
UaeentrfladerUonqiilin.

Envoyer C.V. photo et rémunération actuelle
sous référence 216 au CABINET J.C.
MAURICE Conseil en Gestiondu personnel.
42 rue Legendre- 75017 PARIS.

L'un des première groupas pbormacautiqoee
français

recherche
pour iTnpimtstioBi tnacslMi et étrangères, un

CONTROLEUR DE GESTION
lm candidat ' devra bénéficier rTuno connalaaanca
tria large des affaires, acquise au sain da sociétés
de dimenaloxL Intaraattonala. - -

H devra être capable da contribuer à l'adaptation
permanente de l'entrepris» aux besoins d» sa
croiaaanoe rapide.

XI participera activement A l'élaboration du plan
et animera la préparation des objectif», des poll-
tiquaa, des programme* d’action et des budgéta.

De poste nécessite dea connaissances et une expé-
rience Importante en matière de contrôle budgé-
taire. prix de revient» évaluation de projets «t
plus généralement des systèmes d’information et
da gestion tant ouropéepa qu'anglo-saxons.

Adresser C.V. manuscrit, avec photo récente sou*
référence 708 A :

8PRX, 128, bd Auguate-BIenqul. 75013 PARIS.

offres d’emploi

riNCENIEIII! GRANDE ECOlÊ

’
1

DIRECTEUR TECHNIQUE

' FïTïsfe cfun groupe français Important emplo-
yant plu*de 1500 personnes, la société en Pune
ries plus importantes entreprises françaises de
carrosserie automobile. Son activité s'exerce si-

multanément dans Is fabrication en sous iraitan-
ce pour les grands constructeurs et dans la réali-
sation et l'aménsgament de véhicules spéciaux.
Elle occupa 750 personnes environ.
Renforçant sas structure^ elle crée le poste dé
DIRECTEUR TECHNIQUE. Celul-c! aura sou*
sa responsabilité l'ensemble des problèmes tech-
niques de la société, principalement gestion de
la production, conception et définitiondes pro»
ctelts nouveaux.
Expérience nécessaire du travail d» métaux en
1«uTUesetsi possible de le carrosserie automobile-

jA. 26 Rue Marbeuf 75008 Paris

V [HlRCfl vous adressera une note d’in-

LWnf formation et un dossier de can-y dictature sur simple demande
référencée 550M.

UN JEUNE DIPLÔMÉ
de renseignement supérieur

Burronghs
rota offre

une carrière commerciale

dan» Vinformatique
- Pour être docamqaté sur 1

* tes postes proposés;

. »• la formation que nous assurons ;

•-le profil de aarrfèra.

Envoyer simplement vos nom et adresse à
Bunoaghs » Agence Parâ-Hotion
27, nie Titan - 75011 PARIS

^DIRECTEUR ^VENTES EXPORT
*

EUROPE -AFRIQUE - MOYEN-ORIENT.
Soc&téfrançaha.Siègo à Paris,notasommesFondas
prtmias ooratmcttureaoropémdn qotraqiicWki
Imoyansdestodagel. Lasmrechésè rtaxportetlonmnt
trè» ouverts et notre positJonai» forts progression.

. .
Nous cherchons tel Commandai de hantnlvM* Jaune,
spenlf, ayant uns borne pratique dm négodotioni
iadnstnaUas et du commerce hnerâtional.

.
Mous lui confierons fanlmetion, le dévelappariaiil st
rorgantetioo de nos vantes export.

Il un IntSgrè A une équipe de Direction dynamique
fini considère rexportetion comme la dé di dévelop-
pement da raotraprise.

tMe grande dbpoofcghè et la pratique courante (Time
ou ptaniaro langues sont îndbpereebles»

offres d’emploi

SOCIÉTÉ D'ENGINEERING
RÉALISANT USINES CLEFS EN MAINS
EN FRANCE ET A L'ÉTRANGER

Filiale Groupa Important

RÉGION PARISIENNE

SECRETAIRE GÉNÉRAL
Responsabilités :

ADMINISTRATION ET GESTION
(comptabilité générale; analytique, budgétaire, ges-
tion financière, relation* avee les Banques, contrôla
de 1Informatique.)

GESTION SOCIALE ET FORMATION

Responsabilités importantes et perspectives de
promotion.

Formation da basa : Grandes Ecoles on «xpertise
oamptabla.

Forte expérience recherchée.

Ecrire aveo C.7, photo, prétentions A«n STAGE (YC.W)
7, RDS ROT. 75008 PARIS.

9
Mvd (fadraarer votre candidature,
avec rémunération actuelle,
sow référence 187 CC, è notre ConsaB

Awoclatlon Lyonoaka iflnaénteure-OomNb
Balte Portais 25- 69130 ÊCUULY.

informatique

Dus le cadre do éSreTocpanmt lia an Départe-

mot EnaTreecing et petits systtear, 0» Offlaoba-

tlin Inttnattioal». raebanije

-CHEFS DE PROJETS
—TECHNICIENS DE
LA PROGRAMMATION
— ayant m mmasni Z sa «Texpérieocâ sur ^58
avec nmttlpostBg . .

— Boonateatica ds 81/50 apprédéa.

Portas à prarvolr «or PARIS avec diplBcataanta

Rwlnca.

Eimger lettre ganuicrltB. C.VL. phertn et prêtai-

trocs saut réf. 3C838/\i i LCJL qui tnammOn.

Importantétablissement ~
m iTEnseignementde GestionM Région parmsnne

'

V recherche .

responsable

administratif et financier

diriger et animer lu. activités adminle-
trativee, financières, comptable»,immohülèru

. et de relations humaines.

• organlter, stnictursr et superviser lu services
placés sous ta responsabilité.-

» Age 35 ans minimum •formation cupérleunr

1 expérience confirmée • anglais courant,.

Pour IntL comp/.. écrire a/iéf. 2315 A.

XVomëSI ORES - CFF
>// j 23, rue da Mathurfns
' Groupe BOSSARD 75008 PARIS
Discrétion totale assurée; .

‘

TBJKS IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL

racherch* fc PARIS

Jeune cadre comptable
débutant ou quelque* années d'expérience.

A. l’échelon du groupe, 11 participer» à la conso-
lidation des comptes dea Sociétés, au contrôla
finaudar. A rinspêetlon comptable, etc_

Larges possibilités da formation «t da caméra.
- - Formation supérieure exigée :

BAC. - A8AJ.C. - RSX.P. Le DJLS. serait tris
apprécié.

< Anffefg impérstu, «HFiDevi^ on RSPFC&ol milieUli.

Ecrira, avec curriculum vlfeae. sons référence
RRKK {A mentionner but l'enveloppe) à

EMPLOIS ai GARRSME5
f25, rue du Fbg-Poissonrêâre

75010 PARIS

T SOCIETE MtrLTDfAMONALB ^
wir.TAT.se IMPORTANT GROUPE AMERICAIN

recherche pour siège A Paris

DIRECTEUR
DU PERSONNEL

• Il participera A l'élaboration et è l'ajuatement
de la politique hunialne da l'outreprlBa.

• Sa verra confier :— La responsabilité de l’administration et de la
^witirtw du peaonnel j— La coordination avec l’unité -de production ;» Les relation* avec le*' représentants du per-
aaunéL

Ce pacte lntézessaza un cadre expérimenté de for-
mation supérieure, maîtrisant bien le* différents
aspects de la fonction et possédant tu» excellente
connaissance de la législation du travail et des
questions. Juridiques.

Rémunération de M i 100OM F l'an» selon espér.

Nous voua Kznertdona d'écrire avec CV détaillé et
photo (retournée) as réf. 441 à LEV1-TOURKAT, 1

.5, cité Plgalle, 75008- Paris, qui transmettra. J

ELBCTRON1QUE-ELECTROTECKNIQUC

Gestion commerciale
loportanta Société coamerelallsaot des com-
posants électroniques et * éleetrotecbnlqas
d'importation, en plein développemait, crie «tt

nouvaan poste auprès du Directeur CounuaiLleL
La collaborateur recherché sera secondé par
une petite équipe dont II coordonnera l'activité.

Ses responsabilité» seront centrées sur dotée
pSles principaux:

’ — eoimerelal : orientât!oo et sstvl de faction
dos Ingénieras techitico-conmerclatoc;analyse
des statistiques; administration:: des ventes.

— technique ; contrôledes problèmestechniques
soumis par les clients. Impliquant dos
échanges permanente aveo les fournisseur».

Os posteconvlentàuncandidat 30 ans minimum*
joignant à un sens commercial développé -dont
il a fart la preuve dans les fonctions précédem-
ment exercées - une. réelle aptitude au travail

en équipe et une solide formation technique
(BTS mlnlmarn).
La maîtrisa de l'anglais est Indispensable, la
connaissance de Palleaand souhaitée.

Lieu de travail : proximité métro Sablons.

1

.
- - 1 garantit toute discrétion A

Iséjê j l'étude de Foire dossier99SBVB1 (lettre man., CV détaillé «t
IHmlInra rém.BCL) sous réf.W 13.882

33, quai Galilânl.

92153 SURE5NES u

IMPORTANTE SOCIÉTÉ
FABRIQUANT ET DISTRIBUANT

DES PRODUITS
DE GRANDS CONSOMMATION

recherche

UN CHEF DE CENTRE

DE DISTRIBUTION
POUR UN DE SE8 ETABLISSEMENTS

DB LA REGION PARISIENNE

n un responsable de l'Administration, de la
Comptabilité, de la Mécanographie, du Stockage,
de la Distribution, de la Maintenance de l'Equi-
pement et de la Gestion du Personnel du Centre.

Le candidat recherché devra être diplômé de
l’Enseignement Supérieur, avoir des oonnateancee
en informatique et en Droit Social et une expé-
rience minimum de 10 ans dans ce type d'activité.
D devra être apte A commander et A
équipa de 120 A 130 personnes.

La rémunération de départ «ara importante compte
tenu du niveau du pœte.

Une formation de 3'mols aura 21eu dans Ms autres
Etablissement* de la Société et au Siège pour
permettre au candidat retenu de prendre ses
fonctions dana les metUeures condition*.

Adr. C.V. avec photo et prêt, bous réf. W» 875A04 A
REGIE-PRESSE. 85 bis, X. Réaumur, Paris-2*, q. tr.

IMPORTANT GROUPE DE MAGASIN?

CHEF COMPTABLE
PROFIL x

• 30 ,wt mtwlmnra -

*• niveau BJP. ou OÊ-CR;
• plusieurs annéea d'expérience et de pratique

comptable.

• Situation A.Paris, quartier Etoile ;

• situation d'avenir «t rémunératien «a fonction
des qualifications du candidat.

Ecrire Tr-M. RICHARD. Expert-Comptable, T. ave-
nue de Friedland. 75808 Paris, en indiquant éga.
référence*, salaire désiré. — (PXxcrètion assnréaju

Entreprise de développement industriel

(ouest Paris) rechercha :

UN INGÉNIEUR
CONFIRMÉ (Centrale ou Mines) L

pour étude et réalisation de prototype
complexe (aérodynamique, structure», éüeetro-
tochntqac. fluides).

Env. CM. RAPIDEMENT, rémuaér. souhaitée
N» 21.ML Contasse PuhL, 20, av. Opéra. Paria 1^

s
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La lipe U ligna TJ*.

OFFRES D'EMPLOI 34.00 38,70
Offres d'emploi "Placards encadres"
minimum 19 Dgnes de hauteur 38,00 44^7
DEMANDES D'EMPLOI 7,00 8,03
Capitaux ou • .

PROPOSmONS COMMERC 65,00 75*89
MMOflCB OHMS L’IMMOBILIER

Achat-Venté-Locahon - 25,00 20, IB

EXCLUSIVITÉS 30,00 35,03

L’AGENDA DU MONDE
(chaque Vendredi) 23,00 26,85

offres d'emplo offres d’emploi offres d’emploi offres d’emplo

SOCIfTÉ CHIMIQUE EUROPÉENNE

MULTIKATIONALE DE TOUT 1
er

PLAN
recherche

pour poste & pourvoir & PARIA
(Banlieue SUD-OUEST)

INGENIEUR
TECHNICO-COMMERCIAL

Formation de bue :

Ingénieur chimiste ou équivalent, ayant acquis
une solide expérience dans la prospection du
marché des éiùtomères et/ou caoutchouc.

Le candidat retenu devra savoir utiliser ses connais-
sances techniques pour la promotion de ces pro-
duits dans un marché A Tort développera, potentiel.

Maîtrise de l'anglais Indispensable.

La Société offre :— Un poste à responsabilités ;— Une rémunération Intéressante et évolutive ;— Une possibilité de carrière au sein du groupe.

Ecrire sous référ. 1578 • A BWKKBTS PUBLICITE.
Boite postale 369. 75134 PABlfl CEDEX 09. qui tr.

GIRATEt GROUPEMENT INFORMATIQUE
DES ORGANISMES DE RADIO ET DE TELEVISION

UN IBM 37D/158 SOIS 0S/VS1.POSSEDANT

cadres
grandesÉcoles
jjx- TELECOM - 5UPELEC - CENTRALE, etc.

-HB
CHARGE D'ETUDES INFORMATIQUES
DE SYSTEMES DE GESTION EN LIAISON
gAVEC LES CLIENTS,

CHEFS DE PROJET

&mwc-v.,tf.leDliKteflrGftital
1 sJNMMBjfi

do GIRATEV. 3. nie Jeanne iTAic £
92130 ISSY-LES-MOULINEAUX «

ETABLISSEMENT

finance
M rapide exoamlaa

Tour Maine Muulpataw
recherche

COLLABORATEUR
— Minimum 25 ans.— Bonne formabon cumulable.— Niveau probatoire ou

similaire.— Quahuies armées d'expérience
D'AUDIT PME appréciées.

— Qualités de contact.— Permis de conduire.

Le pesta supposa des
déplacements fréquents

et do courte (tarée

en province.
Possibilté carrière.

Adr CV. manuscr. et' prêtent
N* 20JS2. Confessa Publicité,

a. au. Opéra. Partsjgl g. tr.

Jeune SOCIETE CONSEIL
nation oreanisallon

rechercha

INGÉNIEURS
même DEBUTANTS

— Avant sans du contact ;— Intéressés par 'la conseil en
milieu PME.
(Ingénieurs IMS, E5CP. atcj

Env. lettre manuscrite et CV.

POUR CONSHL'
18, rua do -Courbevoie -

12900 NANTERRE.

Importante Entreprise Travaux Publics

et Bâtiment •

CA. 300 M recherche pour diriger, l’ensemble de.
ses services comptabien siège et agences

UN CHEF COMPTABLE

DE HAUT NIVEAU
(Expertise Comptable)

(H devra Justifier d’une expérience pratique
confirmée, da préférence dans la profession.)

Adresser C.V. et prétentions A J. DODIN,
18. rua Goubet, PARI3-19*.

Pour- me importante société

construction moterieb bâtiment et T.P.
recherchons *

DISTRICT MANAGERS
basés A Parla, capables développer l’Implantation
de la Société A l’Etranger dans la vente de
matériels B.TJ?.

Erigncn : 30 ans minimum, diplômé Grande
Ecole, Anglais et Espagnol, Allemand apprécié,
expérience similaire en wq^rtatirm,

Adresser C.V. + photo H- rémunération souhaitée A

Dép. c Hommes de
Valeur*. Bue Leadl-

guléres 38890 CLAIE.
TéL : (78) OA-Otaz.

SOCIETE BANLIEUE OUEST

rechercha „

COLLABORATRICE

SECRETAiRE

DIRECTION

BILINGUE. ANGLAIS

Cormatssanc* de t'allemand
appréciée.

Niveau Bac B.T.S. ou éqalval.

Demande !

-liS ans (fexpérience dans
la mime fonction ;— Sens de l'accueil, des rela-
tions de travail en équipe,
des hn Uattves et des res-
ponsabilités ;— Du dynamisme, de l'effica-

cité.

Offre :

— Bonnes rémunérations, avan-
tages soex, restaurant entre-
prise, car gratuit de Paris.

5X8X13.

Adresser C.V., Photo et prêt.
sJràT. 13429 « SEXTANT/DPA,
182, avenue Charies-de-Genite,
92200 - NEUILLY,

.
qui transit!.

FILIALE FRANÇAISE
IMPORTANT* SOCIETE

internationale:
IMPORT-EXPORT

pour bureau Paris

CADRE (HOMME}
TECHfRCO-COMMBlClAL
— Asc minimum 35 ans j— Au moins A aimées expér.

achat, vante da Mens d'éooi-
pemerd dans le cadre da
fournttures d'usines cteta an
mata. TJ>- péhixhlnda, ci-

menterie, etc. ;— Ouvert 8 la technique,
sable de discuter les cahiers
des charges i— Aptitude certaine é l'action
commerciale 1

— Connaissance des formâmes
administratives Import-expot;— Anglais Indispensable.

Poste A pourvoir lmmSdUrtement
Envoyer CV. détaxé, lettre
manuscrite, prétentions, photo
» n« 36.942 B A BLEU, 17, rue
LebeL 94300 Vlncemes qui tr.

Réponse et dberét. assurées.

HEG-SUP DECO

ESSEG
SOCIETE : Groupe Indus-

trie en flèche dam sa profes-
sion (CJL : 2 mimards de
francs). Son expansion se carac-
térise peu* le- développement de
filiales en Province et
l'étranger.

Non vous propose» de voas
former au sein de notre Direc-
tion administrative et financiers
comme Adkiint au Chef da
service financier. U vous sera
confié au départ la Bastion de
le trésorerie du Groupe («ré-
visions, relations avec les Ban-
ques).

Lie» da travail t

PARIS-SUD

Adresser CV. et Photo sons
référence 2481 (à mentionner

sur l'enveloppe)' A
ORGANISATION et PUBLICITE
2, r. Meranso, 73001 Paris, tu tr.

Société d"Expertise Comptable
Près Nation par RJEJL rech.

EXPERT-COMPTABLE
STAGIAIRE
DEBUTANT

Grandes Ecoles et OECS
complet.

Env. C.V. n» 20759, Conteste P„
20, ev. Opéra, Parta-l"’. a. tr.

- SOCIETES
D'INVESTISSEMENTS

IMMOBILIERS D'IMPORTANCE
-NATIONALE
Confieraient

la direction de leur servies
administration

(Gestion des sociétés, fiscalités,

etc.) 8

DH CADRE
DIPLOME SUPERIEUR
de haut niveau et dU

expérimenté.

Ecrire avec C.V. et photo »
EPSI, 19, av. Vj-Huoo, Parta-Té»
oui transmettra. Réf. : M/34.

CENTRE DE FORMATION SUPERIEURE
AU MANAGEMENT

recherche -

INGÉNIEUR ÉDUCATEUR
Expérimenté

35 mlnimiim
Porte nouveau & aménager

arec le titulaire
Activité principale : pédagogie «t Intervention
auprès de directeur» de filiales et d'établissements
de grandes entreprises.

Adr. curriculum vltae détaillé, photo, prétentions
et références à CF3M Grande. Vole .des vignes,

92290 CHATBNAY-MALABRY.

INGENIEUR
GRANDES ECOLES

— Responsable d’un labo de re-
cherches « de développement
dans le domaine du soudage
par faisceaux d*âeefrow— as ara minimum— Expérience 5 a 10 ans dans
labo de développement
électromécanique

Ecrire ev. C.V. et prétentions. A
ÇpiairY U9, oual JulesGuesde
MflRAI (mo ViTRY-a^SEINE
CENTRE RENE-ttUGUENIN

S, roa Onton-LaTooclia,
92210 5T-CLÇUD, recherche.

INfffiMHŒS °-£
r

JO h sem. SaL début 2460 P brut
si 2 ans anderm. 3.050 P brut

+ prime 740 %mmms «
46 h sem. Sal. début 2760 F+
prime 740 %. nosslb. logement
pt célibataire. Ev. ou tir. pour

rendas-vOQS s 6C2-3B-SL

BOBIGNY vide Préfecture
reenne

ASSISTANTES
candidature é M. le Maire

CODIMA rech.

STANDARDISTE DACTYLO

secrétaire
bilingue Allamana

Avant, «doux. Tickets restsur.

Se prés. : 2. rue Vernier HT*}.

Puissant sroupe International
batiment cha rpente métallique

Industrialisée efl expansion

RECHERCHE
(pour son agence de Paris)

INGENIEUR DE VENTE

ETP -AM -ENSI ou Autodidacte
- confirmé.

5 3 10 an expérience commerc.
et technique en charpente et
construction métal'kiue Indrus-

triadsée.

Bonnes notions d'Anglais no*
hafties. ...

Poste stable, indépendant, com-
portant des possibilités de pro-

motion.

Rémunération élevée.

Discrétion absolue garantie

Adret. CV. déL ss. n» 2078 é
SOPic, 5, rue SM’leme-toJetme,

67000 STRASBOURG

COLLABORATEURS
30 éna min» aptitude contacts
humains, bna élocution, dynam.
très bna présentation, «paieries
criais Indispm. temps partiel

an comptât. Format, ass. Gains
Impts. dtuaL.d'avenir. .

TéL Mme Lestage 231^6*73
534-39-31, 10-12 h. ; U h. 30-18 h.

Filiale française Impt. .

étranger offre poste

CHEF DE PRODUITS
tranche proeL chimiques. Anglais
iixJispens. Expér. 3 ans min.

exigée. Ueu de travail :
paris. Env. ou déposer CV.
prêtant. et lettre manuscr. en
mentionnent votre n» de téL
J/rét. 1095 é P. UCHAU SJU,
10, nie Louvoie, 75053 Péris

CfaJax 02 qui iransmettra.

JEUNE CADRE

COMPTABLE

Vous avez 27 ans minimum,
D.E.CS. ou une formation

équivalents, cinq ans d'expé-
rience en comptabilité générale
et envie aujourd'hui de faire
carrière dans une entreprise

Jeune et agressive.
Vous êtes l'homme-que-cherche
le directeur financier de
FILIALE FRANÇAISE DE
DISTRIBUTION en forte ex-
pansion (50 % de croissance

depuis- trahi ans) d'un
GROUPE INTERNATIONAL

(CA. 800 MF)- pour le poste de

CHEF COMPTABLE

é Parts (Nord Ouest),
votre rôle : avec votre
service, prendre en main la

comptabilité générale, établir
les CB. et bilans mensuels.

trimestriels et annuels.
Votre rémunération est confor-
table et -vous avez IA une
remarquable occasion

carrière.
Connaissance de - l'allemand

.souhaitée.

Ecrire. * i
Mme F. MAXENCE.

’ ions référence n« 2348.

ALEXANDRE TIC SLA.
10, ma Royale, 7300B Paris:

lmp» Imprimerie offrant fabri-
cations diversifiées, cherche
contact avec courtiers, V.R.P.
oa autre entretenant du rela-
tions solldas avec acheteurs
dans société de grande renom.
Gains Impart. Ecr. A n1 36100 B,
BLEU. 17, ru» Lebel - (M)
Vlnamnes. qui transmettra-

Cherdw perv sér. pr s'occuper
2 entants 2 apr.-mfdl par sam.
Porte de St-Clood, tfiT après
19 heures - REY l 605-27-28.

PAJQSTAN

INTHlNATIONAL

AHMJNES
90, Chomm-EhrsCev

75000 PARIS.

— Agent de Comptoir réserva-
tions, rompu aux méthodes
de réservation

— Secrétaire expérimentée.
.

— Magasinier, bonnes connais,
mwort/axnort, approvisionne-
ment magasin.
La préférence sera donnée
au candidat ayant occupé
emploi similaire.

w ce» a Portes, la conna is,
de t'attelais est abutanmot

MlracnsaMe.
Env. <LV- prétentions. Photo

A l'attention du Directeur
•

ad Idiot.

Avocats anocies, a» errdt, en.
SECRETAIRE AUDIOTYPISTE
Très expérimeniéfe libre de ste.

Téléph. : 225-18-10.

Société «fl*posant de Itaencw
totanattajales

RECHERCHE

INGENIEUR - ODES ECOLES
au équivales!

Alenund courant; pour pren-
dre m charge progressivement
racüvtté : projets et riUte*-
ttons .d’n da ses département».

Expérienca'
et Motimaan

Situât. A développement rapide.
Adresser C.V. manuscrit t

EFÆM, 146. nia Maatmartre
75082 paris.

- Recherchons; urgent,
INSTITUTRICE, 9*. 10*
15 entants maximum.

Téléph. pour R.-V. 403-17-03.

Société trad. offre trflU. tech-
TOUTES LANGUES

.A traducteurs expérimentés.
Ecr. n* 7.232 « le Monde » PuW„
\ r. d. Italiens - 75427 Parts-9*.

URGT conseil, cherche * temps
partiel -pour son courrier

et ses rapports.

.

TR. BNE SECRETAIRE STENO
et excellente dactylographe.

AngL souhaité, gde -aouplaSM
horaire. Tr. bne nfanunérotion.
Ec. n* T 74527,. REGIE-PRESSE,
>S bis, rue RéMunur, Perts-2*.

Pr BLANC-MESNIL, recherche
TECHNICIENS TV noir et blanc
•t contour. Téf. : 929-39-35.

-
• Groupement national

de négociants en ameobiement,
cherche pr son service achats

Secrétaire Musclée
pouvant taper la courrier m
aussi remplacer son «chef* st
nécessaire. Nécessité dévouent,
autorité. InltiaUve, Intelligence.
Préfér. A personne ayt expér.
da l'ameubL. Débotames s'absL
Répondre av. CV., photn, référ.,
pc«- A n» 7^11 « le Monde
FuhL 5, rue des Italiens, 75427
Parta (9*L qui transmeUra.

POUR SERVICE EXPORT
en développement

recherchons

UNE SECRETAIRE Ccfale
ntv. escrétefre d* tfiroetton

EXPERIMENTEE
Sténo française, cannaistance

parfaite ALLEMAND et

.

ANGLAIS écrits, 40 heures.
Ueu de Travail LA DEFENSE.
Ecr. su 14L Ste NOMEU Toor
FranWin, quart. BOtekflea. 92081
Pari» La Détarae. TéL 776-41-12.

- Sté TJ» ‘ rech. :

PROJETEURS E. 1- E 2
pour portes extérieurs

H.T. A T.H.T.
posslb. démacem. étranger.

Ecr. ev. CV. et prêtai!Ions
n» 24J59 PA. SVP, 37, rue du

‘Général-Fcv, 75008 PARIS.

Banque américaine, rech.

GRADE (EE)

Expérience bancaire CREDOC
ImpcrT-export. Net. anglais.

Env -CV. manuscrit MARINE
MIDLAND BANK, 17, BlBCe
Vendôme, 1«, serv. personnel.

Caisso régionale
essoranca maladie

de Paris,
rechercha

INFIRMIERS (ES) DIL

POIir éflBClApDP
Centre médfcat de Paris
ètebCssemonte situés en Sdw-
it-Mame, Crown, YvcAn
Eura-M-Loir. IndnNLLoira.

Salaire annuel brut de début
39.102 F. porté A 54.730 F par
ettribotion d'échelons. Avan-
tages tors de déplacements

dans les - étaMtesements.
(LogemenL nourriture.)

Ecrire A Mme le chef do
personnel, 17-19. nie de Rendre,
75935 Paris, Cedex 19, ou se
présenter de 9 h. A 16 h. 30.

Saut te samedi.

IMPORTANT ORGANISME
14» arrondissement recherche

JEUNE HOMME
en sefat de mm service

comptaMAtfe.
Plusieurs années (fexpérience.

Fuimelion souhaitée
LU.T. Option COMPTABLE.

Avant, sociaux.
.
Restaur. ontr.

Ecrire avec. CV. menus,
n» 20.797 CONTESSE Publicité,
30, av. Opéra, Parts-1»», q. tr.

ORGANISME
PROFESSIONNEL

Quartier Etoile

i# pour son service
AFFAIRES JURIDIQUES
ET COMMERCIALES

COLLABORATHJR CABRE

— 35 ans minimum ;— Formation Juridique ;— Bonne connalsunce droit des
obligations et ahrtt com-
mercial.

Envoyer cv„ photo et préten-
dons sous le n» 36JM7 B BLEU,
17. rue Lebel. Vlncemes (M)

STE EXPERTISE COMPTABLE
RECHERCHE

EXPERT-COMPTABLE

STAGIAIRE

Expérience souhaitée. Ecrira
SEGES. TA, rue de Monceau,
75MB Paris, ou téléphoner

522-47-55 pour rendez-vous.

lornJortante Société Paris (10*)

recherche

COLLABORATEUR ÏÏR4CE)

pour second«r chef de service

Age ï 25 A 35 ara environ.

NOUS EXIGEONS :— Très bonne rédaction franc.
— Sans du commerce ;— Esprit souple et vif ;— Bonne présentation.

Adress C.V„ photo et prêtent
ne 5.114, Pêavît Publicité, 100, r.
de Richelieu, Paris (2*), q. tr.

GROUPE INDUSTRIEL
PARIS, reriwrobe

UN SPECIALISTE

DES PROBLEMES

DE DOUANE

Chargé de coordonner les opéra-
tions A l'intérieur du groupe et
d'assurer le» reUrtlora avec l'ad-

m In tetraMon.

Adress. fcV„ et prêt sVrèf. 992
A CREATIONS DAUPHINE,

41, m. FrtodUnd, ParlS-8*, q. tr.
Il sera répondu A fies candidat.

IMPORTANTE ENTREPRISE
BATIM. ET TRAVX PUBUCS
recherche pour son stàge social

Banttoua SUD da MUS

CADRE

COMPTABLE
.

CONFIRME
pour comptabilité générale.

Niveau D.E.CJL ou équivalent.
Expértonra du béthnant

ou travaux publics requise.
Age minimum : 35 eus.

Ecr. ev. CV., prêt, et -photo
n* 20L507 - COMTESSE PubL,
2a ev. Opère Ftarts-lor, qui tr.

'Société ..

.

MAINE-MONTPARNASSE

recherche; :

CHEF DÉ PROJET.'

INFORMATIQUE
(POSÜfon 11 METALLURGIE)
de formation grande Ecole - -

Conviendrait A élément
tome, avant au moins
3 ans d'expérience en
‘ntarmatlque, acquise da

préfér. en milieu Industriel..

Pratique du 370 pfveao 135
sous DOS Indispensable.

-

Expér. organisation souhaitée.

Ecrire avec CV., photo, prêt. A'

n» 20352, CONTESSE Poblldté.
20 av. de l'Opéra, Paris-l«, q. t.

LABO UNIVERSITAIRE
cherche

PHYSICIEN

ELECnHNHKEN

Ingénieur au'dfpfOme unJvere
pr conception, réafisafion, mtn
au pdnt.de montage flearronhgie

expériences sur spednxnètras
de massa

'

Ecrire .Avec CV. M. Coffier
Laboratoire Curte, U, r. pterre-
Curid, Parie. 7523L Cédex «

CHARCUTERIE CGIS1NB -

rech. OUVRIER BOUCHER
Pour découpe porc et sataisons.
RéP- janL apvmbn, dimanche
at lundi. Situât.-st. B. SALAIRE.
T«. : 57-C7-S6 (Bâ) h, bureau

SAUF LUNDI. .

Oraaotane ddlAergemeiir Tra-i
veilleuie Etranaen recrute pour

Foyers Régla* Parisienne
|

GOLLABORATEURS
ayant le sens das responsabi-
lités. goOt da contacts humains,
esprit de galion, sens social.
Age minimum 30 ans. -Salaire
annuel 33.000 F. Possiuntè lout.
Form. complémentaire assurée,
expérience antérieure appréciée.

TéL- Pr R.V. RM14f, Pte 25S.

Ass Form Adultes 9 centres
90 salariés cherche directeur
général ayant expér. prof., exp.
form. adultes et compétences
gestion, qualités anlm. et rela-
tions, exp. dans organ. sodo
prof, rt posa, nation. Env. C.V.
sous rr> 7.238 . le Monde > Pub.,
S. r. du lignera. 7507 Pari**.
Ass Form Adultes ch. pr centre

de l'Oise:
• Prof, français Plein temps,

nlv. licence, expér. pédao.
• Formateur avant tarai, milieu

agricole et exp. prof, pr en-
seigner expression, communie,
dass. ors. trnv. secrétariat.

Adr. CV. A ANPOPAR, 40. rue
de Montmorency, 75003 PARIS.

CADRE SUPERIEUR
recherché comme

DIRECTEUR TECHNIQUE
INGENIEUR CHIMISTE

Bd PHARMACIEN
ayant longue expérience

théorique et pratique de le

COSMETOLOGIE
pour animer équipas très com-
pétentes «n recherche, contrôle,

analyse, bactériologie,

développement, fabrication,
- gestion «MU-

LABORATOIRE
spécialisé dans produits de

Beauté sains.
Candidats da moins de 40 ans

s'abstenir.
Adresser CV. manuscrit. Pré-

tentions et photo, A LABO J.G*
27, rue SelvadonAI tends,

95870 BEZONS

IPEC rech. maîtres assistants
physique pr cours recycl scient.

Tét. 033-45-87.

S1COMI
rechercha pour son secteur

quittançament

UN RESPONSABLE
DE FORMATION COMPTABLE
POSS. DEJA UNE CERTAINE

EXPERIENCE
DE GERANCE D'IMMEUBLES

Ecrire avec C:V.- et photo
EPSI, 19, av. V.-HUOO. Paris-TM
agi transmettre, réf. M/38.

CHEF DE PRODUITS 75/90 000 F

INDUSTRIE ALIMENTAIRE

marketing pour lu»
EL SERA CHARGE DE :

Proposer la politique
renom© de produits ;

• Assurer la gestion des budgéta et dea objectif;

de profit i

• Etre l'Interlocuteur des agences de publicité e
d’études de marché.

LE CANDIDAT RETENU SERA :

• Un diplômé d’une grande écolo commerciale qi _

équivalent ; . ,

• Agé d’an moins 28 ans avec un minimum d
4 ans d’expérience dans la gestion de produit

de gronda consommation:
• Parfaitement bilingue anglais.

IL LUX EST OFFERT de grandes opportun!
d'évolution dans un groupe international prat
quant un marketing élaboré
mental».

dons le secteur a]

Adresser C.V.. photo et prétentions à N>
CONTESSE Publ. 20. av. Opéra. Faris-l*1, qui

N> 20.64
tran

COMPUTER SEVICES PARIS

Département Informatique de la Cle d'Asscran
a AMERICAN INTERNATIONAL l'NDERWRITEf

SARL s

recbercbo

ANALYSTE EXPÉRfflENTÉ

"

; IBM 370 OU 380,

DOV/VS.
COBOL ANS.
Analysa fonctionne

(2 an
Anglais.
Assurances.
Basa de données.

*

Envoyer C.V, à : Computer Services PARIS (AJ.l
34, avenue de 1s Grande-Armée. 75017 PAR.-

— Expérience Indispensable

— Expérience souhaitée

. Importante société
DE MANUTENTION
recherche. POUR SON .

SERVICE COMMERCIAL

IttHNKO COMMERCIAL
Formation DroWeur

• -Benne expériraa en
MANUTENTION CONTINUE

TéL pr rend^voin au 75MM8
postes 436-378.

ROSET
Meuble Contemporain pour son
Bureau Péris Boulevard Diderot

recherche une
SECRETAIRE

pour travaux de dactylographié
commerciales classement, conî.
clientèle (téléphoniques ou di-

rects), étude réclamations.
' Niches variées.

Adresser •OL photo et préten-
ttora mas tf» 882 è Cetrtre de
psychoiogls appliquée, 104, rue

. Ney, .69005 LYON.
FREVAL SIBON M FILS
Transports Internationaux

rech. pr son siège à Paris .

une EXCELLENTE

SECRETAIRE DE DIRECTION'

connais., la sténo, bilingue
anglais, aoohslt. tentatives.

Adresser CV. manuscrit+phoio
W. rue Martel. 7»m ' PARIS.

SOCIETE RAND, retharef»
ADJOINTE CHEF

frrvU* comptabilité clients,
poste stable, respons. Possfh.
avancement. Expérience exigéa.
Connais, poussée mécanograph.

Se Présent, avec référ.
47,- bd Saint-Martin, 75003 Parta1WW dans la matinée.
CAB. IMMOS. en bout., 17» dL
groupe negociateurs-trices
de mél. pr coilab. 50< Ecr. Pubit-
GR 313. 27. tg ‘Montmartre, 9*.

ENTREPRISE PEINTURE
recherche

COMMIS DE VILLE
spécialisé travaux d'entretien
ayant notions de maçonnerie,
libre de suite de préférence,
sérieuses réferences exigées.
Ewr- C.V. rt pr«L è Entreprise

.
70. ru*., de Merlan,

B-P. « 93138 Noisy-fe5ee.

CONFECTION
Emportante Société Française

fabriquant du pantalons de znaïqua réputé*
IHJF.E. clanique + eportwemr)

crée le poate de

DIRECTEUR des VENTES
Basé à Parla. 11 animera et supervisera un résc
de 5 Directions Régionales recouvrant la mot
Nord de 1a France.

Le candidat retenu, d’au moins 39 ana. aura df
réussi dans la vente de vêtements et possédant
qualités personnelles .liées 4 cette fonction : exo.
lente présentation, bon contact humain, dyn

.

mlsmo réfléchi et aptitude è négocier avec .

.
citants lu plus Importants.
La rémunération, de l'ordre da N/lM 088 francs t
-an, ne sent- pas un obstacle pour un candidat •-

’ valeur capable de s'intégrer au sein d'une Socl
en pleine expansion.

Ecrire, avec C.V. détaillé, aoua référence DV/RI
TJLJL, 77. rue La Boétie, 79008 PARIS.

(Koa conseUL voua garantissent une dlacr. absolu

SESA
Société de service et conseil en lnformatlqu-

plus de 300 personnes, recherche :

CHEF COMPTABLE
pour lui confier la responsabilité da son sert
comptabilité :— Comptabilité générale et analytique ;— Déclarations fiscales ;— Préparation du bilan, etc—

5 ans d'expérience animation d'un service •’

comptable dans Société similaire.
Formation DÆ.CA ou équivalent.

Envoyer curriculum vltae A : SSSA
20. rue Jean-Jaurès, 82800 PUTEAUX

SOCIETE PARIS CENTRE
CJL 150 minions

forte expansion h Texpoitation

recherche

ADJOINT
CHEF COMPTABLE

nîveau D.E.C.S.

Possibilités d'avenir.

Adr. C.V. et prétentions à n°8083
EMPLOIS ET ENTREPRISES
IB. rue Volney 75002 PARIS

é-

formation professionnelle

SX»ÏT,ÆÎSSS “ “c- a“ B T-“- » <*»»

SSf-S; *““**
international,— distribution,— gestion commardal»,— reprêamntatian,— pnbtkHé,

' • — promotion des venter,

“r «W das rentes,— cAief de produit.

Préparation aux diplômée d’Etat
(coure du agir, enseignement A dlatannaiPour tous renseignements ;

“«tance).

17- «y d® M A 17 b. & 1*8JPjjhme des Jeûnants; PARIS (2*).

Mans prions las lacteora répondant au
bteoradW lisiblement uu r«vrioppa la

annonça l«t h»t4nuoa» « da

Moadm a m é’ànm egoaca.

Promoteur expérimenté, (r-

.

rech. financier pour apa<
immobilière Importante s,
maille direct, sur plage de \
•n Lsnsuedue. Psrmla de ,

-

truire obtenu, apport minf.-
4 mutions. Ecrira A M. Jear ,

route de Moirtooitier»
3425B PALAVAS.

3Q Ma, actif, dynsmiqv*, ;, .

capitaux, rech. amd. .

or promotion et dhtdmd .

existante. - Ecrire D. POT
38, av. G.-Mandel - Farta

.

DEMENAGEMENTS TOtf

.

TRANSPORTS. TRAIT 9BH\
DEVIS GRATUIT, itm '

A vendre CHIOTS SCOTTT
TERRIER. ttoiU M* C0KL
d'Auwra, n* W. MnâüO*
TéL bur. 248-4949, POst«_

VËND CHIOTS ARfBlfc

,

NORMANDS, yjçctoé*. .

T«. 8M-57-53 OU 343-2S-1* le ?
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b flgu ü ta» TA-
OFFRES D'EMPLOI .- 34.00 39,70.
Offre* d'emploi “Placards oncadrûa“
irinfannn 15 (ignés as hauteur ' 38,00 44^97
DEMANDES D’EMPLOI 7,00 8,03
CAPITAUX OU
PROPOSITIONS COMMERC 35,00 75,89

.

Annonces ausses
umn LafiSuU.

LTOMOBIUER
Adiat-Vente-Loca&m 25,00 29,19

EXCLUSIVITÉS - 35,03-

L'AGENDA DU MONDE
(chaque vendmdi) 23,00 26,95

demandes d’empfo demandes d’emploi

Pour la relance"
.

I voua faut : des clients.

,
fùia avez besoin : de collaborateurs oommer-

„
" cîaux de haut niveau.

M'a! 30 an : l'esprit dé Marketing,

.
l'aptitude à la gestion,

et le goût des contacts humains..

Joe expérience : 10 «ns de Direction commer-

ciale dans l'industrie touristique,

un sens développé de la vent*,

l'habitude du commandement.

rns les pestes asaserdaEx intéressent

• - Ecrire TU 170. * le Monde » Publicité,
V. 5. roc des Italiens, 75427 Fjttl*.

CADRE BANQUE JURIDIQUE
l
Mum T. <31 ana. «pacttalra en droit. 8 ans
xpéclence banque, dans contrôle crédita, ttupec-
on et depuis 3 ans dans service contentieux et

- L^ViCK bipp xnr. (acte* prêta, recouvrant, attfosU» et.sppa-
r
*H atlan pratique infrmimMim dierche 1 sltua-

, .. Ion équivalente dans on taons secteur bancaire,
1

:r.\ u
" f,

f>lmna ville moyenne importance : ÏAngnadoc,
v i: • 'bit.’rovence. couloir du Btatee.

Ecrire n" 164, « le Monda » Publicité
eue des 'Italiens, 73427 PARIS qui transmettra

\ S î K

Diplômé
Départ T.

CLERC HORS-' RANG
._ notaire - 20 eue expérience tons milieux: —
73-74 - Ancien l» magistrat publie - Psy-

chologue - Nécessité vie active ou semi-sédentaire
. rechercha

• Emploi temps complet ou partiel - Études dos-
siers - Partages - KrparUBea - Gestion - Démar-
ches - Rapports - Correspondant avec Capitale
ou Grande Ville pour notaires - Sociétés de Flnan-

. cernent - Banques - Administration ou autres.

Permanence ds Tarentalses. Déplacement».

Etudia ttes propos, poux 73-74. Bég. Rhône-Alpes.
Ecrire : Clanet-— « Le Chésallet a,

73260 CRWJERS-IJ1-LBOHERK.

CONFECTION ****** PUBUCmURE

(î»‘>

du poste nt raSpans.
équipé de création

- troéa conception - Informa-

it pour organismes (Tomé-
amant. Bonne -expérience.

H* ou réQlon parisienne.

’Vtre n* las « le Monde »,

li r. des Italiens, 7SVJ Parfe-9*.

' tait, DES pswhoprtho. «y

3mensSp,-^^^
,

«i
p,^^ï ré*. Libre do suite. GRAFF.P

rue Drouet, 3! Toukaae.

K. libéré OJA» cti. pL Statue

ris. Comptable 1 eu i

nlnlstratif. Cinq ans axp.

niveauSÏ dL
P

C entres .

rue Dukxig,

ï CATERWG
d. tectau-adm»

_ stable
taàntteute
UlPPfi,

75817 Parta.

AVIATION.
49

-«r

\

serv. aliment, part. .

lies. exoeL rtf„ cte posta

ce (étranger non exclu),

n* (MS c le Monde » Put,
des Wallons, 75487 Paris**.

— X ans, licencié en druÏL

-e juridique, expérience
cMder et questions fonc,
laraR toutes propositions,

n* 175 « ta Monde » Pub-,
dos Itaneos, 7S4Z7 Parte-»-

-, as an, débutant, maîtrise
. on, bonne connais». compt.
iRM. Etudierai toutes pro
t « rapport qualification.

SECRETAIRE NIV. B-TX.
Donneb», anotais, I0>. de suffe,
rechar. ampL stable b rasponsab.
Ecr. ne 6029 «le Monde» Pub»
5, r. des Italiens, 75427 Paris-9*

DOCUMENTALISTE
J. F» 90 a» alm. ornante. resp.
et Trav. en équipe. Malt. phys.
+ INTD + ami. + aitenu.
4 a. expér. ds porte & nupons»

-cte situât, itrtér. Paris.
Ecrira ip T 74306 Réale-P russe,
85. Ms, rue Réaumur, Parts K»)

; ll’limBF
rue AmbndseCratret,

73400 SAIHT-OUEN
, 28 ans, dlpL 1.EJ». + Ke.

t. 2 e. stases et «t. écorom.
A» 2 a. axp. proies. France.
0.M» du emploi cbaroé

ides, rédactoor, documenta-
, plein temps ou mWemptu
ra IP 122 «le Monde» Pt*»
des Italiens, 754Z7 Part»*.

RE DE BANQUE - B
du oontentlaux, dJptflm# de

(Hat de Droit des Affeiru.
» expérience Droit de le

ni* et de l'entre», cherche
umetl ou Direct. Juridique.

IP 20X77 CONTESSE PubL,
»v. Opéra, Parts-1»*, q. fr.

cadre, coH. Direct» ayant
vot. Exp. nomb. années

n. Intem. Art occupé poste
resp. Perf. bIL fr. angL +

- n C'C f& W-, du pl. slmfl. Ub. ste.

, J«hl0 ne 21.047 CONTESSE PüM»
.

-i jv. Opéra, Parts-!"
-

, qdl 1r.

COMPTÉ
- r> {
/-s-'**

RE ADM. et COMPT» 44 a.

Banque et compt. tanden
ne), ch. pU st. Chef compt»
rflU gestion, budget. Audit,
ne Parts, benL Sud, rfig.

Ecr. 21.134 Contasse ROM»
Opéra, Parts-I"

1

, g. tr.

Mme 27 a» cadre, nation.

.. art passé ses S derntb-
années en Anutatarr* et

ant -sa fixer définitivement
'rance, cherche en»L per*

Mit dans société dmamJq.
Paris ou sa région.

CPERIENCE MARKETING
totion, transport Imnert., ex-
- vent*. PARFAITEMENT
m : allemand. angL, fra
n* UB28 REGIE-PRESS

s, rue Réaumur, Paris (2*)

lRM1ERE D-E. 36 a.,, de tta
ance, ch. posta rts entrepr.
vL hoBJlt. sel. souh. 39J»a
n* 15843, REGIE-PRESSE,
r. Réaumur Parls-ï* o. tr.

|. l/ 31 a. du près DIRECTION
l-»*

0 HCALE LABORAT. ou EDI-
lOMS MEDICALES ptace
BCRETAIRE DIRECTION
S. resMeo sodaL 12 a. exp.
Iterlat médical auprès tPé-
»le et sffi-Wco hopitaller.

3 dact AraL wstiûn + exp.
rfoeta castre. Enter.- haM-
coatacts t» nWx, efficace,
n» 15820 REGIE-PRESSE,

s, rue Réaumur, Parts (2*)

Céramiste, 36 u, exp. fsbr.
. tMh.*comm. 2 a. Rewrardi 8

2 a. Anal. crt. lia. Imm&L
L Ina. teduvcnmin. eu aff,

f n* 0135 e le Monde • Pub.
des Italiens. tsq7 Part»**

‘
- > ï

t
A
ipw

&
ds

suite cessât.. d'activité de
m entreprise (2.700 pars.}

CHEF DE PERSONNEL
soBde formation téulslxt.

psychologie do travail
-runce 26 années dont 12
tmmerdalo et 14.(tara
Jftefie, redurcha sHaa
iflnoalre dns mstwIh
PARIS N PROVINCE
J. BOICHEROT. 20, rue

_ v, 95600 EauboniM ou
Nphoner burrau 77234-05.

Ub. OJUL Rér. chatm^conv.
VJ_ et Pi. ch. plaça

«tvL résuL TfiL 33*4842.

L ïl. ans.
av. mention. Administration éoô.
social técoru, droit, comptatu.

Informatique}.
Ccr. n* 6028 «le Monde» Puta,
5r r. ttes italiens, 75427 Part»»»
T-ed». Sop. Organisâtton Gastfon.
Ub. ONU ch. place stable. Ub.
.de suite. ML- GOUSSET
atr-m -

Iles moi nas, 75PI7 Perte.

J-Hv 18 lu CAjP. (Mitatilste-
Serrorarle) cherche place stable
^rtsou banfleue Nord. Ecrira :

D.-Casanova, TaSwJMervnilérsï
CHEF DE PRODUIT

j™»*

*

cha
î
s farts,

Rfiqué^ tnst commerce' Intem.
Angtels courant Expér. marchés
Internat Techniques modernes

,

.
w«nte>' rtteh.

DIRECTION COMMERCIALE
ou équhtaL Préavis 3 mois.
Br. n* 15J49 RÉGIE-PRESSE,
85 bb, r. Réaumur, Parts (2»)

Animateur de formation
védaUsé gestion «ntrepftso

expérience en -entrepr. et
'

Sér. référ. Eh»d. lies p.
Ecr. n* 7.141 « le Mande »

5, r, <L Italiens, 75427 Paris-9*.

DOCTEUR ES-SCIENC. ECOK.
6* ISUP,

Hntt, 29 ans, 4 ans «exp. bar.
étud. éca, du slt. serv. Inter,
de-banque ou gde entreprise.
Ecr. e* 3.968 « le Monde » PubL
5, r, d- italiens, 75427 Paris-»*.

JNE HME, 28 ans, mbre org.
public chargé aménag, territ,
direct étucL Ecole sup. de com*
du poste PL ou mi-temps secr.

‘ tér. entrer., organisât, profes.
-. n* 3.988 c le Monde • PubL
r. d. Italiens, 75427 Parts-9*.

5UP* d# CO PARIS 1941
Carrière direct génér. entrapr.
T.P., «us torassem. recherche
««nation même ordre, entreor.
équtvaL ou direct admtalstr.
comportant expér. oestlon et
problèmes humains. Libre très
raptdein. . Omnes, 45, rue de
LH>a*, ^5008 Paris. TIL j
burx 526-31-20 - 985-134t
après 20 heures 387-53-70.

INOENIEUR TECHNIC4UCCIAL
spédeliste dans ta domaine

des APPAREILS DE ME5URE
__ ELECTRIQUES

st ACCESSOIRES, visit députa
plus de 15 ans pour la même
entrepris» ta clientèle suivants:

Cimeotarfes, sidérurgie,
mftaflurg.. chimie, pétrochimie.
» Installateurs étectrlcité,

contrôle régulation,
constructeurs divers,

laboratoires de recherches,
verreries,

- bureaux d'études,
concernant les Industries d-
danus dans la région parisienne.
RECHERCHE SITUATION,
suite * des difficultés
dans l'entreprise «0 le

travaille encore.
Rémunération actuelle nette/
environ i00 000 F par an.

Ecrira h* 35.868 B à B [feu, TT, r.
Label. 94 Vlncennes, gui traram.

Jeune médecin diplômé
médecine tropicale, cherche

emploi outre-mer francophone.
Ecr. rfiISSIÂ. REGIE-PRESSE,
85" bta, ru» Réaumur, Parte»

qui -transmettra. »

J. Fo 22 Bw lie. 5c. éco., bac 62,
engl„ cm, unes oonn. compta
Best. ch. emploi début, lih. de
suite. Pnjdhomme B., 17. rue
des Longues-Raies, 95 Domont.
RESPONSABLE DES ACHATS
Cèdre 29 Bl. 6 a. exp» BTS
coratr. mécan., école sup. conu,
bne connais, marché européen
de l'Industrie racb. empl. stmlL
Ecrire n» 52.516 PJL SVP, 37
rue Général-Foy, 75008 PARIS.

ACTUELLEMENT CHEF DU
PERSONNEL et du service
COMPTABILITE, marié, 40
désjrant s'expatrier Afrique dn
Nord ou «te 5nd,
PLACE dans cette

'

seconderait
société.

Ecrira .

97D HAVAS HAVRE.

dans cette branche, ou
sait propriétaire affaire
collecttvné, gérance, etc.

H,»J.
1 _
biens,

„ Région indifférante.
Ecr. n® 7219 e le Monda » Pub*
5, r. dos Italiens. 75427 ParhHK

.2? "**• D-H T- pesUon,
VX exp. prof. adm. de
vante ImnkrtL, ch. sttnat

TECHNICIEN EN TELEPHONIE
84 ans, tonnât électron, et
«mmere, expér. sur atttocom.
électron. cnmmutBL SpaL Libre

. rapidement
Ecr. R# 0161 * le Monde » Pu II,
5, r. des Italiens, 75427 ParteiK
Ingénieur Tunisien, - taformaO-
rien haut niveau, * ans expér.
France et Tunisie, ctwrctie poste

i responsabilité.

_ Préférence TUNISIE.
Ecr. GRAJA, Imm. Barohwj 2,B Mwaah - TUNIS.
DIRECTEUR COMMERCIAL

recherche sur
BORDEAUX AQUITAINE
Poste 4 responsabilité.

Formation ods magasins suce,
multiples. Srô, gestion, achat,

sfafeoa. EtmL ttes proposrt. ecr.
E - 22521 - Havas - Bordeaux.

JURISTE-URBANISTE
* ann. expérience, étudier, ttes
propositions -, TôL : 58*29-80.

JNE PME. .30 a, NURSE, gconm mène nouveau-né. 9 h

î? ib. ïi 1**1 «CL. woefc-end Ub.
C1JB00 P) - Mlle ROUMIER A.
50. rue Pti.-de-Girnrd, Pa rls-lte.

PHYSICO-CHIMISTE
Hme. 28 av llb. OM. docL en
çhlriL, Oonn. AngL Form. supér.
IAE, ch. situât sert, chimie,
per*chimie. Ecr. BOISSELIER.

rue RJcher - Parte (?•).

JNE FJLL^“ 23 ans,. Ile. Droit
... . — ,— cornesp.

cette form. Libre de ste, Ecr.
1 TM »l* Monde» PubTIcfU,

5, r. d. italiens. 75427 Paris-9».

3ne
— ‘

pou. sac. 61, ch.
* cett

FME, 35 ayant tenu
affaire personnelle io ans, ch.
poste attachée de direct, colla h.
auprës Chef d'entrepr. BJB.C.
secréL excetL présent, habituée
contacte dlents, peut se dépL
Ecr. n“ T 074519, Régie-Prewe,
85 bis, rue Réaumur. Patte-2».

tngen. électron., 28 ans, M*Rr.
(masteris) éfectron. Ind. Exil
rw*. labor., systèmes digitaux.

‘ - J|)a
us.

Hôtel,

75, r. Cardjn.-LemoJne, Partes*
Téiéph. 32MSLZ3.

CMra commercial. 32 «y ' form.
supérH eogiata y ans, dtetrtbuL
étudierait proposition directeur
supermarché achats, gestion,

encadrement France, ou «rang.
Indifférent Ecrire à n* 20374,
CONTESSE Publicité. îa aven.
Opéra, Paris (1«1, gui transm.

JNE FILLE, H 4M, ayt CAP»
ch. empl «rafatecomstable. Ecr.

DanWe LOüIST
T0, rua de Mortfon*,
95 - ARGENTEU) L.

INENIEUR 65, dynamique»
raoefL présentât» trltlns.

allemand, italien,
aimant Sea.dSplacemonts.

Ecr. n* T. 74Ô7Z Régie-Presse,
85 Ms, nie Réetwnw, Parîs-a*.

Docteur Ingéitiaur (SlrasbourgL
35 ans. Mite Frets emptavé sM
Internationale en pays anglo-
phone eh. situation en Europe.
Expérience piastatu», produite
d'entretien et cosmétiques, h)-
tfustrie oflmentalre, trattemont
eaux réslduolles. Ecrire 4

G. ROUSSET,
12, rte d*AvsneB, 59570 Bavay.

HOMME 41 a. DYHAM. expér.
9 ara Afrique, 5 ans distrib.
Pmnsah. dénrt. alimentation.
Statut cadre. Cherche poste criaiOM. «t étranger. Ub. rapkL
Eor. n» 36A39 B - BLEU - 17, r.
Label 04) vlncennes qui Iran.
H. 33 ans, D.EÆ. sc. éco. 6 ans
aep. divan, étud» market» gesL
odala, ami» ar» ch. amp. stable.
Ecnra n» 0158 * le Monde » Pub»
S. r. des Italiens. 75424 Paris**.
-LF» » «ns. mattr. et dort,

f WC. efclm.-phys. + ULE»
2 ans exp. Ma recb» étud. fia
Pnx»*. ds labor» serv. turtv

nlco-comm. ou autre.
écrira n» T79 «le Monde» Pub»
5. r. des Italion», 7S4Z7 Parte-9*.
J-F; 28, cél» tta. ma droit, expér.
prof. 3 a» service lurldktue. fis-
raL soçlaL cherche empL ra-
çoavfirzian acceptée, llb. Imméd.
Ecrire n* 181 « le Mond»» Pub_
& r. des Italiens, 75427 Peite-9».»» » ena, P.E-S. ScTeSÂ

,

gesHon
._»t éco. enfrepriae}, lie.

JÇoravnétrie, DJS.CS. complet,
dlpMmé E-5.SXA- (•dmJn. «t
fin,), expér. 3 ans dans afâ |apu
resp. admtn» oreenla» assts-
teoce et conseil auprès dlr.
génér» cherche posta a resp.
haut niveau, contacte humain.

libre dora 3 mois.
.

Ecrira n* 722B «le Monde» Pub»A r. des Italiens. 75427 Perte?-.
FtoL sc. écon. et soc. 1 a»
meTtre.aux ds éte privé, ch.
posta plein ou mUemm. Région
„ ,

mdl ffémrtp.
ferira (1* 7227 «le Monda» Pub»
5, r. des Italiens. 75427 Parte**.

BCTE, franc» dâ»l. Unlv.
Mrtngue (francMIem.)
mées d'expér. 1France.

ARCHITECTE,
Allem» bific

Plus, années
Allem» Afr. du N.) Aimant
Poreab» Infilat» Dvnam., ETU-
PIERArr TOUTES PROPOSh
TIOM5 SERIEUSES de coUabo-
ratlon pour Afrique du N. ou
pays fradeophone na ta part Bu-
reaux (TEtuiL, Enginmr. {franc.,
alton» mixte ou francophone).
Ecrira n* 7226 «le Monde» Put»»
5, r. des Ifanera. 75427 Parte?*.

Publicité : cadre féminin 40 ans,» ara expérience. Connaissant
Edlttwi, Achat d'Espaça, Medfa-
Plamlno, très bon contact, ch,
emploi Agence 00 annonceur.
Ecrira n» 6030 • le Monde» Pub.

r. des ttatiens, 75427 Parte?*

représent, offre représent, offre

snldichonnâereSl

«LeROBERT y>-

Adb le cadxe de bb po&tiquc de développement, pour étoffez son
rfsean de rente, iecxntB

représentants(tes)
PARIS - GRANDE REGION PARISIENNE .

Vente (ïïrecte aux cBcntüa : Enseignement et CaUecttoité*

. Agp : 25 ans minimum - Formation : nfreau Bac minimum -

Rémunérarian ; fixe 2250 F mensuds'+ commissions

Envoyer C.V. mantacrit et rfwto avant le 18 Septembre à
MonâcnrC POULAIN SSL Efctimmain» 4!Le

‘ 107 Avenue Parmentier 75011 PARIS

IMPORTANTE SOCIETE
EN PLEINE EXPANSION
recherche pour la FRANCE

V.R.P. on MANDATAIRES
Bien Introduits : chauffage - Travaux publics

Industrie et Agriculture.
Envoyer curriculum vltae manuscrit + photo,

BOUB le numéro 7.209, «le Monde e Publicité,
5. rue dea Itallana - 73427 PAXUS-9*.

SM rach. représentante Introd.
si posa, CEA, CEN. mais pas In-
disp. Solide expér. de ta vente
et rét ode. Fixe + % + frais.
T4L pr r.-v. 4054B48, 40548-17.

Ets Trasson, - axicesslonnalne
New Holland aavson Whlto rach.
représentants. Accepte toutes
propositions si bon vendeur. Ecr.
ou n prés, à VemeuIW'Elang
(77). TfiL 40940-01 ou 409-02-41.

100.000 F

CIO millions d'anciens francs)
C est le revenu annuel d'un bon
agent conun. de notre groupe,
vous oouver gagner encore + ël
vous êtes dynam. et coureg.

Ecr. n* T05.T93 REGIE-PRESSE,
85 bta. r. Réaumur, Paris, q. 1r.

STE NEGOCE SIDERURGIQUE

PLA
spécialisée dans produite
ATSjVFROID, A

GALVANISES
CHAUD

mmmms
DECLASSE

Très Introduits clientèle
PARIS at REGION PARISIEN.

SALAIRE + COMMIS. IMPTE
mais succès Immédiat exigé.
Ecr. Surfit. 1461. GAUTRON,
29, r. Radier, 75009 Paris, q. tr.

Ch. représentant V.ILR
mu Iticaries pour vente

nouveau produit. Brevet as
concession, A grossistes et

détail : qulncaH» droguerie,
bazar, briooi» paiement commis.

Tél. 06) 74-00-15.

occasions
AU COMPTANT ACHAT Tons

ttfloax, or, brin. 736, rus
M* GUY-MOQUET.

A vdre 2 intraMBriUU

électriques, absolument neufs,

lamals servi. Prix ach. 5ÂM P
vendus 44H0 F le total ou
%3M F le grill double. TéL h.
pur. 57-07-56 DM), sauf lundL

Achat tr. Cher ta blloux, brtlL
argenterie. PERRONO,

4. Chaussés d'Anttn, OPERA,
37, BV. VietaPètUBD, ETOILE.

autos-vente

LANCIA
AUTOBIANCHI

LEASING -

PART1CULIEH
Ggvde. PATRIARCHES

• 11 i. Mirbtl Pzriz 5«
33 6.38.35 -r- :

Part, vd BMW 52fl 74, excellant
état, 55.000 km. Bien m4tais&&
gL teintées, rad. Argus 72M245.

TSTons prions
instainmenc nos
annonceurs d'avoir

X'obHgeance de ré-

pondre & tontes les

lettres qn'Ilj reçoi-

vent et de restitner

aux intéressés les

documents qui leur

ont été confiés.

PJLË.
Ingénitar conseil

Organisation st formation
çh. empl- partiel ou complet.
Béraud, 3, villa Georges-Serre.
94 vinceWnes. tÎlmhÜSi:
Dlractan- afin, sté de gestion
IpünoMiIéro et touristique, dlpL
Sc-.PQ, Ile. droit, 38 a» rtwrïïe
Poète directeur ou consultant

dans secteur

WMOB. ET. TOURISME

10, .. Matignon, l

ouf transmettra.

Homme, 27 ans, teetm. cdaC
maritime, Brésil

rentrant sélour 8 mois Brésil,
anal» nartug. di. poste Paris
ou province. Ub. rapidement.
Ecr. U* -77®, REGIE-PRESSE,
85 bta, nia. Réaurôtr, Parte-2*.

tnaéfl. chlmlslo INSA débutant,
bonnes cannais, mfican. rach.
emploi, génie chTm. de prfifér»

région indifférente.C LADOUSSE,
42, rue Lebon, 39100 DOLE.

J. F» 21 a» B.T.S. do secrEtar»
trilingue anglais-allemand, sténo
fCseengl» dactylo ch. emploi
stable de sacnRalro A P MHS
seulement. Ecr. NEVEU, 15, r.
ArtsHde-Briand, 28600 LUISANT.

CADRE COMMERCIAL
Formation AM» 51 ans, ecflf,

«prit équipa, expér. gestion,
organisation, conn. marketing
(I.N.M.), saconderaft direction

ou dlrlBaralt service.
TéL. 9 h. 1 72 h. 976-71-46.

J. fine, 20 ans, diplômée DUTJ
documentaliste, libre ds suite,
ch. Place, TéU 164549-01-47.

Jeune B5.C» rach. stage fbr-
mat 6 A 12 mob avant départ
coopération Canada. AnaiaEs
courant. Ecr. M. Chsrat, 488, r.

Paradis, 13Q0B MarsaUta.

DlU.T. étertro - tecfmL, Î15*
de suite, alm. responsab» ch.
emploL Ecr. M. EUAS, 3, rue

Clément-Ader,
94430 Ctwnnevlères - sur - Meme.

, F» 24 a» Bac en droh, expé-
rience assurances et connais-
_ _ «es Immobilier, ch. emploi
Jurfdlaue bien rémunéré. Ecr.
n* 15.977 Rénle-Presse, 85 Ms, r.

Réaumur, 75002 Parts, qui tr.

J. H» 28 a» Ile. Droit D.&S»
droit public, 2 ans expér.
ans. sec. et sup» exp. comm.
étud. tta propos. Bretagne OU
d.om. (départam. outre-mèr)
M. GITAN Y, 40, rua de

Ksrroanguy. 29200 BREST.
Secr.“ dlr. assimBé cadre, axp.
com. at admlntstr» attirée

par problèmes humains, ch.
poste vivant stable. Ecrire
n* &2K H.P,, 7, pL CTchy, 17*.

UconcMa droit privé* option
droit des affaires. Ch. situation.

Ecrire Mlle Genero, 48, avenue
U-Foocauff. VlryCtiMniaR.

ÜcencWe
comptabilité
financière des Importations étud-
tautas oroposHlons secteur privé.
Ecrire n* 786 « le Monda • Pute
S, r. des Italiens, 75427 Parts**.

droit privé option
W et réghiraentation

34 o» D-AJ=. tril. AngL Espagnol
résultats prob. dfapon. Imméd.
Ecr. n» T. 074516. Régla Presse,
85 Ms, ru* Réaumur, Pari» CM
JJ=. 26- a. drrtt privé nh/. n
dactyL angl. dal, 3 a. acUvft
profession, ch. posta «L (te coF

laboramca lurtdknn.
Ecr. n* T. 094560 Régie Pressa,
85 Ms, rue Réaumur. Pari» (2*)

J.H, 27 te, maîtrise matit» 2*

armée doctorat gestion AnoJ-
cadre, expér. Leasing (compt.
finance). Rgcherche situation en

rapport
.

Tfi.9aWM8-

J-F. 25 au CéL SC. ECO. p. angL
ItaL ch. on». Cbonq. assur» ad-
mîn» stfl. Sc. U111 Réate-Pncm
85 bu, r. Réaumur Paris-> q. tr.

25 en, maRrlx de station
ex»ér. 2 an*. compt. aratytiq.

POSTE A RESPONSABILITE
<te un *trv. de gestion. Ecr.
Arilte Manière,- 2 bis. chemin

dea Bourbons, 93 Gautw-

CREPIT-BAIL IMMOBILIER
directeur Sleoml 33 ans, He. sc.

dos. Paris, racftarcha raspeota-
Mmés banaua ou étattitaMment

. . . financier.
Ecr. n* T. 0745&, RéMe-Pressc,

à prendre
réa. -par.. déplac.-. fréq.-

CADRE COMMBWML
3! te, rompu techniq. de Vh
animateur vendeur, Martoatlr
chercha Situation France <

étrangar. Ecrire n* W745È

PJÏ.CL A MONACO
Société de prestige, rertmt
activité complémentaire sur

_ COTE D'AZUR.

J.H»
de s

IM6BMEUR CHUBSIi
25 OJM»

ou téléphoner : 733-64-40.

Mttim BANQUE
Siège - Agenças,

38 ans, format, supér» CL VI,
ÿéc. WME. Dtap. Paris ou S^
Ecr. 8 183, « le Monde» t

Centres formation, antre»
VOUS RECHERCHEZ

NESPONS. FABRICATION
PublfcfMVEdition

O en».
r
formation EST! ENNI

Expérience : 7 ans. Tous
procédés Pnbficfif, édBiou,
PJ-V» Conditionuemenls.

recherche
POSTE A RESPONSABILITE

Techniqu* ou commardaL
Agence, éditeur,, annonceur.

Imprimeur.
LIBRE DE SUITE.

- BIGOT, 42, av. Gabriel-Pér
94100 SAINT-MAU R.

H. SC. ECO., DX(LS^
4 ara entr. recher. RESPONi
cabinet ou entr. Ecr. Aoenc
KWAS, 59023 VtLLB CEDE

dus référence AT 3L3S5/9.

travail
à domicile

Demande

Informatique fi domld
n» 174 «la Monda»
S, r. d. Italiens, 7542

3

traductions

Demande
Traductions tacha,

al. photo* éh
5862950 - Tra

cours
et leçons

CAMBRIDGE, TÉL 2060541.
- Anglais, professeur, dlpL
Oxford, donne coure privés

d'anglais. 6724200.

tîon de fléoorepüla. souh
connaître étudlaitisa, -étudiai

mfimo concoure, mais tuh
les coure de facuités Abc.

Ecr. N* 7229 « te Monde » Pute.

HHGLiSH prof. Américaine axp.
£XMM6l

85 bta, rue Réaumur, Parts U*)

L’immobilier
appartements vente appartements vente

Paris

JACOB. Elégant doptex lié
Itvg 50 RO, 2 cta» boL pires.
Plein cfeL Impecc. 7424244.

S A VENDRE
AU PIED DU Ma VOLTAIRE

fû 2 P» culs-, we, au 4* éL s/cour
if dég» ensol» rs». 0 nf, moqu»
e tissus ou mur# bols, pires. Ecr.

i* n» 6X23. « te Monda » Publicité,
5, r. das Italiens, 75427 Parto-9*',

ou T4L : ROQ. 88-78.

; . CUSIUE.-v .

, tmm. p. de t. : 1*1 Uv. + 2 -du,
cuis» s. de te, wc, chff» Inwec»
etaceptiomu 215X00 F ; 2°) 2 P»
ails» cft, Impec» 1454)00 F. Vis.

l mercradL Jeudi et vendras» do
,

14 A 18 te, 13 bis, me Cnsüue.
u TAUMiom i 206-1530.

; PORTE DBS TERNES
l Ds Imm. P. de T» 1r. te 4 P»

entr., cuis» s. de te, 75 ma. Vis.
maror» 16/19 h» ML 12/19 b»

* 3, RUE RUHMKORFF.

ETORE
5X00 F la m2 X 300.
TfléPboo* i 34439391

PUCE DU PANTHEON
Emplacement unlquoi, très bel
Immeubla, ad cft. appt 180 mi
5 P. ri- du de aerv» travaux a
prévoir. — TR. t AMP. lWf,

ou CAR. 0903.

BHU»A

POUR NE PAS

VOUS TR0MPH
13*, Immeubla étudié pour ta
rentabilité éievfie dans ‘ quartier
an Plein renouveau vend :

38 stutSo& tout confort,
antltaramant équipés.
Prix très Intéressants
™ “«ta « oeitnrati

iNom appeler. La Propriétaire :

375-25-33
et 32536-78.

rroiLE-V.-HUGa Très bel
tmm. P-d.T. Map, récapt.

70 ™, 3chb» 2 ta» Impecc.
IM mt, 960X00 F - 742-38-74.

MONCEAU - ExceptfomwL
2» professlanneL part, état,
970X00 F - Tétêptu 627X234.
16» -.SUD - Immeuble récent,
nvg 54 «*+4 chte» cuis» off»
2 bs, 2 wc, .190 «*, partait
état 850X00 F - 28527-45.

P'Montparnasse. 4 p» cft, soL
167, r. Rennes, menu, MI ap.-m.

VAUBIRAKO. VUta S/la TOIT.
CACHET EXCEPTIONNEL.

8* étage, 200 “V 2 tarraste
avec lanOiu Lux. décoré mod.
ODErRECEPT» 3 salles de bs,

1XSDX00 F - 70408-18.

T7* AUtestwlws, ds ïd» mais,
Ipdép. orig» env. 200 dont
Itvg 60 -Ah. 6 m»tt cft, box
volt. 1 M. 273X8-42, 7833738.
Pr. du a»mp-de-Mars. Très
bta apoart Calme, soleil. 5
Odas pore, 190 *4 SOL. 2433.

Dans villa privée, iff, hôtel
particulier. Etat Impeccable.
Calme, soleil, garage 2 voi-

tures - SOL. 24-10.

Prés Bon Marché. ODE. «n.
TERRASSE, VERDURE

SEJ» 2 CHS, 2 BS, ASC» TEL.
LAUMIERE. 3 p.+terrw. Réc.
2 sar., 320X00 F - «7-34X2.

34, av. BOSQUET. LiWng dbje 1

3 dite imm. aida prix Int.
Visita mercredi, 14-17 heures.
Exclus. PROMÛTtC, 325-15-89.

17* nom -

Prepr. vd d» îmm. récent, *Mg
9 étage, calme, tr. enaotetué, 7
IB ta + ai sa Baie, 7 p» tt fi

cft, cava» tél» parka. Prafesm. A
Bbér. posslte, prm vendeur p

POSrtbta. “T& 380-58-29. V
Prê MAILLOT. 4 p» 120 _
gd conft ri- garage ri- cham-
bre aerv» 650X00 - TUR. 97X1.

a Rétld. DUPLEX dg carscL a
• m ta», taxueusa installât»
bran, rataorte tarracu 50
aménagée, 730X00 F. 742-38-73.

ÿj

H° HBTTH-PICSSËT S
Iram. récent, £0L + 4 ehb»
105 B*. Prix 430X00 F. FadL
Jean FEUILLADE - 579X4X9. i
W State éqtapte Rappu 7X00 F
an, 69X00. * RAC », 3396939.

BOISSIERE
Ira. PiLT» clair, soleil, gi

3 p., confort - Fadfité*-

PORTE SAINT-CLOUD
Gd studio, culs» bains, tt

Prix 119.000 F - VAL. »
GARE
30 H «

Cabinet

DU NORD -

Jl cent. Prix 7
DORMION - I

Ôté Uidwsitalra, dtrert.
square, pleiaa verdoie, sol

PLACE DES VOSGES (près)

t avion itcuif wmii u
C. LOROT, 783-3340.

g
|
i

|
r

|.|
p||a

UN NOM-UNEGARANTIE

Victoires. Bal Immeubla
*tyla rustique (poutres,

pierres d'origine},
vendons

Magnifiques studios an don
at appartements de A 3
4 Pièces entièrement agent
Grand confort Livraison I

médiate - 325-25-25 et 56
16, AVENUE DU MAINE

Vb. mardi, mercredi, U-17

FOCH-MAILLOT
Bal Immeuble tradltlo
restauration at décor

de prestige.
Studios, a pièces, du

VtaBa ca lour, de U »
te» av. Alphand, PA*

Prof.
, ét 61» soie IL Parti
llbér. BAG.

Pt» DES VOSGES (angle}
tel Imm. IP rénové, ravisi
d sfl (3 fenCt.} + dite
Tt, énd neuf, poutres aw
KL000 F. Propr. - 727-06-37.

SUCHET-HENRMMARTI

N

110 ns +
FONCJAL -

LOGGIA.
2663235.

SUCHET. 5/ Jardin,
|

csa décès appt 95 •»»,

a, 2 chbras, cave st w
étage - Téiéph. 55241-54.

“SSA de
aéré

part A
type F-3, tél.

5JOO F (Sur Place : les _
13 sept» de 14 h. à 1» U.

2 p». s.
, proor. vend
bè, kltctl. équ.

de charme. Px 1204)00 F.

, EXELMAKS
- récent, 4 p» tt cfc
Intéressant - FacIDtés.

« bains“ Salle d'eau
téL, ^
F. - 535-28-78.

«’.FSPtBtart1 «t mercredi,
4 hyis h. 30. T, rue Linné.
ITo prés PAR CMONCEAU

Très bd Imm. standing

59/ RUE PE PRONY

n 17* MONCEAU
BEL IMM. PIERRE TAILLE

f: M ET. ASCENS. BALCON~ RD sel. bains .ri- sel. eau, mg-
“ cDette, tél-, chautf. cantr.

i LUXUEUSEMENT RENOVE
ï: mt 550.000 F
• S/pi. mena-., leudl, 14-18 h 30 :

t R D||F LEON-COGN 1ET
/ OU 72691-51
i

Te# AUTEUIL - 120 m2
t ta

.
Séjour dble ri- 3 eh» botes

+ cab. tolL 7" étw bbc.# récent.
snsm p * SC7-2M

: XWe MTF
Studio, asc» bta la culs» bains,

u téL, parfait état. - 7499907.

_ in ECOLE MILITAIRE
* SéL ri- 1 ch» culs» bs, wc,
4* ét» part, état - MED. 9930.

AVENUE WAGRAM
immeuble pierre de taille
G p 180 M2 environ. Belle

_
* réception, 3» ét» asc.

Bonne, exposition. Seul apport.
ê l'étage, divisible, 2 portes

paieras + 2 chambras service.
Pr rensalB. et visitas : 7553837.

fRa rue 'La Fonttano - 290 m2
;

,n Salon dble, s. à m» 4 ch»
2 bains, 2 cate tall» 3 du serv.
Posa. protassîonneL - 5673*08.

GUCBË
bains. 50 m2, 4* étage sans asc.

Excellant état. - 331-0936.

CHAMPS-ELYSEES
Imm. neuf habitable de suite

RES BEAU
TERRASSE 100 m2
Téléphona 1 553-1632

Répion parisienne

B0UR6-U-A8NE
5 P» 117 ma. terras. ISO m2, nar»
498.000 F. Téléphone : 336-17-36.

- VERSAILLES R.D..
Imm. P. de T» récent» lux. ITv.

doubla + 2 chbres, balcon. Pla-
card, téféptu, conft mod» état
neuf. Prix 300X00 F (facilités).

TOéptone : 526-7931.

RUHL4AAUU1S0N
Dans résidence de grand stan-
ding avec pare, studio da 32 ira.
cuisina équipée, S. de B» Pla-
çants -J- cave

.
et téléphone.

Neuf, habitable de suit*.
TIL 4603530 après 17 beoras.

M» PARC SCEAUX. Ravissant
88 =*, 3-4 p. sur lardln, calma,

260X00 F - ODE. 7337.

VAUCRE55ÔKL Résidence ds
très beau parc,. appartenu 3 p»
ao «a 2 di„ «tt» ta, 210x00 F.
PossHu dite service. 970333t.

VINCENN ES, Duplex 120 m2
ri- terrasse 90 m2. Imm. réc.

Téiéph. 628-3435.

PfpÉj|

RUHL-MAUIAKON
Dans résklaice de grand stan-
ding avec parc, studio de 55 m2

ri- cave fi aménager.
TéL : 4603530, apr. 17 te

<ÇT.PI |1IU1 imm. récàntTsdbLUUU 2 Pièces, 62 m2,
T6L, garante Prix : 250.000 F*
KIJOX50N. — LAB. 1339.mm i

grand standing. TéL : 225-8630. 2

«ta
PPTtannent 120 ma + ehamb
service. Prix A débattre.

TSephoos 1 306-3M9.

SftxJIos ds Imm. entièrement
nvé - Très haute rentaMBé.

8juin F 6363240ojhiu r * 11 h é 19 h.

COLES - Rare - Beau
tr dt, bel Immeuble.
URGENT - 548-4580.

Boute». Maison 7 p» Î50
tr. agrèabte lardln de ICO *.
ALGRAINL 2860934 ta 0639.

60, BUE DE L0N6CHAMP
N8NLLY

sur mfane palier
2 appts communicants

100 m2 dble sél. 4- 2 chbru
52 m2 sélour, l chambre.

Amenagements exceptionnels,
2 garages, chambra service.

Sur plaça : 10 at 11 septembre,
de 16 h. â 19 h.

766-51-71.

SAINT-CLOUD - Sur Sebta
(quai Carnot), 100 ma, doubla
Ht, + 3 dite, te de bs, cuis,

équipée. Parking 32533-73.

R05NY-uas-BOIS - Part, vend
de prfif. a part. tr. beau 2 p.
ta neuf, enttér. équipé, ds
résta» £ «g» cave, parta,

WUK» F. Té}. 875-55-54.

URGENT
PRES ANTONY

Wl-Wl*wua) pan. vd as petit
Irran. (2 étages) appt 4 P» culs»
tetteb» tt cfi. Bar. s.-acL Prix :
180X00 F. 930-21-07, avt 12 te

appartem.
achat

Ch. appartamant 5-7 pièces.

31, bd
t Ecr. A 2-703,
Bne-NouveUa-2*.

31,
t. Ecr. A n* 2J04,
bd Bi»-Nouvene-2*.

Pâmais*. 7- arruad.
Pou casuts, appts tfas surf.
Iimneute PAIEM. COMPT.
rfrajan jtaiÆada, s, ru
BarttaoMUy. T6L 5790927.

A 2 Pfeces, paiement compL
les notaire - Tél. : 873-2335.

ACHETE, URGENT, COMPT.
libre bonne Parts - 873-20-67.

tra. - 2734842, 783-67-58.

GOBEUNS
4, rua da Jura

Daubai Iromaubi* parfait
«at, tapis escalier,

STTJD. ent» gde c» «w»
6* ét.^rua, occup. p. dama
seule 83 a. Prix : 48X00 F.

S*: °P“5* pr dam* saute.
72X00 F. créd. pas. 15 ans.
air Propriétaire sur plaça :
iERCREDI do 17 te A 19 te

622463% poste 26.

échanges
propriété

150 mZ. tt

TélAph. 628X9-30.

hôtels-partie.

SAINT-CLOUD

14 8

^TwwJte j^y
4»17'

ttarm. HJ1, av. Jdto- SS3-28^L

Voir la mite de notre immobilier

en page 26
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AOnMCSf ClAJÜEf
UHgne Utyiuï.C.

OFFRES,D’EMPLOI „ „ «_•
Offres d'emploi "Placards encadrés” 34,00 88,70

minimufn 16 lient» do taulauc 36,00 . 44,37
'

DEMANDES D’EMPLOI 7,00 .8,03 '

CAPITAUX
OU PROPOSITIONS COMMERG 65,00 75,80

L’IMMOBILIER
Achat-Van[e~Loca5oa '

EXCLUSIVITÉS

L'AGENDA DU MONDE
- (chaque vendredi) •

LlJfps La ligna LC.

25.00 . 29,19

30.00 35,03

23.00 QSfiS *

l'immobilier
constructions

neuves

EXCEPTIONNEL

Â PARIS

à partir de 3.500 F le M2
resta en cours do livraison

S/PARC DE VERD., 3/4 P.

80 m2 + 13 m2 loggia

STUDIOS et 2 PIECES
Sur Place samedi, dlnH lundi.

15 A 12 II, 7. rue Dnwifir-lt'.

MAIRIE MONTREUIL
2n métrés M» et Centre criai,

prts Ecoles et Lycées.
Reste en cours de livra«an

3 et 4 P., cave, parking,

A partir de 200.000 E
Tons tas taure sur place, velr
Mrdien : M ter é », r. Gaston^

Laaria e, ou ML 74243-21.

15" FELIX-FAURE
Livraison octobre

-

novembre 1275, reste quetaues
3 lerrasBR, balcon, parking.

KUQXSON - LAB. 1342

ALSACE. Pied des Voues,
région Colmar, Quartier rési-

dentiel, cadre de verdure,
Appartements -3 et 4 pièces,
standing, habitables de suite,

crédit assuré. Location ara
tube sur demande. Promotion

IFNER CONCI, Rourfach
«250. - Téléphone : 824241-51.

XV*. DUPLEIX-LOURMEL
Studios, 2, 3 et S pièces.
Habitables 1«» trimestre 77.

PRIX NON REVISABLES
IMMOBILIERE FRIEDLAND,
41, sv. Friedland. BAL. 2342. -

XX* PELLEPORT
Studios, 2, 3 et 4. pièces.

Habitables lutllet 76.

PRIX NON REV15ABLES
IMMOBILIERE FRIEDLAND,
41, «V. Friedland. BAL. 2349.

COURBEVOIE
Immeuble très grand standing,
studios, 2, 3 et 4 pièces.
Habitables immédiatement.

IMMOBILIERE FRIEDLAND,
41, av. Friedland. BAL. 2342.

MAISONS-LAFFITTE
Vue, calme, verdure,
reste 3 et 4 pièces.

Habitables 4* trimestre 1975.
PRIX NON REVISABLES

IMMOBILIERE FRIEDLAND,
41, av. Friedland. BAL. 234».

fonds de
commerce

CAUSE RETRAITE VENDS s

TABAC

BIMBELOTERIE
gros village Vaucluse.

Bon rapport. Agence s'abstenir.
Pour tous renseignements :

«cr. 4 iJOL « la Monde » P„
5, r. des Italiens, 75427 Paris**.

A vendre came retraite
ville Importante du Vaucluse

FONDS ARMES
PECHE, COUTELLERIE

avec ou sam, mure. Pour tous
nmsaJgnamantt écr. « ta Monde *
Publicité n» LOI 2, gui transmet.

Au Havre, wdxlmltê do la mer,
particulier vend restaurant-bar,
cadra normand, feu 3 l’être,

lardln, 40 couverts, très belle
clientèle, dépendance, tooement1

6 pièces dons Immeuble.
La matin DID. 2492.

CEDE BEAU RESTAURANT
MODERNE. IMPEC. 16* arrdt
ao places. Prix : 650.000 F cm.
TéMptu : 727-71-42 M C37-94.lt.

locaux
commerciaux

A LOUER

LOCAL COMMERCIAL
(PRIX EXCEPTIONNELS)

BUREAUX ET MAGASINS
rCMie-chaussea. 425 >.

4. sente des Dorées, Paris-17*.
100 m métro et périphérique,
10 lignes léMPhanla* paridngs.

VfsJfe sur place.
T«Mb 15292-30 - 2392 - 3244

723-30-23.

locations
nonmeublées

Offre

Paris

16* EXELMANS, 4 P- CUIS,
équipé S. de B, REFAIT

NEUF. TEL. 1400 C.C. -I- pet.

reprisa lustlfièe. TéL s 355-71 -a.

17* RESID. a. APPT 135 M2.
r.-Atc, pas*. PROF. LJB.

TéL Imm. P. t. 2306. 7BWBMS.
Proo. off. du studio «I S h
PARiS-banf. Seul, trais 450 F.

720-1242. 0241, 0241.

J
r arr« Quart. Opéra. A louer

direct, par propriétaire- appt
4 p., 110 ", tt cft, enflèr.

remis a neut. Possttx usage
orofess. Loyer mensuel 3.000 +
charges. T. 28042-93, posta 226.

Port-RoysL SttxL Imm. neut, H
890 C.C. - 3374242.

A louer direct, par propriét.

appls tt conft, 2 arrt, 2 pees,
51 *. loyer mens. 1.500 4- ch.
17*. arr, studio 2B *' loyer
mensuel 800 F + charges.
3 p„ 83 loy. mens. 1.750 4-

dm. 4 p„ 141 *+! chb. 9ervM
lover mensuèl 2J00 + chantes.
Téléphone : 28042-93. P. 226.

T VANEAU.
Ctt, 680 C.C. «

SlutL,
FAC i

DOtrt* tt

33742-59.

LOCATIONS SANS AGENCE
OFFICE DES LOCATAIRES

45, me Hérieart - 742-53-24.

B, rua PtL-Daogeau, Versai!las
84, nie «PAltaïd. M* AMsia.

bureaux bureaux

- A CLICHYEN BORDURE DU PÉRIPHÉRIQUE
DANS LE CENTRE D’AFFAIRES

•’CLICHY PARIS PÉRIPHÉRIQUE” -

AEOUER UN LOT DE 246 M* DE BUREAUX

LOYER INTÉRESSANT
CHARGES THÉS BASSES

(TÉLÉPHONE- CLMATtSATTON - PARtONQ - RESTAURANT]
LIBRE IMMÉDIATEMENT

EXCLUSIVITÉ 622.10.10

PROPRIETAIRE
Loue I ou plusieurs bureaux.
ImmeuMa neuf. Tfl. 758-124a

A LOUER

LIBRES IMMEDIATEMENT

(400 F LE MZ)
BUREAUX AGENCES

. 123 u - 250 m*

EUROBU 10ING
3, sente des Dorées • Parls-19*.
- 100 m métro, périphérique,
immeuble neuf, grand standing,

oarOngs «• téléphone.
Visite sur place et M. 352-22-3*

22-72 2244 et 72350-23.

la PROPRIETAIRE
1 Loue I au plusieurs bureaux
refait neuf. Tél. 730-0549.

MAILLOT, loue SS pas-de-porte
TTES SURFACES - TS QUART.

29345-55 + 522-19-10.

any. rue Pemm*t
bune 122 m2. TéL Mme MAIRET

THépfL -63745-60.

RfllIHÇF Immeuble neufDuUHoL
75a m2 sur é nivx,

bur.. toute propriété. 12 I. de tél

4400000 F - 723-3245/87

DEFENSE
1.100 M* A LOUER
Bureaux état mot + atelier

+ dépôt 4- standard

19-floo f ara
EXCEPTIONNEL

bureaux, bd dss CAPUCINES
9* étage. CALME. FONCTION N.
Téléphone 2 Dgnes 4- Télex.

Tél. 28 18645-37).

13* - GRAND STUDIO
45 >, 8* étage, tout confort.
«00 F + charges - 2X7-1145.

Répian bartsienne

PUTEAUX (gare)
2 pesa, 3* étage, tt confort,
850 F 4- chargsa. - 227-11-95.

BOULOGNE RAV1SS. UV1NG
DOUBLE 2 CHB, TEL. blan

aménagé (reprise lusttfj.

UQO - 78448-18.

A louer STUDIO à NEUILLY-
SUR-SEINE, rue Parmentier.
Ecr. Etude de M* P. MAIGRE,
notaire, 9,- place du Théâtre,
85000 La ROCHE-SUR-YON.

locations
non meublées
Demande

Pans
PARTICULIER retfterche

Appartenu 4 P- bon standing
quartier réâdeuNeL Tél. A :

CHARLES 325-1894 Poste 12.

propriétés propriétés

ILE EN BRETAGNE
Prés aéroport - 15 ha - Bols -

Culture - Château - Ferme.
Parc hüITras 18 ha. Bettes Plages
Bateaux • Matériel terme.

E. POYEN - 484343.
30, cours Julian, 13006 Marseille.

BOUfîlVAL
ExcapHnneL DEMEURE
EPOQUE DIRECTOIRE

satan- 150 m2. 8 chbres, terrain
11.00 m2 boisé construct.

Exclusivité : 705-2248.

LÂRGIER

Jeune couple cherche » louer
et 2 ou 3 pièces, confort,

centre Paris, tél. : 377-12-51.

Peste 3142, heures bureaux-

Répran bnrtsienne

Région parisienne :

ING. cb. ss. Agence, 4 à 6 p.
VERSAILLES ou env. 95846-78.

locations
meublées
Offre

Pans .

Trinité. Gh.4-klteh., dche. ch.
ïmnu, wc, I4L posa., ref. neuf,
soleil. V étg. ss asc., 550 F.

273484a 78347-98.

REPUBLIQUE
Part, vu toc. cdaJ ou Industr.
700 a*. U-SOi, r^dB-cn- l*r ét.

T*t. 8054*42, heures bureau.

SOCIETE abandonne bail sur
Immeuble situé 8 LILLE, quart.
Préfecture, équipé en eau, gaz.
électricité et chauffage, d’une
ugerifde de plancher de 9M m2
-4- hall dp 38 rn2 et cour de
80 rrû. Les travaux de tamise
en Na) seroot exécutés

.
par la

société sortante. L*Immeubte
conviendrait A profession* libé-

rales eu comme locaux commer-
ciaux. Disponible de suite.

S'adresser d Régie-Presse,
as bis, rue Réaumur, Paris-2-,

sous n» 73286.

14*. A louer studio meublé.
27 bis, rue de rAbbé-Carton,
fi* étage. Loyer 350 F + cherg.
S'adresser sur place MOAL-
COZ, du 9 au 12 sepfumh. 1975.

Région parisienne

Pari, loue chambra pour
étudiant â CLAMART.

TEL *42-14-28.

locations
meublées
Demande

Pans.

EL suisse ch. appert, meublé
ou louis, propre et a urtx accent,
pour 34 père, dès 1-T0-7S Ecr.
A K. Beumann, Blrrhstr. . 42,

CH - 8057 28ridl.

Province

Couple rectu tocattan, calme,
confort, septembre et même tus-
ou*A mal. Préf. Lotre-Altenflu.

Téléphone: 56741-42.

32, bd Malesherbes, ANJ. 1845,
redl. PPTE5 de CARACTERE
10*00*0 68 Mtamètres de PARIS,

OUEST, SUD et MORD.
Limousin, X km Sud Limoges,
mais, campagne, dépendances
d* porc aménagé 1400 sf,
calme tt cft., té*. Px. 230400 F.

Ecr. M. VTaHe, 15. r. du
Roussillon, Limoges 87000, g. fr.

PPTE caractère excelL état.

B P. ppaies cft.» gare 6400 ml.
Px. 500000 F. GuTTbart, Notaire.

.
61-5EES. TéL (34) 274035.

A vendre, 29 km Rames i

Gentilhonvntare XVII*, parc
3 ha. pièce d'eau, restauration

i tfnir.

Value de la Rance r 3 pro-
priétés matoulnlére XVIII*
petit château XIX*, gentilhom-
mière XVIII*. Beaux parcs.

Manche : Maison de mettre
XVlll* 1 ha.

Nombrei/» autres châteaux et
manoirs sur tout l'Ouest.

FORETS ET MANOIRS
DE FRANCE

lss Vétumlèrev 35500 VITRE.
Tél. (22) 79424). .

FORET DE LYON5
malsm 5 p. cuH-, I»l, chant.
cen»M ttL

. 2500 «a» terrain.
Px 236.000. Espaces, 76-Goumev-
en-Brey, TéL 0645) 904141

mis le 431 â Courtier.

PRIEURE XVU*
.

VEXlN, H KM PAR 15, SITE
CLASSE. Carad_ vue. exc. état,
parc -L5O0 m* dos, chaut.. 5 ch.,

2 satans, dépendances.
TEL. PROPRIETAIRE 447-16-14.

W.E. Idéal, 29 km. Paris : 2JOO
m2> mata. 40 ma. poss. constr.
RI», et forêt, isolé ms proche ftej

commode «mit., naïf, etc. Cédé
200.00a ese retraite. T. 885-34-30.

Je vends Terrain 12 ha, dans
site egeept. en Cévenne. Propice
à camping ou naturisme. Eau,
électricité. Altitude 800 mètres.

Prix r 120-000 F.
Mae Trouillas.

30170 Salnt-HypPollte-dit-Fort:
Tél. ï (46) 8028491

ENGHIEN Résident, vaste villa
h rtrav, s. rezréMhauiit* td

1» étage. Parc 2-000 m2-
730.000 F. - Tél. : 989-31-74.

ETANG : â vendre sur terrain
balxé. poesinnité construire.
Tél. 98 CERDON-DU-LOIRET

par Glen.

AUDE, Belle propriété rapport
agrément : 27 M restructures
Polydolf, 900 m2 bâtiments + a
ma [sons. Hune isolée, tt. cft, tél.

Ecr. n* 7.15a «le Monde» PuM.
5, r. des italiens, 75477, paris**.

S PL. PROPRIETE PROVENCE
20 ha., gde maison tout confort
avec 3»f cour intérM <Jl cent..
ML, 19 Pièces, grande réctut..
boxes chev., tennis. MEUBLE-

Prlx : IJRXLOOa
IMMOBIL. CRAU. 3a ba Foch
SALON, TéMph. (201 564646.

SAVOIE. BotrariSafoMéaurlce,
pari. vd. ancien fort, altitude
1JD0 m. bne exuos., état pari.,
conv. â hôteL maison â carnet,
ExceotfonneL Prix: 100.000 F.

M. DELICOURT,
43, nie René-Hamon, 94 VHtafiâf.

TéL 736-02-0.IMM
A SAISIR.

PONTT.-COMBT, W km N,-D,
Villa réc pL-pled. séi. 36 m2,"
4 ctv» a. de 11, eufcc, s.-soi
cpf*L l ch. Cave. Gar. Sptand.M i.ioo m2. *3(lcs;) F.

ENGHIEN, tr. calme. . Üllle
200 nfl hataft. Parc IJX» m2_
500000 F. TéL :

,
989-3T-7L.

CHATILLON. CHATENAY,
SAINT-MAUR. V1GNEUX.

Pavillons neufs a construire
sur terrains 300 A

. 500 m2.
TH. : 202-2044.

villas

MONTMORENCY. Vina récnia.
140 m2 hab, JanL 960 m2. pisc-
550400 F - TéMph. 98241-74.

VES1NET
su p. VILLA MOD. S/JMO ras
BOISE. Sêiour 55 m2. bureau,
5 eh„ 3 bains, garage 2 voitures.

AFFAIRE EXCEPTION.
FRANCE - PROMOTION

IMMOBILIERE - 276-8746

VaBcrfiSSon Trta résiœntieivaouebbuii
gara, calme

dam PARC 1408 mS, villa mod.
500 m2 ha II, un étage, récent,
triple. 10 CHj 5 fans. PX rare
KATZ, gar* Oarches - 97MB43.

viagers
Proprietaires âges, HERITEZ de
vs-mémes. Vendu en VIAGER
renie Indexée. — DECOBERT,
spécial.» 4, r. 4-Segt. me 2046.

Vendez rapklemenl en viager,
rente Indexée.

. Expan. conseils.
LODEL, 35. bdDiscret. Ehide

Vottalre Paris TH. 7004049.

LIBRE PARIS-20*. Un. récent.
8* éatge, gd stud„ sal. bs, kit.
MUWO cpL rte 1400 F mens.
2 léfes 72/74- ans. RONCEY,

Téléphone : 87026-19.

Ach. viagers ou nuapraprUM
D
J££S%r VERNEL

4, PL EsttaowetfOrves. Parts 2*.

Vendez aux moüinurej candilloni

IHflil 36 a» -références9HU1HL Expert»» gratuite
19, bouL Maluitagi ties - 2U-33-3S

APRÈS LES ÉVÉNEMENTS D! CORSE

LIBRE Place SainFFtafT»
vus SKrMmr

Gd Ihr. + chbre. balam. confort.
Imguee. Très bal Imm. g.«de L

78.000 F -f- 1-330 F mensuels.

f cruz * n
5iâiîr*

w
4-MJ J9

.

villégiatures
Loue- auftient. roatotîes gitanes.'
attelées rend Provence. J. Moyne
Tél. (90)814039 et (90183-16-21:

84320 ENTRAIGUES

V* - Bout, impose, 500 mans.+
p«L COB. - * FAC» 3374092.

RadL bout ou locaux tta prapr.
même mauv. état centre Paris.

Téléph. 27348-g - 78347-58.

Maïrlii T4*7 vds OPO b*L bout
Excri. rap. - 2734842. 78347-58

terrains
Alsace, proxlm. Colmar, flanc
te coteau entra hautes chaînes
Vosges et plaines. Vue impran.

TERRAINS ETAGES
600 è 1-230 mî, tta viabtllte.

prix è part 85 F le m2» créd,

sr dem. : Promotion itner Cono,
ROUfféCEl «250. T«. 89 4941-51.

A vendre 54 ha terrain. 1 km
RIAN5 (83), boisé, ruine, belle

vue sur village et vallées, conv.

pour const. et chasse, eau, étacL

prw. Ecr. 2 HAVAS, n* 1-878.

les annonces classées du

sont reçues par téléphone

du lundi au vendredi de 8 h. 30 à 18 h. 30
«ni

233.44.31
233.44.21

Uw iORMce communiqoée arad: 15 honres peut panïre &s k

Crise politique chez les élus

à propos du statut

De notre correspondant

Aiacdo. — Tandis que l’on conv prononcent pour celle-ci (3t è 38 •/•)

n’en sont pan des partisans irréduc-

tibles.

Dana cea sondages, une question

aura, à coup sûr, fait défaut entre

le statut actuel et l’autonomie : celle

qui aurait porté sur [‘organisation

d’un pouvoir régional.

- PAUL SILVANt.

• Le Mouvement fédéraliste

français (•) a publié le cornmu-
rüqaè suivant : « Dansnique suivant : « uans une décla-

ration & Radio-France au sujet de
la Corse, le premier min istre a

mente abondamment les réponses
apportées aux sondages de l'IFOP

et de la SOFRES publiées par plu-

sieurs magazines parisiens, une crise

politique est ouverte en Corse, où
deux conseillers généraux, M. Phi-

lippe Rossi, radical ds gauche,. et le

docteur Raoul Maymard. U.D.R., sa
sont démis de leur maodaL M. Maÿ-
mard est même allé fusqu’à proposer
é tous ses collègues d’en faire

autant, da manière i permettre l'or-

ganisation d'une consultation géné-
rale. Ce à -quoi M. Jean Marcbetti. _
radical da gauche, également conseil- opposé àla déœntralisation néces-
. *-* - - -*

—

J- - **--
saire le rëgtonallsme politique,

« -grand danger pour' ruhlté na-
» tionale ». Fermement attachée &
l’unité française, la Fédération,
Mouvement fédéraliste français,

cüstmgufi celle-ci d’une uniformi-
sation administrative et centrali-
satrice qtd ne permet pas aux
citoyens l'exercice d'un civisme
vécu. Le patriotisme résulte non
de la contrainte mais de l'attache-
ment et de là participation des
hommes à de libres communau-
tés. »
. (*) La Fédération, 3. rua Cbau-
veau-lAMEUido, 73008 Parla. ,

1er générai, a répondu : - Qva ceux
qui veulent démissionner le fessent.

Pour ma part, fai été élu é Campo-
toro-dl-MortaiU avec 2 002 voix contre
7 A mon adversaire, et Je . ne me
considère pas- comme un mai élu. •

A M. François Giacobbi, sénateur,
président du conseil régional et du
conseil général - (radical de gauche,
qui a annoncé, le Monde du 5 sep-
tembre. que m huit élus da la

gauche refuseraient de siéger au
nouveau conseil régional}, M. May-
mard répliqua qu'il s'agit d'une
« solution parcellaire, », la solution

réelle étant de revenir devant le

corps électoral, - le rote physique
étant seul accepté, cil qui donnera

n

un reflet exact, actualisé,- da la

volonté politique du peuple corse -

Da son côté. M. Nicolas AJ tonal.*

député d'Ajaccio-CaM. radical ds
gauche, estime que le refus de siéger

au nouveau conseil
.

régional ne
peut, en ce qui le concerne, être

fondé sur las saules questtops de
compétences financières de: - la

région. U y voit un moyen de -déblo-

quer' la situation, è condition que
soit posé, par ce Mais, le problème
Institutionnel préalable politique et

le moyen de placer le gouvernement
devant ses responsabilités.

« Seul parlementaire da la Corse
i avoir voté contre I». projet de An
portant division de Ffle an deux
départements, dont flnstitution d'un
• conseil régional croupion - dit d»
droit commun, déclare M. Altonsi.

fai tait valoir, le, 3 avril dernier
devant rAssemblés nationale, ' les
raisons pour lesquelles la majorité

de la population Insulaire préfére-

rait élire son conseil régional mu suf-

frage. universel et A la proportion-
nelle. Sr là gouvernement ' avait la

sagesse de ne pas s’opposer A une
telle proposition qui est désormais
celle d'autres groupes politiques que
le nôtre (per exemple le fédération

régionale des républicains Indépen-

dants) et si I» code électorat recevait

1er modification qui s'imposent,

serait alors possible d'instaurer .en

Corsa une vie réellement démocra-
tique permettant fexpressIon et la

représentation de toutes les ten-

dances. » • •

Cas tendances ne .paraissant pas sa
dégager clairement des résultats des

sondages d'opinion publiés lundi.

D'une manière générale, on enregistre

avec satisfaction, sinon soulagement,
que 2 ou 3 Vs seulement des per-
sonne» Interrogées seraient favora-

bles A l'Indépendance. .En revanche,

l'opinion prévaut que. Iss questions
posées sur. le point de savoir si l’an

est favorable au statut actuel (une
région ou un département , comme
les autres}, ou à un statut d'auto-
nomie dans le cadre de la Répu-
blique française, n'ont pas permis de
dégager la tendance moyenne. II . ne
fait aucun douta, pour la plupart des
observateurs, que le statut actuel (55

à 81 •/* de réponses favorables) ne
peut, sur le plan de l'Institution

régionale; satisfaire beaucoup de
ceux qui déclarent le. préférer.è l’au-

tonomie. d’une part; et, d'autre part,

qu'un certain nombre de ceux qui se

0
M..PLEYÉN : pourquoi pas i, [f*

*

expérience de décentra/

tion poussée?

Dans le Peut Bleu des co\
du-Nord du 6 septembre, M. *

Pleven, président du conseil »

glanai de Bretagne, évoquant _
événements récents de Ct •» r f

écrit : l
a Plus nombreux qu'on ne le t , ^C **

A Paris sont ceux qui se dm
dent pourquoi la Corse, ptàsqi. 4
est odograpPiquement sûparp -

la France continentale, ne f .

rail être le site choisi pour
'

une expérience de décentraUst
poussée et originale, permet

Æ

de tester la valeur de certt

formules. (-1
» uh executif régional élu.

assemblée régionale désigne-

suffrage unicersel et disposai

larves compétences ? Soit, m
condition qu’on s’entende :

» 1) Sur les attribution.

c pouvoir régional » ;

» 3) Sur le mode de dés

tion des membres de l'Assa
régionale. Seront-ils étw au
tin uninominal majoritaire,

des circonscriptions terrtto .

.

correspondant aux « pays >

bien seront-ils élus au senti .

liste, à la proportionnelle, de

cadre de VUe tout entière ?
» 3) Sur le montant ds

financière qui serait démana
budget national, c'est-à-dt !

L'ensemble des autres Fran.

CORRESPONDANCE

Des interrogations et des doute

MORT DE M. PASCAL ROSSIKt

MAIRE D'AJACCIO

M. Pascal ureeriwf^ maire d'Ajac-
cto. bonapartiste, est décédé mardi

septembre- en début d'après-
midi & Nice où U avait été trans-
porté, après avoir

1

, été -victime, la
semaine dernière, d*un malaise
cardiaque.

[Né le 13 décembre 1S1B À Ajaccio,
Pascal Raaalnl — 1 eamolmln pdn-
ciDcd aux taaaâfcai ficononloua —
était entré au conseil municipal de
cette villa en

1

1953. Q èn était devenu
maire en ÎOSL Conseiller général
du canton d’AJaeolo-NonL- U était
vlce-présldsnt do l'assemblée dépar-
tementale. Membre - du parti bona-
partiste, Pascal Rogalnl avait été
désigné par sa fonoaslon pour la
représenter aux élection* i6yi*T.-

tlvea en 1973 dans la. première cir-
conscription de Ja Onze.
soutenu par X» réformatour* et

par le CJîi, u avait obtenu, un pou
plus de* il 000 voix att premier tour,
sur quelque 40 000 ndXrasaa 7

' expri-
més. H a’ètalt. retiré avant le moond-
tour. laissant ses électeurs libres de.
leu» choix {M. Nicolas Alfonid, radi-
cal da gauche, avait été élu. K. Jean
Basa. 17-DJL. perdent son Alèse).
Lors dss récents événements, dans
rile,' le conseil municipal d'Ajaccio
et le comité central bonapartiste
avalent regretté que r les fuites
mm&ieatiùn* de U jnjnûetton-
corse (-J iraient vas été prises en
BOiuùUratimt en temps ptûr oppor-
tun •. Us avaient reaàixrelé « leur
ferme attachement A lajnaüon fran-
çaise.

Les événements de Caxse.
sous ont valu un abondant
counier, dont voici quelques
•xtrails parmi les plus slgai-

'ficatits.
1

M. Christian Gras, professeur
à l'université de Strasbourg-// ;

Qu'on le veuille ou non, qu'on
s'en félicite ou qu'on le déplore,

c'est an tour de la France hexa-
gonale de se trouver confrontée
au problème des nationalités.

Pour qui refuse de voir l'Etat

national se transformer en pri-

son des peuples ou de le voir se

balkaniser. Il n'y a plus qu'à
repenser le problème de lanation
France. Est-il totalement im-
possible de renoncer à la struc-
ture unitaire de l'Etat? Est-il

impensable de s'inspirer des
exemples étrangers d'Etats fédé-
raux et multinationaux ? On peu
d'imagination constitutionnelle
nous .

épargnerait . beaucoup de
sang et de larmes-

M. Pierre Albertini, de Vitry :

Quelle que soit leur appréciation
rationnelle de la crise ouverte par
les événements d’Aléria, tous les

Corses véritables — en Corse ou
sur le continent— ne peuvent que
se sentir solidaires, au plus pro-
fond d’eux-mêmes, de l'action

entreprise par l’ARC sous la direc-
tion des frères Simeonl — qui
apparaissent ainsi comme l’expres-

sion même de l'Ame corse. On volt

La France aurait alors
être une chance d'être gou* :

-

par des .hommes et non pas
nlstrèe par des experts „

M. VcncenteUi Antotne.d".
On ne peut impunément '

vivre cdte A côte deux p>

tions tout en favorisant -

d’une manière excessive, je
parle- des Corses de souc
des rapatriés ; voilà; du
en agriculture, le point f

mental. Un hectare de r
"

coûte A un Corsa d’origine f -

qu'à un rapatrié pour sa m -. .

valeur. Or, flnanclèremei-
rapatrié n’a jamais été

,

comme le Corse mais to*

avantagé. La Corse était, er
un pays neuf et non un c
tement déjà nais en valev ;

fallait y fai» attention. Vo-,
voisins faisant la même sp>

,

tion que soi-même n'éprouv»^
peu de difficultés d’empru
crédit; de financement en g

é"

alors que t’oa est en ditf.

cela n'incite pas A l'amo
.

prochain, et, comme cela fai
que quinae ans que cela d
me demande quelle pool"--
française l'aurait accepté. -

leurs, la réponse est toute -

aucune ne Ta accepté. » V'
M. Jean-Marc Dufou
Marly-le-Roi :

H me parait souverain^
Indécent que des lnsulalrr-' * -

ont fait en métropole tout :

carrière politique estiment,
que vous le rapportes.

*”

ne considèrent la Corse non
comme une partie (spécifique) de
la nation française, maïs comme
une possession (coloniale) de la
France métropolitaine.

M. Pierre Zind, de Mâcon .:

La .Révolution française de 1789
était : originellement d’essence fé- ^
déaaUste, comme en témoignent «coloniaux» pour désigner

*'

la «Frae de la Fédération» et la adversaires, — noos toucha.
«Constitution de l'Anl». Il faut au sommet de l'inconscience
ressourcer la France A cette fon- a tant soit peu vécu dan

de Jouvence, désacraliser «colopies» se rappelle le ne

réclamations de l'ARC s
« corslcatlon - » de la Ré-
publique en Corse font s
ceux qui songent A ce
i'implantation corse dans f
nlstxation.
Quant A l’hostilité de -

envers les «pieds-noirs»
même que l'utilisation dn u

._

talne
l'appareil étatique. « monstre froid
de toujours, fossilisé dans le pres-
tige lointain et glacé des minis-
tères » ; il faut rendre la respon-
sabilité et les libertés là où elles
s’exercent, aux peuples de l’Hexa-
gone, avant de fêter, pourquoi pas
a Strasbourg, la grande Fédération
de l'Europe fédérale 1

Si le gouvernement à le cou-
rage d'opérer la profonde réforme
des. structures politiques que ré-
clame la démocratie moderne,
alors le sang qui a coulé en Corse,
et infiniment moindre que celui
que versa la France pour s’em-
parer d'une Corse libre, n’aura
point été répandu Inutilement.»
M. PJB. Tmc/iet, de Madrid r
Tous les mouvements sépara-

tistes que nous voyons prospérer
avec succès n 1

existeraient pas si
un fossé ne se creusait pas cona-

de Corses que Von y rencor-
de Saigon A Alger.

Enfin, il serait bon que
publiât la liste des gén-

"

bienfaiteurs corses qui, ayaa. r ' '

fortune en dehors de 111e

.

en a, — sont revenus pour i- ‘ -

dper au développement de-
département natal, des tri*
qulls y ont réalisés, des e

'

prises qu’ils y ont fondées.- ^
* AT. Santucci, de Paris (10*

J'"

Bien que réprouvant les!:'.
'•

cédés inqualifiables utUira
' -*

Alêria et à Bastia par les li^
ges,- et étant personnelléL" : -.

comme socialiste, hostile A 15 - .

nomie. dont J’ai tout lin-: -

craindre qu’elle n’aboutisse,
un pays -où la conscience de c.
est peu affirmée, A l'oppressit'

"

peuple par les hobereaux e^?
iTtièr^ m'empi

majorité - du peuple français et
poser question de sava •

une élite . technocratique pari-
...

question de sava
qui! serait advenu si. au .<
d'agir ainsi, les militants

-

l'ARC avalent, manifesté ï'ï-
fîquement dans les rusa de V-\
en sollicitant un dialogue n|-J membres du gouvemen

'

Tout me laisse à penser qw

sienne qui gouverne ou plutôt
administre selon sa seule Intelli-
gence. tvhistoire nous enseigne
d’ailleurs, par les exemples qu'elle
nous pennet. d'étudier, que nous
sommes arrivés A un stade bien _ ,
connu et dangereux de ce phé- ™ t

ÇfL
t^aque' les

,-r-j -

namène des fausses élites ooiinênr.
sciâtes et les passages A. t.

de rensemble dunava
8 coupéoB

f
u commissariat eussent ainsi v

A situation . d’^^tion Ja .®eul® réponse des pom

.

sures d’exception.. Nous proposons 016 !-

à la Chambre, oui reSÎSent» tœ
i
t ten?>s P0^ 1®* mouvâm, ;

mieux la^ffiduwy^’étaSS d'outre-mer.. ‘ S.
ÿs dispositions sur la composi- M- /«*« Albert, de BergeriV^ Comment est-li postihle .

A ‘

représentatif des civils français ttrentau ft'C

VSSZSnêaf' oomPoeé de mitrailleur ...^^nalites vraiment provin- en tuent deux et eTSv^
n serait h.,,.»—. "

V_-

.... • j- .-Mnent hautement
“O" le feu de toutes

r
les armae

.

!?*?* de l'mxîre présentes.

‘iss.wat et des in- asas, Bretons - ou Basques“ Proflt change rien » cette obligation

,“£5? h*“- nafflïr. te SrSi St

S

. -i --i’.5ji3or
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Pans les coiilissres des contrats Je ville moyenne

-HAMBÉRY CHOISIT LE PARKING LAID

PARCE QU’IL NE COUTE RIEN
.tans le contrai da vffla moyenne qu'au»

: ngné av*c l'Etal. Chambéry (53 000 habt-

ils ragglomératiaxi} mit inscrit dmx
sjats d« parcs da stattomremani destinés

:’übérar la centra da ‘l'excédant d'antonio*

ns ni

- ;
Jhambêry. — Trot-H laisser

irtrnire un « parfclng-süo a de
jt cent trente places dans le

ître de Chambéry, A la limite
:- tn secteur sauvegardé et dans

zones de protection de trois

.moments niawah : le château
-s ducs de Savoie, et notamment

^ Sainte-Chapelle, la chapelle du
"

,_
: ée Vaugelas et l’église Ncrtre-

.{J. me ? ...
• -.•3on nombre de Chambérlens

posent la question depuis
.'-Us ont appris, an débat de
-sôk que- la municipalité a accordé

. me société privée la pcssüjOité

raser les halles actuelles — &
eval sur la place de Genève et

place Henri-Dunant, — pour
ver à leur emplacement, & eûté

m nouveau Twâwthé couvert plus
une sorte de blockhaus

70 nôtres sur 80 mètres et de
mètres de hauteur, une assor

£ton. Vivre & Chambéry,
astltnèe en 1972, a pris la tête

me campagne destinée à faire

muer ce projet, qui porterait,

.ou elle, « gravement atteinte à
' qui reste de vie au cœur de
utmbérg a Son président,

Jean Bond, a fait connaître,

» de l’enquête publique qui
fit déroulée en plein mois
août, son apparition et celle des

'ois TniTle personnes qui ont

xeptè de signer une pétition

.ms ce sens. Favorable A la réaU-
ittan de cet équipement. M. Jean
met, préfet de Savoie, n*& pas
icore délivré le permis de
instruire. H attend notamment
s avis du ministre de l’équipe^

ent et du secrétaire d'Etat à la

Itnre. Ce dernier doit oansol-

V an début d’octobre, te coan-

ssion supérieure des abords. •

: Tiambéry, commet tomes -

-les

-es, s'est développée sans se
der réellement des questions

' rbanisme. Aujourd’hui, en mô-
.. temps qu’elle découvre des 1

anmtaes d'abandon des qusr-

b anciens — qu'elle a coui-

icé & combattre par une poli-

te de réhabilitation — elle
state

.

qu’elle étouffe bous le

te de i’automoblla-

utour des halles bâties en
S, chaque samedi. les paysans

. environs installent leurs frê-

itals jusque sur la chaussée
r former le marché le plus

ué et le plus vivant peut-être

toutes tes Alpes. C’est 1a oo-

: parkings saturés, voitures

les trottoirs ou arrêtées dans
artères sur deux ou même trois

i Selon les spécialistes de la

ol&tioii, il manque environ im
1er de places de stattonne-

.t.

x construction de pwrMnga ax-
- tout naturellement en tête

' préoccupations retenues par
sontrat de «ville moyennes
é le 12 Juin 1974 entre EBta*
i ville de Chambéry. Ce doca-
t prévoit la création de parcs
tationnement à te périphérie-

.centre et retient deux: pro-
: l’un sur l'emplacement de
aseme Curial, l’autre sous
lanade du château. Pourquoi
t le brutal abandon de oes

îts au profit du parc dé la

r de Genève dont la réalisai

envisagée, restait subordon-
au résultat des premières

allons?

Te sont les promoteurs tnté-

it par 1a construction de ces

ings, et üs ont été nombreux.
me M. Henri Couânrler,

lut de M. pierre Damss
UL), maire de Chambéry, qui

ont fortement déconœtM de
Tiencer par le parking sous le

san. Trop Soigné du centre
a rues piétonnes en cours de
ton, ü serait, selon eux. d’une
ncitê très discutable.» En
une des sorties du château
t A l’extrémité de la zone
mu. t*» responsables muni-

biles. Maie la ville est aujourd'hui testée

par un troisième projet qui nm lui coûterait

xim. la promoteur prenant tous tes frais à

ça charge.

De -notre correspondant régional

pgux- toutefois qulls

ne tournent le contrat de ville

moyenne que dans- la forme et
• non sur le fond.

C’est surtout l’argument finan-

cier qui a déterminé les élus &
remettre en question les priorités

du contrat d’aménagement. La
première tranche du parc sous
l’esplanade, du château entraîne-

rait, en effeL à elle seule, une
participation publique aux dépen-
ses d'investissements de plus de
5 yqflTUnrm de franca Et la ville

de Chambéry ne recevrait pour
cette opération qu’une subvention

de 40 %.

.

D*nn autre côté, le promoteur
dix pftTMng des baîlpg — la So-
ciété française dé garages mé-
caniques AutosDo, ’ qui. selon

certains, cherche avant tout à
fixer en Efcanoe des « pétrodol-

lars » — s’engage A prendre à sa
charge tous les frais de l’opéra-

tion sans même exiger de la col-

lectivité locale une garantie d’em-
prunt. De pins, la société Auto*
süo proposé de financer la re-

construction du nouveau nwwht
couvert (d’une surface réduite de
moitié cependant) et du gymnase;

atrad qQ0 la wnM;l.ini»Mpn ria bU-

Pcnrr les élus d’une ville dont
les finances sont particulièrement
étranglées (et rite n’est pas 1a
seule I). te perspective de réali-

ser une « opération blanche » est
séduisante. Four beaucoup de
Chambériens, cette réalisation

pourra être mise à l’actif de te

municipalité sortante ig bi-

lan que celle-ci présentera en
1977— Enfin, cette opération per-

met de frire oublier à pas mal de
commerçants rinquiêtude que leur

suscite l'ouverture d’uns seconde
grande surface à 1a p*»4p>i<ni«i de
te ville.

Faut-il pour autant perdre
tout de l’esthétique et oublier

les bnrmeg paroles de ceux qui
invitent sans cesse tes élus & pré-
server le cadre urbain, A sauver

garder l’environnement? Faut-il,

en 1975, répéter les erreurs pas-
sées et tout sacrifier. A rantomo-
bûe sous prétexte que son « ado-
rateur s est devenu un cul-de-

jatte incapable de parcourir 200
mètres A pied ? Que tes halles

actuelles, disgracieux en

Ce serait une banne affaire, si ce troi-

sième projet — cm - parking-iSo . accolé

A da nouvellaB halles — n'était pas fneta-

znant contestable. à proximité des quartiers
anciens inTigirdk,

béton, ne présentent aucun Inté-
rêt architectural, presque tous les

Chamhériens en conviennent.
Mais quitte à envisager leur dé-
molition. au Trifiim» mate Q
droit d’espérer que Fon ne recom-
mencera p«»«_ quarante plus
tard, la même erreur.

Outre les nuisances accrues et
l'insécurité qu'entraînera cette
«mita nmnn trop centrale, le bâ-
timent que l’on se propose d’éle-

ver dans la perspective de 1a
Sainte-Chapelle et au pied même
de cette « Tour bossue »,

construite en ISIS et chargée de
mystère; n’offrira, H est aisé de
s’en convaincre, «num charm-
c II s’agit ni plus ni moins de
faire disparaître un monstre de
loueur pour le remplacer par
quelque chose d’un peu mieux »,

admet le préfet de Savoie, c Ce ne
sera pas complètement moche »,

essaie de convaincre M. Coudu-
rier.

ri les ministres en-
courageaient cette nfcdgnarirm

Os monteraient du wiim*
coup la fragilité des tentatives
faHfg pour mieux aménager les

centres urbains qui se meurent ri

la vanité des contrats de « villes

moyennes ».

BERNARD EUE.

AU CŒUR DU 13* ARRONDISSEMENT DE PARIS

La Gté fleurie en panne

LE président de la République
recevait, le 34 juin 1974, deux
représentants des artistes de

la Cité fleurie (treiziéme arron-
dissement) ri manifestait
« son souci de voir mise en œuvre
une solution qui préserverait
l’existence de leur cité et son ca-
ractère a- On croyait toute opéra-
tion immobilière écartée, un an
plus tard, les habitants ne sont
toujours pas fixés sur leur sort,

malgré l’instance de classement
engagée par le secrétaire d’Etat A
La culture en décembre 1974 Os
sont d’autant plus Inquiets que le
préfet de Paris a accordé, le

20 juin damier, un permis de
construire pour deux Immeubles
de neuf et cinq étages en bordure
de la Cité fleurie. Uhe nouvelle
haiatn» en perspective pour ces
artistes qui luttent depuis quatre
ans *fln de protégez leurs « Jar-
dins de curé » en plein cœur de
Paria

Au 65, boulevard Arago. vingt-
neuf ateliers d’artistes construits
avec les matériaux de démolition
de l’Exposition universelle de 1878
se blottissent dans la verdure. Une
oasis désuète miraculeusement
préservée des tontaHnn» immobi-
lières jusqu'au 24 mars 1971, date
A laquelle un permis de construire
est accordé à la société SEFXMA
pour un immeuble de dix étages et
de cent quarante logements sur
4300 m2. Vingt et un ateliers d’ar-
tistes sont prévus dans le projet.
C’est la mort de la Cité fleurie.

La vingtaine d’artistes qui y ré-
sidait encore décident de ne pas
se iftîww faire et constituent une
association. Celle-ci attaque le
permis de construire devant le
tribunal administratif : «»ife est
déboutée en juillet 197L phi» con-
tre-attaque en empêchant le pro-
moteur de commencer les tra-
vaux : le tribunal de grande

D'une province à i*autre
Midi -Pyrénées

D
RATTACHER

LE SUD-OUEST A L'EUROPE

ANS une lettre ouverte adres-

sée au préfet de la région

Midi- Pyrénées. ; les jeunes

chambres économiques de Toulouse,

de Midi-Pyrénées, d'Aquitaine et du

Languedoc-ftousafHon, Insistent sur

la priorité et l’Urgence que repré-

sente pour ce* réglons «la mise en

chantier . Immédiate de l’autoroute

Ar61 de Bordeau*Montpenier ».

tes Jeunes chambres économiques

posent ensuite trois questions :

— duel avenir choisit-on pour, le

Grand Sud-Ouest ?
— Celui-ci sere-t-fl maintenu k

l’écart de rBirope?
— La solidarité nationale serait-elle

refusée à un cinquième du territoire

français ?
En conclusion, elles réclament Ins-

tamment qu’il en soit tenu compte

dans les décisions qui seront prises

et demandent au préfet de région

de transmettre air gouvernement leur

absolue détermination et leur vo-

lonté de défendre le développement

de leurs réglons, dont les Infrastruc-

tures sutoroufi&res sont, à leur sens,

une condition première.

Lorraine

chez Saclior-Soliac, où, depuis le

début de Pennée, la déflation des
effectifs a porté sur environ 800 per-

sonnes.

L'association pour l’expansion In-

dustrielle de la Lorraine (APE3LOR)
tente actuellement d’aider ou même
de eauver plus d’une trentaine d’en-

treprises qui. emploient plus, de
14000 personnes.

Un autre problème reste Inso-

luble. Celui des Omîtes d’une éven-

tuelle relance. Le manque de quali-

fication de la main-d’œuvre reste

un obstacle actuellement Infran-

chissable qui réduit la nuirge d’ac-

tion des entreprises lorraines. Ce
manque de qualification touche
essantiailarnenf lee Jeunes. Sur les

24 000. Lorraine à la recherche d’une

travail, près de 13000 ont moins de
vingt-ans. Six sur dix sont des
femmes.

JEAN-CHARLES BOURDIER.

Nord - Pas-deCalais

« MÉTRODUNES >

POUR SCELLER

LES DESTINS DE CALAIS

ET DE DUNKERQUE

LL
CHANTER EN OCCITAN

TRENTE ENTREPRISES

AU BORD DU GOUFFRE

N peu plus de 24000 Lorrains

sont à la recherche d’un travalLü A la fin du mois de juillet Us

riaient 9092 en Moselle. 8481 en
'Meurthe-et-Moselle. 4281 dans les

Vosges et 1.912 dans la Meute Cette

détérioration du marché de l’emploi

était prévisible dans une région qui

n’a. pas
.
été épargnée par la crise;

en particulier dans, les Industries de
transformation des métaux, et

les responsables administratifs et

les étus font preuve d’un réri pessi-

misme.
A la rentrée, on s’attend à l’arrivée

de quelque 25000 Jeunes sur 1e mar-

ché du travalL A en croire le

patronat, il serait pratiquement im-

possible de les employer.
- Noue avons arrêté rembeuche,

sauf pour lee dis de nos agents qui

ont terminé leurs «odes au sain

des CJË.T. du groupe », déclare-t-cm

Da ans de travail pour en
arriver à ce recueil de
chansons populaires fl).

En tait, dix ans de recherches

en paya de langue d’oc pour

retrouver A leur source1, dépouil-

lés des scories et des trahisons,

les chants authentiquas qui

accompagnèrent la via, des siècles

durant, en Auvergne, Béent, comté

de Fois, Gascogne, Guyenne,

Languedoc, Limousin, Provence et

Roussillon. Hors d’une mode, au-

delà de rengouement neuf pour le

folksong. Il s’agit d’un
,
véritable

travail d’ethnologue réalisé per

Cécile varia, • lolldoriste - et,

d’autre part, Ingénieur agronome.

On trouve lé, par chapitres, les

noèis et les berceuses, les chants

de noces -et de travail comme la

complainte du soldat déserteur,

tous les relleta de la vie quotf-

dlertne tels que las mirent en pa-

nées et en musique des auteurs

souvent anonymes. Poésie natu-

relle : les esthédralea, tarifs, ne
a?édifièrent pas autrement que cea
chansons.
«Le laboureur chantait beau-

coup en Quercy.» Jusqu’à l'avène-

ment du tracteur », dit Is préface

de Marcs/ Carrières de tInstitut

d’études occitanes, et aussi «le
tailleur en cousant à la main*—
avant que le transistor envahissant

ne répande uniformément ses rué- -

fasses standards, lancées comme
des 'poudres A laver..

Ainsi apparaît évidente la va-

leur, la chaleur de ces documenta
livrés aux spécialistes comme aux
« bonnes gens é /a recherche de
leurs racines • par ta patience
et renthoualasme (restrembord I)

de Cécile Marie.

Mais un aspect capital de ce
livre le met 1 - pleine actualité.

B tombe au milieu de querellas

aurgles de le volonté même d»
renaissance de rOccttartie. Au
nom d'une unité A recréer — ou
A créer — certains nivellent vo-

lontiers an une graphie unique les

dMérents dialectes et langues des
pays occitans (voir le Monde du
18 loin • Chanter en occitan -,

article qui a suscité les réactions
— contradictoire: — de nombreux-
lecteurs). Cécile Marte a donné,
nous semble-t-il, le meilleure ré-

ponse A cette question faussement
difficile.

Outre la vModfe (reproduite sur

portées), te texte de chaque chan-

son nous est donné en deux gra-

phies : « Nous avons cru utile,

écrit fauteur, de placer, à cfité

de l'indispensable graphie norma-
lisée dite languedocien moyen ou
occitan de référence J—), la gra-

phie sauvage ou patoisants corres-

pondant au lieu de la version choi-

sie. - Ce n’est pas simplement
• utile . o’eat capital al Ton veut

effectivement respecter, revivifier

PorigtnaUté de chaque région et

non pas le noyer dans un ensem-
ble où finalement ni un Gascon,
ni un Béarnais, ni un Provençal
ne reconnaît le perler de ses
pères. Cécile Marie donne IA le

moyen pratique de ne pas rem-

placer une hégémonie par une
autre. (D’outre part, figure égale-

ment âne troisième version : le

traduction an français.)

JEAN RAMBAUD.

(1) Anthologta de la chanson
occitane, par Cécile Marie - Edi-
tion* GJ. Maisonneuve et Laroee,
Paris - 270 p. - 87 P.

S.N.CLF. a Inauguré, lundi

septembre, la nouvelle liai-

son ferroviaire réalisée entre
Dunkerque et Calais pour les voya-
geurs, principalement les Calais!ens
qui sont très nombreux à venir

chaque Jour travailler dans II région

dunkarquolas.

Cinq millions de francs ont été
dépensés pour l’aménagement de.
cette desserte cadencée assurée huit

fols par Jour dans les deux sens
par un autorail de bonne qualité

atteignant cent vingt Hlomètras/heure
Compte tenu de quatre arrêts dans
Isa zones industrielles du littoral

dunkerquols et une' zone dortoir du
Calaisis. le convoi, baptisé « Métro-

dunes -, établit la liaison en qua-
rante-six minutes.

Mais au-delà d’une période d'essai

de deux années, qui complétera le

déficit prévisible d’exploitation ? Les
collectivités locales accepteront-elles

de prendre le relais 7

M. Jean-Jacques Barthe. maire

(P.CJ de Calais, ne mâche pas eas
mots : Il s’agit pour lui d’un ramas-
sage de travailleurs calalsiens

contrainte d’aller assurer la subsis-

tance de leur famille dans les In-

dustries dunkerquolsea.

Plus nuancée est ta position de
M. Albert Denver*, président (P.S.)

de (a communauté urbains de Dun-
kerque: S’il affirme la solidarité de
Dunkerque quant aux aspirations

eaJaJslennea, et s’il mtims .que l’on

doit penser d’abord au p'ius mai
loti, la député ds Dunkerque déclara

que les lacunes constatées chez l’un

ne doivent pas inciter è grappiller

chez l'autre. « Métrodunes -, pour
lui, offre dos possibilités de déve-

loppement commun Quant au relais

financier, M. Denvera, qui présida

aussi la syndicat mixte, a précisé
qti'll n'avait pris aucun engagement
« 81 (Intérêt général le commande,
nous y souscrirons par un moyen ou
par un outré. *

MARC BURNOD.

Instance lui ordonne en avril 1972
de cesser toute obstruction.
De son côté, le Conseil de Paris

demande, en juillet 1971 et en
mais 1972, au secrétaire d’Etat A
la culture de classer la Cité La ré-
ponse est négative. Les éius pari-
siens essaient alors, pendant deux
ans. de trouver une solution, ns
travaillent notamment sur un
projet de zone d'aménagement
concerté qui aurait couvert
20 000 m2. soit l’ensemble de l’ilôt
délimité par le boulevard Arago.
la rue de la Santé, la rue Léon-Maurice-Nordmann et la rue de la
Glacière. Chaque fois, les bonnes
Intentions des conseillers butent
sur le problème financier : Ds sont
disposés â dépenser un mnjfrm de
francs pour le rachat des terrains,
mais celui-ci est estimé à S. puis
8 et enfin 10 mfiiinw» de francs.
L'association des artistes est,

entre-temps, parvenue à sensi-
biliser l’opinion publique à coup
d’occupations, de ventes aux en-
chères d’œuvres d’art et d’opé-
rations «portes ouvertes» dont la
dernière volt affiner, le 13 juin
1974. cinq mille Parisiens parmi
lesquels M. François Mitterrand.
Le 24 du même mois, le prési-
dœrtde la République reçoit une
délégation de l’association et
tranche en sa faveur : il veut pré-
server le caractère de la Cité
fleurie.
Le vent t ou rn e en faveur

des habitants. Alors qu’ils avaient
perdu tous leurs procès. Us ont
la satisfaction de voir le Conseil
d’Etat annuler, le 10 juillet, le
permis de construire litigieux
pour vice de forme. En ri^ppruhre.
M. Michel Guy, secrétaire d'Etat
A la culture, écrit su préfet de
Paris qu’il a décidé la ml»», en
instance de classement de la Cité
fleurie au titre des sites.
modification ne peut être apportée
a l’état des lieux ou à leur aspect
pendant ün an.
La Cité semble sauvée. Ce serait

compter sans l’inertie de la Ville
de Paris, car les conseillers de la
capitale n’ont pas apprécié l’in- •

truston du chef de l'Etat
leurs affaires, et l’administration
rumine rannulation du permis de
construire. Les uns et les autres
ne mettent aucun empressement
A répondre aux propositions du
secrétaire d’Etat A la culture.
Celui-ci souhaiterait rénover les
vingt-neuf ateliers, ouvrir le Jar-
din au public *et créer un atelier
collectif et une salle d’exposition.
Les montages financiers ont été
élaborés : la VUle et le secrétaire
d’Etat apporteraient chacun
2 millions de francs. Les 6 mil-
lions de francs restants seraient
fournis soit par les artistes, soit
par un emprunt de l’Office
d’H.Ti.M. de la Ville de Paris.
Cette dernière solution a la pré-
férence du secrétariat d'Etat, qui
attend en vain une dArtetww ds
la Ville.

Une dérogation

j
C'est dans cette atmosphère

d’irrésolution qu’est survenue, le
20 juin dernier, l'autorisation
donnée A la «KWMA de cons-
truire deux immeubles (dont I*un

"

de 27 mètres de haut) sur un
terrain mitoyen de la Cité fleurie.
Pour le secrétariat d’Etat A la
culture comme pour l’administra-
tion parisienne, Q n’y avait pas
de raison de refuser ce permis
de construire, car «ce terrain ne
fait pas partie de la zone en
cours de classements.
Mais la préfecture de Paris

s’est aperçue que oe permis ris-
quait d’être annulé A son tour.
Le Conseil d’Etat notait dans son
arrêt de l’an dernier que, d’après
le plan d'urbanisme de 1967,

(ensemble des terrains situés
sur COot (—) constitue un espace
planté intérieur protégé ». La
préfecture a donc accordé, le
12 août, un nouveau permis
qu’elle déclare conforme au futur
plan d'occupation des sols. L’en-
têtement de l'administration A
vouloir laisser construire se heur-
tera une fols de plus à celui de
['association des artistes, qui va
attaquer ce permis devant le tri-
bunal .

ftiümlnfetfttif La frMtj-j’rrif

continue.
Le président de la République

a déclaré, en août 1974. qu’en
matière d'urbanisme «un certain
nombre de décisions destinées à
marquer fortement (évolution des
conceptions étaient nécessaires,
c’est pourquoi je les ai prises ».

81 l’on en Juge, d’après le cas de
la Cité fleurie qui fait partie da
ces décisions, la « marque » da
chef de l’Etat n’a pas été assez
forte pour protéger définitivement
l’un des rares Dots de verdure
parisiens.

ALAIN FAUJAS.

CROISIERES
PflQUET

La Compagnie PAQUET perpétue une grande tradition française

* dur au 18 octotoel975,à bord deftEÎMQ£

l£ HftRE *IES ACOffiS-FORFOE-FRANCE-

LES CARAÏBES -MAMl
Prk:3500Fà5000F

'ii 2auJS décembre1975^

èborddeiRENABSANCE.

7OL0fWNGER‘-«AI^
F0RTÏEFRANŒ-^ÀHAMAS-MAM.
Prtc:345ÛF*650&F

»du 27 mars au 14îwai976, à bord de MERMC&
MAIfl-BAHAMAS-LESAMTlLLES-

roRWJE-ffiANCE-MAœiÇ-CWDK-TCXAJDN.

Prix; 4200 Fà 6000

F

MR&flASSAUwvicewraa.
en JettfAi Bahamas •

Pour plus amples renseignements, remplissez ce bon, adresserie

â votre agence de voyages, tabauete ou aux Croisières Paquet

PARIS : S, Boulevard Malesheibes, 75008 -TéL 2665759
‘

MARSEILLE :70, Rue de la République, 13002 -TH. 9&8L00
Vous recevrez une documentation déteiHêe.
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ÉPPMNT El RÉGIONS

A PROPOS DE..*

La fonctionnement des cabines téléphoniques

LES LOTERIES..
La P.T.T. privaient de i*ire passer le a o m b r e des

mMbh téléphoniques à 50 000 dlid à 1980. Mais quel mate-
ciel- sera choisi et surtout parvisndra-i-o» & le rendre plus

fî*bla ? Les vacances auront été foccasion pour do nombreux
utQisatéur* de se heurter à bien des aléas quand Us -ont

voulu, téléphoner d'une cabine publique.

La citadin an- vacances a
besoin du téléphone publia Pour

éviter que ne se forment des files

d’attente dans les bureaux de
poste des communes touno ti-

ques, les P.T.T ont installé à

rextérieur de ces bureaux des

appareils téléphoniques accessi-

bles Jour et nuit

Mais ces appareils ne sont pas-

assez nombreux et, après

20 heures, quand las communi-
cations coûtent moitié prtx. il y
s foule : souvent II n'y a plus

d'éclairage : lire un numéro
relève alors de la devinette et

introduire des pièces de* mon-
naie dans les tenter n'es' pas
uns' mince affaire

... Le défaut maieur de ces appa-
reils dits - à prépaiement . «si

dp n être pas fiables comme le

prouvent deux exemples. Sur les

appareils téléphoniques de la

peste de Sanary (Var). il esl Indi-

qué qu'il coûta £L6C francs pour

téléphoner trois minutes â Mar-

. figues (Bouches-di*-Rhône). A

l'usage, ta machine se. révèle

beaucoup plus gourmande puis-

qu'on deux minutes elle exige
4 francs Réponse des employés
de ta poste au touriste' -dépité :

- Ces appareils ne marchant pas
Allez i la posta annexa. Une
opératrice '

vous donnera une
ligna. - Pourquoi ni pas signaler

ces dérangements aux - usagers
par des pancartes ?

A Argentière (Haute-Savoie). la

(antatale de ta mécanique a des
résultats inattendus La commu-
nication ds (rois minutes avec les

Landes est tarifée 5 francs La
dams est venus avec une pile ds
pièces ds 1 franc. Elle forma son.
numéro... et engage une longue
conversation sans avoir rien A
payer

Cinquante mille en 1980 contre
Zi 000 en 197S_, Tant que les

techniciens n'auront pas domes-
tiqué les appareils qui équipent

ces p a b I n e s, cette politique

n'aboutira qu'à multiplier les

loteries. — Ai. F.

Faits et projets

Enéfronnanténi

• ONE CENTRALE NUCLEAIRE
PRES DE CHALON-SUR-

. SAONE. — Un projet de
construction . d'une centrale
nucléaire dans la vallée de la
Saône a été confirmé offlclelle-

. ment au cours d'une réunion-
tenue lundi 8 .

septembre, à

.

Mâcon, sous la présidence de
3XL André Jarrot, ministre de
la qualité de la vie et élu de
Saône-et-Loire. ; Six sites sont

:
envisagés entre Verdun-sur-le-
Doubs et Toumus.
La première unité de cette

centrale serait mise en service

.
.en 1985. la quatrième et- der-

. nlère en 1990. Le chantier de
. construction occuperait pen-

dant six ans environ deux mille
. personnes.

mer, pour permettre -l'exten-
sion de l'aéroport International
Nice-Côte d’Azur. Le chantier
s'ouvrira le 1" novembre et
devrait assurer la mise en ser-
vice. en 1978. d'une nouvelle
piste de 3200 mètres, entière-
ment construite sur la mer.
Celle-ct se substituera A l'ac-
tuelle piste de 3 000 mètres.

CONTRE L'EXTENSION OU
CAMP MILITAIRE DE FON-
TREVAUD. — Plusieurs mil-
liers de personnes — cliiq

mille selon les organisa-
teurs — ont participé, samedi
6 et- dimanche 7 septembre, au
rassemblement organisé â
RblfTé (Vienne! t contre Vex-
tènsUm dit camp militaire de
Fonteoraud >. On sait que cette
Opération d'extension, lancée
en 1970, porte sur 1395 hec-
tares, s'ajoutant aux 1 802 hec-
tares- que comportait déjà le

camp utilisé pour les exercice®
de l'Ecole de l'arme blindée de
Saumur.

Transport

9

• L'AEROPORT DE NICE PLUE
GRAND. — La colline du
collet de Cremat, au nord de
la plaine du Var. sera bientôt
rasée, et ses 30 millions de
tonnes de terre déversées en

LES BUS GAGNENT

DU TERRAIN

Dix-huit heure». Un arrêt
dn 24. La Ota d'attente serpente
et s'allonge.. Cm autobus passe,
plaint pals an second, an troi-

sième africhenr > complet a.

Sor le trottoir on décide de tirer

la chose an clair : « Depuis
trois ans que Je prends, le .28,

c’est la. première fols qn'H jesi

complet a, remarque une daine.

On découvre rapidement les

e coupables a : ce sont les

« nouveaux a clients du bus.
ris avouent aux habitués quHU
voyageaient Jusqu’Ici par le

métro, la canicule lee a obllcés
A faire surface et Us ne veulent
pas- reprendre leur vie de
« taupe a.

a Pourtant l'été est fini —
déclare un ancien, pourquoi
ne noos laissez-vous pu « . ùo-
t» autobus T .

.

— Parce que — lui répond-on,
— les bus vout réellement pins
rite qu'avant, et pats; avec la

carte orange, un trajet en .bus
ce n’est pas plus cher qu'un
trajet en métro, »

A U 8A.TJ. maintenan t de
cirer les conclusions de. ce double
succès.
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Institut d’Administration

des Entreprises

Unhenité Paris-! - Panthéon-Sorbonne

la. rue Saint-Charles. 78015 PARIS

3 1 - FORMATION UNIVERSITAIRE
Dfplftne de Formation Générale à la Gestion - 3* cycle -

cycle long : Z années universitaires - coure do soir - test
d'entrée 27 septembre lva
DlplOme de Formation Spécialisée à la Gestion du Personnel -
3" cycle - test de sélection 15 octobre 1975.
TJSL. : 578-61-30 - poste 339 ou «I.

S 2 - FORMATION INTERENTREPRISES
. Principaux éléments du Marketing - les mercredis du

octobre au 17. décembre 1875 - de 14 heures a 19 heures
Gestion Préildountfle du Personnel - les mardis du 7 .octobre
su U décembre 1975 - de > h. « à 13 heures.

.
Initiation A la Bourse - les Jeudis du 23 octobre au 13 uavem-

- remis* 1975. - de 14- beurra k la heurta. -

Technique» d’étude* Marketing - les Jeudis du 30 oclofare.au
8 décembre 1975 - de 14 heures à IS heurta

‘ Gestion Financière Prévisionnelle et ContrAlée - Isa mercredis
- du 38 octobre ao-17 décembre- 1876 - de -14 heures à 18 heures.

TEL. : 578-91-16 - poste 22T ou S7S-02-3S

5 3 - FORMATION INTRA-ENTREPRISJE5
LULt organise des séminaire» c- *qr mesura ». Les équipes
d'enseignante de 1TAJS. étndtant et animent des programmes
sa corrélation avec les responsables Formation des Entreprises

.

et éventuellement les futurs participants.
TEL. : 578-91-16 - poste 3Z5 OU 578-03-28.

H NOM ....

ü AJJRE5SS :

= Demanda de renseignements Formation : ï ? J Q -

1 IA.E. - 162, ras Suint-Charles, 7501 5 PARIS =

LA VIE ÉCONOMIQUE ET SOCIALE

L’OIMCLE SAIM RETOURNE SA VESTE
II. — Le réarmement sàcial
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Los Etat» -Unis se - civi-

lisent Entendes: fia r>iprrh-wt

la voie d'une certains dèmili-

tarûation. Dû» Tn—-înt—n— rr» sont
imposées des teansfoxmahon»
sensibles à l'appâreil - militero-

industriel - américain (voir « le

. .Monde • du 9 septembre!.

e Je crots en la- valeur su-
prême de l'tndividjt et en son
droit à la me, à la liberté et à la
poursuite du bonheur ; je crois
que tout droit troptique une res-

ponsabilité, toute opportunité une
obligation, toute possession un
devoir ; je crois que la loi a
été faite pour Fhommc et non
rhomme pour la loi. que le gou-
vernement est au service du

Î

'euple. et non son maître ; /_J
e crois en la dignité du tra-

vail (-> ; je crois que la venté
et la, justice sont les fondements
d'un ordre social stable. »

Il arrive parfois qu'un prome-
neur attiré pat les Heurs, les

fontaines; et le rayon de soleil
qui parvient à percer entre les

gratte-ciel pour arriver au pied
du c Rockefeller building », sur la

place du même nom, lise encore
ces mots gravé» en lettres d'or
sur un marbre noir et signés
« John D. Rockefeller Jr. »_. le

grand-pèrede l’actuel vice-prési-
dent des Etats-Unis et de son
frère, le président de la Chase
Manhattan Ttanit. Mai* qvâ ose*
rait encore . Installer et signer
pareille Inscription en plein cen-
tre d’une ville comme New-York ?
• L’éthique protestante a fait
l'esprit du capitalisme. Tous deux
sont en train de changer. La
libre entreprise, pour essayer de
sauver l'essentiel, commence à
devoir payer le' prix des dettes
qu’il lui a fallu contracter, sans
s'en rendre compte. 13 faut encore
plusieurs mots d’attente pour
obtenir une Cadillac grand luxe,
alors que l'Industrie de l'automo-
bile « standard » est en crise ;

mais personne ne se vante plus
d'être sur la liste. Ce sont plutôt
les longues files de chômeurs pié-
tinant devant les bureaux de
bienfaisance qui commencent A
lanciner l'Oncle Sam.
Dans ce pays de records en tous

genres, on en annonçait encore
un il y a peu de temps : celui des
dépenses d’assistance sociale na-
tionale. Plus de onze millions de
personnes ont fajt ajppel en nn
mois à l'assistance générale, mé-
dicale et familiale. Le programme
de distribution de timbras d'ali-
mentation. qül permet d’acheter
â un certain prix des tickets d’une
valeur supérieure pour acquérir
des biens de première nécessité, a
touché plus de dix-neuf millions
de personnes en un an et U a
coûté plus de 5 milliards de dol-
lars au budget fédéral Le nombre
des chômeurs chefs de famille
inscrite sur les listes ' d’indigents
venait d'augmenter ds 13.2 % en
un «wqIe.-.

U est facile de critiquer l'envers
du décor américain ; il faut
plaindre ce qu'l] y a de pire. A
savoir les « oubliés de l'expan-
sion ». et l'an peut comparer tel
budget fédéral d’amélioration dé
l’urbanisme, ridiculement faible,
avec celui de la défense qui
l'écrase. Force est tout de même
de reconnaître qu'en quelques an-
nées les choses ont commencé à
changer nettement.

Il faut comparer les différents
budgets de l'Etat pour voir les
renversements de tendance qui
s'opèrent, mèmè si les efforts faits
restent souvent Improvisés, mala-
droits et encore Insuffisants. De-
puis l’administration Kennedy le
dédie a eu lien. Mais c’est certai-
nement de cette année et des an-
nées prochaines que datera le
grand virage. Si la solidarité est
devenue plus forte que jamais,
c’est qu’elle est plus nécessaire
que Jamais. Mais elle. ne. saurait.,
en tout état de cause, dépasser
certaines limites. -

« Si la croissance des program-
mes <raS8tatan.ce Sociale se pour-
suivait dans les vingt années à
venir au même- rythme que pen-
dant les vingt dernières, le total
des -dépenses de VEtat représen-
terait plus du double de notre
produit national », Indique -déjà
la brochure de présentation dn'
budget fédéral pour. 1976. En
fait, les principales actions so-
ciale» du gouvernement portent
sur l’assistance aux familles les
plus défavorisées et sur la mé-
decine des personnes âgées, des
handicapés et des indigents. S'y
ajoutent les programmes d’édoca-

par JACQUELINE GRAP1N

tion et de formation perma-
nente Mais U s'agtt seulement
d’ « améliorer les rapports finan-
ciers entre étudiants, et établis-
sements scolaires ». la responsa-
bilité de la construction et du
fonctionnement de ces établisse-
ments relevant exclusivement des
Etats.
L'Américain, qui dépensait en

moyenne 271 dollars pour sa santé
en 1969, y consacre maintenant
457 dollars. Le total des frais
médicaux aux Etats-Unis, qui
était de 39 milliards de dollars
en 1965. est passé A 104 milliards
en 1974. ' c'est-à-dire plus de 1?«
du P-NJ3., au lieu de 5 %. Les col-
lectivités et les Etats continuent
d’en .financer une part à peu prés
constante, d'environ 13 %. mais
le .relais des financements privés
est pris progressivement par le

budget de l’Etat II n'y a pins
que 60-% des dépenses médlo&les
— au -lieu de 75 % .il y a moins
de dix ans — sur fonds privés,
tandis que la part fédérale est
passée de 12 à 37 du total
Cela s’explique notamment par
le développement de maladies
coûteuses qui constituent de forts
handicaps ; affections cardiaques,
cancer, maladies nerveuses
Sur les 38 milliards de dollars

de crédits demandés par le gou-
vernement pour \e budget de santé
de 1976. plus du tiers est destiné
au « medicare ». et environ le
cinquième an « medlcairi », les

deux principaux programmes na-
tionaux. Le premier, qui concerne
les retraités et les handicapés, a
vu son budget augmenter de
17,5 % par ah depuis 1971. Le
second, dont les ressources ont
été relevées de 183 % depuis 1971,
vise les familles les plus défavo-
risées. bénéficiaires de l’assistance
sociale : 26- millions de personnes.
Mais le grand projet, qui devient
un sujet éminemment politique,

surtout en période électorale,

concerne l'extension du « medi-
care » des personnes Agées à l’en-
semble de la population, sous la
forme d’un c National Bealth
Insurance Program ». Evalué entra
20 et 40 milliards de dollars, selon
le nombre des bénéficiaires et la

part de prise en charge, ce pro-
gramme. qui serait géré par les

compagnies d'assurances pour le

compte de l'Etat va faire l'objet

d’un débat majeur, dont la conclu-
sion ne. saurait tarder p4us-dîme
année ou deux • • •

(Jne nouvelle Angleterre

ENERGIE

Au cours du premier semestre

U PRODUCTION' MONDIALE

DE PÉTROLE BRUT .

A DIMINUÉ DE 8 %
L» production mondiale de pétrole

brut u diminué de 8 % m coan
du premier semestre de 1975, udjque
ta" revue « Petroleum Economtst ».

EU» b*U atteint que 1 338 taillions

de tonnes contre 1445 millions pour
ta période correspondante de 1974.

L’UJLS.S. «t devenue le premier
producteur mondial avec 348 mil-
lions de tonne» (4- 6J %), détrô-
nant les Etats-Unis (236 millions

de tonnes, «oit —5 S).
L» production des pays de t’OPgp

( Organisation des pays exportateurs

de pétrole) > -baissé de 16J %

En attendant, ce sont les postes

de transferts, de revenus qui
représentent - le plus gros de
l'action sociale fédérale. Il est

d’ailleurs vraisemblable quSIs res-
teront longtemps encore en tâte

des dépenses de l'Etat, puisque
ces r bicorne, yecurap vrograms »,

qui tendent à assurer on mini-
mum vital à tous les Américains,
représentent plus- dn tiers du
budget fédérai pour 1976* soit

152 milliards de dollars : trois fols

le total du budget social de- la

France. Destinés à relayer les

Etats et les collectivités locales

pour porter secours aux personnes
âgées, aux handicapés, aux mères
pauvres sans soutien de famille

(nombreuses, en particulier , parmi
la population noire), ces postes

comprennent notamment, pour
1976, un fonds de 17.4 milliards

de francs, destiné A assister qua-
torze millions de personnes au
titre du chômage.
Que ces programmés soient

encore Insuffisants, personne n’en
doute, bien qiTH soit juste de
remarquer, par exemple, que
« l'income security », qui a’ exis-

tait pour ainsi dire pas U y a une
décennie, dépasse largement le

célèbre budget de la défense
(152 milliard de dollars' contre
94 milliards). Que tes programmes
existante «rient administrés lour-
dement et maladroitement, on
commence à s’en rendre compte
(il. Le gouvernement ne le nie
pas. «La croissance des program-
mes d’assistance sociale est inter-
venue sans planification, d'une
manière largement improvisée. ZI

en. est résulté trop de programmes
faisant double emploi, un . man-
que de coordination, des injusti-
ces. Cela veut dire qu'il faut tra-
vailler dans le sens d'un système
de programmes stables et inté-
grés», a-t-n proclamé officfeUle-
menL
«En i960, les dépenses totales

nationales de solidarité sociale
représentaient S % du PUJf.
américain », nous a fait remar-
quer M. Jaxomls Ledecky. vice-
président de Rlnfret Boston
Assoc. « En 1965, elles atteignaient
12 ra. En .1974, elles ont été de
plus de 18 % dü PJV.B. En
Grande-Bretagne, le taux a été
de 22- % en 1978.-TI suffit que la
sécurité médicale soit généralisée,
et nous v serons... Mais gare à ce
que les Etats-Unis ne deviennent
pas une nouvelle Angleterre—»
NI on nouveau New-York, cette
capitale où on habitant sur sept
est assisté, et qui fait faillite pour
avoir voulu lancer des program-
mes sociaux si ambitieux qu’lia lu

1

ont attiré les indigente en faisant
fuir les contribuables. Les moyens
lui. manquent aujourd'hui pour
pouvoir entretenir son Infrastruc-
ture.
Passant d’un mm** <fai« l’autre,

le Congrès ne risque - 1 - il pas
maintenant de développer .une
nouvelle démagogie sociale. lies
premiers symptômes {d'une, telle
tendance, encouragée par-la
nécessité conjoncturelle de porter
assistance. it- un nombre Inhabi-

tuellement fort de chômeurs, se

sont trouvés camouflés par « le

besoin de relancer la demande »,

Mais le déficit budgétaire, que le

secrétaire d’Etat au Trésor dit

p ou v o-l r contenir difficilement

dans une limite de 60 milliards de
dollars, n’est- il pas un Instrument
de politique économique subi plus
que voulu ? inflationniste, lui-

même, ne sera-t-il pas, pour des
raisons sociales et politiques, dif-

ficile & résorber, le moment venu ?

La solidarité financière et l’as-

sistance sociale ne résolvent
d’ailleurs pas le problème de plus

en plus délicat du financement
des équipements collectifs. A la

charge des collectivités locales et

des Etats, l’urbanisme, le loge-
ment, l’éducation, là protection
de l’environnement mériteraient
plus et mieux de la Fédération :

et U faudra bien qu’elle s’y rende.
Comme l’a écrit Jacques Sop-
pelsa (2) : r L’Amérique pauvre,
c’est en premier lieu CAmérique
publique_ Les écoles, collèges,

universités, hôpitaux « publics »

souffrent systématiquement de la

comparaison avec les établisse-
ments du secteur privé. » Or l’as-
sociation des grandes cités amé-
ricaines Indique qu’elles sont déjà
plus de quarante à se débattra
dans de graves difficultés, la
situation, financière générale des
collectivités locales se dégradant
de plus en plus.

Le réarmement social des Etats-
Unis est amorcé. Mais la solidarité
nouvelle ne devra pas sacrifier
L’Investissement collectif, et il faut
savoir au prix de quelles transfor-
mations — bonnes ou mau-
vaises — elle s'établit « Il faut se
convaincre que désormais ceux qui
travaillent recevront de moins en
moins, tandis que ceux qui ne
travaillent pas recevront de plus
en plus », a constaté Arthur
Bonis. Mais ce changement va
avec d'autres : « Nous ne sommes
pas hostiles A l'entretien d'un ser-
vice de chemins dp ter public »,
écrit M, Arthur Lewis, président

de l’Association des chemin;
fer américains. * le problème
damental est de savoir si les h
non rentables peuvent canttni
être entretenues et si le pubis,

paie pour cela sait pourqu
poi>~ »

La création d’un Commit.te
Natioa&l Economie Planning
chaîne cette réaction de M. W
Wriston, président de la Cltyc
« Les planificateurs, auxqui
Congrès- déléguera ntewf

' ment 'la c planification ».

raient pas de difficulté A fr-

que d'avoir une seule choit

télévision au lieu de plusieurs
mettrait non seulement dé
miser de l'énergie, mais d*

au citoyen de choisir son car

Et voilà que le président G
Ford annonce sa volonté de
réglementer l’industrie amér
pour accroître la concurre-
aussi surprenant que cela

paraître au pays delà libre i

prise. Déjà plus de quatre-
agences fédérales sont en
travail à Washington- où 1

perasserie gagne, comme p;

r Noua n’avons pas le i

nous n'avons guère env,

rendre justice â l'époqu«

s'abolit derrière noué- ». è*

Thomas Mann en 1933. à *

du dix-neuvième siècle. Les
Unis de l'avant-Vietnam n'<

pas été le produit du dl:

dème siècle? r Son liber

attaché à la raison et au p
nous fait sourire, en disait

mas Mann, son matérialisa

trop compact

,

ta présentât
son monisme à déchiffn
énigmes de l'unroers, nou
missent d'une platitude es

St pourtant l'orgueil qu'il

la science fut compensé, .

delà, par son pessimisme—

FIN

(1) Voir ta séria d'articles
Pierre sur « lu Xtata-Unis
ta crise » dan» le Mande dej*-
•t 17 iuL ,

<2j Le Monde dtplomatiqu,
1875. « Difficultés de lutter
ta pauvreté au sein ds i'opul

.

Vous avez un problème
de bureaux.-

Faites uik
addition

Bureaux dans Paris

Surfaces divisibles (de‘ 140 ù 2700 m2
)

+ Cloisons comprises -Moquettes partout
Luminaires en place - Restaurant 450 plact

i

P0*
. ta r**

i.fr

+ 3 lignes d'autobus - 2 lignes de métro
Périphérique â moins de 500 m **«ni

INTERNAT

SIME DOCTOf

+ Standard téléphonique,lOO lignes PTT
Parking 160 places

Location à partir de

415F
leiti

Trop de bureaux à louer he
sont en fait que des dalles de
béton avec ün.ascenseur au milieu'
Et le prix d'aménagement vient'*
s'ajouter à celui du loyer.
A Evolution, tout est en place, •

.ii ne.manquë que
J

vos meubles, - '

Téléphonez â-Uflfi 522.12.00,
. WHI 37 rue de Renie 75008 Pi

%

Eypfcrtkm:vous avez tout, et vous êtes dans Parte.

-
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Taxera, taxera pas ?

ou tes intentions mises à nu.

DANS LA PRESSE HEBDOMADAIRE Libres opinions

endn

îSUli
^ ^ B ce

• t

itir

- Prématuré » au * Inexact - ?
Tes ea/ocats bornant la querelle

' lui oppose depuis dimanche la

.
arem/er ministre à M. Fourcade,

propois de l’annonce par celui-

[ il, vendredi dernier, d'un • petit

.

affort fiscal • an 1970. pour équl-

. ;
Ibrer le budget de fElat.

: « il est prématuré de parier de
;ala -, a répliqué dimanche
U. Chirac, puisque - le budget

'
' l'est ‘ pas encore déposé Da

*'
’eft. c'est probablement au
donsell des ministres du 24 sep-

..." ombre que sera adopté le protêt

. le loi de finances pour 1978.

yyals le propos du premier nri-

: iIstre traduisait sari douta aussi
* 'a crainte de soir le perspective

Tune • rallonge » fiscale
' -atténuer l'ett et psychologique
attendu du • plan Giscard ».

- Lundi msdn, changement de
On : M. Chirac dément catà-

jorlquement les déclarations de
personnalités rte 1opposition ju-

jaant Inévitable un • tour de
'

ris » fiscal ran prochain. « Cest
absurde - ; ces propos Inexacts,
•« dénués de tout fondement ».

tord destinés, selon fui, » A trou-

bler l'opinion » et Illustrent - la

mauvaise fol » de leurs auteurs.

La même four, M. Fourcade

'racontait pourtant tranquillement

eux auditeurs de R.T.L. qu'il fau-

drait - un léger réajustement

des recettes rie l’Etat pour

;
compenser ses dépenses et qu’il

cherchait • quelques recettes de
poche ou quelques majorations

‘ de taxes », voire la création d’un

Impôt sur - le déchaînement por-

nographique Peo après II avan-

» La commission des finances
Sénat, réunie lundi 8 septembre;
entendu M. Jean-Pierre Pour-
de. ministre de réconoode et

finances, qui était accom-
tgné de U. Christian Poncelet,

.. crétaire d'Etat au budget, sur
! •

.
programme de développement

' ~ • l'économie française et le traî-

ne projet de loi de finances
ttflcative pour 1975. M. Fonr-
e a Indiqué notamment que
ilssemenc des iiwitM cfAge de
irt à la retraite ne pouvait
endre résoudre la criiie de

I V MAploL II a également déclaré

1 1II te recherche d'une nouvelle
I b& de croissance Impliquait un
Ullain nombre de réformes pro-
Plllshies et profondes et que,

B cette optique, l’Imposition
balisée des plus-values serait

.posée au Parlement au prîn-
#l|bs de 197&

çah même au Sénat le chHire de
2ou3 milliards » è trouver.

Oui croire ? La * grand argen-

tier -, qui révisa dix fols obi

four ses additions et laisse per-

cer le détail da ses Intentions ?
Ou le premier ministre, peut-être

plus sensible à rImpact poli-

tique d’une rallonge fiscale ?
// n’y a que deux explications

A carie dispute pat micros Inter-

posés. La première est que le

gouvernement loue sur les mots

.

U songe A alourdit la fiscalttà.

mais sans créer d’impôts nou-

veaux, simplement.per méditation

des prélèvements existants liasse

Indirectes ou tranches supé-

rieures de rimpôt sur te revenu).

L’aitSire rte serait pas nouvelle :

chaque automne noua ramène
ce quiproquo.

Deuxième explication : U. Chi-

rac craint de donner à Fopinion
rimpresaion que FEtat retirera

d’une main en 1378 une partie

de ce qtfti a donné de Feutre

en 1975. ce qui serait effective-

ment. une piètre tactique. Peut-

être préférerait-// alors amputer
de 3 milliards les dépenses envi-

sagées pour équilibrer le budget
sans «effort fiscal supplémen-
taire ».

Dans ce cas, ridée de U. Four-

cade de taxer la- pornographie

resterait sans effet Une belle

« assiette - pourtant, pour le Use.

que ce déluge d’érotisme encom-
brant les rues et les gazettes.

Mais quel fonctionnaire diligent

pourra dhe où commence la

licence que Fon taxe et où finit

le liberté des mœurs que Fon
respecte 7

G. M.

LA CONFIANCE PAB PETITS PAQUETS FT BDfilD TB RRÎTRE
La plupart des hebdomadaires ment d’aweler tous les Français ftfld MM\UhIVRRLa plupart des hebdomadaires

reconnaissent que le gouverne-
ment a «mis 2e paquet» en
réinjectant 30 milliards 600 mil-
lions de francs dans l'économie.
Mais ils relèvent que 'le succès

‘ du plan de soutien n'est pas
acquis d'avance.
Pour André Lesueur {VALEURS

ACTUELLES), a devant le grand
fury des Français, jeudi dernier
M. Giscard d’Estafng était -dans
la position da candidat au bachot
qui. en une demi-heure de pres-
tation brûlante, doit rattraper
une année de travail approxima-
tif ». a Mais, conclut-il en poli-
tique, le « repêchages n’est pas
assuré, b Dans le même hebdo-
madaire. sous le titre La relance
à l'aveuglette b, Philippe Durupt
affirme : « Aujourd’hui (notre
liberté] est en danger parce que
la classe politique a cru possible
de concilier deux attitudes rncon-
cfciables : le libéralisme en politi-
que et le dirigisme en économie. »
Maurice Roy, dans LE POINT,

analyse les différentes mesures
annoncées, et constate : « Valéry
Giscard d’Estaxng, Td a sans doute
tardé à le faire a, cette fois, tiré
juste et fort. »
Ce - que Gilbert Hercet retient,

dans TRIBUNE SOCIALISTE,
organe du Pj8.ü„ de la situation
actuelle, c’est « la tranquüle inso-
lence avec laquelle la traction
régnante de la bourgeoisie
affronte aujourtVhui la crise. Tout
se passe comme si le seul enjeu
était de modérer le taux de l’in-

flation et d’aider, par le concours
financier de FEtat, & accélérer le
jeu des s lois naturelles du mar-
ché » ou profit de la restructura-
tion du capitalisme français *
Marc Bormann. dans FRANCE

NOUVELLE, hebdomadaire du
P.C„ considère que les mesurés
annoncées constituent a une re-
lance de l'inflation, contre laquelle
Giscard se contente hypocrite-

LES FABRICANTS DE VÊTEMENTS MASCULINS

RESTENT PESSIMISTES

{UN GRANDS - BRETAGNE;
'Indice officiel des prix de gros
i augmenté en juillet de 1 %
nr rapport à juin. En un an.
s hausse est de 34J. %.

L* Salon européen de
rhabOlemecl masculin, qui se
tient porte de Versailles, doit

fermer ses portes ce mardi soir.

« Aucune reprise sensible de
Facttotté chez les fabricants de
vêtements masculins ne s’est pro-
duite et les rythmes de fabrica-
tion devraient s'infléchir à nou-
veau, ou selon les gammes
d’articles, stagner à un niveau
inférieur à la normale », note le
Centre textile de conjoncture,
dans une enquête menée (en juil-
let) auprès des professionnels du
prêt-à-porter. Cette étude traduit
le pessimisme qui règne ches les
détaillants et les industriels de la
profession, au moment où s'achève
le Salon européen de l'habillement
masculin (1). Les ventes au détail
(en volume) de vêtements pour
hommes (notamment les costu-
mes et pantalons -de draperie).

entre mars et Juillet 1975, ont
diminué de • 3 % par rapport a
celles de la automne-
hiver 1974-1975. < Les détail-
lants affronteront cette année la
saison automne-hiver, note le

CXTXL avec un stock d’invendus
supérieurs à la normale, s
Le pessimisme exprimé par les

détaillants se retrouve au niveau
de l'industrie où la plupart des
chefs d’entreprise prévoient une
diminution dès rythmes de fabri-
cation. c .Le seul espoir de redres-
sement réside dans FamêÜorution
des commandes en provenance de
rAllemagne, qui semble se. dessi-
ner. conclut l'enquête, alors que
la conjoncture économique géné-
rale offre peu d’espoir de réani-
mation du marché intérieur avant
la fin de rarmée. »

fl) La Salon l'itt tenu du C au
» septembre à la porte de Versailles.

(Publicité

)

INTERNAT-CESA

PROGRAMME DOCTORAL DE GESTION

fie

ü#

-J*SSStssst

Dans le cadre du Centre d'Enseî- seront offertes à tous les étudiants

gnement Supérieur des Affaires de qui s'engageront à enseigner la

la Chambre de Commerce et d'in- gestion pendant un certain nombre

dustrie de Paris, qui regroupe déjà d'années après la fin de leurs

l'École des Hautes Études commer- études.

cïales (H.E.C.), l'Institut Supérieur # Caractéristiques principales du
des Affaires (I.S.A.) et le Centre programme,
de Formation Continue (C.F.C.). Nombre limité d'étudiants (5 à

L'Intemat-Cesa est un programme 10 par an).

de niveau doctoral ayant pour Corps enseignant de haut niveau :

objet de former des enseignants, choisi parmi les 100 enseignants

des chercheurs et des consultants permanents du CESA.

dans le domaine de la gestion. Accent particulier mis sur la pra-

. . , . « « tique de la recherche et la forma-
Au terme de leurs etudes, les etu- _ , ,_ j,. tion pedagogique,
d.onts reço.ventle Mre d « ancen

Curriculum individuoli5é adapté â
interne u ». chaque étudiant en fonction de sa

Parallèlement à leurs études au formation préalable et de ses

CESA, les « internes » peuvent champs d'intérêt.

préparer, dans «ne anuité, an # peuvent faire Qcte de candide
doctorat de 3“ cycle ou d^tat.

les diplômés .du 2- cycle de l'ensei-

L'Internat est reconnu et soutenu gnement supérieur (ou diplômes

par la Fondation nationale pour équivalents) venant d'achever leurs

l'enseignement de la gestion des études ou ayant déjà acquis quei-

entreprises (F.N.E.û.E.1. ques années d'expérience dans
Des aides financières importantes l'entreprise.

POUR TOUS RENSEIGNEMENTS, s’adresser à D, LINDON,

Directeur de PïNTERNAT-CESA, 1, rue de la Libération,

- • 78350 Jouy-en-Josas. TéL : 956-80-00.

ment d’appeler tous les Français
à la vigilance. alors que. pendant
le même temps, son plan organise
la relance de l'accumulation mo-
nopoliste. source essentielle de
l'inflation, précisément ; ü s'agit
d’une relance à très court terme,
des difficultés pour la grande
messe des Français. (—) Il s’agit
enfin d'une relance favorable
pour l’essentiel aux monopoles et

. è leurs opérations de a redéploie-
ment » .- fermetures d’entreprises,
déplacement de capitaux, concen-
tration des investissements dans

•les secteurs le. plus rentables
pour eux. etc. »
Ariette LagaiUer partage cette

dernière opinion Harm LUTTE
OUVRIERE, trotskiste, c Les dé-
cisions annoncées sont sans sur-
prise, estlme-t-elle. EUes visent
avant tout è aider les industriels
et les financiers. » Pour l’ancienne
candidate & la présidence de la
République, c le gouvernement
n’a pas. le pouvoir d'empêcher la
crise. Son rôle se cantonne à en
faire accepter les effets aux caté-
gories laborieuses, à faire en
sorte que les industriels et les
banquiers puissent passer au tra-
vers sans trop de dommages. Son
plan de relance n’a pas d’autre
but Pour les travailleurs, c’est 'un
leurre. »
Tout aussi sévère, Michel Bos-

quet souligne dans LE NOUVEL
OBSERVATEUR que « le « plan
de soutien » -n'est pas un à plan
de relance »: Cest un plan dé
stabilisation du chômage. (—)
Misant sur notre fatalisme [le
président de la République] a
prononcé un discours exempt de
promesses

.
et de mystère. Même

les grands thèmes giscardiens se
sont soudain vidés de leur am-
biguïté énigmatique : U n’est plus
question de « redéploiement » ni
d’une « autre croissance ». -
Jean Brolzat, dans LA V/E

FRANÇAISE - L’OPINION, relève
que, c sauf accident, la reprise
de Céconomie sera claire à partir
du printemps. JZ est trop tût pour
savoir à quel moment (1975 ou
1977?} nous retrouverons les ni-
veaux de production de juin
1974. Quant au chômage et à
remploi, aucun espoir de voir se
retourner tes courbes avant Vité
ou Fautomne de l’an prochain ».

De même, Guy Perrlmond pré-
voit, dans L'UNITE, hebdoma-
daire du parti socialiste, qtr « au
mieux la relance « grand for-
mat » n’est que ~ conjoncturelle,
son but étant de maintenir la si-

tuation en Fêtât, d’éviter une
crise sociale de première am-
pleur, en espérant que quelque
part odeurs la relance ait lieu et
que, enfin, par contagion, elle
intervienne chez nous ».

Tandis que Pierre Jérôme, dans
POLITIQUE - HEBDO, note nue
c la nouvelle relance ressemble .

comme une soeur aux précéden-
tes, mais Ique3 la réplique syn-
dicale, elle non plus, n’fnnooe
guère ». Dominique Audibert écrit
dans LES INFORMATIONS :

s En dehors du pari de la relance,
qui conditionnera beaucoup de
choses, on prête [au gouverne-
ment] rintention de prendre- des
initiatives hardies en matière de
retraite et de réfaction d’horai-
res de travail. Une manière d’oc-
cuper le terrain si le redémarrage
économique rtiest pas immédiat.
Car. même si Von affiche à Mati-
gnon une grande sérénité par
rapport à cette rentrée sociale,
Q est clair que douze mois de
crise, dure oui sans doute puisé
largement dans les réserves de
patience de Fopinion. Si la re-
lance « mord », le retour de
manivelle de Vaustértté risque de
toute façon d’être sévère. Sinon
Cest toute une stratégie sociale
de rechange qui resterait à
inventer pour faire avaler une
croissance au point mort s
ENTREPRISE subordonne le

succès de ce plan, qui repose
« essentiellement sur l'investisse-
ment et très peu sur la consom-
mation », à la rapidité de son

'

application et e au choc psycho-
logique qiFÜ aura su créer. La
parole est donc maintenant aux
entreprises. Tout repose sur Fal-
titude optimiste ou non des en-
trepreneurs face aux deux pro-
dhaèns trimestres a. « Dans deux
mois, conclut-il. on saura s'ils ont
bien mordu à Fhameçon. »
Georges Valante, dans' L'EX-

PRESS, estime que pour « assister
â une véritable relance ». U fau-
drait « qu’au plan dé relancé
s’ajoutent une meilleure conjonc-
ture internationale et une restau-
ration de la confiance. >

s II serait souhaitable, ajoute-
t-il, que le plan présenté jeudi
parvienne à mobiliser Foptnum.
Tl ne lui manque, pour cela, ni
FampUrttr financière ni Fhabtieti
technique, mais plutôt, la définir
tion concrète d’un grand dessein, s

A. Ch.

EMPLOI
• Deux cent cinquante mOle

cadres sont demandeurs d'emploi
et il y en aura 280 000 en 1077.
L'Association nationale des direc-
teurs et chefs du personnel
(AJîD.C-Pj publie cette estima-
tion dans sa revue, et, selon elle,

le chômage des cadres n'a cessé de
s'aggraver depuis 1865, tandis que
les effectifs de cette catégorie
croissaient également.
Les cadres représentent 20 %

de la population active, contre
13 % en 1963.
[La «sttnuLtioBf da nombre des

adiês. (salariés et assimilés) varient

de 1200 ON. à 1500 000.]

! par MICHEL MOUSEL (*) • ;

A INSI, après avoir chanté tout l'été sur l'air da la • relança >s la

• gouvernement français présente un plan qui exclut au moins

une hypothèse : la diminution du châmaga. Il contient, pour

l'essentiel, des mesures qui se contentent d'amplifier les petits pro-

grammes du premier semestre, et qui ont connu l'Inefficacité que l'on

sait, confirmée d'ailleurs par l'échec d'opérations analogues dans
nombre da pays occidentaux

Cela signifie un choix délibéré en faveur d’uhe crise longue, c'est-

è-dfre se déroulent bien au-delà de la première manifestation dé
reprise. La conjoncture a court terme sè retournera peut-être dans le

courant de T976. ce qui paraît saris doute suffisant au pouvoir, compte
tenu des échéances politiques: mais, dans sa propre logique, ce
retournement devrait s'accompagner de deux conditions : la persistance

d'un niveau de chômage élevé sur longue période (celle' du Vil* Plan),

une classe ouvrière muselée.

On comprend bien le fonctionnement du triumvirat qui nous dirige :

Giscard, principalement chargé de l'idéologie, d'abord pour rassurer sa

base électorale, ensuite pour tenter de séduire à tout hasard une
partie des opposants en ' renouvelant Te scénario du - changement"

-

un peu usé : Chirac et tout l'appareil ministériel, mobilisés' pour calmer

le patronat «t travailler au saupoudrage de quelques crédits dont on
espère, sans beaucoup de certitudes, qulls aideront à diluer dans la

temps les nouveaux licenciements; Poniatowski, chargé de (a répres-

sion et de l’enlretïen d’un climat de peur. Est-ce à dire que le

mouvement ouvrier n'a d'autre perspective que de lutter pied A pied

contre les conséquences de la crise et de la politique d'austérité ?
Non. D'abord parce que — nous Pavons bien vu au semestre dernier —
les lunes dépourvues de prolongement politique risquent de s'épuiser

dans un Isolement dramatique. Ensuite, parce que tous les exemples
historiques montrent que le capitalisme nè sort jamais d'une crise

comme celle-ci sans Infliger une défaite politique grave et durable' A
la classe ouvrière, et qu‘(l vaut donc mieux se préparer maintenant à
éviter une telle Issue.

•

Sur quoi s’est fondé le développement du capitalisme depuis la

crise de 1929 7 Sur quatre éléments fondamentaux : la mécanisation et

la parcellisation du travail, la -consommation de masse, le pillage (en

matières prentlèrés, énergie et main-d'œuvre) du tlers-monds. la supré-

matie des Etats-Unis et du dollar. Les deux derniers éléments ont été
' perturbés par les luttas révolutionnaires.populaires dans lé tiers-monde,

l'apparition de nouvelles bourgeoisies nationales, et la concurrence
antre Impérialismes : tout cela a contribué â la crise. Mais, en Europe
occidentale, c'est du côté du premier élément que Ton peut trouver la

-principale explication de la crise : la résistance accrue, notamment
après 1968, des travailleurs à l'aggravation de l'exploitation, sa tradui-

sant par une pression revendicative très forts tant sur tes salaires que
sur les conditions de travail. Cest aussi sur ce terrain que riposte le

capitalisme : chômage, austéritA II est donc évident- que sur ce terrain

doit se livrer une lutte sans merci, qui n‘a fait que commencer Isa

exigences que nous suons soulignées depuis l'automne dernier d'un

renforcement de la coordination et du soutien des luttes pour remploi

et les salaires ont tout juste commencé & sa réaliser, cet été symbo-
lisée per le rassemblement de la tour Eiffel.

'

Pour autant môme si les formas de lutte sont offensives, avec
l'occupation des usines, voire la reprise de la production,

.
uns

véritable offensive, politique, ’giobaia faca & la crise . capitaliste,

suppose que les travailleurs . ouvrent d'autres brèches dans les

défenses du système.

1) Cela suppose d'abord un effort constant pour l'Internationa-

lisation dea luttes. Comment ignorer que nous ne 'pouvons mener
un combat - hexagonal » ? La situation dès travailleurs immigrés
comme' les nouvelles formes d’exploitation de la main-d’œuvre -sur

plaça dans les pays - en voie de développement-, rimbrication euro-

péenne de .
la plupart des secteurs -de l'économie comme les

stratégies mondiales des grandes firmes, sont: là pour nous rappeler,

si nous râvtona oublié, le mot d’ordre d'unification des- prolétaires

-

de tous les paye. Cest un problème syndical, mais aussi politique.:

à elles seules les exigences .de solidarité avec le Portugal rendent
une réponse urgente.

2) Pour de très larges couches populaires, le développement de
la consommation de masse a eu deux conséquences : d'abord la

dégradation de la qualité
!

au profit de la quantité, et donc une déva-
lorisation tant du travail que de l'utilité de son- produit : ensuite une
offensive idéologique de grande envergure tendant à taire accepter
les conditions de vie et de travail pénibles contre l'accession 'à

un apparent « bien-être » matériel- Certes, la prise de conscience
de. la nocivité d'unè abondance factice reste encore marginale,
d'autant plus que seuls des privilégiés en bénéficient vraiment, les'

autres espérant seulement l'atteindre. Mais m crise à (fils eh lumière
certains de ses aspects : les problèmes de l'énergie ont. par exemple,
brusquement dévoilé les. conséquences psychologiques, sociales,

écologiques et même économiques d'une civilisation fondée sur
l'automobile. Au cours des dernières, années est apparu aussi le

refus de la mécanisation, de l’émiettement du travail et de la vie,

de l'ennui. Plutôt que de parler en termes abstraits d'emploi et de -

relance de la consommation, la question à poser aujourd’hui est

plutôt : comment voulons-nous vivre ? Pour cela, de quoi avons-nous
besoin 7 comment pouvons-nous le produire ? Elle n*a Jamais été

posée. Mata déjà des associations populaires de consommateurs, des
militants poütiques et syndicaux' en liaison avec ie mouvement
paysan, ont expérimenté 'des formes 'de lutte contestant le mode
de consommation, et donc de production, imposé: ce doit être

désormais un mouvement de niasse.

3) Dans sa course pour le maintien du profit le plus élevé
possible, le capitalisme — singulièrement en France depuis l'avène-
ment du gaullisme. — a systématiquement. Jlmltô les consommations
collectives, et cela de deux manières : en réduisant les dépenses
d'équipements qui leur' 6ont ‘ consacrées ' et en les rendant
« payantes • comme sur n’importe quel marché ; Il fallait à toute

force justifier l'économie de marché— Depuis le rapport . Nota.' que
d'heures d'ordinateur ont été dépensées en pure perte pour étudier

des tarifications que la crise a rendues caduques I D'uns façon plus
générale, c'est tout le système de prfx et dé gestion" des services

qui est devenu aberrant Cêst pourquoi il importe de rouvrir le front

de lutte sur les services collectifs —' transports, habitat santé, etc. —
et de lier cette lutte è l'action pour la « gratuité » des consommations
collectives.

-- En llâlia, les fones d* - autoréduction * per lesquelles les usagers
ont Imposé leurs propres tarifs, sur les transports, fôlectriclté. les

loyers, -ont été- largement populaires. Syndicats et partis onr Joint

leurs forces pour les développer. Aujourd’hui, en France, II. appartient

au 'mouvement ouvrier de s'engager datte la même, voie, touchant
ainsi le capitalisme 6 l'un de «es points sensibles : > autoréduction -

du temps de travail, sans diminution ' de salaire -r comme «aulo-
réduction - des loyers, des charges, du prix des services collectifs.

De telles batailles portent en elles l’exigence d'une autre vie,,

donc d'une autre société. Elles seront d'autant plus puissantes

qu'elles se relieront A des propositions.' qôtftlques de
.
changement

de .la .société d’autras rapporte Internationaux; une nouvelle finalité

de la production et une détermination démocratique de celle-ci ;

la priorité aux moyens d’épanouissement collectif là répartition

égalitaire des biens, etc. Quel programme aujourd’hui offre, dans
ces domaines, des réponses précises? Aucun. Mais notre propre
responsabilité S3t grande, à nous autogestlonnalras qui voulons un
changement complet des rapports sociaux. Cest pourquoi .(-élabo-

ration, à partir des aspirations et des luttes populaires, d'un
programme de construction. du socialisme est une cJ6 pour que sorte,

de la crise, nori pas simplement un nouvel équilibre du rapport des*
forces, mais un changement de pouvoir, un pouvoir populaire.

(*) Secrétaire national Sa P45.Ü.

I
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LA VIE ÉCONOMIQUE

COMMERCE EXTERIEUR

Après lê voyage de M. Ségard

LES DIVERGENCES SUBSISTENT
ENTRE ALGER ET PARIS

De notre correspondant

Alger. — L'Algérie s'inquiète

sérieusement de son déficit commer-
cial persistant avec la France. Pour

la seconde fois depuis le mois de
mai dernier, les responsables algé-

riens ont fait part de leurs préoccu-

pations à M. Norbert Ségard. mi-

nistre français du commerce exté-

rieur, à l'occasion de son récent

passage à Alger, où il a présidé. Te

4 septembre, la - Journée de la

. France - & la douzième Foire Interna-

tionale d'Alger. Depuis la normalisa-

tion des relations franco-algériennes,

après la 'Crise de 1971, le déficit

commercial algérien avec la France

n'a cessé de s'aggraver. En 1974, il

était de 1,5 milliard de dinars fl).

De source algérienne, on l'évalue,

pour le premier semestre 1975. à

3 milliards de dinars : 4,30 milliards

de dinanr d’importations algériennes

contre 1,30 milliard de dinars d'ex-

portations.

Le déficit commercial algérien est

dû. selon Alger. A la baisse des

importations de produits agricoles

par la France et à la chutB des

achats d’hydrocarbures. Celte dei^'

nière,
‘ remarque-t-on ici, ne corres-

pond pas à une diminution propor-

tionnelle de la consommation fran-

çaise, et l'on s'irrite que la France

s’approvisionne de plus en plus sur

les marchés pétroliers du Golfe. Pour
les responsables français, cette évo-

lution s'explique par le fait que le

pétrole algérien est peu compétitif

à son prix actuel.

Tel n'est pas l'avis des autorités

d'Alger. L'Agance nationale algé-

rienne de presse (A.P.S.) a publié,

le 8 septembre, un long article

consacré à- ce problème. Ca que
veulent » ceux qui, en France, ne
cessent de perler de - pétrole algé-

rien trop cher », c'esi du pétrole

algérien à un prix de privilège inté-

rieur au prix du marché ». Critiquant

la politique énergétique française,

l'agence algérienne ajoute : •On
laisse entendre aujourd'hui que la

Francs serait prête à taire un etlort

pour atténuer les déséquilibres de
sa balance commerciale avec rAl-
gérie en achetant du pétrole algé-

rien. Un tel effort aurait eu un sens
au printemps dernier, c'est-à-dire au
moment où existait une certaine

mévente du pétrole brutm
et où rAl-

gérie s’était adressée à' la France,

an tant que son partenaire com-
mercial.

- Maintenant, la situation a totale-

ment changé par rapport au prin-

temps dernier : ayant placé tout son
pétrole, rAlgérie n’a pas de
quantités supplémentaires disponibles

pour le marché français. Si la France

veut taire un effort, c'est en amélio-

rant les volumes et conditions de
financement de ses exportations sur

fAlgérie qu'elle peut agir en faveur

de fa balance de paiements de
l'Algérie. *
Au cours de son voyage. M. Ségard

avait souligné à ses interlocuteurs

que - le déficit commercial n'em-
'pèche pas la France et rAlgéria

d’entretenir de bonnes relations ».

On continue, d'euire part, du cété

français, A mettre en parallèle le

déficit commercial d8 l'Algérie et

l'excédent de sa balance des paie-

ments avec la France, du fait des
transferts «Invisibles» (2).

Cette argumentatlon.est Jugée dila-

toire par les autorités algériennes.

Las milieux Industriels rappellent

que depuis le séjour de M. Selaid
Abdesselam A Paris, en novembre
1974. un volume global de 3 mil-

liards de francs français de contrats

Industriels a- été consenti A la

France.

(Intérim.)

(j) 1 dinar as 1.20 franc.
(2) Ce tanna désigne notamment

les somma envoyées en Algérie par
las travailleurs émigrés en France.

TRAVAILLEURS IMMIGRÉS

UNE DEMARCHE DE MAURICIENS A PROPOS' DES CLANDESTINS

Une délégation du Mouve-
ment des travailleurs mauri-
ciens CM- T. MJ, accompagnée
de dirigeants du Comité de
défense de la vie et des droits

des travailleurs immigrés,
devait être reçue vers 14 h. 30
ce mardi 9 septembre A l’hôtel

Matignon. Le M.T-M. entend
attirer une fois de plus l'at-

tention des pouvoirs publics
sur le sort des immigrés origi-

naires de 1*î1b Maurice, dont
un millier, selon cette, associa-

tion. seraient « interdits de
séjour » en France.

Au cours d’une conférence de
presse, l’abbé Bernard Lehembre,
membre du comité de défense. le

Père Jean Da.Uet, curé de La
paroisse Sainte-Odile; A Paris
L17*), et plusieurs travailleurs
mauriciens ont dénoncé les
conditions d’existence de ces Im-
migrés, qui. affirment-ils. conti-
nuent d’être Introduits en France
clandestinement Depuis 1971, ont-
ils rappelé, des «charters» sont
frétés a l’ïle Maurice même pour
des employeurs français. Des car-
gaisons entières de pseudo-
touristes arrivent régulièrement en
Belgique — actuellement, le
rythme des convois serait d’un vol
par semaine A destination de
Bruxelles — et franchissent sans
difficulté la frontière sur l’auto-
route de Wallonie.

M. UE PEN DEMANDE

L'INTERDICTION

DE TOUTE IMMIGRATION

NOUVBÜ

m. Jean-Marie Le Pen. prési-
dent du Front national, dont le

comité entrai s'est réuni samedi
' 6 septembre, a commenté. lundi
3 septembre, la récente Interven-
tion télévisée du président de la

République (le Monde du 6 sep-
tembre) en ces termes : « M. Gis-
card d'Bstamg m'est apparu
moins sûr de lui. toujours brû-
lant dans l'exposé mois moins
convaincant. f_J Si le pouvoir
était en mal de devise, je lui pro-
poserais cette formule : * Paru
sec et O », puisque c’est sous
l’égide d’une crise économique
profonde et morale grave » que se
fait la rentrée. Après avoir estimé
que le plan de relance qui est
soumis au Parlement le sera
« devant une chambre ^enregis-
trement », M. Le Pen a souligné
que pour résoudre le chômage
c une naturelle priorité doit être
accordée aux travailleurs fran-
çais », et a souhaité que « toute
immigration nouvelle soit inter-

dite » et que « soit abaissé le

nombre de travaüleurs étrangers
en commençant par ceux qui sont
chômeurs, depuis plus de trois

mors i% quitte à accorder à ces
derniers une prime de départ

Exploités, sous-payés — parfois
simplement logés et nourris, — ces
clandestins se valent en outre re-
fuser toute possibilité de régula-
riser leur situation. En fait l'in-

terdiction de séjour, qui leur est
notifiée est rarement suivie de son
effet, c'est-à-dire d'une expulsion.
Des procès retentissants . ont

montré que le gouvernement fran-
çais savait, a l’occasion, sévir
contre les patrons abusifs. Ainsi,
cet entrepreneur de Troyes,
M. Silverio, condamné à l’issue
.d'un procès intenté par vingt-
huit Mauriciens à leur verser des
dommages et intérêts variant de
8 000 à 20 000 francs. A Paris
même, d’autres travailleurs mau-
riciens, abusés en leur promettant
de l'embauche, obtenaient une
carte de travail île Monde du

. 8 mars et du 8 mal).
Pour réclamer la suppression

des avis d'expulsion et 1e châti-
ment des employeurs coupables,
le M.T-M a annoncé qu’il organi-
serait le 21 septembre une « mar-
che sur Paris de tous les sans-
papiers » et un meeting à 15 heu-
res à la Mutualité.

[D*as les milieux proches de
M. Paul Dljond, secrétai» d'Etat
auprès dn ministre du travail, chargé
des travailleurs Immigrés, on Tait
observer que plusieurs démarches
pressantes ont été effectuées par
l'Intermédiaire du Quai d’Orsay au-
près dn gouvernement mauricien, et
l’on regrette que. malgré les mesures
de régularisation décidées i. titre
fa nmanl taire depuis un an, le nombre
des clandestins n'alt pas diminué.
XI semble que les services de H. Paul
Dijoud soient, eux aussi, favorables
A I Instauration d’un visa pour les
ressortissants mauriciens, - encore
qu’une telle procédure ne puisse
entièrement mettre fin aux filières
clandestines aboutissant dans des
pays voisins.)

AVIS FINANCIERS DES SOCIETES
COMPAGNIE FINANCIÈRE DELMA5-V1EUEUX

X>s actionnaires de la compagnie
financière Delmas-Vielleux, réunis
en assemblée générale ordinaire et
extraordinaire au siège administratif
le S septembre 107». ont :

— Approuvé les comptes de l’exer-
cice 1074-1975:

— Décidé la mise en distribution
A compter du 17 septembre 1S75
d’un dividende de 10 P par action,
dont 1-30 p reporté de l’exercice
précédent, assorti d'un avoir fiscal
(Impôt déjà payé au Trésor) de 5 F.— donnant nn total de 15 F. — par

action (contre 10.05 F au titra, du
précédent exercice).

Le dividende sera payé dons les
banques habituelles contre remise
du coupon n* 78 pour les actions
au porteur, et estampillage des
certUleats nominatifs.

Le conseil d'administration, réuni
à l'Issue de rassemblée générale, s
réélu M_ Tristan Vleljeux comme
président do conseil d'administra-
tion. et M. Christian-Georges Vin-
Jeux comme directeur général, pour
la durée de leur mandat d’admi-
nistrateur.
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BANQUE DES RÈGLEMENTS

INTERNATIONAUX — BALE

RAPPEL AUX ACTIONNAIRES PRIVÉS

Une assemblée générale extraordinaire de la Banque des ré

mente internationaux s’est tenue le 8 Juillet 1B73. à Bâle : el

approuvé, selon la recommandation du conseil d admlnistraLlar

révision de l'article 51 et, accessoirement, de l’article 52 des ata

dç la banque.

Vu l’Importance de cette modification statutaire, 11 a

indiqué de donner aux actionnaires privés, qui n’ont pas accès

assemblées générales de la banque, la possibilité de se dessaisi

leurs titres à des conditions équitables. C'est pourquoi la bai

agissant pour le compte d"un consortium de banques central

adressé, à l'Issue de l'assemblée générale extraordinaire pré>

une offre de rachat à l’ensemble de ses actionnaires privés. Ch

de ces derniers a été Informé par une communication Indlvlc

des circonstances et des modalités de cette offre. Un avis i

publié, au même Sujet, dans la presse.

La Banque des règlements internationaux tient à rappel

toutes fins utiles, que l’offre de rachat en question, étant IL

à trois mois, ne restera valable que Jusqu'au 8 octobre 1975;

Tous renseignements utiles pourront être obtenus, soit a

de la Banque des règlements internationaux (service des act

case postale 282. CH-4002 Bâle, soft — en tant qu'il s'agit des ac

de l'émission française — auprès de la Banque de France (s

des obligations). B. P. n* 140=01. F-75049 Paris Cedex 01.

DELALANDE S.Æ6
Le chiffre d'aflfalrea consolidé du

groupe, pour le premier semestre
1079, s'élève à 173 millions de francs,

en progression de 11 Ta Tiux le «e-
mestre correspondant de 1914.

. Corrigée de l’incidence de la hausse
du franc sur l'êvalnation en francs
du chiffre d'affaires des filiales

étrangères, l'expansion réelle ressort
i 15 %.

Celle-ci semble pouvoir être main
tenue au cours du second semestre

. D'Importants Investissements corn
merdaux. tant en France qu’l
l'étranger, et les récences hausses
dm charges et des coûts ont forte-
ment pesé sur les résultats du pre
mlar semestre 1975 Le cash-flow est
néanmoins du même ordre de
grandeur que celui du premier
mestro 1074 112226000 F en 1075
contre 12872 000 F an 1074). Du fait
de l’accroissement de l 899 000 P de
la dotation aux amortissements
(6 668 000 F contre 4 969 000 F), le
résultat net du premier semestre
1975 ne s’élève qu’à 5 558 000 F con-
tre 7 131 000 F pour le premier
montre 1974.
En raison de hausses des prix

pharmaceutiques en Grande-Breta-
gne et en Italie, de radmlsslon au
remboursement en Italie de .

deux
médicament» nouveaux, d'un espoir
de reprise dans le commerce chi-
mique International et de l’obten-
tion par la division « Electronique
médicale • d’un contrat d'aide au
développement accordé par la Délé-
gation générale à la recherche scien-
tifique et technique, ces résultats
devraient connaître, d’ici la nn de
l’année, une amélioration sensible,
sans que celle-ci atteigne pour au-
tant la progression de 15 % initia-
lement prévue.

CREDIT LYONNAIS
EUROPARTENA1RES :

Banco ii Rootf

Banco Hïspano-Americado
Commerzbank

SITUATION AU 31 JUILLET 1375

La situation sa 31 Juillet 1975 s'ëtx-

fatit à 12&893 uillioin contre 121.390
miUiaas sa !•' Jniüot 1975.

An pttriT.leposftlxstitntdTSmfaion.
Banques st Entreprise* non bancaires
ndanser au marché monétaire ac
chiffre à 33.566 nnUionsXerComptes
d'Entreplises et Divers totalisent

19.431 millions ellesComptes deFart,
tialhrs 36-560 million» Les Bons
de Caisse atteïcnenr 27-366 millions.

A l'actlL les Crédita à la Clientèle
portefeuille s'eUrrenr à 43-062 mÜ-
Imbc st les Campus déWlrârf k
22.623 mütions.

Les Crédits mobilisés. fass-Mm.
slnscrlrsne i 23.453 million*.

fPublicité)

RÉPUBLIQUE ALGÉRIENNE DÉMOCRATIQUE ET POPULAIRE

Ministère de l'Industrie et de l'Energie

Société Nationale des Mafériaux de Construction

(S. N. m. c.)

Projet Cimenterie de Saïda

AVIS D’APPEL D’OFFRES INTERNATIONAL
Dans le cadre de la réalisation de la cimenterie de SAIDA, un

avis d'appel d'offres international est lancé pour l'exécution des tra-

vaux de Génie civil.

Les entreprises ou groupements d’entreprises Intéressés peuvent
retirer les cahiers de charges à la S.N.M.C., Direction Technique,
B.P. 45 Guê-de-Canstantlflç, KOUBA - ALGER . (ALGERIE), et ce à
partir du l" septembre 1975.

Les offres' complètes accompagnées des pièces administratives

et fiscales requises sont à déposer avant le. 1 5 -octobre 1975 à ta

même adresse.
.

L'exécution de ces travaux faisant l'objet d'un financement B IRD.,

les soumissionnaires restent engagés par leurs offres' pendant quatre-

vingt-dix (90) jours.

=1-'

BotM mouvra
«u capital m USBOOpa F
SAga «ocUi
13- n» U Boolw no» Paris
n- sibet r&tusm onoi6
IT StttEli UC PARS B 73059063 - CQlfV APE BOT

GROUPEMENT POUR LEFfflAHCEMBfT DES D0VRAGES DE BATlMSfT, TRAVAUX PBBUCS ET ACTIVITES AN
t
f

’
’

’ N

Emprunt10,90^saptenbrel975

i

560 millions de francs
HDSSfON DE 56QJ0QO 0BUGATKNVS DE 1060F R0MINAL
Jouissance : 5 octobre 1975 • Intérêt annuel : 109 F
par obligation • Durée : 20 ans • Amortissement r
en 10 ans à parti r du 5 octobre 1985 : soit par rembour-

- sement su pair, soit par rachats en Bourse • prix
d'émission : F 1000 par obligation.

Taux de rendement actuariel brut 10,80».
BALO du 8 septembre 1975

La Service de l'Emprunt est garanti incondition-
nellement pendant toute sa durée par les 69 sociétés
ou établissements bénéficiaires de cet' emprunt sans
solidarité entre eux, mais solidairement avec le GOBTP
dans les limites de leur quote-part respective.

VIsaCOB n*75-119

fPUBLICIT&i ‘

CANADA
Le Pays où la richesse naturelle et la stabilité politique BaraneiiuwneTravestissement de votre.capitaL * s^rentiaaent

MONTREAL
!?*„?

étropo,e yyÿgy langue française, avec un
. Meantesmiadéveloppement industriel. ...
tpsantesque

offres exceptionnelles :— Edifice complet A quatre étages, construction LSTI avec 38 .n>»n.menu, locaux commerciaux et garage* .centre ville. Prix Wmrmndollars. Apport personne! seulement 173.0Û0 dollars. DinSreAn.
hypothèque.. Rentabilité nette (frais, impôts. Intérêt* flrque déjà déduits) 19J12 dollars par an. (1LI4 sTu auriUn— Edifice Industriel récent (1078). bureaux et entrepète totalernenr imu.centre noue Industrielle. Prix : <80,000 dollars cash RentaHml
38830 dollars (8.37 % do capital.)

- ' WBtabllUé nette

afiRSiffl
S8& r*,:— “ - -5TSMSTB
Ecrlvcs-noua. Nous vous Informerons discrètement. C.OJ3. GmbHWlenenrtr. 63, .

•

FRANCFORT f Allemagne Fédérale.

_ .. Nous partons «St français.

Tele>
A VOTRE DISPDSme
PÙUR VOS COMMUNICATIO
Vous.ras téléphonez va mages. Mto
Utesms. Vhs correspondants ma répaadnl
(En : nous vous UUphànm.35imts envWtat

rEur^;aà«fÜ»:aÆFJqw:0’.W/
* aUMnmnt 86 F par «oisu MpplàmnlV

ar IMbx.

SERVICE TÉLEX
34RF1.82+/ 348.00.28 J
15, RUE HECTOR MM.QT, 75012 PA
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LES MARCHÉS FINANCIERS
PARIS .

9 SEPTEMBRE

Marché plus résistant

es valeurs françaises se sont
virées plus résistantes en cette
viorne séance de la semaine,

fr
-lV[t le mouvement de .baisse

<rcé vendredi a paru s’cssouf-
Après une légère baisse fni-

r, l’indice Chain et perdait
".To : quelques gains ont- été
-

1

tylstrés çà. et la, un tiers des
' --/urs s'inscrivant en reprise

‘ tive.

iües du compartiment des tra-

it publics et des banques, pos-
ément affectées la veille, ont

' rcé une timide remontée.

" ’ r déception causée en Bourse
- .le plan de relance s'attémie-
-eUe ? Ou l’amâiioration de
tière heure notée lundi soir

-J 'raü Street a-t-elle fait meü-
e impression ?

. semble que, pour Vinstant,
•••> i une situation oit les données

*paraissent pas encore très
[•ement, la mauvaise humeur

se faire place à une prudente
xtàttve, tenant compte des
relies au four le four, notam-

, . 't de celtes en prtrpenancc des
• ités.

'~'-
2X valeurs étrangères, amélio-
ra des américaines, en liaison
le léger gain de Wall. Street,

i repli des allemandes, dépri-
"s par les résultats semestriels
c iayer.

~ ix pétroles internationaux,
ir ise de Norsk Hydro.

tr le marché de l’or, net repli
~^irngot et du küo en barre-

à

20 F et 21 850 F contre 22225 F
- 2 125 F, tandis que le napoléon

i 6 F à 248J90, entraînant la

e 4 1/2 % 1973.

i baisse régulière des cours
métal à Londres et à Zurich,
joisinage de 150 dollars fonce,
ble de -mauvais augure aux
‘ateurs

e montant des transactions
t gonflé à 18£ millions de
ics contre 8 millions de francs.

LONDRES
Rechuta

La rechuta se poursuit dans un
marché déprimé par la posaiMlltt
d'un relèvement du prix «tu pétrole,

la crainte d'une aggravation de la

récession et le maintien du taux
d'escompte au niveau antérieur,
nouveau repli des mima, en. liaison
avec celui au mâcaL

j

VALEURS '

|

CtortfRE

«.*

COORS

89

wariemst* 26 3/1 B 7 I*
BeecMnqu ......... an 299 1 2

Sritish Petroleum .... 535 . 537 1 2
Shafl 3S4 332 12
mettre LM 13 f

fmporiat Cbemlcar .... 271 267

Canmids .1. ia 123

Be Beere 2H 294 1/2

Westura HaWIags. ... ,31 3/4 - 31 I '2

Blo Tîuto Zlae Car». .. 183 . 161 .

'•rat Drtehurteln .... 1U 4 38 3/8

p> Eb Unes.

OR lonutsrai (dollars} i IBB SB entre ISZ 25

INDICES QUOTIDIENS
(INSEE Base ISO: 31 déc. 1574.

J

5 sept- 8aepL
Valeurs françaises. .. 1323 130A
Valeurs étrsnsères - 125 124-3

O DBS AGENTS DE CHAN G

B

/Base 100 : 29 déc. lOSLï
Indice général ...... . 75,0 7W

NOUVELLES DES SOCIETES
SJXM. — Pour les huit premiers

mois de l’exercice ' 1975. le chllfre
d 'affaire» s'élève & 150 millions de
franc* (H.TJ contre 152 millions de
francs (H.T.).

CM. INDUSTRIES (Anciennement
CUN-NUDY). — Chllfre d‘affaires
(H.T.) des sept premiers mois de
1975 : 594 millions de francs contre
497 mlUlons de rranes (+ %)
(METAL. — L'O-P-A- dlmélal sur

Copperaeld est suspendus pour dix
jours par décision ds Justice.

OPFI-PARIBAS. '— Pour Iss neuf
mois de l’exercice en cours. In reve-
nus de portefeuille encaissés attei-
gnent 20.23 minions de francs contre
14.47 millions de francs.

jaKGer. — Chiffre d'affaires do
1* semestre 1973 : 259 militons de
francs (+ 17 %}
NOUVELLES GALERIES REUNIES
— Pour Isa sept premiers mois de
1975. le chiffre d’affaires, à surfaces
comparables, s’élève * 2 SML3 millions
de francs contre 1887.7 millions' de
francs.

PJLM. — Revenus du portefeuille
et autres produite financiers du pre-
mier semestre 1975 : 2 180000 Trancfl

contra 778 000 francs.

NEW YORK
Reprise en clôture

un gain de 4.14 pointa h 840. il.

Après une- ouverture en nouve

BB clôture. L'activité est demeu
très réduite, avec 11.50 millions
titres échangés contre 11.68 mUlla
Lf* opérateurs restent dans l’expec

if
de New-^orfc. Les mUtei

financiers, au demeurant, ne sa
pas encore convaincus d'une vlctol
déclare sur l'Inflation.

Hausse notable des métatlurgiqui
entraînées par U. 8. stell, qui
monté de 1 3/1 a 70 1/4. cours reco
depuis treize ans. Cette avance
contribué à raffermir l'ensemble i

la cote Parmi ica valeurs vedetu
T. B. ML s’adjuge 3 1/2 & 183 1/2 Fe
meté d’union Carbide, de Chrysl
et.de Polaroid.

Recul des mines d'or, des gram
magasins et des comparu!
aériennes.

Indices Dow Jones : transport
155-52 (4- 0.20) ; services public
78.32 (+ 0.48).

VALEURS
COURS

5 9

COORS

t 9

Alcoa 47 1 8 47 5 1
A.T.T. 47 1 8 48
B(tire 29 3 4 26 3/4
Ctau Hanbattan Bank .. 30 7 8 30 7 *
Du Pont de Henaurs .... 124 124 .

Eastman Kodak ........ 91 1-4 9034
Exxon 89 1 8 89 1/2

Ford 38 1-4 38 1 4
General Electric ...... 49 1 4 45 7 B
General Farts 24 3 4 24 B/8
General Hotere 49 S 8 <9 14

19 ... It 3 4

IJÏC IM 183 1/2

19 3/4 19 3 4

Koureentt 34 1 C 34

Mobil 0» 42 1 1 42 3 8

Pfizer 255 8 26 ..

SchtamUerger ........ 75 5/8 79 1. 2

Taxa» 23 1 2 23 S/8
OJLI. inc. 21 7-3 21 5 8

Uni» Carhida 69 3 8 92
ILS. Steel 90 1-2 78 1 4

Westinghouse 15 1,1 15 3 8

Xerot 54 3/4 54 1 2

COURS DU DOLLAR A TOKYO
S 9 9 9

1 dollar (en yen»... 297.93 298

Taux du marché monétaire
Effets privés 7 %

BOURSE DE PARIS — 9 SEPTEMBRE — COMPTANT

VALEURS

tLEURS
Coure

précéd.

Dernier

coure

. parts I9S8 375 30
parti 18»

rancaS %.

.

189 5B iü sô
le-1-GJULD. 431 431 .

ta (Vit).... 215 SI 215 .

SIS 51 314
Jtde 261 20 291 2B

p» France.. 335 330 .

T IJULD.. IBS SC III ..

Vl (Vie)... 265 295 .

v n-A-R-DJ. 345 345

VALEURS

France fUJ
frésernma SJl,
nnpsa
PratrctriceAJJL

345
550
1987
C23I

Alutin a. Banque
(U) Bq» Devant.
Banque HemL

.

Banque lidecMml
$11 B. si Partiel»

Basant Wtmns ..

C-F.EX
C.G.LB.
Cudetel

Caftca. ........
CJUH.E. 4
Créé. gèu. tadstL
(H) Crédit Med..
Financière Snfat.

FlnutM
FT.Ct.MB.lCls),
France -Bail
Hydro-Energie...
immobnqoa....
Wmofita
intnMI
LraflMseièra..
Lyan-Atenund..
Sac. Mare. Crédit

Coure

précéd.

NC
223
258 |8m
38*
(55 M
578
8D
H«
SB 39,

79 Bfl

182
71

III 78
114
85

201
31 48
142 21
114
138

135 H
IIB
270

Dernier

cours

391
280
IBM
237

3H
223
250 a
200

«es .:

79 60
114
9F ..

19

,

**
0 59
188 70
113 10
*5

142

114
135 59

109
'!

279 .

valeurs
Coure

précéd-

Dernier

coure
VALEURS

Coure

précéd.

Dereltt

coure

Séqnanat» Banq. 218 - 218 Un. lmm- France. 111 M 109 20
SUMINCO 143 2i 143 98
SU Cm’- Banque 71 61 71 50 Acier rarestnu__ 104 B0 IM
SOFICOMI. ..... 133 56 13$ 50 Gasrimi seit et.. 287 200 -

•Saratoil.. ...... 1« T4*-
" ravm. « cvxt.

-

IS( 56 lîl

«IP-Bail lit . 119 . Paîtsienne P lac.. 171 21

Uni bail 125 125 .. Placam. Inter... 87 98 S0

On. Ind. Crédit.. ISS 20 Sofragi......... 188 KO

CIc F. Stea no. 130 30 138 . AUelila (Cle iniLi. 2M 208 ..

Feue. CtriLHTEan 585 51$ . AppHe. HydrauL. 878 861 .

IRQBJLF.LP... 171 171 .. Artois 93 91 .

Fonc. Lynrntam. 621 921 . Centra. Blanzy.

.

312 3ID
loimob. Marseille (89 923 C. Romsei-Hobal. 2B3 230 .

Louvre 2v* 2B9 (HyJ Cantrwt III

Ifidl 485 50 489 60 (07) Champœt- .

.

m
Renta tancléra.. 850 Charg. R «ai», fiu). txn 3S53
SINVIM 172 76 172 70 CJl. l. P. Orléans. 73 76
Voitnres R Paris. 259 9D 250 (U) Oév. R. Nrnrd. 134 St

Cagffl 108 ID6 IB Etectro-Fiortc..

.

281 286
Foétina 109 . it» sa Fin- Bretagne... 41 36 41 20

Br. Ha. Censtr... IBS 108 90 Fin. Hanssmadn.

.

45 GC 40 00

InuniOvnst. ..... 75 SS 75 10 La More 72 18 72
Cta Lyoe. Uua... «4 56 84 50 Lebon etCie.... 140 138 3JI

SOflHD 102 50 102 60 [NylUniez IDB U
flpfUfC ....... 82 M 50 Cle Marecaiiia... 75 20 25 20

II GJJ6.0 102 108 0.VJLLIL 45 Ifl

Unbn Habit.-... 129 1» . 13 56 94 58

valeurs
Coure

précéd.

Dernier

«cure

25 SI

PrOfldéKt SJL. 1» tu *:

Révilteu 405 411 ..

127 0tl7
52 21 52 20
70 II 70 .

Scflnez 389 l( 385

r Crniünflp 39 39 SO

Inde-Hévéas.... . 882 99 10
Madtfi, Agr. iRd. 0 31 7 0 30 70

, Mimât. 45 5 0 44 50

i Padang 97 97 10
San» de Midi.. 157 169 .

' ADlttflL ESIéhL 41 41 50
Aüaftrage ...... 202 5 200
Bananfe 331 5 231 50

S
Fromage Bai

—

m «
643 62S

Cfdls 609 608 .

(M)Cbandwanar. IM 164 .

Cwejrt. Moderne 217 51 200 II

Bockc Fr^uce... 237 240
405 405 .

Epargne 290 t.299

fr. Paal-uemrd. 225 26

GeneralBhAllmanl 70 71 .

204 201
CDulat-Turptn. .

.

187 56 132 20
Lcstaor (Cia fin.) 215 210 58
Cr. Mont. Cnrttril 154 169

Or. liant. Paris.

.

293 263
tOcsfes 331 328 .

368 390
379 U 377

ODChefortalsa.-. 169 5...

Roquefort 254 .. 253
Snopiqsat ISO 180 ..

118 51 126 ..

TNttirter 315 51 SIS
* UnloK 12S SO Cl 26 68

Bénédictine 1760 1730
Bras, indfecblat

.

425 422
Cnsetner . .

.

401 51 400 20
! BisL Indachh».. 342 341
Blst. R tonies... 276 274 50
Pernod 507 514
RlcqUtt-Zan. . . .. 76 78 40
salnt-RaphaU. .. IS7 IB 167 10
Sngepal
Union Brasseries

217 215 .

55 50 55 .

Samoa 220 . 220 -

Sncrarte (CM Fr.] 25

1

Suer. Bouchon... (38 90 120 50
: Sdcr. Sotssuonais 308 304

Barltat 235 . 235 ..
1 Cbanuo [B»-) .. 46 70 48 70
Hrtobecané .... 115 III .. 1

Savfma. ...... 69 50 . 67 1

S-E-V. Marchai .. 47 90 45 60
j

Bals Dér. Océan.. 85 .

.

0 95
Sorte 2*B 275 1

! Camp. Bernard.. 149 5* 152 K
C.E.C. 145 66 139 80
Cerabati 134 . 135 .

CWm. de la raute 0197 c2ul

!
Ciments Vital. . ; 224 224 .

Drag. Iran. pub.. 90 d 93 BD !

FXA.EJH. TO 69 50
Française d’exfr.. 7 SB 7 60

G. rm.da PEst. Sô .. 95 î

Uerlicq 272 297
} tbna tadutries-

.

56 - 0 59
j Lambert Frères.. 70 70 -
i
Leroy [Ets S.I.... 167 168 .

Orlgny-OenrOisa. 14$ .. 145
Percher .... 230 22S
Rengier 192 - 192 ..

Routes (Gonstrj. 50 49
RnrtMrv Calas .. 283 - 230
Sahllèn» Sein*.

.

170 90 170 -

Savolsiaiina .... 176 .- 1*6 .

Schwartt-Hanta.. 76 75 .

SpM-Battnoltas. G8 10 KS 30 «

1
T.P. Fongnr. SNCT 39 . 139 ?

iTrin**l. ........ 1*1 .. 1*0 N

j

VowSJL. 72 - J75 .

Buulup. ........ 22*0 22 70 *
Sanc-AIran 147 . 149 50 N

Bit. AsplL Castr.. Il»' III . 0
Camipbns, ...... 85 85 (0 B

S

1

GanBXHt 421 ED 422 C
1
Pattih-CinÉBia- .

.

93 .. 93 . C

j
Pathé-Hanaml... lira .. 160 .. 1

Ur-lnoustrte 88
F
(1

AppIlC. teâcan-... 130 89 139 80
Artael U&8 IB 163 90
Ateliers G^-P.... 1

57 67 l

Av. üass-Breguet. 179 .. 175 . U
\
Bemart-Wirteurs. 93 63 ü

i
B. S. L- 317. 315 . H

Cle des Compt-.. 160 2* 180 . P
1 C. M. P 295 292 0

[ Copa Ail. Europe. 173 175 . D

t
BaDlrtrich .... 419 415 .. R

VALEURS

E-LM. Leblanc..

Frankel.

[JHftf...,
LacaaJr»..

Mawrtta,

Hatfella.

Satan
skb
Stlflm SctBg..

SJJ.I.Æ.H.I4L.
Surirais

Titan-Coder....

Trelloi.....

Bru

AL Ch. Loire. . ..

Ont. Gares Frtg..

iBd». Marftims.
KO. gén. Parts.

Carde ds Monaco

idlogle

cours

précéd.

Dernier

coure [33n[cfiü

2*8 51 285 pipa
1 4M . 479

-6297 9506 [E» >76 11

27*
4M 489 fcrjltTE

1 52 1 52 II Uflner-SJHJL.. IirfT 114

129 8 1 130 ..

- 473 473 51 Agacns-viiint... 45 45 21

195 ISO B FmnAtt^FJRJ 321
59 9 •61 61 UÉnere-Romuix 64 9
155 154 61 3M I

102 101 32 51

241 U 234 .. Tlnnram ... 1-4 14

IIS S 121 .. M. Cmnaon 125 175

(17 .103 . irnrrTTnnrn 205 2B3
171 1 <70 IrriTryrfitH 31 4 31 H
41 9 41 41 Hat. Ravtgatifm. 81 78 II

68 057 71 Navale wonits... 124 » 121 ..

*9 8* Saga 50 60
24 m 24 sa Transat (Cle cle) 102 91 103

101 97
230 5 230 50 CJLIJLP 42 71 J 41

138 l 135 . 5XJL.C. 8B 69

88 *9 - 2S2 51 289 ..

Tr. C.I.T.RJL&L. In 51 SG ..

465 450 . Transfert IndasL 1» 117

|U) Baigoai-Fan. 64 64 50
349 249 . BtsS-A. 386 271 -

49 El 49 50 181

59 91 .. 87 41mm 7
' TT 128 178 -

138 El '1 1 HHp 173 SI IBS
248 ftüi 145 143 -

13* 61 I3S . 254 2GB .

FerralRes C-F-F-. 339 330 ..

Bavas IIS 115 .

>47 Locatel 230
360 3GB . G. Magnant 63

twifer 249 250 .

41 SI 48 .. 115 110 St
176 K 170 -

210 212 fU) r*m Fr. RM» G H 7 10

wôteratm SJL.. 357 256 .

84 >4 ..

36 30
127 129 50 Brats, du Marne. 257

d 12 K (2 50 Brait. Onest-Afr. m 9S
120 120 .. 32* 32S ..

Min. Ut Métal) .

.

500 mu
51 5(

318 218 .. 3700
1(6 « IIS 1 i.'jiiiüTmw KO HSi
97 . 97 . Nat NBdertaïuten 130 H *

Ptttntx Assurant. 19 70 19 69

167 185 Algenmne Kan... 630 540
32 GD 32 60 Bco Pop. Espaéa 23B 233 .

43 II 43 2S B. N Madone 34 71 35"
.

IBt 21 105 B. régi, ratera..

.

5080 9060 -

162 Kl 60 S 66 5 70
304 . 305 355
64 Bowater.. .... 13 sa 13 BO

74 10 75 . Broselles LamUer 228 .

Gén. Belgique... 302 . Ü4 M
RoBaeo 209 20 210 50

99 2a 99 69 Rohecd 297 56 297 70
140 136 50 Caventram Il 96 il 70
290 291 . Lyoru O] 14 10
IE3 Gnauyear....... 12 60 82 là

*8 *7 . Pirein S 2B
o5IO 502 . IJl.C. 92 sa 62 20
140 21 144 . KnDota 4 70 4 6B

47 49 £0 SJLF IBS 157
13$ 132 90 Pakhoed HoldtaE. 243 . 239
81 IE Il 20 i/,,- -ii-yj u'Ta 63 .

486 499 60 10 65 10 65
273 270 .

90/ 172 . AJ.G 118 122
119 99 116 . Bell canada.... ISO 189 70
674 66S .. EJLI IG 10 16 80
565 597 2 16 2 2S

137 132

58 66 2* 7 50 7 50
46 70 44 -J 1 132 . 129 50
288 . 294 80 Sperry Raad....

.

172 173
1*2 1*2 50 Xerox Coro 246 50 249 30
25 . 25
95 96 ArOed 447 ..

45 44 60 CockerilOvgrèe.

.

IIB .. lis sa

78 38 Il 40 FlntldlBr 2 ..

67 9B GG 60 85 -. 84 20
93 20 L: Jl f 456 . 479 .

Steel Cof Can... I3S ..

0122 120 50 Tbyxs.6. mao... 141 .

240 24o llyvMf.. ..... 46 44 75
125 125 . 9e Beers (part.). 17 75 17 25

DaBeersp. eu... K 60
342

'

340 . Baserai Mining.

.

160
190 161 . lartebMSt. .... 135 ..

1S4 50 193 50 136 .

(73 30 187 .. 27 65
228 225 94 19
295 Itntmiterâ IB 96 17 50

1 62 .
1 62 . laal fieeFc..... (53 60 147 .

West Rand 15 13 80
95 50 55 50 llcan Abrai..... 90 20 103 78
74 BO 74 60 tamlnca 143 149
407 406 132
40 40 05 13 45 13 S0
39 40

f

1 IEB 50 ira

21* 218 . i7 lllU l p,ir-| «.IJBl 495 30 463 -

38* 393-

MG* 33 10 1mm 1 136 ..

145 9* 144 • F7 i Jn1 U H :
-r 1 F il 1 60 . 60

390 374 51 ;nH 011 Canada.

.

130
210 58 211 60 PrtrofhrJ Canada 96
132 50 127 20 Shell TT. (pnrL) . FTT1 30 60

#465 425 mm
71 .. 77 60 Uzo m EB 50

200 . 200 )art Indottri».

.

101 mi
61 61 60 :ot9ca i*™ 15 BD J

======!
1,0

EnktlM
frais

tarin

BkM
Ht

Accusa. .. ..... 109 43 104 46
Actions HHC..., 146 17 139 M
AcdiftcaatU 151 54 144 G7
Agfinu ISS II 148 08
A.L.T.Q. 144 60 137 SS
kmenca-Valor. .

.

340 60 229 E9

valeurs

Geinurt 128
Glaxo 32 SE

Craea and Co IIB fltî

Pflnar lue. 115 M
Procter Gttdtlp.. 367 SG
ConrtaoUs 12 21

Est Asiatique ISS 51

Canadtan Putf..

.

69 «B
Wagnas-uts
BarmNland 16 n
Britfsb Am Tqb... 27 SI
Shm. MHsncttei 87

Court

précéd.

Dernier
|

coure

127 50 !

IIB
lia

370

107

92
87
IB W

HORS COTE
Aistr

CeUuiese Pkn..,.
MO ..

127 ..

IM ..

Cuparax 211 2*4
Mb 0 53 3 53 ..

Ecce 350 340
ïhrafrep... 1501 .. 1495
Francarep *5 . SS II

lotartedulqmi.

.

Métal) Minière..
KO KO
61 ..

nuuqrtia 342
Sdh. Mar. Car... ISO
LM 192 .. --a
Iranchant Electr. 23 ..

iNmtx I2S -
Oca v. Grinten... 290 . ... -

OBLIG. ECHANG.
valeur raetnuce as 19

D.C.8.
Val. da 2 actions. tait.

.

SICAV
Piac. msumni483 be nias si> caiécene-1 10114 43 IUIS 7t

j

Assurances Plu.
Bnuraa-urratiu.
Salvateurs...
C.LP.
Camertlhles . . .

.

Cemertmnna...
Drus DT ImsL..
Ejystts-Vafeuri.
Ej»rgne-Crm(ss..
Epargne-lata...
Epagne-HoML..
Epargne-an Rg..

.

Epargne Baveno.
Eparne Valeur..

Futaie investi»
Fortune 1

Fmace-crelssaae.
France-Epargne.
France-Garantie.
France-invesL...

Latffta Sens. . .

LafFitta-Tskyo

Hhv .France-OBI
Francs Placement
Epsilon Reodam.
EesL SèL France
M.S.l

tado-vaiem .

Inférerotuanes.
latarsélectlos. .

.

Livret porte»
Paribas Gestion

Pierre investi»..
RuthscMM-Exp.
Stted-CrulssaBce
Sélection MomM
SélecttaHteuL.
LFJ. • FB Bt ETR-
SDvafraaca
Mua
Silvarente......
SDvinter
Sugepargna
sagem
StfèD-iavüass..
OJVP. investi»..
Untfander......
Oai)apn
WnWc
«fanas investi».

10 9

Bredimer
CrulnucHoim..
Epargne-Unie
Eare-Cralssun.
Flnastiere prtvta
fructidor

Gestion lUdUMre
rtudde ImruL
Otnisun........

Optra».
Plaalnter

SogtacD.

Ml 91,
120 3fi!

129 88
248 21
I0B 84
U0 47
148 37
ISI 25
4M 56
22S 88,

192 37
33 42
2ES SI
BS 34,

290 72!

120 80
124 95
112 |7
287 SB
119 78
MB 81
131 53
257 33

IBS »4;i

114 >1 I
122 59
338 98
102 89
113 ta:
139 73 ,1

163 94,1
499 40 il

219 99 >|

150 19,

127 37,
2*5 26 I

158 BO"
267 99

1

108 80 j
II* 29

1

197 79
243 49
H4 32

1

III 51

125 67
1,

745 97 j|

137 90! 131 33
172 19
137 30
30 08
IS2 70
139 89
124 94
177 dE
(14 (S

ISS 71
229 14

478 83
M 23
(24 |2
40 51,
57 50;
107 401

133 71
,

109 94
262 64!,
278 |4|l

133 7B,|m 4o:|
299 18,
141 13

IIS 49
209 4!

>1m 38
[43 82
IM 30,
15* 95!

148 50
1.0 £9
1*6 301

U9 57,
IM 25j

239 II
500 73
103 94
130 02
>47 II
164 98
112 50,
140 06!

M5 15
275 12

291 39;
140 15
IIS 59
202 III

147*3
122 10
219 21

129 50,

,

133 12
1*278 U
128 41
302 47
153 05,

IM 8S|

(75 84

.

131 09

h») m
1*258 05
'IM 281

337 49
T 12 87
365 26
152 90

*144 94j

123 93

127 U
264 32
120 61
2*8 79
127 M
172 90
187 *7
125 15
125 42
246 35
168 75
322 18
107 75
348 70
145 07

131 37

pts taon de la nrièretè du délai qui aoas tst imparti peur pusU» a este

piflo dans un dernières éditions, des .erreurs peuvent parfois figurer

1 les cours, aies «ni corrigé» la lendemain dans la première éditiM.
MARCHE A TERME La CfuKiiire syndicale t décidé. » titre expérimentai, de preinmer epres la clôture la

cotatftm des valeurs ayant fait rebjet de transactions entre 14 h. 15 et 14 h. 30. Pour cette

ntistft. uns ne pensons pies garantir rexacUtade du «eraters «rare de faprèsmuai.

« fron(i

VALEURS
Précéd. premier,

cHMure

hrüi

4.50 % 1073
Wi.E.3%..

drAfriqae OcJ
Air llqnlde..
sis. Part loi

AI*. Saperai.

Alstbaai

Antar P. AU..
AppUcat gaz
AnultatM. ..

— ceffil.).

.

Ar|mB.-Prlen.j

Aux. Entrepr.

ADXlL Havig.

iBdfec-flres.

Ball-EqDip...

Ball-tansl..

E.C.T
Bazar H^V..
BéXhm-Say.
BIP
Bonygnas...
BAJM.-GJI..

4 -

Carrainar. .

.

* Casino...
C.D.C.

Catalan....
Char. RMa.
Cnst-Comm.
Cft1er*

CUlm. Haut..

Ctan. Frenç..

- MM...
C.U. Alcatel
Cltraén
ctiA Méditer
C.M imlsstr-

Cefimeg
Ceflmer

O Bancaire.
C.G-E-

C. Eatrapr..

Cot-Foatiier

|Cz. Csa. Fr..

- (rtB.).

Créd. FOU.
IC. F. unm.
Créd iudost-

Créd- RBL
C. NdrtU^..
CrWtH-Uért 1

C-S.F

D.BJ»
Oen»in-X..t..

oonm-utvg
Dorait--...

684
121*

36 3 88

331
87
316
80
36 41

297 60
469 .

07 <0:

145

335 501

183 20l

12 60
173 59
172
184 ..

113 50
125 U
627
930
482 10

ms
1680
193

239 50
183
M 30

211 30,
145
» 50
122 58,

15*5
46 71,
34B 80
310 U|
101

80 29

496

286
168

R .

159 SB
182

362

135
121 I0|

3*2

Bl 70
178 »:
211

122
147 50
61 H.
713

1216

351

66
301

182

170
Itt

526
688
409

1705
1603
162

237
183
66

212

1572

31

601
285
167

U:
165

380

98
172

209

171

149 50'

61 U;
795

r Demi* CompL
premier

CtompenJ . tanin Demlei Compen-

sation

tanta
. Curant

premierIVALEURSL«nra
premier VALEURS

clôture
1 J

529 55( 50 700 Eaux (C.C.).

.

990 J 99 701 .. 700 159 MUte-cafty (61 20 - 181 50 ICI 38 160 41
ZI B 1215 103 Etactra-êiAc. 91 20 ISO - 110 100 10 80 Opfl-ParQns

.

89 91 81 SI . 81 ..

37û Eux Matra. 376 370 373 373 *

359 . 292 50 216 L L Lefimn 233 222 227 99 222

332 .. 58 Ena JJLf ..

.

59 sa 59 81 60 59 90

M 2CD Enrafranco.

.

210 . 210 SS 207 50 207 K • IB Parts-France. 1 1< 113 19 113 40 118 10

30) 295 Eurenattat 286 • 296 216 286 141 Patère. SA. 153 SI 152 59 (62 sa 152 50
SI ’ 64 Partiannan. El 51 6! 59 61 50 El

37 40 III PJIX .... llfl 51 MO II 110 II 110
268 SS 287 315 Fanna 334 331 II 331 ia 331 56 Peurroya ..

Peubaèt . ..
66 05 66 56 M 56 «

467 « 457 168 Fin. Parts PB 176 - 174 174 M 170 86 235 232 89 236 232 30 232 30
85 El 88 55 09 Fin. Un. Eut. 09 69 . 69 17 80 555 Panud-RIc. 551

.

S48 .. £46 645
148 147 68 FratasjMi . es « 65 . 66 E4 50 110 Psrrîer .... Il 3 119 IBB 50| 110

341 61 341 . 186 Fr. Pétroles. 130 u 130 II 139 ta 129 10 63 Pétrole* OLP. ' 63 20 64 10 65 90 65 10

182 IIB... 32 — (Cartlfic.) 33 20 32 20 “ 32 25 31 56 245 Prtgaot— 260 282 59 253 99 263 .

300 — HMj 297 « 296 295 291 50
70 Plerr.Aoty. 72 31 73 73 73

M si 89 90 Galones l*i 91 1Q 90 9t 90 41 89 19 91. PJLM. ... 8* 17 87 11 *7 .

171 H 17D 8§ 142 Oie reatr. 138 G0 141 61 141 50 138 78 330 Pectaln .... 363 364 370 •- 370 .

170 161 - 170 GtaFcadarte 178 H 114 I7S 173 . 123 follet «tco. 13* 137 137 . 138 ..

IM 191 152 Générale Occ ISS I5G .. 156 e* 168 ..

112 112 m 6. Ira. Mare. 234 234 232 56 236
US .. 125 405 393 385 385 385

Pompai ....628 521 72 72 II 71 71 05 70 30
855 682 136 Hachette .

.

131 60 131 Kl 130 10 IU P.M. Lahlnai. 108 ID4 11 ID6 105 .

493 490 174 Hüicn. Mapa. 192 193 El 194 196 50 61 Prénatal ... 60 29 80 , 60 - 61
!

77 UnBtaJ SI 20 *2 .. 81 80 81 131 Preawsdté 146 146 . 146 . 143 10

820 iBtLMérfesx 880 865 986 865 (12 Prètatati SI 2IB 214 214 210 10
WB S. Barel Int. SK 683 EK 689 135 Prteel .... 137 135 St 136 30 135 10

1704 1705 91 ienmout lad. 92 20 91 71 B! 71 92 70 219 Prwgu... 206 205 205 206 Bd
1600 I33S 67 «ali Ste Tb. . .67 20 67 41 67 <1 07 58 SU Printemps 78 51 78 K 79 78 66
192 192 10 53 KlébarGoL. 8£ sa 65 50 96 H 66 . 345 Radar gjL.. 347 . 342

.
346 345

23B 240 .
450 - (obL|. 453 448 448 .. 439 10

183 (1 185 240 Lan. BelIon 251 263 2G3 260
U IG 95 IB 180 Latarge. ... 188 29 187 197 117

212 215 270 — (uwigj. 264 268 260 260
Ra-tatew».. 56P 664148 60 149 365 La Hènia 364 90 362 363 36S 998 5G0 1 5S6

M 05 as 1779 Legnad 1748 173# 1711 171*. 198 RaHra. (Fui (K 50 107 1*7 M 1*6 H
122 511 15 55 220 Locautl 226 225 225 220 50 135 RM. SM.. 134 69 13* Il 133 II 133 |6

1575 1550 165 Ldcalranee.

.

170 IB 174 81 174 174 540 Redauta... 545 . 547 547 643 .

46 60 45 60 226 226 223 223 230 121 RUbne^anL. 121 120 50 120 60 130

387 335 (8 «45 l’Oréal ... 848 841 *46 848 .2» ftotts^Ucnt. 254 50 261 254 260

310 2D 305 32*0 — obLcuav. 3040 3050 3050 . 3058 455 Rai Impérial 468 . 4M 4M 459

182 |M . 480 Lyon b. Eaux 489 50 489 60 415 . 480

82 «a 05

MactuBnU 33 M 33 II 33 t* 32 U 79 Sadlar 79 M 70 7* 80 7* 05

582 504 . (MO Mais. Pfeéflix 1435 1436 14*8 I43S 600 Sagem 594 sas 589 G9E

206 295 itl Mar- Flnotay III 20 III 119 BO lia » 125 Saiaventura 129 129 129 50 12s

59 59 58 . 550 «3 623 623 BI4
Sntns....88 20 M 40 sa MPt'Ttlètb- 7507 25M 2ES5 2583 130 139 129 S) m so I» 50

155

Kl 50

151 90
III 50 ,îî

' 43 49 43 M 43 *5 42 SD 1*9 Saniarfiw. III IW .. IM 107

MIL Horm. M5*fi IIS M III ES Ut 29 IU Schneider .. Itt 10 191 Ifl 191 H 193

350 80 355 1128 Uictttw B 1118 II» 1 ISS
'

1138 69 SCBA 68 9» 66 90 70 50 M 60

itt 70 570 - aMIg. H* 58 587 567 sa 10 101 Sefiraag. --- 19# H 101 10* 50 <0* 10

IIB 10 ils H SU MMf-Hia. 550 SSé 549 560 ne Smchlné... M5 112 .. 02 110

$M 383 M *35 170 MB MO 156 3IS LIJLS. ... 3SG 3*0 .. 310 50 372 50
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des accélérateurs de parti''

eules : la lumière des élec-

- Le Hiffirdi* repérage des subs-
tances faiblement cancérigè-
nes.

- En toute logique : encore des
mitn^gnrN-

- Rendre plus sûr L'atterrisuge
automatique du avions.

' T.TKRie OPINION : Le muséum
et son rflle. par Claude'
Delamare Deboutevllle.

2a APRES LES ÉVÉNEMENTS
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OFFRE SPÉCIALE A SAISIR

CHATEAUNEUF DU PAPE
MILLÉSIME 1973
vendu directement

par le vigneron

Peu de «rtn_ mais quel vin ce
CHATEADÎŒUF Dü PAPE 073
du domaine de Beaurcnard J

Propriétaire récoltant, -vinifiant

lui-même & ('ancienne — eu pres-
soir et vieillissement en fûts de
chêne — vendant directement aux
connaisseurs du inonde entier
(60 % en exportation vers le* ta-
bles les plus raffinées), Paul COD-
LON livre son fameux mxnêstma
1913 A votre convoitise. Ce CHA-
TKAÜNBUF DD PAPE du domaine
de Beanrcnard, U73, au coloris
splendide, an bouquet somptueux,
parfumé, truité, xouleyant, est
sélectionné .par le Club «Carte
d’Ora GAOlT ET BPI.IAD et
recommandé par Paul BOCUBB.
C'est véritablement un vta que
vous apprécierai * sa Juste valeur
et qui fera la gloire de votre cel-
lier.

POUR VOUS PERMETTRE DE
LE GOUTES, Paul COULON vous
propose sa CAISSE DEGUSTATION
de 18 bouteilles pour seulement
3X1 V franco et y ajoutera gratui-
tement, en cadeau, s Côte* du
Rhône (ce seigneur dex vins de
table) ainsi qu'un bouquet de
Uom fleurant bon la Provence
ensoleillée. Satisfaction formelle-
ment GARANTIR (ou rembourse-
ment Immédiat sans discussion).
Faites cet ami : rachat direct
dus le vigneron voua assure un
vin authentique, élaboré avec
amour par un professionnel et
DDUT nn nriT hnnnAts.

LA CAISSE DEGUSTATION
18 bouteilles (73 cl)

CHATEAUNEUF DU PAPE 1813
4- 6 Côtes du Rhône gratuites

pour 321 francs franco domicile
(offre valable 1 mois seulement).

PAUL COULON
Propriétaire vigneron

domaine de Beaurcnard
84233 CHATKAtJNKur-DU-PAPE

BON à remplir, découper et en-
voyer à PAUL COULON. domaine
Beaurcnard. 84230 CHATBAUNRUF-
DCI-PAPE. — Envoyez-moi franco
domicile (cocher d'une +)
D Documentation et tarifa de ro»

vins
CAtBSE(a) DEGUSTATION (18
bout. 73 + b C- du su gratuites)
au prix spécial de 321 francs

PAIEMENT;
Joint dans la même enveloppe
(mandat, chèque ou CXlF.)
avec escompte de 2 % A déd
après réception.

NOM (malittc.)

Profession

Adresse complète

LE CONSEIL DES g NEUF » SUR LE VIN LA RENTREE SCOLAIRE

Les Italiens pourraient faire quelques concessions aux Français M. Haby demande aux élèves, enseigna

et parents de faire un effort «pourque le syst

fonctionne le mieux possible >

Précédant maîtres ec élèves de

Bruxelles (Communautés européennes). — La
session spécial» que las ministre* de l'agriculture

des Neuf consacrent ce mardi an dossier du vin
a été précédée par nn ultime dîner de 'travail

entre MM. pomict, Déniais. Mercoru. le ministre
italien, et M. Laxdïnoit. le commissaire européen
chargé des affaires agricoles. SamrihTlîsé 4 la gra-
vité 'de la situation en France et & la nécessité
d'agir de façon spectaculaire pour écarter les

risques (Tune crise qui. au-delà de troubles dans 1

le Midi, menacerait la cohésion de la. Commu-
nauté. le gouvernement italien sembla avoir la
volonté pobtïqne de faire un effort dans le sans
des préoccupation* de ses interlocuteurs français.

H reste à savoir si lès concessions dé M. Marcora
seront vnffiiaùtes pour bifir un compromis <d*

nature & apaiser la colère des viticulteurs mari-
I

dionaux.

Les pourparlers 'bruxellois se
divisant en deux parties. D'une part,

la réforme du réglement européen,,

afin de parvenir - è un équilibre

durable entre l'offre et là demande
de vins dé' table ; d'autre -part.

I‘examen des moyens à mettra en
œuvre Immédiatement pour freiner le

flu* det vint Italiens vers les ports

français ; 7 millions d'hectolitres ont
été importés (Tltalle eu cours des
doux» derniers mole, et le rythme
des entrées est foin de se ralentir :

Sur le premier point, l'assalnls-

De notre correspondant

sement é long terme du marché,
des progrès devraient pouvoir être

obtenus. Les italiens, rampant avec
rattHude négative qui fut la leur è
ch égard depuis l'adoption du
règlement européen en 1970. accep-
tent ridée que la Communauté
interdise, pendant deux ans, la plan-

tation de toute vigne nouvelle des-

tinés à la production de vin de tabla.

Par ailleurs, pour mieux ajuster. &

DEVANT LES MILITANTS DE F. O.

Un nouveau relèvement des cotisations

iTassarance-diômage devra être envisagé

estime M. Bergeron

Prenant la parole devant les

militant* parisiens d» sa cen-
trale, réunis le 8 septembre an
Palais dé la Mutualité à Paris.

M. André Bergeron. secrétaire

général d* Force ouvrière, a
parlé à plusieurs reprises de
la cris» d» l'emploi.

Sans « contester la, réalité » des
récentes mesures gouvernemen-
tales, M_ Bergeron estime Insuf-
fisante la relance des Investisse-
ments. An sujet des discussions
relatives à rabaissement de l'Age
de la retraite et dé la durée du
travail,. F.O. estime qn* c 0 con-
vient effectivement de situer le
cadre et- la portée de la négo-
ciation en vue de déterminer ce
gui relève de la convention col-
lective et ce gui appartient au

Le plan de soutien -

132 MH1I0NS AUX P.T.T.

POUR LES CENTRES DE TRI

ET LE BUDGET SOCIAL
Le plan, «le soutien A l'économie

octroie aux PJT.T. 132 millions de
Innés d'autorisations da programme
supplémentaires. Essentiellement des-
tinées à relancer l'activité dans le
bâtiment, elles seront consacrées
pour 100 mniiQpj à la construction
et A la modernisation des centres
de tri, postaux. Le secrétaire d’Etat
ank PTX a arrêté le 8 septembre
la répartition de cette- somme.
Le* chantiers de cinq centres de

tri seront ouverts ' : Bordeaux
(37 millions), Saint-Denis (11,5 mil-
lions), Bar - le - Due (LS minions),
Limoges (8,5 millions) '

et Nevers
(SA mfriions). L'extension, des cen-
tres de Blois et de laval coûteraW influons. L’entretien et la réno-
vation de l'ensemble des centres de
tri. recevront ZZ^S ipmjons de francs.
Le budget social sera, de son

côté, majoré de 3Z millions de francs
destinés à la construction & Paris
de . deux foyers-réridenee* de> cent
chambres chacun et d’uni maison
familiale de vacances à Arècbea
(Savoie). Enfin, St millions de francs
de crédits de paiement supplémen-
taires permettront aux E.TJ. de
régler pins rapidement les factures
de leurs fonxnlsmnxs.
Grâce à l'utilisation de la procé-

dure d'urgence, qui dispense de
consulter i‘ a priori s les commis-
sions spécialisées, la secrétariat
d'Etat aux PXT. estime qne ces
182 mimons, de francs seront entiè-
rement dépensés dTef an l«r Janvier.

domaine légal. Naturellement,
faut que cela se fasse vite », dit
M. Bergeron. fi considère que le
système de pré-retraite, tel qu’il

existe actuellement, est une bonne
expérience, qui pourrait servir de
référence pour instaurer un sys-
tème de retraite c à la carte ».

c Quoi qu'a arrive, les mesures
gouvernementales ne produiront
pas d'effets avant un certain
temps. Il est donc vraisemblable
que les gestionnaires du régi
d'assurance - chômage devront, en
novembre, au conseil d'adminis-
tration de mNEDIC, examiner
le relèvement du taux de la
cotisation versée par les entre-
prises et par les salariés. »
M_ Bergeron, qui avait réclamé

le relèvement des pensions des
huit cent mille personnes -dont
les retraites ont été liquidées
avant 1971, a souhaité une meil-
leure solidarité nationale
Dénonçant la fraude fiscale, 11

a déclare que « Z« gouvernement
devrait admettre qu'a serait juste
que les richesses- accumulées pen-
dant deux décennies de prospérité
réintègrent les circuits econo-
miques et sociaux,~grâce auxquels
elles ont pu exister ».

Réclamant une concertation éco-
nomique européenne, M. Berge-
ron n'en estime pas motus que
le renforcement de l’organi-
sation économique comporte des
contraintes et des risques de
glissements vers des systèmes
pins ou moins autoritaires. Aussi
a-t-il réaffirmé la volonté de dé-
fendre on « syndicalisme libre ».

Il a, d’autre part, rendu hom-
rage & « la lucidité et au
courage de Mario Soares. aux
socialistes et aux démocrates por-
tugais ».

LE MEURTRIER D'UN GENDARME

EST ARRÊTÉ

Un gendarme, ML Jacques
Henri vingt-sept ans, apparte-
nant à la brigade de Salnt-Clair-
sur-l'KUe (Manche), a été tué,
mardi matin 9 septembre, an cours
d'une intervention «fans un vil-
lage, Moon-sur-BIle, situé & une
quinzaine de kilomètres de Salnt-
LO. M. Jacques Henri, avait été
appelé & régler un différend sur-
venu entre deux personnes de la
localité, lorsque l’une d'entre
uTIbr, m. Jean Stevens, vingt-huit
ans, sous la menace d'une cara-
bine, réussit & lui prendre son
pistolet puis tira sur lui avèc
cette arme. M. Jean Stevens, qui
avait pris la fuite & bord de sa
voiture personnelle, a été arrêté.

chaque campagne. .Ta •production aux
besoins, ils proposent de , retenir I

nefée d’une distillation semi-obliga-

toire des vins - aptes -, c'est-à-dire

,

titrant moins" de 10 degrés. Le prix
|

payé alors aux producteurs serait i

égal A 70 B/o du prix d'orientation - ;

les producteurs possédant dans fours
’

chais de tels vins ne seraient pas
|

fonnellemem obligés de tes porter A
fa distillation, mais, en cas de relus

de leur pari. Ils ne pourraient plus

prétendra bénéficier des différente -

avantages offerts par la Communauté
Cette proposition, môme si elle est

j

conçue davantage A la mesure des
Intérêts de ritBUe que de ceux de la

France, pourrait servir de base A un
débat concernant la révision du
régime d'intervention dans ce seo-

1

leur.

M. Marcora n'a guère da raisons
|

de fermer tes yeux sur des mesures ,

aux frontières françaises, dont II est
1

évident qu'elles aérant impopulaires
chez lui et ne contribueront guère

;

A raffermir le crédit déjà bien entamé
|

de la démocratie-chrétienne dans la

péninsule. Mais 11 n'ignore pas que
le situation actuelle en. matière
d'échanges est politiquement Insup-j

portable pour !» gouvernement frarv-

1

ça!a.

PHILIPPE LEMAITRE

M. GISCARD D'ESTAING

SE RENDRA EN VISITE

OFFICIELLE A LIBREVILLE

AU OÉBUT DE L'ÉTÉ 1976

Le président Giscard- dltetalng sa|
rendra en visite o(ridelle an Gabon
à la Da da mol* de juin on an débat
dn moi* de juillet 1976, a Indiqué
ft «a «ortie de l'Elysée, lundi 8 sep-
tembre, le présidant Sonia, qnf était
Fhôte A déjeuner de V. Giscard
d'EKalng.
Le -cher d'Etat gabonais, qui était I

arrivé la veine en France pour une-[
dette de caractère privé, doit retour-

1

ner à' Libreville avant la An de la
|

semaine.

• Le service des relations pu-
bliques da commandement de la
sixième région militaire publie,]
ce mardi g septembre, un commu- 1

niqué signalant qu’au 1" régi-
1

ment d'infanterie à Sarrebourg, i

« un soldat, en présence (Ton
caporal-chef qui ne s'y est pas .

opposé, s'èst livré sans raison A 1

des brutalités envers un de ses
camarades »,- nécessitant son
admission à. l'Infirmerie. Le com-
numiqué précise qu’à l’Issue de
L’enquête « les coupables pour-
raient encourir une très grave
sanction ». Selon le commande-
ment, « fl tarirait d'une affaire
de droit commun d laquelle se
mile une affaire de mœurs-».

Avec la garantie
tPun maître tailleur

COSTUMES
MESURE

dans un choix
Je 3.000 draperies

à partir de 695 F

PANTALONS: 189 F

IfGRAlilD TAILLEUR
27, ru to 4-SsptoMra. PUR IQsèra)

Information
Logement ÆÊl
525.25.25

sur simple rendez-wus un entretien personnalisé,
une information indispensable..

gratuitement
tous les renseignements
sur 30000 appartements
et maisons individuelles*

*ùne documentation complète
sur -fiûû programmes Immobiliers

Centre Etoile 49 avenue Kidber Parle 16* 525 25-25
un service spécialisé créé à votre Intention par la Compagnie Bancaire ri

* des. consens jurrôques,
fiscaux et financiers

quelques jours, M. René Haby.
ministre de l'éducation, a fait sa

rentrée, le mardi 9 septembre.
"Exposant, au cours d’une confé-

rence de presse, les conditions
Hn.rw lesquelles se fera la rentrée
scolaire pour dix millions et demi
d’élèves de renseignement public,

le ministre s’est déclaré aussi

satisfait qu'il l’était du bilan de
l’année précédente, fi a en parti-

culier souligné c l’importance de
Veffort de l’Etat dans le domaine
de l’éducation ». rappelant que
le pinn de relance a accorde
on milliard de plus à son minis-

tère.
•

M. Haby a particuliérement
Insisté sur l'effort fait en faveur

des maîtres auxiliaires. Tous les

enseignants du premier et du
second degré remplissant les

conditions requises, seront, a-t-il

déclaré, titularisés dans les cinq
ans à venir. « Mais il faut admet-
tre, a-t-il ajouté, qu'un certain

nombre d’étudiants ayant ob-
tenu un poste d’auxüiaire fan
dentier ne sont pas certafns de
retrouver leur emploi » Ceux-ci,
selon M Haby, ne devraient pas
être plus de deux milia Un cer-
tain nombre d’entre eux pourront
retrouver des suppléances à partir

du 15 octobre sans que ce
soit- garanti pour l’année.

D'autre part, il existe un
slbillté d'indemnisation pou
qui ont travaillé au mo
moitié de l’année (deux ti

traitement pendant trois

un tiers pendant neuf mois .

toi ne maîtres auxiliaires
travaillé deux ans pourront
toucher leur salaire compta
dant un an.
Compte tenu de l’efft

{'Etat, « je souhaite, a
M. Haby. que du côté dès
dus — élèves, familles, et

gnants — on puisse er.

conscience et qu'un ccrtatj

puisse être fait pour que
tème fonctionne le mieux
ble ». Il s'est, & ce propos, .

aux enseignants, qui s’appt
faire la « grève du vingt-cir
élève» : «72 est impossibli
déclaré, d’imaginer une a;.

tion importante du nombi
teignante et des effectifs
par classe.
Faisant, d’autre part,

-

au coût de la rentrée, et -

ment aux manuels seoir .

ministre a déclaré: «71 / .

stster à la propagande t

leurs ; d y a des excès
domaine. Il faut reckerv
certain assainissement »

n:
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M, Mme. Mlle :

I Adresse complète :

| Code posta] et ville :
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Bon à renvoyer (sans engagement d'achat de votre part) à: |'-.
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